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OLIVIER    GATT! 


XIX.  Vol. 


iJliçier  Gatti  de  Parme  fut  peintre  et 
graveur.  Après  la  mort  &  Augustin  Car- 
rache,  chez  lequel  il  avoit  appris  les  prin- 
cipes de  la  gravure,  il  devint  disciple  de 
Jean  Louis  Valesio.  On  sait,  qu'il  fut  re- 
çu en  1626  membre  de  l'académie  de  Bo- 
logne, après  avoir  demeuré  trente  ans 
dans  cette  ville;  mais  on  ignore  absolu- 
ment les  dates  de  sa  naissance  et  de  sa 
mort.  Gatti  ne  manquoit  pas  de  talens; 
ses  compositions  montrent  de  l'imagina- 
tion et  du  goût,  mais  son  dessein  n'est 
pas  toujours  pur ,  surtout  dans  les  extré- 
mités. Ses  estampes  sont  généralement 
gravées  au  burin,  dans  une  manière  ap- 
prochant de  cel^e  d'Augustin  Carrache; 
cependant  le  burin  de  Gatti  n'étant  ni  si 
libre,  ni  si  nettement  conduit,  que  celui 
de  son  premier  maître ,  ses  hachures  ont 
l'air  effilé  ce  qui  fait  ressembler  ses  estam- 
pes à  des  ouvrages  faits  à  la  hâte. 

Quelque  riche  que  soit  notre  catalo- 
gue   de    l'oeuvre    de    ce    maître,    nous 

A  2 


n'avons  pourtant  pas  la  satisfaction,  de 
pouvoir  l'annoncer  comme  complet,  vu 
que  Malvasia  dont  la  liste  est  bien  moins 
complette  encore,  détaille  néanmoins  deux 
articles  que  nous  n'avons  jamais  eu  occa- 
sion de  voir,  et  dont  cependant  nous  n'a- 
vons pas  sujet  de  mettre  l'existence  en 
doute. 


OEUVRE 


D'OLIVIER    G  A  T  T  I. 


SUJETS    PIEUX. 


1-4-  Les  sujets  de  l'ancien  testament 
d'après  Pordenone.  Suite  de  quatre  es- 
tampes. 

Hauteur  :   7  p.    Largeur  :   4  P-  5  lign. 

Ces  sujets  de  forme  ovale  ont  été  gra- 
vés d'après  des  peintures  faites  par  Por- 
denone à  Plaisance  dans  l'église  de  Ste. 
Marie  de  Çampana. 

•  )  Dieu  créant  le  monde.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  //  Pordenone  Inuent.  et  Pinse 
nella  Chiesa  di  S*°  Maria  di  Camp"  in 
Piacenza,  et  à  droite:  Olîuiero  Gatti 
Piacentino  Fe.  M.D.CXV. 

2)  Dieu  créant  le  premier  homme.  Même 
inscription,  mais  l'année  estMDCXXV. 


G  OEUVRE 

3)  Abraham  prêt  à  sacrifier  son  fils 
ïsaac.  Même  inscription.  L'année  est 
M.DC.XXV. 

4)  Judith  mettant  la  tète  d'Holoferne  dans 
un  sac  que  tient  unie  vieille.  Même  in- 
scription.   L'année  est  M.DC.XXV. 

5.  Dieu  le  père  assis  dans  la  gloire.  On  lit 
au  milieu  d'en  haut:  Ad  eu  m  vcmbrnus  et 
mansionem  facîemus^  et  dans  la  marge 
d'en  bas  :  Clementissimo  Padre  eierno  — 
—  mio  JDi'û  cternamenle  —  —  Oliuerius 
Gatusfecit.  l625.  Pièce  inventée  et  gravée 
par  O/i'p.  G  a  iti. 

Hauteur  :  7  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign. 
Largeur  :  6  p. 

6-  L'ange  consolant  Agar  retirée  dans 
le  désert.  On  voit  au  milieu  un  petit  ro- 
cher d'où  jaillit  une  source  d'eau,  et  qui 
est  surmonté  des  armes  du  cardinal  Cesio. 
On  lit  en  bas ,  à  droite  :  Oliuicro  Gatti 
inu.  et  fec,  et  à  gauche:  1622. 

Largeur:    i4  p-  2  lign.    Hauteur:  n  p. 

7-22.  Une  suite  de  33  pièces  dont  la 
plus  part  représentent  des  sujets  de  la  vie 
de  la  Sic.  Vierge,  parmi  lesquelles  il  y  en 
aseize  qui  sont  de  l'invention  et  de  la  gra- 
vure à"  Olivier  Gatti \  les  dix -sept  autres 
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étant  seulement  gravées  sur  ses  desseins, 
par  André  Salmincio ,  fort  mauvais  gra- 
veur. 

Largeur  :    4  p.  6  lign.     Hauteur  :  2  p.  7  lign. 

Toutes  les  pièces  gravées  par  Olivier 
Gatti  même  sont  marquées  ainsi:  Olîu. 
Gatti  in.  e  f.,  et  leurs  sujets  sont  les  sui- 
vans. 

7)  La  Vierge  prenant  congé  de  ses  parens 
à  la  porte  de  leur  maison.  Elle  est  pré- 
cédée de  St.  Joseph  qui  porte  un  pa- 
quet. 

8)  La  circoncision  de  l'enfant  Jésus. 

9)  La  visitation.  On  remarque  un  men* 
diant  assis  sur  une  des  marches  qui 
conduit  à  la  maison  de  Ste.  Elisabeth 
et  de  St.  Zaccharie. 

10)  La  fuite  en  Egypte. 

11)  Retour  d'Egypte. 

12)  La  Vierge  allant  chercher  le  petit  Jé- 
sus. Elle  est  suivie  de  St.  Joseph  qui 
porte  un  paquet  sur  le  dos,  et  un  pe- 
tit tonneau  de  la  main  gauche. 

i3)  La  Vierge  et  St.  Joseph  de  retour  du 
temple  où  ils  avoient  trouvé  le  petit 
Jésus  disputant  avec  les  docteurs  de 
la  loi. 
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i4)  Jésus  Christ  dans  le  désert,  entouré  de 

bètes  fauves. 
i5)  Hérodiade  apportant  au  roi  la  tète  de 

St.  Jean  Baptiste. 

16)  La  mort  de  St.  Joseph. 

17)  La  mère  de  Dieu  rencontrant  son  fils. 

18)  Les  Saintes  à  genoux  autour  des  in- 
strumens  de  la  passion  de  Jésus  Christ 

19)  La  Ste.  Vierge  au  milieu  des  apôtres 
qui  se  prosternent  devant  elle. 

20)  Le  martyre  de  plusieurs  apôtres. 

21)  Les  apôtres  guérissant  les  malades  et 
les  possédés  des  esprits  impurs. 

22)  La  mort  de  la  Ste.  Vierge. 

23-  La  Ste-  Vierge  ayant  sur  ses  bras 
l'enfant  Jésus  ,  et  à  côté  d'elle  St.  Joseph 
endormis  assis  au  pied  d'un  arbre  et  ac- 
compagnés de  deux  anges.  On  lit  dans  la 

marge  d'en  bas:  S/sic,  Puar  Dormit 

dise  ère  mortis  iter. Oliu.  Gatt.  in  etf. 

1608. 

Hauteur:  4  P-  3  lign.  La  marge  d'en  bas:  3  lign. 
Largeur  :    3  p.  2   lign. 

24-  La  Ste.  Vierge  ayant  sur  son  bras 
gauche  l'enfant  Jésus,  et  mettant  l'autre 
sur  sa  poitrine.  A  mi -corps.  On  re- 
marque dans  le  fond  à  droite  une  église 
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au  sommet  dune  haute  montagne.  Sans 
toute  lettre.  Cette  estampe  a  été  gravée 
pour  les  emblèmes  de  Paul  Maccio ,  dé- 
taillés au  Nr.  66  — 117  ,  et  se  trouve  à  la 
page  5  de  cet  ouvrage. 

Hauteur  :    4   p.  8  lign.    Largeur  :    3  i>.  6  lign. 

25.  Cette  même  Vierge  gravée  une  se- 
conde fois ,  avec  des  différences  dans  les 
accessoires,  qui  consistent  en  ce  que  le 
rideau  derrière  la  Vierge  est  dune  autre 
forme ,  que  le  paysage  dans  le  fond  est 
supprimé ,  et  qu'il  est  remplacé  par  Dieu 
le  père  vu  à  mi -corps  dans  une  gloire 
d'anges  au  milieu  du  haut  de  l'estampe. 
Dans  la  marge  d'en  bas:  //  vero  ritrattd 
délia  Madonna  diS.Luca.  1627.  Oliu.  G  at- 
tifée. 

Hauteur  :  5  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  :  2  lign. 
Largeur  :    3  p.  6  lign. 

26.  La  Ste.  Vierge  embrassant  l'enfant 
Jésus  qu'elle  tient  entre  ses  bras.  A  mi- 
eorps.  D'après  Laurent  GarbierL  On  lit 
en  bas  :  Laureniius  Garberius  Inuent.  Ma- 
ter Chrisii  or  a  pro  nobi's.  Oliuerius  Gattus 
incidit  1625. 

Hauteur  :   7  p.  6  lign.  Largeur  :  G  p.  5  lign. 
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27.  Image  miraculeuse  de  notre  dame 
de  bon  secours  ,  honorée  dans  le  faux- 
bourg  de  St.  Pierre  à  Bologne.  Dans  la 
marge  d'en  bas,  on  lit:  Ritratto  délia  glo- 
riosissima  imagine  ai  S.ta  Maria  del  soc- 
corso  nel  Borgo  di  S.  Pictro  di  Bologna. 
Inventé  et  gravé  par  Olivier  Gatti  qui  ce- 
pendant n'y  a  pas  mis  son  nom. 

Hauteur:  11  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas:  6  lign, 
Largeur  :  g  p.  2  lign. 

28.  St.  Jérôme  embrassant  étroitement 
un  crucifix.  Il  est  à  mi  -corps,  vu  presque 
de  profil  et  tourné  vers  la  gauche.  Son 
coude  droit  est  appuyé  sur  une  tète  de 
mort.  Le  fond  représente  une  grotte  qui 
donne  à  gauche  la  vue  dans  un  pays  mon- 
tueux.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas:  Oliuier 
Gatli  f.  1602.  On  prétend  que  c'est  Au- 
gustin Carrache  qui  a  donné  le  dessein  de 
cette  estampe. 

Hauteur  :   5  p.  4  Lign.    Largeur  :    4  P«  5  lign. 

29.  Le  bien  -  heureux  Raimond  Palme- 
ri ,  portant  du  pain  dans  un  panier  atta- 
ché à  son  bras  gauche,  et  tenant  de  l'autre 
main  une  croix  qu'il  porte  sur  l'épaule. 
Pans  un  cartouche  au  bas  duquel  on  lit: 
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Beatus  Raimurtdus  Palmerius  —   —  Oli- 
ucr.s  Gatt.  Plac.  in.  et  f.  161 5- 

Hauteur:    6  p.  g  lign.    Largeur:   4  P-  10  ^8n> 

30.  St.  Roch  priant  à  genoux  en  avant 
d\me  hutte.  On  remarque  dans  le  fond  à 
droite  le  gentil- homme Gothard,  suivant 
et  observant  un  de  ses  chiens  qui  apporte 
du  pain  au  Saint.  Au  haut  de  la  droite, 
un  ange  dans  des  nues,  montre  au  Saint 
une  fontaine.  On  lit  au  milieu  d'en  bas: 
Oliu.s  Gatt.s  inu.  et  foc.  Une  pierre  vers  le 
bas  de  la  droite  est  marquée  des  armes 
d'un  pape  de  la  famille  Borghèse,  et  de 
l'année  i6o5- 

Largeur  :    7  p.  4  lign«    Hauteur  :  j  p.   10  lign. 

31.  L'arbre  de  l'ordre  des  hermites  de 
St.  Augustin,  où  sont  représentés  tous  les 
illustres  personnages  que  cet  ordre  a  pro- 
duits ,  de  même  que  toutes  ses  différen- 
tes filiations,  en  une  grande  pièce  compo- 
sée de  douze  planches  sur  l'une  desquel- 
les on  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Oliverius 
Gattus  Placentinus  deîineauit  et  sculpsit. 
1614. 

Trois  de  ces  pièces  portent  19  p. 
6  lign.  de  largeur,  sur  une  hauteur  de 
14  p- 
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Quatre  autres,  21  p.  de  largeur ,  sur 
l5  p.  de  hauteur. 

Une  autre,  2o  p.  de  largeur,  sur  une 
hauteur  de  i5  p.  3  lîgn. 

Une  autre,  19  p.  6  lign.  de  largeur, 
sur  i5  p.  6  lign.  de  hauteur. 

Trois  autres,  2o  p.  de  largeur,  sur 
8  p.  6  lign.  de  hauteur. 


ARMOIRIES  ET   CONCLUSIONS. 

32.  Deux  enfans  ailés  soutenant  un 
écusson  d'armes  d'un  évèque  et  qui  ren- 
ferme quatre  lis  et  deux  lions  sautans. 
On  lit  en  bas,  à  gauche:  l6l5,  adroite: 
Oliuf  Gait.s  f. 

Hauteur:  5  p.  5  lignes  ?   Largeur:  5  p.  2  lignes? 

33.  La  Prudence  et  la  Gloire  assises 
aux  côtés  d'un  cartouche  qui  renferme 
les  armes  d'un  cardinal.  On  lit  en  bas,  à 
droite:  Oliuiero  Gatli  in.  et  fec,  et  à 
gauche:   162 2. 

Largeur  :   10  p.   3  lign.    Hauteur  :  7  p.  9  lign. 

34-  Hercule  aidant  à  Atlas  à  supporter 
le  globe  de  la  terre.  Sur  une  banderole 
qui  flotte  au  haut  de  la  planche,  on  lit: 
Liherlas  tanto  astrorum.  moder  aminé  foeiix. 
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Cette  pièce  paroit  être  de  l'invention  de 
Gattï,  comme  elle  est  de  sa  gravure; 
mais  elle  ne  porte  pas  le  nom  de  l'auteur. 

Largeur:   10  p.   2  lign.    Hauteur:  8  p. 

35.  La  Droiture  et  la  Magnificence  re- 
présentées sous  la  figure  de  deux  femmes 
qui  sont  debout  aux  côtés  des  armes  d'un 
évèque.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas:  Oli- 
uer.s  Gatt\s  inu!  et  sculp/  1619. 

Largeur  :    10  p.    10  lign.     Hauteur  :  8  p.  4  lign. 

36.  La  Magnificence  et  la  Noblesse  sup- 
portant les  armes  d'un  cardinal  au  milieu 
d'un  arc  de  triomphe  où  sont  représen- 
tées dans  des  niches,  sous  la  figure  de 
deux  femmes,  l'Abondance  et  la  Félicité. 

Largeur:    1 1  p.  6  lignes  ?   Hauteur  :  g  p.  q  lignes? 

37.  Deux  enfans  assis  sur  des  dragons 
aux  côtés  des  armes  d'un  cardinal  de  la 
famille  Borghèse.  Ces  enfans  tiennent  des 
banderoles,  sur  l'une  desquelles  on  lit: 
Spemque  metumque  inter ,  et  sur  l'autre: 
Mediu  iutissimus.  A  la  droite  d'en  bas  est 
écrit:   Oliuiero  Gatti inv.  et  ft  l6l2  *). 

Largeur:   \2  p.    Hauteur:  8  p.  a  lign. 


j  Dans  l'épreuve ,    la   seule  que   nous   avons  vu* 
de  «ett«    estanipe;     cette    inscription    n'a   cepen- 
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38.  Les  armes  du  cardinal  Giustiniani, 
dans  un  cartouche  accompagné  de  trois 
enfans  dont  il  y  en  a  deux  qui  tiennent 
des  branches  d'oliviers.  Sans  le  nom  de 
Gatii. 

Largeur  :  1 2  p.  4  lign.  Hauteur  :    8   p.  6  lign. 

On  a  deux  épreuves  de  ce  morceau. 
La  première  est  celle  que  nous   ve- 
nons de  détailler. 

La  seconde  a  un  changement  dans 
les  armes.  Elles  offrent  en  haut  trois 
lis,  au  milieu  une  banderole,  et  en  bas 
trois  montagnes,  au  lieu  que  les  armes 
de  Giustiniani  présentent  une  tourelle 
surmontée  d'un  aigle  et  en  bas  trois 
montagnes  garnies  de  deux  cornes  de 
bélier.  Déplus,  au-dessous  des  armes 
on  voit  trois  montagnes  avec  cette  in- 
scription: Viget  colore,  praestaique 
odorc. 

3a.  Les  armes  d'un  cardinal  offrant  un 
chevron  orné  de  trois  lis,  surmonté  d'une 
bande  pareillement  ornée  de  trois  lis,  et 
en  haut  un  aigle.   L'écusson  est  dans  un 

dant  élé  ajoutée  qu'à  la  plume ,  vraisembla- 
blement en  conformité  d'une  épreuve  aVec  la 
lettre. 
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cartouche,  à  chaque  côté  duquel  est  un 
enfant  qui  tient  une  corne  d'abondance 
et  un  lion  qui  tient  un  drapeau.  L'un  de 
ces  drapeaux  est  marqué  vtmare,  l'autre 
vt  coelum.  On  lit  en  bas,  à  gauche: 
Oliu.sGatt.s  Letf.,etk  droite:  l623. 

Largeur  :  12  p.   10  lign.  Hauteur  :    y  p. 

4o.  Le  pape  Célestin  et  l'empereur 
Théodose  accordant  à  St.  Pétrone  des 
privilèges  pour  l'université  de  Bologne. 
On  lit  vers  la  droite  d'en  bas:  Oliuer? 
Gatl.s  in.  etf.  1619. 

Largeur:    12   p.    10  lign.   Hauteur:     10  p. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières  épreu- 
ves moins  terminées,  et  avant  le  nom  de 
Gatti. 


turne  qui  est  couché  par  terre,  les  armes 
d'un  cardinal,  accompagnées  de  cette 
devise  :  Offert  et  effert.  En  bas  on  lit ,  à 
gauche:  Format,  à  droite:  Firmat.  Plus 
bas  de  ce  même  côté  droit,  est  écrit: 
Oliuier.  Gatti fe.  1602. 

Largeur:   i3  p.    Hauteur:    9  p.  6  lign. 

4-2.  Les  armes  d'un  cardinal  Barberin . 
dans  un  cartouche  accompagné  du  Dieu 
de  la  Poésie,    et  d'une  femme  qui  tient. 
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un  bouquet  de  roses  et  un  flambeau  ren- 
versé. On  lit  en  bas,  à  droite:  Oliu.  Gatti 
ùi.fec,  et  à  gauche  Tannée  1612. 

Largeur.:    i3  p.  5  lign.    Hauteur:  9  p.  9  lign. 

43.  Le  portrait  d'un  cardinal  placé  au 
milieu  d'un  cartouche  sous  un  pavillon, 
et  accompagné  de  deux  figures  allégori- 
ques qui  sont  debout  de  chaque  côté. 
Celle  à  gauche  représente  un  jeune 
homme  portant  un  sceptre ,  et  ayant  une 
flamme  sur  la  tète ,  l'autre  une  femme  te- 
nant un  livre  ouvert,  et  s'appuyant  sur  la 
tête  d'un  taureau.  La  première  de  ces  figu- 
res désigne,  à  ce  que  l'on  croit,  le  Zèle,  et 
la  seconde  laFermeté.  Cette  pièce  gravée 
d'après  un  dessein  de  Louis  Carrache ,  est 
très  rare.  On  lit  en  bas,  à  gauche:  Lo- 
doûi.s  Cara.s  l.r,  à  droite  :  Oliv.  Gatti  sculp*, 
et  au  milieu:  M.D.CVI. 

Largeur:  i4p>    10  lign.  Hauteur:    10  p.  3.  lign. 

44.  La  Charité  accompagnée  de  laFoi 
et  de  l'Espérance,  assises  vis-à-vis  de  qua- 
tre autres  femmes  qui  représentent  la  Jus- 
tice, la  Force,  la  Tempérance  et  la  Pru- 
dence. Dans  le  haut  sont  des  enfans  qui 
soutiennent  les  armes  d'un  évêque.  On  lit 
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à  la  droite  d'en  bas  :   Oliuerius  Gattas  inu. 
etfecit.  1G20. 

Largeur:    i.\  p.    9  lign.  Hauteur:    11  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 
La  première  est  celle  que  l'on  vient  de 
détailler. 

La    seconde  offre    quelques  change- 
ment ,  dont  les  principaux  sont  les  sui- 
vans.  L'écusson  d'armes  est  surmonté 
d'un  chapeau  de  cardinal  au  lieu  d'une 
mitre  épiscopale,  et  au-dessous  de  cet 
écusson   est  une    banderole  avec    ces 
mois  :  Sidus  ad  notum  pr opérant.  En  bas 
à  gauche  est  un  petit  écusson  d'armes 
qui  renferme  trois  vols,  à  droite  l'année 
l6z5  est  changée  en  celle  de  1627,  et 
au  milieu  sont  deux  banderoles  avec  ces 
inscriptions:  Juvat  spe   ^redulus  omnes, 
et  Justitia  vires  tempérât  ille  suas. 
45-  Les  trois  Grâces  supportant  l'écus- 
son d'Alexandre  Farnèse,  duc  de  Parme. 
On   lit   en  haut:    Summi  honoris  indicia, 
en  bas,  au  milieu:  caeterorum  ajflucntissi- 
ma ,    à   droite:    Oliuierius   Gat:    Plac'  I. 
et  f.  et  à  gauche  est  l'année  l6o5. 

Largeur:    14  p.  9  lign.    Hauteur:  i3  p. 

xix.  Vol  B 
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46.  Une  conclusion  dédiée  au  duc  de 
Mantoue,  où  ce  prince  représenté  sous 
la  figure  d'un  homme  armé  de  toutes  pièces, 
embrassant  un  palmier,  est  environné  de 
six  des  principales  divinités  du  Paganisme, 
ayant  chacune  près  d'elle  l'arbre  qui  lui 
est  consacré.  Sur  le  devant  sont  les 
armes  du  prince  au  milieu  de  deux  fleu- 
ves ,  et  près  d'une  femme  assise  à  gauche 
sur  des  trophées  qui  désigne  la  ville  de 
Mantoue.  Cette  estampe  connue  sous  le 
nom  de  la  conclusion  des  divinités,  est  une 
des  plus  considérables  de  l'oeuvre  de  no- 
tre artiste,  et  exécutée  au  burin  avec  le 
plus  de  perfection  d'après  un  dessein  de 
Louis  Carrache.  Elle  est  rare.  On  lit  en 
bas,  à  gauche:  Lud.  Car.  Inu.,  et  à  droite: 
Oliu.  Gatt.  I. 

Largeur  :  i4p.  4  ''g11-  Hauteur  :  x3  p.  3  ligu. 

Une  autre  estampe  de  ce  même  sujet, 
gravée  par  un  anonyme  d'une  manière 
plus  large,  et  dans  un  goût  approchant  de 
celui  de  Villamène.  Elle  diffère  de  celle 
de  Gatli,  en  ce  que  l'écusson  où  se  trou- 
vent les  armes  de  Mantoue,  est  entière- 
ment en  blanc.  Sans  lettres. 

Même  dimension. 
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47.  Minerve  et  Apollon  debout  en  avant 
d'un  jardin  où  deux  femmes  cueillent  des 
lis.  On  lit  en  bas:  lnocentio  Martini  inu., 
et  à  droite:  Oliuiero  Gaiti sculp. 

Largeur:  i5   p.   6  lignes  ?   Hauteur:  12  pouces? 

48.  Les  armes  de  la  ville  de  Bologne 
placées  au  milieu  de  deux  lions,  dans  une 
façade  décorée  de  colonnes,  au  haut  de 
laquelle  sont  assises  trois  femmes  dont 
celle  du  milieu  tient  un  large  drap,  les 
deux  autres  représentent  la  Justice  et 
l'Abondance.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Oliuerius  Gait.s  Placf  I.  et  f.  1606. 

Largeur:  i5  p.  8  lignes?  Hauteur:  11  p.  8  lign. 
La  marge  d'en  bas  :  8  lignes  ? 

49-  Le  Travail,  la  Vertu,  l'Honneur  et 
la  Patience  accompagnés  de  deux  lions, 
au  bas  d'une  espèce  d'arc  de  triomphe, 
au  milieu  duquel  sont  suspendues  les  ar- 
mes du  cardinal  Lodovisio.  On  lit  à  la 
droite  d'en  bas:  Oliu.$  Gatt.s  in.  et  f. 

Largeur  :  16  p.  2  lign.    Hauteur  :  i2  p.  4  ^gn- 

5o.  Un  homme  habillé  en  pèlerin  s'é- 
loignant  du  temple  de  la  Servitude  pour 
entrer  dans  celui  de  la  Gloire.  Pièce  em- 
blématique où  l'on  voit  dans  le  haut  deux 
anges  qui  supportent  un  chapeau  de  car- 

B2 
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dinal  au-dessus  des  armes  de  la  famille 
Aldobrandini.  Dans  une  banderole  qui 
flotte  au-dessus  du  pèlerin,  on  lit:  Qua 
ducitis  adsum.  On  lit.  à  la  gauche  d'en 
bas:  Oliuer.3 Gatt.s  Plac.  delineauit  etscu/p- 
sit.  161 5. 

Largeur:    16  p.  6  lign.    Hauteur:   12  p.  6  lignes? 

51.  Un  jeune  homme  présentant  ses 
ihéses  au  cardinal  Aldobrandini.  On  lit 
à  la  droite  d'en  bas:  Oliuicro  Gatti  inu.  et 
fec.  1620-  in  Bologna. 

Largeur:  16  p.  81ign.es?    Hauteur:    12p.  clignes? 

52.  Les  Muses  assemblées  sur  le  Par- 
nasse, chantant  les  louanges  du  cardinal 
Pio  dont  les  armes  sont  supportées  en 
l'air  par  deux  Renommées.  On  lit  à  la 
droite  d'en  bas:  Oliuerius  Gattus  inuenit 
et  fecit  1G26. 

Largeur:  17  p.   8  lign.    Hauteur:  12  p.  5  lign. 

53.  La  statue  équestre  de  Vincent  Gon- 
zague,  duc  de  Mantoue,  érigée  sous  l'ar- 
cade d'un  arc  de  triomphe.  Sur  le  piéde- 
stal de  la  statue  est  écrit:  St d  majora  ma- 
jient.  A  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  Oliue- 
rius Galts  Plac.s  Inu.  et fer.1 '.  1611. 

Largeur:  17  p.  3  lign.    Hauteur:   i4  p.  2   lign. 

54-  La  Noblesse  et  la  Paix  sous  la  forme 
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de  deux  femmes  assises,  aidant  à  des  en- 
fans  à  porter  les  armes  d'un  prince  de  la 
maison  Farnèse.  On  lit  en  bas,  à  gauche: 
Anib.  Cast.inu.  (Annibal  Castelli  invenit), 
et  à  droite:  Oliu.  Gatt.  ex.  i6l5. 

Largeur:  18  p.    Hauteur:  i3  p.  9  lign. 


FRONTISPICES    DE    LIVRES. 

55.  Une  décoration  d'architecture,  au 
bas  de  laquelle  la  Religion  et  la  Charité 
chrétienne  sont  assises  aux  deux  cotés 
d'un  écusson  d'armes.  On  lit  sur  un  drap 
étendu  ce  titre:  Historia  délia  uita  e  mi- 
racoli  del  beato  P.  F.  Giovanni  di  San 
Fticondo  del  ordîne  di  S.  Agostino.  Dal 
M-  R.  P  Maestro  F.  Agostino  Antoline  — 
—  Oliue.s  Gattus  Placent  in.  et  fecit.  i6l5. 
Dans  une  petite  marge  d'en  bas  est  écrit: 
In  Bologna  per  Bartolomeo  Cochi  161 5. 

Hauteur  :   5  p.  4  lign-    Largeur  :   3  p.  6  lign. 

56.  La  Sle.  Vierge  assise  sur  un  trône 
entouré  de  nuées  et  accompagnée  de  qua- 
tre anges  dont  deux  l'encensent,  les  deux 
autres  portent  des  drapeaux  marqués 
d'une  croix.  En  bas  deux  lions  debout 
sur  leurs  pattes  de  derrière  soutiennent 


22  OEUVRE 

un  drap  avec   cette   inscription:    Qctavii 

Amorini  fod.  Bonon. Tradite  ac  corn- 

mendatae.  Tout  en  bas  on  lit:  Bononiae 
Typis  Sebaslia  ni  Bonhomij  Super  iorum  per- 
mis su  i65l-    OliuE  Gatlif. 

Hauteur  :   6  p.  7  lign.    Largeur:  4  p.  6  lign. 

57.  Esculapc  assis  au  devant  d'un  globe 
terrestre,  et  entre  Apollon  et  la  Nature. 
On  lit  au  milieu  :  Fabritii  Barloleti  medici 
et  philosophi  Bonon.  Encyclopacdia  etc.,  et 
en  bas:  Bononiae  Apud  Sehastianum  Bo- 
jwmium  De  consens u  superiorum  —  — 
0/iuer.s  Gatt.s  inu*  cl  sculpsS  1610. 

Hauteur  :  7  p.  7  lign.    Largeur  :  5  p.  3  lign. 

58. Deux  anges  couronnant  laSte.Vierge 
qui  est  représentée  à  genoux  au  sommet 
d'une  espèce  d'autel.  On  lit  au  milieu: 
JSaddoIorata  madré  di  dio.  Pocma  epico  di 

D.  Bassiano  Gaiii In  Bologna  per 

ISicolo  Thebaldini  1626  etc.  A  la  droite 
d'en  bas  est  écrit  :  Qliuerius  Gattus  in.  fe. 

Hauteur  :    7  p.   9  lign.    Largeur  :  5  p.  5    lign. 

59.  Un  frontispice  d'architecture,  où 
l'on  voit  sur  le  devant  Hippocrates  etGa- 
lien,  et  dans  la  partie  supérieure  les  ar- 
mes de  la  maison  de  Gonzague.   Au  mi- 
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lieu  es!  ce  titre:  Gasparis  Taliacotii  Bo- 
noniensis  de  Curtorum  Chirurgia  per  insi- 
tionem  libri  duo  etc.,  et  en  bas  on  lit: 
Apud  Gasparum  Binâonum.  On  croit  que 
cette  pièce  est  inventée  et  gravée  par 
Oliv.  Gaili. 

Hauteur:    11  p.  7  lignes?   Largeur:   7  p.  4  lignes? 

60.  Quatre  vieillards  et  quatre  enfans 
dont  chacun  porte  un  instrument  de  ma- 
thématique, assemblés  au  bas  d'une  dé- 
coration d'architecture  surmontée  d'un 
fronton,  sur  lequel  sont  assis  deux  enfans 
dont  chacun  tient  un  livre-  On  lit  au  mi- 
lieu: lia  lia  di  Gio:  Ant:  Magini  data  in 
luce  da  Fabio  suo  figliuolo  etc.,  et  en  bas  : 
Bononiae  Impensis  Ipsius  Auctoris  Anno 
MDCXX.  Oliuerius  Gattus  Inu.  et  fe. 

Hauteur:  11  p.  8  Iign.  Largeur:  7  p.  8  lign. 


DIFFERENS   AUTRES  SUJETS. 

6l-  Portrait  de  Fabius  Albergati,  pa- 
tricien de  Bologne ,  en  buste,  vu  de  trois 
quarts  et  tourné  vers  la  gauche.  Ce  por- 
trait est  dans  un  ovale  entouré  de  festons, 
d'ornemens  et  de  six  enfans  couronnés  de 
pampre.  Autour  de  l'ovale  est  écrit:  Fa- 
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bius  JJbergaius  aeialis  suae  L XVIII,  et  À 

la    droite    d'en   bas:     Oliuiero  Gatti  ftc 

1625. 

Hauteur  :5  p.    7  lign.    Largeur  :    4  P-    1  lign. 

62.  Un  homme  assis  près  d'une  table, 
sur  laquelle  il  verse  de  l'argent  d'un  pot 
qu'il  tient  de  la  main  gauche.  On  re- 
marque dans  le  fond  à  droite  une  fenê- 
tre, et  à  gauche  une  planche  avec  des 
livres.  Sans  le  nom  à'Olip.  Gatti. 

Hauteur  :  3  p.  10  iign.    Largeur  :3  p.    1  lign. 

63.  Paysage  offrant  la  vue  dune  ri- 
vière traversée  par  un  petit  pont  de  pierre 
d'une  seule  arche.  Les  bords  sont  garnis 

'  de  quelques  arbres  isolés.  Sur  le  devant 
à  gauche  un  homme  vu  par  le  dos,  et  as- 
sis sur  une  butte,  dessine  la  contrée. 
Cette  pièce  gravée  par  Oliv.  Gatti,  est  faite 
d'après  un  dessein  que  l'on  croit  être  d'un 
des  Carraches.  Elle  est  sans  nom. 

Largeur  :  7  p.     Hauteur  :   5  p.  3  lign. 

64.  Dessein  du  maître -autel  de  la  Cha- 
pelle dite  majeure.  On  lit  en  haut:  Grc- 
gorius  XV.  Pont,  max.,  en  bas,  au  mi- 
lieu: Imboccatura  âella  Capcllamaggiore, 
et  adroite:  Qliu.0  Gatti  in!  : 

Hauteur  :  (j  p.   3  lign.    Largeur  :    6  p. 
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65.  Dessein  d'un  portail  surmonté  d'un 
fronton,  aux  deux  côtés  duquel  est  assis 
un  ange.  Deux  statues  de  femmes  se 
voient  placées  dans  des  niches  aux  deux 
côtés  de  la  porte.  On  lit  en  bas,  au  mi- 
lieu: Ornamenio  riportato  alla  porta  prin- 
cipale délia  Chiesa. ,  et  à  gauche  :  Oliu.0 
Gatti  int. 

Même   dimension. 

66'  - 1 1 7.  Les  Emblèmes  de  Paul  Maccio, 
en  cinquante  deux  estampes  dessinées  et 
gravées  par  Olivier  Gatti.  Elles  font  par- 
tie d'une  suite  de  82  estampes  publiées 
sous  ce  titre:  Pauli  Maccii  Emblemata. 
Bunoniae  1628.  Apud  Clément.  Ferroniam, 
in  4t0-  Vingt  sept  de  ces  estampes  ont  été 
gravées  par  Jean  Bapi.  Corzolano,  et  trois 
par  un  graveur  peu  habile,  nommé  Au- 
gustin Parisini.  Nous  ne  détaillerons  ici 
que  les  52  pièces  à'O.  Gatti,  et  renvoyons 
nos  lecteurs  pour  celles  de  Jean  Bapt. 
Coriolano  à  l'oeuvre  de  ce  maître. 

Hauteur:    3  p.   18  lign.    Largeur  :    2  p.  2  lign. 

Nous  remarquerons  encore  ici ,  que. 
nous  spécifions  ces  pièces  dans  l'ordre, 
suivant  lequel  elles  se  trouvent  rangées 
dans  l'ouvrage  imprimé. 
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66)  II.  Mars  et  Bellone  assis  sur  des  nues 

au-dessus  de  la  ville  de  Modène. 

67)  III.  Jeune  homme  au  sommet  dune 

montagne,  regardant  avec  une  lunette 
de  longue  vue  une  ville  éloignée. 

68)  IV.  Un  prêtre  payen  jettant  une  pierre 

sur  un  cochon. 

69)  VI.  Un  roi  dans  un  char  attelé  de  deux 

lions. 

70)  VIII.  Démoclès  assis  à  table. 

71)  X.  Une  statue  d1  Hercule  renversée 

et  mutilée. 

72)  XVIII.   Un  enfant  innocent  endormi 

que  des  oiseaux  couvrent  avec  des 
petites  branches  d'arbres,  pour  le  ca- 
cher à  des  bêtes  féroces,  aux  quelles 
il  est  exposé. 

73)  XXIII.  Des  jeunes  gens  s'exerçant  à 

fronder. 

74)  XXIV.  Un  chasseur  lâchant  ses  deux 

chiens  sur  un  cerf. 

75)  XXVI.  Le  corbeau  instruisant  Apol- 

lon de  l'infidélité  de  Coronis. 

76)  XXVII.    Des     enfans    nageant    dans 

une  rivière. 

77)  XXVIII.  Vulcain  et  les  Cyclopes. 

78)  XXX.  Thésée  sortant  du  Labyrinthe. 
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79)  JïXXI.   Mercure  se   chaussant  pour 

faire  un  voyage  sur  la  terre. 

80)  XXXII.  Le  jugement  de  Paris. 

81)  XXXIII.  Un  homme  assis  près  d'une 

table  sur  laquelle  il  verse  de  l'argent. 

82)  XXXIV.  Oedippe  voyant  le  Sphinx 

précipité  du  rocher. 

83)  XXXV.  Apollon  jouant  de  la  lyre. 

84)  XXXVI.  Un  cyprès  planté  devant  la 

maison  d'un  homme  étendu  mort  sur 
un  cercueil. 

85)  XXXVII.  Un  crocodile  suspendu  au 

plafond  d'une  église. 

86)  XXXVIII.  Un  comédien  et  une  comé- 

dienne  sur   un   théâtre    qui   repré- 
sente la  rue  d'une  ville. 

87)  XXXIX.    Bellerophon    se    tuant    en 

tombant  du  Pégase  piqué  par  un  taon. 
83)  XL.  Un  peintre  peignant  un  cyprès 

et  un  vaisseau  agité  par  une  tempête. 
89)  XLI.    Un    vaisseau  faisant  naufrage 

entre  Scylla  et  Charybde. 
go)  XLI1I.  L'incendie  de  Troye. 

91)  XLIV.  Des  loups  nageant  dans  l'eau. 

92)  XLV.  Cérès,  Venus  et  Bacchus. 

93)  XLVII.  Des  enfans  s'amusant  à   sa- 

boter. 
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g4)  XLIX.  Un  homme  appaisant  un  grand 
chien  qui  abboye  après  lui. 

95)  L.    Des    femmes    pleurant   un   jeune 

homme  mort 

96)  LI.    Des  mineurs  écrasés  par  des  ro- 

chers écroulés. 

97)  LU.  Le  jardin   des  Héspérides    dont 

Tentrée  est  gardé  par  un  dragon. 

98)  LIV.  Caron  prenant  dans  son  bateau 

Enée   accompagné  de  Ja  Sybille    de 
Cumes. 

99)  LV.    Enée ,   la  Sybille    de  Cumes  et 

Cerbère. 

100)  LVI.  Une  poule  qui  glousse  pour 
annoncer  l'oeuf  qu'elle  vient  de 
pondre. 

joi)  LVII.  Ulysse  reconnoissant  Achilles 
parmi  les  femmes  de  la  cour  de  Ly- 
comède. 

102)  LXI.  Une  fontaine  surmontée  de 
Cupidon* 

io3)  LXIII,  Promethée  formant  le  pre- 
mier homme. 

104)  LXIV.  Laocoon  et  ses  enfans. 

io5)  LXVI.  Un  homme  versant  quelque 
fluide  d'un  petit  pot  dans  un  grand 
vase. 
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106)  LXVIÏ.  Un  jardin  de  roses. 

107)  LXVIII.  Un  homme  chauve  perdant 
sa  perruque  par  les  secousses  d'un 
cheval  fougueux  qu'il  monte. 

10S)  LXIX.  Un  jeune  garçon  tuant  d'un 
coup  de  flèche  l'aigle  de  Jupiter. 

109)  LXX.  Les  fourmis  au  grenier. 

no)  LXXII.  Un  fou  armé  dune  épée 
se   faisant  jour  à  travers  les  passans. 

111)  LXXIII.  Un  page  apportant  une 
nouvelle  à  un  roi  assis  à  table,  au 
milieu  de  sa  femme  et  d'un  vieux 
ministre. 

112)  LXXIV.  Un  homme  qui  se  lave  les 
mains  à  une  fontaine. 

11 3)  LXXV.  Des  passagers  traversant  la 
mer  sur  un  bateau  maté. 

n4)  LXXVII.    Cléopâtre    à   table     avec 

Marc-Antoine. 
n5)  LXXVIII.  Un  pêcheur  mordu   par 

un  serpent. 

116)  LXXX.  Statue  dePallas. 

117)  LXXXI.  La  Pienommée  planant  en 
l'air  au-dessus  du  cadavre  d'un  homme 
vertueux. 

118-139.  Livre  des  principes  du  des- 
sein ,    offrant    des  études  de  têtes  et  de 
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diverses  parties  du  corps  humain.  Suite 
de  vingt  deux  estampes  gravées  d'après 
Jean  François  Barbicri,  dit  le   Guère hin. 

Largeur  :    7  p.  9   lign.    Hauteur  :    5  p.  6  lign. 

Ces  estampes  sont  numérotées  à  la 
droite  d'en  bas,  depuis  i  jusqu'à  22. 

118)  1.  Frontispice,  représentant  la  Pein- 
ture sous  la  forme  d'une  femme  qui 
est  occupée  à  peindre  les  armes  du 
duc  Ferdinand  de  Gonzague.  On  lit 
en  bas  ,  à  gauche  :  Sereniss.  Maritime 
duci  Ferdinando  Gonzaghac  D.  D.  Jo. 
Franciscus  Barberius  Cenlen.  lnuentor., 
et  à  droite  :  Oliuerius  Gatlus  sculpsït. 
1619. 

Cette  première  pièce  a  8  p.  6  lign.  de  largeur, 
sur  6  p.  de  hauteur. 

119)  2.  Six  yeux  en  deux  rangées  de  trois* 

120)  3.  Quatre  yeux  et  deux  nez  avec  leurs 
bouches. 

121)  4-  Six  oreilles. 

122)  5-  Quatre  demi-visages,  une  bouche, 
et  un  nez  avec  sa  bouche. 

123)  6.  Deux  mains  dont  l'une  tient  une 
balance. 

124)  7-  Trois  mains. 
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i25)  8.  Le   corps   d'un  homme    avec  ses 

deux  bras. 
12'i)  9.  Deux  pieds  d'homme. 

127)  io.  Deux  jambes  d'un  homme  sup- 
posé agenouillé. 

128)  il.  La  jambe  d'un  homme  et  le  buste 
d'un  enfant  qui  tient  un  voile. 

129)  12.  Buste  de  jeune  homme  vu  de 
profil. 

i3o)  i3.  Le  corps  d'un  homme,  où  la 
tête,  les  bras  et  les  cuisses  sont  tron- 
qués. 

i3i)  i4-  Les  bustes  d'un  vieillard,  d'un 
garçon  et  d'une  jeune  femme. 

132)  i5.  Le  corps  d'un  homme  qui  tire 
une  flèche.  Il  est  vu  par  le  dos. 

i33)  16.  Buste  d'un  jeune  homme  qui  re- 
garde en  haut. 

i34)  17.  Buste  d'un  homme  à  moustaches, 
vu  de  face. 

i35)  16-  Buste  d'une  jeune  femme  portant 
la  main  sur  tin  livre  ouvert  devant 
elle. 

i3(i)  19.  Buste  d'un  jeune  homme  ayant 
la  tête  appuyée  sur  sa  main  gauche. 

i3y)  20.  Les  bustes  d'une  jeune  fille  et 
d'un  vieillard. 
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a38)  21.  Jeune  fille  allu.mant  une   lampe. 
i3y)  22.  Un  homme  à  mi -corps,    ayant 

les  yeux  levés  vers  le  ciel,  et  les  bras 

croisés  sur  la  poitrine. 
l4o.  Mausolée  érigé  à  Bologne  à  la  mort 
du  pape  Grégoire  XV  en  1620.  On  lit 
en  bas,  à  droite:  Jacomo  Lippa  Inuentore 
da  Budrio  Pittore.  Oliviero  Gatti  intaglib 
1624,  et  en  bas:  ALLI  BENIGNI  LETTO- 
RI  etc. Benche  troncata  fosse  etc. 

Hauteur:  20  p.    8  lign.  Largeur:    i3  p.  6  lign. 


Pièces  d OLIVIER  GATTI,  citées  par 
MALVASIA.   P.  IL  p.    I09. 

1.  St.  François  Xavier  à  genoux  sur 
le  bord  de  la  mer  d'où  il  retire  un  cru- 
cifix perdu.  On  voit  la  Ste.  Vierge  en  l'air. 
Gravé  en  l6i5. 

2.  Un  écu  pour  une  thèse  d'après  un 
dessein  de  Brizio.  Il  représente  le  trium- 
virat dOctavien,  de  Lepidus  et  de  Marc- 
Antoine  qui  partagent  entre  eux  le  Bo- 
lognois  ou  plutôt  le  Modenois,  en  pré- 
sence d'un  cosmographe  qui  mesure  une 
mappe  monde. 
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Jean  Baptiste  Coriolano  de  Bologne  fut 
peintre,  et  graveur  en  cuivre  et  en  bois. 
Il  eut  Jean  Louis  Valesio  pour  maître. 
Suivant  7Wdr^>z/(Bolognaperlustratap.  75  7) 
il  mourut  en  1649,  niais  Tannée  de  sa 
naissance  n'est  pas  connue. 

On  voit  par  ses  estampes  qu'il  étoit  bon 
dessinateur,  et  fort  habile  graveur.  Ses 
ouvrages  au  burin  approchent  plus  de 
ceux  de  François  Villamene  que  d'aucun 
autre  graveur  de  ce  temps.  Son  burin 
nourri  est  nettement  conduit;  mais  les 
contretailles  de  ses  hachures  n'offrent 
pas  assez  de  losange,  ce  qui  donne  à  ses 
ouvrages  un  air  froid. 

Coriolano  a  gravé  quelques  pièces  à 
l'eau -forte.  Sa  thèse  Nr.  11  de  notre  ca- 
talogue prouve  la  fermeté  de  la  pointe, 
avec  laquelle  il  a  su  produire  un  travail 
soigné,  presque  semblable  à  une  gravure 
au  burin.  Il  nous  a  pareillement  laissé 
quelques   pièces  taillées  en  bois  avec  la 
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même  netteté    que   respirent  toutes    ses 

autres  productions. 

L'oeuvre  de  cet  artiste  est  très  consi- 
dérable; notre  catalogue  en  détaille  deux 
cent  vingt  sept  pièces,  néanmoins  nous 
n'osons  pas  le  donner  pour  complet,  et 
ce  d'autant  moins ,  que  Malvasia  cite 
effectivement  quelques  articles  que  nous 
n'avons  pas  eu  occasion  de  voir.  Ces  ar- 
ticles se  trouvent  joints  à  la  fin  de  notre 
catalogue.  Aussi  Heineke  fait  mention  de 
plusieurs  pièces  qui  nous  sont  étrangères, 
mais  il  les  a  si  négligemment  notées  qu'il 
n'y  a  pas  moyen  de  les  reconnoitre,  ni 
d'en  rendre  quelque  autre  compte. 
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JEAN    BAPTISTE    CORIOLANO. 


SUJETS    PIEUX. 

1.  Jésus  Christ  couronné  d'épines,  et 
insulté  par  les  bourreaux.  Gravé  à  Teau- 
forte  sur  un  dessein  de  Cavedone  fait 
d'après  le  tableau  original  de  Louis  Car- 
rache  qui  est  à  la  chartreuse  de  Bologne. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Lod.  Car.  inu. 
—  Coriolanus  f.  a  l'ag  f.  Cette  pièce  est 
exécutée  d'une  pointe  large. 

•    Hauteur  :    îS  p.  9  lign.    Largeur:    11   p.   5  lîgn. 

2.  La  Ste.  Vierge  du  rosaire.  Elle  est 
assise  sur  des  nuées,  soutenant  de  la 
main  droite  l'enfant  Jésus  qui  est  assis 
sur  ses  genoux,  et  ayant  dans  l'autre  main 
un  chapelet.  Deux  anges  en  l'air  suppor- 
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tent  au-dessus  de  sa  tète  une  couronne 
royale,  et  deux  autres  qui  sont,  à  ses 
côtés,  répandent  des  fleurs  sur  la  ville  de 
Bologne  que  l'on  voit  au  bas  de  l'estampe, 
où  on  lit  au  milieu:  Jo.  B.  Coriolanus 
sculpsit.  Il  paroît  que  Coriolano  a  gravé 
cette  estampe  d'après  un  dessein  d' Au- 
gustin C arrache. 

Hauteur:    9  p.  10  lignes?   Largeur:    7  p. 

3  St.  Roch  debout  près  d'un  rideau 
supporté  par  deux  anges.  On  lit  sur  ce 
rideau:  Adi  di  —  16  —  inuiia,  e  prega 
V.  S.  riirovarsi  a  hore  —  nella  compagnia 
di  S.  Hocco  per  trattare  cose  importanti  c 
necessarie ,  che  N.  S.  gîi  ne  rende rà  copio- 
so  meriio ,  perd  non  manchi  —  Priore  et 
Vfficiali.  A  la  gauebe  d'en  bas  est  écrit  : 
Il  Coriolano  f. 

Hauteur  :    4  p.  7  lîgn-    Largeur  :  3  p.  5  lign. 

4-  Les  Saints  et  Saintes  de  l'ordre  de 
St.  Augustin  invoquant  la  Ste.  Vierge  qui 
est  assise  dans  le  ciel.  On  lit  en  haut: 
Renés  vesiros  accingeies  etc.  Sans  le  nom 
de  l'artiste. 

Hauteur  :  6  p.  6  lign.    Largeur  :   4  P-   7  ^6n' 

5-io.  Divers  sujets  de  la  vie  et  du 
martyre    de   St.  Laurent.     Suite   de   six 
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estampes  gravées  d'après  des  desseins  de 
François  Barbieri. 

Hauteur  ;  6  p.  5  lign.    Largeur  :    4  P« 

5)  Frontispice.  Une  arcade  où  l'on  voit 
deux  enfans  qui  tiennent  une  tablette 
sur  laquelle  est  écrit:  11  trionfantc  le- 
vil  a,  Poemetlo  sacra  di  S.  Lorenzo ,  di- 
viso  in  cinque  cantiall  em.  et  rev.  il  card. 
Lorenzo  Magaloiti.  F.  France  s  co  de  To- 
schi  da  Bologna  Capp.  pre.re  D.  D.  A  la 
droite  d'en  bas  est  le  nom  Coriolanus  f. 

On  a  de  ce  frontispice  deux  épreu- 
ves. 

La  première  est  celle  que  l'on  a 
détaillée. 

Dans  la  seconde  le  titre  est  changé 
de  cette  manière:  //  Trionjante  Mar- 
tirio  di  S.  Lorenzo  Martire.  —  In  Bo- 
rna nella  Stamp.a  di Domenico  de  Bossi 
alla  Pace  etc.  —  Jo.  Francisais  Cent,'' 
Inuent. 

6)  St.  Laurent  s'approchant  du  pape  St. 
Sixte,  lorsque  celui-ci,  ainsi  que  tout 
son  clergé,  est  conduit  en  prison  par 
ordre  de  Décius.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas  :  Jo.  Franriscus  Centensis  inu. 
Coriolanus  incidit 


4o  OEUVRE 

7)  St.  Laurent  à  genoux  prenant  congé  du 
pape  St.  Sixte  qui  lui  donne  plein-pou- 
voir sur  les  trésors  de  l'église.  On  lit 
à  la  gauche  d'en  bas:  Jo.  Franciscus 
Centensis  inu.  Coriolanus  F. 

8)  Sur  la  demande  de  Décius.  où  St.  Lau- 
rent avoit  caché  les  trésors  de  l'église, 
celui-ci  lui  montre  les  pauvres  qui 
passent  sur  des  chars  attelés  de  boeufs. 
On  lit  en  bas,  à  gauche:  Jo.  Franciscus 
Centensis  inu.,  et  à  droite:  Coriola- 
nus F. 

9)  St.  Laurent  tourmenté  par  un  bourreau 
dvec  une  fourche  de  fer.  A  côté  du 
Saint  on  voit  un  ange  qui  semble  sécher 
le  sang  du  martyr.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas:  Jo»  Franciscus  Centensis  inu. 
Coriolanus  F. 

10)  La  mort  de  St.  Laurent  sur  le  gril  où 
on  le  fait  rôtir.  On  lit  à  la  droite  d'en 
bas  :  Jo.  Franciscus  Centensis  inu.  Corio- 
lanus f. 

CONCLUSIONS  ET  ALLÉGORIES, 
Pièces  en  hauteur. 

11.  Dieu  sous  la  forme   d'une  colonne 
de  feu,  montrant  le  chemin  aux  Israëli- 
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tes  dans  le  désert.  Inventé  et,  gravé  à 
l'eau -forte  en  1608  pour  un  sujet  de  con- 
clusion. On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Jo- 
Bapt.a  Coriolrnus  F. 

Hauteur:    18  p.    Largem*  :    i3  p, 

12.  Un  roi  tenant  une  faulx ,  assis  sur 
une  estrade  de  deux  marches  au  milieu 
d  un  paysage,  dans  le  fond  duquel  se 
présente  la  ville  de  Bologne.  Dans  le  haut 
quatre  enfans  en  l'air,  supportent  les  ar- 
mes du  cardinal  Jules  Sacchetti.  Conclu- 
sion gravée  en  i64o.  On  lit  au  milieu  d'en 
bas  :  Jo:  Baplisla  Coriolanus  delinca?  et 
incid. 

Hauteur:  18  p.    Largeur:    i3  p. 

13.  Hercule  combattant  l'Hydre.  Sujet 
pour  une  conclusion  où  Ton  remarque 
en  haut  quatre  enfans,  qui  supportent  un 
cartouche  renfermant  une  dédicace  adres- 
sée au  cardinal  Augustin  Cusano,  dont  la 
Renommée  en  l'air  porte  les  armes.  Deux 
enfans  dont  chacun  tient  un  écusson 
d'armes,  sont  debout  en  bas,  aux  deux 
cotés  de  l'estampe.  Sans  le  nom  de  Corio- 
lono  qui  cependant  en  est  indubitable- 
ment le  graveur. 

Hauteur  :    18  p.    Largeur  :  i3  p. 
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i4,  Le  triomphe  de  la  Liberté.  On  voit 
la  Liberté  sur  un  char  traîné  par  deux 
lions,  et  précédé  de  plusieurs  trompètcs. 
Gravé  pour  une  conclusion.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas  :  Jo.  B.  Corioïanus  F. 

Hauteur:    i8  p.    Largeur:    i3  p.  2  lign. 

i5-  Astrée  descendant  du  ciel,  et  en 
apportant  les  armes  du  cardinal  Boncam- 
pagni.  Gravé  pour  une  conclusion  en 
l64l-  On  lit  en  bas,  à  droite:  Jo.  Bapt.a 
Corioïanus  F ,  à  gauche  :  Superiorum  per- 
mis su. 

Hauteur:   18  p.    Largeur:    i3  p.  4  lign.. 

16.  Autre  sujet  de  conclusion  où  Ton 
voit  la  Sagesse  divine,  près  d'un  vieillard 
qui  représente  le  bon  exemple.  Plus  haut 
deux  anges  soutiennent  en  l'airune  église. 
Inventé  et  gravé  en  i64o.  On  lit  à  la 
droite  d'en  bas:  Jo.  Bapta.  Corioïanus  F. 

Hauteur:    18  p.  3  lign.  Largeur:   i3  p.  6  lign. 
Pièces  en  largeur. 

17.  Les  armes  d'un  cardinal  suppor- 
tées par  la  Force,  et  par  l'Abondance 
qui  se  tiennent  debout  aux  deux  côtés  de 
l'écusson.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  : 
Jo.  Bapt.a  Corioïanus  f. 

Largeur:    10  p.  3  lign.    Hauteur:    8  p. 
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18.  L'église  Romaine  faisant  remar- 
quer à  la  ville  de  Bologne  un  aigle,  qui 
porte  en  l'air  les  armes  d'un  cardinal  Sa- 
belli.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas:  //  Corio- 
lano  F  Pièce  très  médiocre. 

Largeur:  11  p.  3  lignes?   Hauteur:    7  p.  6  Hgn. 

19.  Un  cerf  faisant  mourir  de  son  ha- 
leine des  serpens.  Au  bas  du  cerf  est 
écrit:  EIICIENvS  PERDIT.,  et  à  la  droite 
d'en  bas  :  //  Coriolano  f.  Pièce  mé- 
diocre. 

Largeur:  11  p.  6  lign.    Hauteur:  7   p.  10  Hgn. 

'2o.  Deux  hommes  abbattant  les  fruits 
et  plusieurs  branches  d'un  noyer,  sur  le- 
quel est  une  banderole  avec  ces  mots: 
Hinc  dirupta  foecundior.  A  la  gauche  d'en 
bas  on  lit:  Jo.  Bapt.a  Coriolanus  F. 

Largeur.-    i4  pouces?    Hauteur:   11  pouces? 

21.  Une  jeune  femme  suivie  d'un  en- 
fant, présentant  une  lance  à  une  Prin- 
cesse accompagnée  de  quatre  femmes  de 
sa  cour.  A  droite  quatre  enfans  jouent 
avec  différentes  pièces  d'armure.  Dans 
le  fond  à  gauche,  d'autres  pièces  d'ar- 
mure sont  suspendues  à  des  arbres  qui 
s'élèvent  près  d'un  mausolée.  Au  milieu 
d'en  haut  est  un  écusson  d'armes  offrant 
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un  arbre  surmonté  d'une  étoile.  Vers  la 
gauche  d'en  bas  on  lit:  Jo.  Bapt.a  Corio- 
lanusF.  Cette  estampe  est  gravée  a  l'eau  - 
forte,  et  terminée  au  burin. 

Largeur:  16  p.  2  lign.    Hauteur:    12  p, 

22.  Des  Cyclopes  faisant  des  efforts 
inutiles,  pour  gagner  le  sommet  d'un 
rocher,  sur  lequel  est  érigé  une  colonne. 
On  lit  vers  le  milieu  d'en  bas:  Jo.  B.  Co- 
riolanus  F. 

Largeur:  16  p.  3  lign.    Hauteur:  12  p.  2  lign. 

23.  L'Etude  des  loix  accompagnant  un 
jeune  enfant,  à  qui  elle  montre  les  armes 
d'un  cardinal  soutenues  sur  des  nuées  par 
les  quatre  Vertus.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas  :  A.  Tiarinus  inu.  —  Jo.  Baptista  Co- 
riolauus  F. 

Largeur:  16  p.  4  l'gn<    Hauteur:    12  p. 

24.  Deux  enfans  tenant  un  chapeau  de 
cardinal  au-dessus  de  l'écusson  des  armes 
Barberin ,  aux  cotés  duquel  deux  au- 
tres enfans  en  l'air  tiennent  les  cordons 
et  les  houppes  du  chapeau.  Vers  la  gauche 
d'en  bas  on  lit:  7/  Coriolanof.  Cette  pièce 
est  si  bien  dessinée  et  gravée  qu'elle  fe- 
roit  honneur  à  Augustin  Carrache. 

Largeur:    16  p.  6  lign.    Hauteur:   12  p.  4  l'ê*1- 
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25.  Le  peuple  Romain  offrant  un  sacri- 
fice à  la  déesse  Minerve  qui  paroît  dans 
le  ciel,  appuyée  sur  l'écusson  des  armes 
d'un  cardinal  Ludovisio.  Sur  le  pan  de  Tau- 
tel  est  écrit:  Tandem  venias  precamureXc, 
et  à  la  droite  d'en  bas  :  7/  Coriolano  f. 

Largeur:  16  p.  6  lign.    Hauteur:    i3  pouces? 

26.  Une  reine  assise  sur  une  espèce  de 
trône,  tenant  de  la  main  gauche  un  mords 
de  cheval,  et  de  l'autre  une  épée  sur- 
montée d'un  oeil.  Elle  est  couverte  d'un 
manteau,  sur  lequel  un  grand  nombre 
d'yeux  sont  parsemés  en  guise  de  bro- 
derie. Vis-à-vis  d'elle,  à  la  gauche  de 
l'estampe,  est  placée  une  colonne,  au- 
dessus  de  laquelle  deux  génies  en  l'air 
supportent  une  couronne  royale  et  un  cha- 
peau de  cardinal.  Le  lointain  présente  la 
vue  de  la  mer.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas  :  Jo.  Bapt.a  Coriolanus  F. 

Largeur:   16  p.  9  lign.    Hauteur:  i3  p.  3  lign. 

27.  L'Empereur  Constantin  remportant 
la  victoire  sur  le  tyran  Maxence.  Sujet 
pour  une  conclusion.  On  lit  au  milieu 
d'en  bas  :  Jo.  Bapt.a  Coriolanus  Incid.  ci 
Delhieauù. 

Largeur:   17p.  3  lignes?   Hauteur:    x3  pouces? 
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28.  Les  armes  d'un  cardinal  de  la  mai- 
son Barberin.  Dans  un  cartouche  ac- 
compagné de  plusieurs  enfans.  On  lit  à 
la  gauche  d'en  bas  :  Jo.  Bapt.a  Coriolanus 
Bonon.  inu.  delinea.*  et  incid. 

Largeur  :   17  p.  3  lign.    Hauteur  :    i3  p.  3  lign, 

29.  Une  espèce  de  portique,  au  bout 
duquel  est  un  autel  surmonté  d'une  chan- 
delle. Les  statues  de  S.  Pierre  Thomas, 
évèque  et  martyr,  et  de  Jean  de  Baccone, 
autre  Illustre  de  l'ordre  des  Carmes  se 
voient  dans  des  niches  aux  deux  côtés 
du  portique.  Inventé  et  gravé  par  Corio- 
lano  en  1642.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Jo.  Bapt.a  Coriulanus  Bonon.  F. 

Hauteur:    17  p.   6  lign.    Largeur:   12  p.   3  li^u. 

30.  Le  berger  Aristée  réparant  la  perte 
de  ses  abeilles ,  en  suivant  les  avis  de  la 
Nymphe  sa  mère.  Sur  le  pan  de  l'autel 
est  écrit  :  Pulchramque  petunt  per  vulnera 
morlem. ,  et  à  la  droite  d'en  bas:  7/  Co- 
riolano  f.  Cette  pièce  est  gravée  à  1  eau- 
forte. 

Largeur  :  17  p.  fci  lign.    Hauteur  :  i3  p.  3  lign. 

3l-  Une  femme  représentant  l'Eternité, 
assise  sur  une  montagne,  au  pied  de  la- 
quelle est  d'un  côté  la  Piété,  et  de  l'autre 
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la  Justice.   On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Jo. 
Biipt.a  Coriolanus  Incid.  elDelinea.  Bunon. 

Largeur:    18  p.    Hauteur:    12  p.  9  lignes  ? 

32.  La  déesse  Junon  répandant  les  bé- 
nignes influences  du  ciel  sur  l'écusson  des 
armes  du  cardinal  Durazzo  porté  par  la 
Renommée.  Conclusion  gravée  en  i64o. 
On  lit  à  la  droite  d'en  bas.*  Jo.  Bapta. 
Coriolanus  delineauit  et  incidit. 

Largeur:   18  p.    Hauteur:    li  p.  3  lign. 

33-  Un  taureau  se  battant  contre  des 
dauphins,  dans  une  naumachie,  à  l'en- 
tour  de  laquelle  sont  rangées  les  statues 
d'Apollon  et  des  neuf  Muses  ,  ainsi  que 
celles  de  la  Gloire  et  de  la  Renommée. 
Pièce  allégorique  à  la  gloire  d'un  duc  de 
Savoie.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  // 
Corioîano  F. 

Largeur  :    2.0  p.    Hauteur  :  14  p.  3  lign. 

34.  St.  François  d'Assise  soutenant  le 
globe  de  la  terre,  au-dessus  duquel  sont 
deux  enfans  qui  portent  une  thiare  pa- 
pale. Plus  haut  est  l'archange  St.  Michel 
au  milieu  de  la  cour  céleste.  Pièce  em- 
blématique faite  pour  une  thèse  en  1609. 
On  lit  en  bas,  à  droite.-  Jo.  Bapt.a  Corio- 
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la 72 us  F. ,  à  gauche  :  Romae  superior.  per~ 
missu. 

Hauteur  :  27  p.    Largeur  :    18  p. 

FRONTISPICES  DE  LIVRES. 

35-  Un  jeune  homme  portant  des  ailes 
à  la  tète,  pour  exprimer  la  vivacité  de 
cet  âge.  Il  court,  tenant  de  la  main  gauche 
un  livre,  et  de  la  droite  une  plume.  Il 
foule  aux  pieds  des  armes.  On  lit  en 
haut:  /  Furori  délia  gioventù ,  Eserci- 
iij  Retiorici  del  Sig.  Gio.  Battista  Man- 
zini.  A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  Il 
Coriola.  f. 

Hauteur  :  3  p.    6  lign.    Largeur  :  1   p.  8  lign. 

36.  Trois  Amours  jouant  avec  une 
chèvre  au  bas  d'une  décoration  surmon- 
tée de  deux  écussons  d'armes-  Frontis- 
pice d'un  livre  intitulé:  Rime  di  Cesare 
Abelli  etc.  A  la  gauche  d'en  bas  on  lit: 
//  Coriolano  f.  —  In  Bologna  ad  lnstan- 
za  etc. 

Hauteur  :    4  P-  Largeur  :   2  p.  3  lign. 

37.  L'ange  Raphaël  conduisant  le  jeune 
Tobie  dans  ses  voyages.  On  lit  en  haut: 
Discorso  sopra  l'anno  Sto.  et  indulgenze. 
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Trattato  délie  s.te  Reliouie ,  et  en  bas:  II 
Coriolano  f.  —  Benc  ambuletis ,  et  sît 
Deus  etc. 

Hauteur  :  4  P-  9  ^Sn-    Largeur  :  3  p.  3  lign. 

38.  Un  ange  supportant  un  rideau  sur 
lequel  est  écrit:  Via  angelica  dirizzata 
alla  diuotione,  servitù,  e  culto  di  Maria 
Vergine ,  disposta  dal  M.  B.  P.  D.  Maffia 
Guarguanli  etc.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas  :  Il  Coriolano  f. 

Hauteur  :    5  p.    Largeur  :  3  p. 

3q.  Des  génies  ornant  de  couronnes  les 
armes  d'un  seigneur  Italien  placées  sur 
un  chêne.  L'un  des  génies,  à  la  droite 
d'en  bas ,  tient  un  morceau  de  papier  dé- 
roulé, sur  lequel  est  écrit  le  titre  d'un 
livre  *).  De  ce  même  côté  on  lit:  Il  Co- 
riolano in.  f. 

Hauteur  :   6  p.  3  lign.    Largeur  :    4  P-  6  lign. 

4o.  Deux  hommes  portant  chacun  un 
tableau,  où  est  représentée  une  devise, 
et  soutenant  sur  leur  tête  un  entablement, 
au  milieu  duquel  sont  placées  les  armes 
de  la  famille    Barberin.     Frontispice  de 


*)  Dans  l'épreuve,    la  seule   que  nous  ayons  vue  d«- 
cette  estampe,    ce  ti're  a  été  découpé. 

xix.  Vol.  D 
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livre  qui  a  pour  titre:  Che  al Savio  e  con- 
venevole  il  corfeggiare  libri  JIII,  di  Mat- 
teo  Peregrini  etc.  Dans  lu  marge  d'en  bas 
on  lit:  In  Bologna  per  JSicolà  Tebaldini. 
Ad  Inslanza  di  Pellegrino  Golfarini.  1624» 

Hauteur:  6  p.  6  lign.    Largeur:   4  p-  6  lign. 

41.  L'Hymenée  soutenant  les  armes  de 
la  famille  Paleotto,  au  milieu  de  plusieurs 
Amours  qui  viennent  lui  offrir  des  pré- 
sens. Sur  une  pierre  au  milieu  d'en  bas 
on  lit:  Belle  nozze  de  glillmi  Sig.ri  Ca- 
millo  Paleotto  et  Lelia  Malaspina.  Sans  le 
nom  de  Coriolano. 

Hauteur  :   6  p.  6  lign.   Largeur  :  4  p.  7   lign. 

42.  Un  cartoucbe  d'ornemens  ,  au  haut 
duquel  sont  les  armes  du  cardinal  Ven- 
dramino ,  et  en  bas  un  mascaron.  Fron- 
tispice d'un  livre  intitulé:  Funebris pom- 
pa ill.ml  et  ex.7"1  Caesaris  Pepuli  marchio- 
nis  celebrata  Bononiae  anno  MDCXVJI, 
quam  ill.m0  et  B.mo  Caroli  Vendramino  Si- 
mbaldus  Blondus  dat  dicatque.  En  bas  on 

ht:  Bononiae  per   Joannm  Paulum  Mos- 
caiellum  etc.    Sans  le  nom  de  Coriolano. 

Hauteur  :  6  p.  6  lign.    Largeur  :    4  P-   8  lign. 

43.  Les  eaux   du  déluge  se  retirant  de 
dessus  la  terre.    Dans  une  banderole  au 
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haut  de  l'estampe,  on  lit:  //  ritratto  del 
privato  politicoChrisiiano  estratto  dall'  ori- 
ginale di  alcune  attioni  dcl  Co  D.  Dis. 
Lucar.  A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  // 
Coriohino  F  Cette  pièce  est  gravée  à  l'eau- 
forte. 

Hauteur  :    6  p.  8  lign.  Largeur  :  4  P-  4  'ign- 

44-  Un  dragon  percé  de  coups ,  et  ex- 
pirant au  pied  d'un  autel,  sur  lequel  un 
enfant  soutient  les  armes  de  Médieis.  Sur 
un  drap  porté  en  l'air  par  un  génie,  on 
lit:  Il  dragone  de  Macedonia  di  Luigi 
Manzini  etc.  A  la  droite  d'en  bas  est  écrit  : 
Il  Coriolano  F. 

Hauteur:  6  p.  8  lign.  Largeur:    4  P-   i°  l'gn- 

45.  La  Paix  et  la  Vertu  s'avançant  vers 
un  piédestal,  contre  lequel  sont  appuyées 
les  armes  de  la  famille  Bianchetti.  Fron- 
tispice d'un  livre  intitulé:   Felsina  trion- 

junte di  Francesco  Ferrari  Bulognese. 

En  bas  est  écrit:  In  Bologna  per  Vittorio 
Benacci  con  licenza  de  sup.rl  i625-  Sans 
le  nom  de  Coriolano. 

Hauteur  :    6  p.  8  lign.    Largeur  :  4  P-  l0  ^o11- 

46.  Deux  lions  au  bas  d'une  fontaine 
surmontée  des  armes  d'un  cardinal.  Fron- 
tispice d'un  livre  intitulé:    Poemiale  pre- 

D  2 
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dicabile ,  et  arte  di proemiare  dcl  P.  F  Fe- 
lice  Milensio  maestro  Agostiniano  etc.  In 
Bologna  con  licenza  de  superiori  Panno 
1625.  Appresso  Clémente  Ferroni.  A  la 
gauche  d'en  bas  on  lit:  11  Coriolanof. 

Hauteur  :   6  p.  y  lign.  Largeur  :  4  p.  6  lign. 

47.  Des  enfans  soutenant  les  armes  du 
cardinal  Ludovisio  au-dessus  d'un  pié- 
destal, où  Ton  voit  au  devant,  d'un  côté 
l'empereur  Charles -magne,  et  de  l'autre 
St.  Pétrone,  évèque  de  Bologne.  Fron- 
tispice d'un  livre  intitulé:  Memorie  histo- 
riéhe  délia  chic  s  a  Bologne  se di  D. 

Celso  Falconi.    A   la   droite  d'en  bas  est 
écrit  :  //  Coriolano  F. 

Hauteur  :   6  p.  9  lign.   Largeur  :  4  p.  8  lign. 

48.  La  Poésie  héroïque  accompagnée 
de  Thalie  et  de  la  Poésie  pastorale.  Elles 
tiennent  un  drap,  Sur  lequel  est  écrit: 
JJAcamante.  Tragcdia  di  Mario  Mazza. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  //  Corio- 
lano F. 

Hauteur  :    6  p.  9  lign.  Largeur  :  4  p.  8  lign. 

4g.  La  Fortune  tenant  de  la  main  gauche 
une  ancre ,  et  de  la  droite  une  voile  en- 
flée sur  laquelle  est  écrit:  Délie  fortune 
dErosmando  e   Floridallw.    Historia  dcl 
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conte  Prospero  Bonarelli  délia  Rocere  etc. 
A  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  //  Coriolano 
F.,  et  dans  la  marge  :  In  Bologna per  Ni- 
cole* Tebaldini.  M.D.C.XXXXIL  Con  li- 
cenza  de  super/or/. 

Hauteur:   7  p.    Largeur:    4  P-  ao  ^gn- 

5o.  Les  armes  de  la  ville  de  Bologne 
supportées  par  un  dieu  fleuve,  et  par  la 
déesse  tutelaire  de  cette  ville.  On  lit  au 
milieu  :  Georgii  Scharpii  institutiones  me- 
dicae  a  Claudio  eiusdemfilio  in  lucem  edi- 
tae  etc.  En  bas  est  écrit:  Coriolanus  F.— 
Bononiae  Typis  Jacob i  Moniij.  l638-  — 
Superiorum  permissu. 

Hauteur:    7  p.    Largeur:   4  P-  10  lîgn. 

5i.  L'Astronomie  tendant  les  bras  vers 
Jupiter  qui  est  assis  dans  le  ciel ,  et  qui 
y  tient  les  armes  de  Médicis.  Frontispice 
d'un  livre  intitulé:  Mahometis  Albatinii 
de  Scientia  siellarum  liber  etc.  A  la  droite 
d'en  bas  on  lit:   Coriolanus  F. 

Hauteur  :  7  p.  3  lign.    Largeur  :   5  p. 

52.  St.  Maurel,  évèque  et  patron  de  la 
ville  de  Ferrare,  assis  dans  une  gloire, 
au  milieu  de  plusieurs  anges  dont  il  y  en  a 
un  qui  tient  sa  crosse,  et  un  autre  l'instru- 
ment de  son  martyre.  Frontispice  délivre. 
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Sur  un  drap  que  tiennent  deux  anges,  on. 
lit:  Beatiss.1  Ferrariae  antisiitis  Maurclii 

ri/a  a  Bistiniono  de  Miccolis dicata. 

Ferrariae  apud  Franciscum  Succium. 

permissu.  M.DCXXXXI.  A  la  droite 

d'en  bas  est  écrit:   Coriolanus  F.  Bonon. 

Hauteur  :  9  p.     Largeur  :  6  p.  3  lign. 

53.  Les  armes  d'un  duc  dUrbin,  soute- 
nues par  la  Justice  et  par  la  Foi  qui  sont 
assises  aux  deux  côtés ,  sur  un  piédestal, 
au  bas  duquel  est  un  génie  ailé  qui  tient, 
une  couronne  de  laurier.  Frontispice  d'un 
livre  intitulé  :  La  republica  régi  a  del  Sig. 
Fabio  Albergati  etc.  In  Bologna  per  Vit- 
iorio  Benacci.  MDCXXV1I.  Con  licenza 
de  Supcriori.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit: 
//  Coriolano  f. 

Hauteur  :    9  p.  g  lign.    Largeur:    6  p.  6  lign. 

54-  La  Vigilance  et  la  Paix  représentées 
par  deux  femmes  qui  sont  debout  au  de- 
vant d'un  frontispice  surmonté  des  armes 
du  pape  Urbain  VIII.  Pour  un  livre  in- 
titulé: Le  morali  del  Sig.  Fabio  Alber- 
gati etc.  In  Bologna  per  Vittorio  Benacci. 
MDC.XXVI.  —  Au  milieu  d'en  bas  est 
écrit:  //  Coriolano  f. 

Hauteur  :    9  p.  9  lign.    Largeur  :    6  p.  6  lign. 
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55-  Ferdinand  Gonzague  duc  de  Man- 
toue  en  buste,  dans  un  ovale  placé  au 
milieu  de  la  Religion,  et  de  la  Justice. 
Au  bas  du  portrait,  deux  enfans  sou- 
tiennent les  armes  du  duc.  Ce  groupe  se 
trouve  sur  un  piédestal  qui  offre  cette 
inscription:  In  Physiognomica  Aristoielis 

commentariï  a  Camillo  Baldo lucu- 

brati. Hicronymi  Tamburini  diligen- 

tia cditum Montisferrati  Duccm 

Coriolanus  inu.  f.  —  —   Bononiac 

apud  Sebastianum  Bonomium.    Supcriorum 
prrmissu.  M.DC.XX. 

Hauteur:   g  p.    10  lign.   Largeur:    6  p.  10  lign. 

56.  Minerve  debout  au  milieu  d'un  por- 
tique. Elle  tient  de  la  main  gauche  une 
balance,  et  montre  de  l'autre  les  armes 
du  cardinal  Bernardin  Spada  supportées 
en  l'air  par  deux  enfans.  On  lit  en  haut: 
Eminentissimo  principi  Bernardino  Spa- 
da e  S  B.  E.  cardia  ah  amplissimo  has  juris 
ulriusquc  thèses  dicat  et  sacrât  Francisais 
Spada  Bonon.  I.  V.  /).,  et  à  la  droite  d'en 
bas  :  7/  Coriolano  f. 

Hauteur:  io  p.  9  lign.  Largeur:    7  p.  4  l'6n> 

57.  Deux  femmes  représentant  la  Force 
et  l'Abondance ,  assises  aux  côtés  des  ar- 
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mes  d'un  prince  d'Avelli,  placées  au  bas 
d'une  décoration  d'architecture,  ornée  en 
haut  du  buste  de  St.  Thomas  d'Aquîn. 
Pour  un  livre  intitulé:  Commentaria  et 
controversiac  in  primam  parlent  surnmae 
D.  Thomac  Aquinatis  auctore  Jo.  Paulo 
Nazario  etc.  —  Bononiae  apud  Haeredes 
Joannis  Rossy.  MDCXIX.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas:  Coriolanus  inu.f. 

Hauteur  :     n  p.    2  lign.  Largeur  :    7  p.  4  lign> 

58.  Les  armes  du  comte  Paris  Lodron, 
archevêque  de  Salzbourg,  soutenues  par 
des  enfans,  au  -  dessus  d'un  frontispice 
d'architecture,  dont  l'entablement  est  sup- 
porté par  deux  jeunes  hommes  qui  font 
l'office  de  colonnes.  Sur  un  cartouche 
placé  au  milieu,  on  lit:  Ulyssis  Aldro- 
vandi  Patricii  Bononiensis  quadrupedum 
omnium  hisulcorum  historia  etc.  En  bas 
est  écfit:  Bononiae  apud  Sebastianum  Bon- 
hommium.  M.DC.XXI. 

Hauteur:  12  p.   6  lign.   Largeur:  8  p.   5  lign. 

59.  Deux  enfans  assis  aux  côtés  des  ar- 
mes du  cardinal  Poretti,  placées  au  mi- 
lieu d'un  fronton  qui  fait  le  couronnement 
d'un  frontispice  d'architecture,  où  l'on 
voit  trois  dragons,  dont  deux  à  mi-hau- 
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•eur  de  l'estampe,  et  un  au  milieu  d'en 
bas.  Frontispice  de  livre  *).  On  lit  en 
bas:  Bononiae  apud  Clementem  Ferro- 
nium.  MDCXXXX,  super iorurn  permissu. 
Jo.  Bapt.a  Coriolanus  F. 

Hauteur:    12  p.  9  lign.   Largeur:    8  p.   2  lign. 

60.  Un  arc  de  triomphe  décoré  de  co- 
lonnes d'ordre  Jonique,  au  haut  duquel 
des  enfans  soutiennent  un  chapeau  au- 
dessus  des  armes  du  cardinal  Madrucci. 
Sur  un  rideau  soutenu  en  l'air  par  un 
aigle  au  milieu  de  l'estampe,  on  lit:  Ulys- 
sis  Aldrovandi  Pairie îi  Bononiensis  de 
quadrupedibus  solipedibus  Volumen  Inte- 
grum  etc.  Bononiae  apud  Viclorium  Be- 
naîium.  MD.C.XVI.  A  la  droite  d'en  bas 
est  écrit  :  Jo.  Bapt.a  Coriolanus  inu.  inciiL 

Hauteur:    12  p.  10  lign.    Largeur:    8  p.  5  lign. 
ARMOIRIES. 


61.  Les  armes  d'un  cardinal  Borghèse, 
dans  un  cartouche  d'ornemens.  On  lit 
à  la  droite  d'en  bas  :  Coriolanus  F. 

Hauteur  :   3  p.  x  lign.    Largeur  :  2  p.  3  lign. 

*)  Dans  l'épreuve   la   seule   que  nous  ayons  rue  de 
cette  estampe,    le  titre  a  été  découpé. 
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62.  Les  armes  du  duc  de  Savoie  sous 
un  pavillon.  On  lit  vers  la  droite  d'en 
bas:   Coriolanus  F. 

Hauteur  :    6   p.    Largeur  :  4  P-  4  nên# 

63.  Les  armes  de  Médicis  entourées  de 
dix  enfans,  dont  deux  tiennent  des  bran- 
ches d'olivier,  deux  des  trompettes,  d'au- 
tres une  ancre,  une  épée  ,  un  serpent  et 
une  peau  de  lion.  Vers  la  gauche  d'en  bas 
est  écrit  :  Jo.  B.  Coriolanus  f.  Très  belle 
estampe. 

Largeur  :    5  p.  4  lign.     Hauteur  :    4  P-  3  lign. 

64-  Les  armes  du  cardinal  Durazzo,  ac- 
compagnées de  Mercure,  et  d'une  femme 
qui  tient  des  couronnes.  On  lit  à  gauche: 
ornans  exornor.,  à  droite  :  Aucta  decoro,  et 
vers  le  milieu  d'en  bas  :  Jo.  B.  Coriolanus  F. 

Largeur  :7  p.    Hauteur  :  5  p.  6  lign. 

65.  Les  armes  d'un  duc  de  Parme ,  ac- 
compagnées de  deux  figures  symboliques 
dont  l'une  représente  Prométhée  déchiré 
par  un  vautour,  et  l'autre  une  femme 
ailée,  du  sein  de  laquelle  sort  une  flamme. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  ./.  B.  Corio- 
lanus F.  Bon  on. 

Largeur:    11  p.   Hauteur:  7  p.  10  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 
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La  première  est  celle  qui  offre  les 
armes  de  Parme  entourées  de  l'ordre 
de  la  toison  d'or. 

La  seconde  présente  les  armes  d'un 
évèque,  composées  de  trois  étoiles, d'une 
bande ,  et  de  trois  collines  surmontées 
de  jonc.   L'ordre  de  la  toison  d'or  est 
eiFacé.  Dans  cette  épreuve  on  a  ajouté 
l'année  1622  à  la  droite  d'en  bas. 
66-  Les   armes  d'un  cardinal  Farnèse, 
placées  dans   une    décoration  d'architec- 
ture, au  milieu  de  deux  femmes  qui  repré- 
vsentent  la  Justice  et  la  Puissance.  On  lit 
au  milieu  d'en  bas  :    Judicat  imperat  — 
candide.  Sans  le  nom  de  Coriolano.  Pièce 
très  médiocre. 

Largeur:    i5  p.   3  lignes?    Hauteur:   11  pouces? 


PORTRAITS. 

67.  Vincent  Sgualdi  de  Plaisance,  abbé 
de  Monte  Cassino,  à  mi -corps,  tourné 
vers  la  droite,  et  tenant  une  plume  à  la 
main.  Dans  un  ovale  autour  duquel  on 
lit:  Vinccntius  Sgvaldus  Pla  centimes  abbas 
Casincnsis.  A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit  : 
Jo.  B.  Coriolanus  F.  Bonon. 

Hauteur  :4p.2  l'gn.   Largeur  :  3  p. 
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68.  Le  cardinal  Jean  Baptiste  Zecca- 
dori,  légat  du  pape  à  Bologne.  Il  est  à 
mi  -corps  ,  dans  un  ovale  ménagé  contre 
un  piédestal,  aux  deux  cotés  duquel  on 
voit  un  homme.  En  haut,  les  armes  de  ce 
cardinal  sont  accompagnées  de  deux  gé- 
nies ailes  qui  tiennent  son  chapeau.  Dans 
un  cartouche  qui  est  au  bas,  on  lit:  Joan- 
nés  Baptisia  Zeccadorus  Eugubinus  etc., 
et  à  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  Jo.  Bapt.a 
Coriolanus  delin.  et  inciâ.  Bononiac. 

Hauteur  :    6   p.   6  lign.    Largeur  :    4  P-  ^  ''Sn* 

69.  Le  pape  Urbain  VIII  à  mi -corps. 
Dans  un  cartouche  qui  est  en  bas,  on  lit  - 

Urbanus  VIII.  P.  M. pascerct  Ae- 

theris.    A  gauche  est  écrit:    Coriolanus  f., 
et  à  droite  est  l'année  l63o,. 

Hauteur  :   7  p.   10  lign.  Largeur  :  S  p.  6  lign. 

70.  Le  pape  Grégoire  XV,  en  buste 
dans  un  ovale,  au  bas  duquel  sont  quatre 
enfans  qui  supportent  les  armes  du  pape. 
On  lit  en  bas  :  lll.m0  Vgoni  Albergato  — 
—  sacrât  Jo.  Bapt.  Coriolanus  —  162 1. 

Hauteur  :    8  p.  10  lign.    Largeur  :   G  p. 

71.  Jean  Cottunius  à  mi-corps,  dans  un 
ovale  autour  duquel  est  écrit:  Joannes 
Cottunius  Patricius  Veriensis.  En  bas  est  ce 
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ïisti que  Latin  :  Fipr/0  te genuit  —  —  mente 

al  Arisiotele  —  Fr.  Vanninius.  A  gauche 

on  lit  :    7/  Coriolano  F    Cette  estampe  est 

des  premières  manières  de  notre  artiste. 

Hauteur  :  8  p.  3  lignes  ?   Largeur  :  6  p.  4  lignes  ? 


HIFFERENS  AUTRES   SUJETS. 


72.  La  mort  cJ£  Sénèque.  Il  est  assis 
dans  le  bain,  tenant  une  feuille  de  papier 
de  la  main  gauche,  et  de  l'autre  un  style. 
Vers  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  //  Corio- 
lano /. 

Hauteur  :   4  P-  2  lig».    Largeur  ;  a  p.  3  lign. 

73.  L'Amour  écrivant  sur  une  bande-, 
rôle.  Il  est  à  genoux  devant  une  butte  qui 
lui  sert  de  table.  Le  fond  présente  un  bois 
situé  sur  le  bord  de  la  mer.    On  lit  à  la 
droite  d'en  bas  :  //  Coriolano  F» 

Hauteur:  ^  p.  2  lign.   Largeur;   2  p.  3  lign. 

74-  Le  caducée  de  Mercure,  avec  cette 
devise:  Non  nisi  a  Deo ,  dans  un  car- 
touche surmonté  d'une  tête  d'enfant.  Sans 
le  nom  de  Coriolano. 

Hauteur:  6  pouees  ?   Largeur:  4  p.  6  lign. 
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75.  Le  Temps  appuyé  sur  sa  faulx.  près 
de  la  Renommée  qui  sonne  de  la  trom- 
pette. On  voit  dans  le  fond  le  Parnasse, 
et  à  son  sommet  un  aigle  avec  cette  de- 
vise: Non  alio  Pegaso.  A  la  droite  d'en 
bas  on  lit:  //  Coriolano  F. 

Hauteur  :  7  p.  7  lign.    Largeur  :  5  p.  5  lign. 

76.  Arc  de  triomphe  érigé  à  la  gloire 
de  la  maison  de  Savoie.  On  y  lit:  Tio- 
pliaea  militiae  hodiernae.  A  la  gauche  d'en 
bas  est  écrit:  //  Coriolano  j. 

Hauteur  •  8  p.  6  lign.    Largeur  :  6  p.  7  lign. 

77.  Autre  arc  de  triomphe  à  la  gloire 
de  Louis  XIII,  roi  de  France.  On  lit  à  la 
droite  d'en  bas  :  11  Coriolano  f. 

Hauteur:    10  p.    Largeur:  6  p.  8  lign. 

78.  Le  cardinal  Borghèse  et  un  Reli- 
gieux de  l'ordre  deSt.Dominique,  à  genoux 
devant  une  image  de  laSte.  Vierge  qui  est 
au  milieu  d'un  palmier.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas  :  Jo.  Bapt.a  Coriolanus  lncid. 

Hauteur:    x2  p.  3  lign.    Largeur:  8  p.  3  lign. 

7q.  Un  mausolée  dressé  en  forme  de 
pyramide  pour  un  cardinal  Marescotti. 
Dans  le  haut  de  la  pyramide  est  la  Re- 
nommée, tenant  de  la  main  gauche  une 
trompette,    et  de  l'autre  le  caducée  sur- 
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monté    d'un  chapeau  de  cardinal.  On  lit 
à  la  gauche  d'en  bas:  //  Coriolano  f. 

Hauteur:  i6  p.  y  lignes?   Largeur:   12  pouces? 

80-106.  Les  Emblèmes  de  Paul  Mac- 
cio,  en  vingt  sept  estampes  dessinées  et 
gravées  par/.  B. Coriolano.  Elles  font  partie 
d'une  suite  de  82  estampes  publiées  sous 
ce  titre  :  Pauli  Mardi  Emblemaîa ,  Bono- 
niae.  1628,  apud  Clem.  Ferronium,  in  <£to. 
Cinquante  deux  de  ces  estampes  ont  été 
gravées  par  Olivier  Gatti,  et  trois  par  un 
graveur  peu  habile,  nommé  Augustin  Pa- 
risini.  Nous  ne  détaillerons  ici  que  les 
27  pièces  de  J.  B.  Coriolano,  en  renvo- 
yant nos  lecteurs,  pour  celles  &OlivierGatii\ 
à  l'oeuvre  de  ce  maître. 

Hauteur  :    3  p.  8  lign.   Largeur  :   3  p.   2  lign. 

Nous  remarquerons  encore  ici ,  que 
nous  spécifions  ces  pièces  dans  l'ordre, 
suivant  lequel  elles  se  trouvent  rangées 
dans  l'ouvrage  imprimé. 

80)  Titre.  Un  cartouche  surmonté  de  deux 
génies  ailés  qui  tiennent  l'écusson  des 
armes  de  Modène.  Dans  le  cartouche 
est  écrit:  Pauli  Maccii  Emblcmata  cum 
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Priuilegijs.,    et  à  la  gauche  d'en  bas: 
Corio.  J 

Hauteur:    3  p.  10  lign.   largeur:   %  p,  2  lign. 

8i)  I.  Un  chien  abboyant  contre  les  peaux 
d'un  cerf  et  d'un  sanglier. 

82")  V.  Misénus,  compagnon  d'Enée,  dé- 
fiant Trioton  d'emboucher  la  trom- 
pette mieux  que  lui. 

83)  VII.  La  pie  et  le  perroquet  dans  une 
arcade. 

84)  IX.  Palinurus  précipité  dans  la  mer 
par  le  Sommeil. 

85)  XI.  Une  mère  Spartiate  remettant  un 
bouclier  à  son  fils. 

86)  XII.  Alexandre  le  Grand  près  du  tom- 
beau d'Achille. 

87)  XIII.  Un  serpent  et  un  crapaud. 

88)  XIV.  Salmonée  frappé  d'un  coup  de 
foudre  par  Jupiter. 

89)  XV.  Pallas  jouant  de  la  flûte  de  Pan 
sur  le  bord  du  fleuve  Méandre. 

90)  XVI.  Un  enfant  tombant  d'une  tour. 
9i)  XVII.  Un  cerf  poursuivi  par  un  chas- 
seur à  cheval. 

92)  XIX.  Les  cygnes  sur  les  bords  du 
Méandre. 

93)  XX.  Le  fleuve  Méandre. 
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94)  XXI.  Un  taureau  avec  du  foin   sur 
ses  cornes. 

95)  XXII.  Un  singe  sur  un  arbre. 

96)  XXV.  Des  hirondelles   en  l'air  près 
d'une  maison. 

97)  XXIX.    Deux    serpens    luttant    en- 
semble. 

98)  XLII.  Un  vaisseau  allant  les  voiles  en- 
flées par  les  vents. 

99)  XLVI.  Deux  Vestales. 

100)  XLVIII.   Un  sculpteur  travaillant  à 
une  statue  de  femme  assise. 

101)  LUI.  Un  àne  chargé  d'argent,  allant 
vers  une  forteresse  assiégée. 

102)  LVIII.  L'Amour  s'enfuyant  devant  la 
déesse  Pallas. 

io3)  LIX.  L'Amour  et  la  Pluie. 

104)  LX.  Deux  Amours  à  la  toilette  dune 

dame. 
io5)  LXII.   Plusieurs   hommes   s'égarant 

dans  une  forêt. 
106)  LXXI.  Vénus  remettant  des  armes  à 

Enée. 

107-223.   Une  suite  de  117   planches, 

où  Ion  a  représenté  les  divers  exercices 

de  la  lance  et  des  autres  armes  qui  sont 

en  usage  dans  le  tournois.  Ces  pièces  sont 

xix.  Vol.  K 


m 
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numérotées  à  la  gauche  d'en  bas ,  depuis 
là  117.  Dans  chacune  est  représentée  la 
figure  d'un  homme  armé  d'une  cuirasse 
et  d'un  casque.  Les  armes  pour  combattre, 
sont  la  lance,  l'hallebarde,  la  masse  d'ar- 
mes, l'épée  et  le  poignard.  Ces  planches 
ne  portent  pas  le  nom  de  Coriolano. 

Hauteur  :    5  p.  5  lign.    Largeur  :  4  p.  6  lign. 

Cette  suite  est  précédée  d'un  frontis- 
pice représentant  la  déesse  Pallas  assise 
sur  un  piédestal,  et  tenant  l'écusson  des 
armes  de  Michel- Ange  Baglioni,  marquis 
de  Morcone.   Sur  le  piédestal  est  écrit: 

//  torneo  di   Bonaventura  Pislofilo 

Marchese  di  Morcone.  Plus  bas  on  lit:  In 
Bologna  per  il  Ferrone.  Con  licenza  de 
Sup.rl  MDCXXVIL,  et  à  la  gauche  d'en 
bas  est  écrit:  Coriolanus pict.  ettheat.Palï. 
(Theatri  Palladis)  Prof.  F. 

«     Hauteur  :  7  p.  9  lign.   Largeur  :  5  p.  7  lign. 


GRAVURES    EN    BOIS. 

1.  La  Vierge  ayant  sur  ses  genoux  l'en- 
fant Jésus,  qui  présente  à  boire  à  l'agneau 
de  St.  Jean  Baptiste.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
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bas  :  Aless.ro  Tiarini  Bol.  inu.  Il  B>  Corio- 
lanof.  l625. 

Hauteur  :  7  p.  6  lign.   Largeur  :  5  p.   6  lign. 

2.  St.  Charles  Borromée  priant  à  ge- 
noux, devant  un  autel  sur  lequel  est  placé 
un  crucifix.  Il  est  vu  de  profil  et  tourné 
vers  la  gauche.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Superiorum  permissu. 

Hauteur  :    8  p.   Largeur  :  6  p. 

3.  Le  portrait  de  St.  Philippe  Néri,  à 
mi -corps,  dans  une  forme  ronde.'  Dans 
un  cartouche  au  milieu  d'en  bas,  on  lit: 
S.  FILIPPO  NERI.,  et  à  droite:  Cor. 

Hauteur  :    4  P-  9  ^gn«  Largeur  :    3  p.  2  lign. 

4- Celui  deFortunius  Licetus  de  Gènes, 
célèbre  médecin,  à  mi-corps,  vu  presque 
de  face ,  et  tourné  un  peu  vers  la  droite. 
On  lit  en  bas  :  Fortunius  Licetus  Genuen- 
sis  med.  Philos,  primarius  ex  le.  com.  aetat. 
LXII.  —  Jo.  Bapt.a  Curiolanus  F.  —  An 
M.DCXXXIX. 

Hauteur  :   6  p.    3  lign.    Largeur  :    4  P«   8  lign. 


Malvasia  (Felsina  pittrice)  fait  aussi 
mention  des  pièces  suivantes  que  nous 
n'avons  jamais  pu  rencontrer. 

E  2 
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P.  II.  p.  112.  Il  frontispicio  alla  Cleo- 
patra,  tragedia  delDottor  Capponi  il  vec- 
chio,  suo  confidente  eConacademio  (cioè 
di  Luigi  Valesio)  suo  disegno  mandato  da 
Roma,  intagliato  dal  Coi iolano  ail'  acqua 
forte,  e  che  in  questa  professione  fù  suo 
scolare.  In  quar. 

P.  II.  p.  129.  Jaelle,  clie  pianta  il  chio- 
do  nella  testa  Sisara,  in  legno,  intagliata 
dal  Coriolano  con  le  parole  entro  una 
base:  Sic  sternitur  error  veritatis  puncto; 
credo  per  frontispicio  di  libro.  onc.  3.  e.  3- 
quar.  onc.  2.  e  3.  quar  per  trau. 
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JACQUES     L  O  D  1 


J acques  Lodi,  peintre  et  graveur  de  Bo- 
logne, fut  disciple  et  imitateur  de  Jean 
Louis  Vahsio.  Malvasia  (P.  IV.  p.  l54) 
parle  de  lui  comme  d'un  artiste  très  mé- 
diocre; cependant,  à  en  juger  par  l'es- 
tampe dont  nous  donnons  ici  le  détail, 
il  ne  paroit  pas  avoir  été  beaucoup  in- 
férieur à  son  maitre,  ni  pour  le  dessein, 
ni  pour  la  gravure. 

Il  est  très  vraisemblable  que  Lodi  n'a 
pas  beaucoup  gravé,  et  que  le  petit 
nombre  des  estampes  qu'il  peut  avoir 
faites,  et  dont,  sans  doute,  on  n'a  pas 
fait  grand  cas  dans  son  temps,  a  été  perdu. 
Nous  n'avons   jamais  rencontré   que   la 
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pièce  suivante,  qui  n'a  même  été  citée 
dans  aucun  des  catalogues  connus ,  et 
Malvasia  ne  fait  mention  que  de  très  peu 
d'autres  encore. 


l.  Conclusion. 

Minerve  et  Cérès  assises  aux  côtés  des 
armes  du  cardinal  Ludovisio ,  au-dessus 
desquelles  on  voit  dans  un  nuage  une 
femme  allégorique,  tenant  de  la  main 
droite  une  couronne  royale,  et  de  l'autre 
une  palme.  Sur  le  devant  sont  deux  au- 
tres figures  allégoriques  de  femmes  dont 
celle  à  gauche  est  assise  ,  tenant  un 
sceptre,  et  ayant  sur  la  tête  une  couronne 
murale  surmontée  dune  étoile;  à  son 
côté  est  une  corne  d'abondance.  L'autre 
femme,  à  droite,  est  à  genoux,  ayant  sur 
son  giron  un  sceptre  et  plusieurs  cou- 
ronnes posées  sur  un  plat.  En  haut  volti- 
gent en  l'air  deux  génies  ailés,  dont  celui 
à  gauche  porte  les  clefs  de  l'église,  l'autre 
une  mitre.  Chacune  de  ces  figures  est 
accompagnée  d'une  banderole  avec  une 
inscription.  Vers  le  bas  du  milieu,  sur 
la  base  d'une  colonne ,  est  écrit:  G.  LODI. 
F.  1618.  Pièce  gravée  au  burin  pour  une 
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conclusion,  parfaitement  dans  le  goût  de 
Valesio. 

Largeur:    i5  p.  Hauteur:    10  p.  10  lign. 

Pièces  de  JACQUES  LODI  citées  par  MAL- 
vasja.  P.  IV.  p.  148  et  149. 

1.  Frontispice  pour  un  ouvrage  intitulé  : 
Applausi  poelici  per  le  nozze  delli  signori 
Filippo  Musotti  ,   e  Giulia  Ruini. 

2-  Quelques  pièces  pour  la  relation 
composée  par  Jean  Louis  Valesio^  des 
obsèques  du  pape  Grégoire  XV.  célébrées 
dans  la  cathédrale  de  Bologne.  (D'autres 
pièces  pour  ce  même  ouvrage  ont  été 
gravées  par  Olivier  Galti,  et  Coriolano, 
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D'A  NDRÉ   CA  M  4  S  S  E  I. 

(Nr.  2  des  monogrammes.) 


v^et  artiste  naquit  à  Bevagne  en  1602 
et  mourut  à  Rome  en  164&  H  fut  disciple 
de  Dominiquin  et  d'André  Sacchi ',  et  de- 
vint dans  la  suite  excellent  peintre-  On 
ne  connoit  de  lui  que  les  deux  estampes 
suivantes,  qui  montrent  beaucoup  de  goût 
et  de  grâce  dans  la  composition;  cepen- 
dant il  paroit,  qu'il  ne  les  a  pas  faites 
dans  le  temps  de  sa  plus  grande  force, 
vuque  le  dessein  n'y  est  pas  bien  pur. 
Elles  sont  gravées  à  Teau-forte  d'une  pointe 
peu  exercée.  On  ne  les  trouve  que  fort 
rarement. 

1.  La  Sle.  Vierge  ei  St.  Jean. 

La  Ste.  Vierge  assise  par  terre  dans  un 
paysage,    ayant  sur  ses  genoux  l'enfant 
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Jésus  endormi.  Elle  tient  de  la  main 
droite  la  petite  croix  de  St.  Jean  Baptiste, 
qui  est  debout  à  ses  pieds,  sur  le  devant 
à  gauche.  On  remarque  dans  le  fond 
à  droite  St.  Joseph  conduisant  l'àne.  A 
la  gauche  d'en  bas  sont  les  lettres  A  C 
scolp  écrites  à  rebours. 

Largeur  :  8  p.  1  lign.   Hauteur  :  6  p.  2  lign. 

2.  La  S  te.  Viergp. 
La  Ste.  Vierge  ayant  sur  ses  bras  ren- 
iant Jésus  qui  semble  être  endormi.  On 
voit  vers  le  fond  à  gauche  St.  Joseph  qui 
considère  le  petit  Sauveur.  A  droite  un 
ange.  La  Vierge  n'est  vue  que  jusque* 
aux  genoux.  Sans  marque. 

Hauteur:    6  p.    Largeur:    4  P-  6  lign. 
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Alexandre  Algardi,  sculpteur  et  archi- 
tecte naquit  à  Bologne  en  1602,  et  mourut 
dans  la  même  ville  en  i654-  Il  fut  élève  de 
Jules  César  Convenu',  et  fréquenta  en  même 
temps  l'école  des  Carraches.  Dans  la  suite 
il  a  été  regardé  comme  le  plus  grand 
sculpteur  de  l'Italie  après  Michel-  Ange, 
Suivant  une  note  manuscrite  de  Ma- 
riette,  le  frontispice  de  livre  (Nr.  1  de 
notre  catalogue)  seroit  dessiné  et  gravé 
par  Alexandre  Algardi.  En  admettant 
cette  donnée  comme  fondée,  il  n'y  auroit 
pas  à  douter,  que  le  portrait  à'Annibal 
Carrache  (Nr.  2)  ne  fut  pareillement  une 
production  de  ce  même  artiste,  vuque  le 
travail  de  pointe  de  ces  deux  pièces  est 
si  semblable,  qu'il  nous  paroît  impossible 
qu'il  ne  vienne  pas  de  la  même  main. 
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Cependant  aucun   des  anciens  biogra- 
phes &Algardi,  ne  faisant  pas,  à  ce  que 
nous  sachions,  la  moindre  mention,  que 
cet  artiste  ait  gravé  des  estampes ,  et  les 
deux    pièces    nommées   présentant   une 
pratique  de  pointe,  que  raisonnablement 
on  ne  peut  pas  attendre  d'un  sculpteur 
du  rang  d' Algardi ,  mais  qui  suppose  un 
artiste  très  exercé  dans  le  maniement  de 
la  pointe,  nous  sommes  portes  à  croire, 
qu Algardi  n'est  point  le  graveur  de  ces 
deux     estampes ,     mais    qu'elles    appar- 
tiennent plutôt   à  Simon  Guillain ,    avec 
les  autres  pièces  duquel  elles  ont  un  très 
grand  rapport  ;  moins,  a  la  vérité,  avec 
ses  cris  de  Bologne,  qu'avec  les  vingtpièces 
qu'il   a  gravées  en   1646,    et  qui  repré- 
sentent la  vie  de  St.  .Diego ,    peinte  par 
Annibal  Carrache  et  François  Albane  dans 
la  chapelle  de  l'église  de  St.  Jacques  des 
Espagnols  à  Rome. 

Quant  aux  8opiècesdes  crisdeBologne 
d'après  les  desseins  A" Annibal  Carrache, 
il  semble  que  ce  sont  les  premiers  ou- 
vrages de  gravure  de  Guillain,  qu'il  peut 
avoir  faits  vers  1600,  peu  après  son 
arrivée  à  Bologne,  et  qu'il  n'a  rendus  pu- 
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bliques  qu'en  1646,  après  avoir  mis  à  leur 
tète  le  portrait  &  Annibal  Carrache  (Nr.  2 
de  notre  cat.)  qui  est  marqué  de  cette 
année ,  et  qui  montre  que  Guillain  étoit 
alors  un  graveur  beaucoup  plus  exercé. 

C'est ,  suivant  toute  apparence ,  ce 
portrait  gravé  par  Guillain  d'après  un 
dessein  d'Algardi,  qui  a  engagé  Heinêke 
et  quelques  autres  écrivains,  à  prétendre, 
les  uns,  que  les  cris  de  Bologne  ont  été 
gravés  par  Guillain  sous  la  conduite 
d'Algardi,  les  autres,  que  ces  deux  ar- 
tistes les  ont  gravés  conjointement. 

Ces  mêmes  auteurs  modernes  attri- 
buent aussi  kAlgardi,  un  crucifix,  la  dé- 
livrance des  âmes  du  purgatoire,  et  un 
aveugle  accompagné  de  son  chien ,  diaprés 
Annibal  Carrache.  Nous  ignorons,  si  les 
deux  premiers  articles,  toujours  vague- 
ment cités,  de  façon  qu'on  ne  sauroit  pas 
les  reconnoître,  appartiennent  hAlgardi; 
mais  il  est  plus  que  probable  que  V aveugle 
n'est  autre  chose  que  le  mendiant  de 
Pierre  Facini  (Nr.  2  de  l'oeuvre  de  ce 
maître) ,  auquel  Algardi  n'a  d'autre  part 
que  celle  d'avoir  ajouté  dans  la  marge 
quelques  vers  de  sa  composition. 
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l.  Frontispice  de  livre. 
L'Amour  et  la  Fortune  couronnant  un 
jeune  guerrier  qui  tient  un  long  bâton  de  la 
main  droite,  s'appuyant  de  l'autre  sur  un 
bouclier  qui  offre  cette  inscription:  // 
Medoro  In  corona  etc.  A  la  droite  d'en  bas 
est  écrit:  Aléa:.  Al. 

Hauteur  :  6  p.  2  lign.   Largeur  :  3  p.   7   lign. 


2.  Portrait  d  Annibal  Carrache. 

Ce  portrait  en  buste  dans  un  rond, 
est  ménagé  à  une  des  faces  d'un  piédestal 
qui  repose  sur  les  dos  d'un  Sphinx  et 
d'un  lion.  Deux  lauriers  qui  s'élèvent 
de  chaque  côté  du  piédestal,  se  réunissent 
vers  le  haut,  où  ils  forment  une  couronne 
entrelacée  de  deux  cors  de  renommée  et 
d'une  banderole.  On  remarque  le  soleil 
au  milieu  de  la  couronne.  Dans  un 
écriteau  au  bas  du  portrait  on  lit:  Anni- 
bali  Carraccio  Bonon.  aelalis  suae  Anm 
XLIX.  Romae M.DCXLVI,  et  à  la  gauche 
du  bas  de  la  planche  on  voit  le  chiffre 
d1 'A Iga rdi  (Nr.  4  des  monogrammes)  ac- 
compagné de  la  Syllabe  Del.  et  des  lettre* 
S  g.  qui  signifient  Simon  Guillain. 

HauUur  :    9  p.   9  lign.    Largeur  :   6  p. 
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FRANÇOIS    COZZA. 


François  Cozza^  peintre  Calabrois,  naquit 
à  Istilie  en  1 6o5 ,  et  mourut  à  Rome  en 
1682.  Il  fut  un  des  principaux  élèves  du 
Dominicfuin.  Il  a  gravé  à  l'eau-forte  dans 
un  goût  approchant  de  celui  de  son  ami 
Pierre  del  Pb.  Nous  ne  connoissons  de 
lui  que  les  cinq  pièces  dont  nous  donnons 
ici  le  détail  ,  et  nous  avons  sujet  de 
croire ,  qu'il  n'en  a  pas  fait  d'autres. 

1.  Le  sommeil  de  l'enfant  divin. 

La  Vierge  assise  à-  droite  est  occupée 

à  coudre,  pendant  que  l'enfant  Jésus  dort 

devant  elle,  couché  dans  son  berceau ,  et 

adoré  par  trois  anges  qui  se  voient  dans 
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le    fond.    On   lit  à   la   gauche  d'en  bas: 
Fane?  Cozza  Inuentor.  sculpsit  et  pinxit. 

Hauteur:    11  p.  2  lign.    Largeur:  8  p. 

2.  St.  Pierre. 

St.  Pierre  se  repentant  d'avoir  renié 
son  maître.  Il  est  assis  dans  un  désert  au 
milieu  de  rochers  arides ,  a  les  mains 
jointes  et  les  yeux  levés  vers  le  ciel. 
Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit:  Nuncsileat 

mea  lingua Luminafida  suis.    ■  

F:c0  Cozza  in.r  excudit  1G00.  (an  l63o  ?} 

Hauteur  :  8  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  ;  3  lign. 
Largeur  :   6  p.  3  lig. 

3.  Ste.  Madelaine. 

Ste.  Madelaine  pénitente  dans  le  désert- 
Elle  prie,  les  bras  ouverts,  étant  assise 
par  terre,  au  pied  d'un  rocher  qui  s'élève 
à  la  droite  de  l'estampe.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas:  F.  Cozza  f.  Inu.  i65o. ,  et  dans 

la    marge  :    Praeripit  in    Scopulis 

ente  siio. 

Largeur  :  8  p.  6  lign.  La  marge  d'en  baj  :  3  lign. 
Hauteur  :    7   p. 

4-  Cimon, 
Cimon  nourri  par  sa  fille  dans  la  pri- 
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son.  A  mi -corps.  A  gauche,  à  mi -hau- 
teur de  l'estampe,  est  écrit:  F.  Cuzza 
In.  et  F.  Cal.  Romae. 

Largeur:    11  p.    6  lign.     Hauteur:  9  p.  9  lign. 

5.  Les  armuriers. 
Plusieurs  armuriers  occupés  à-  polir 
des  cuirasses  sur  des  pierres  mises  en 
mouvement  par  un  moulin  à  eau.  Le  fond 
présente  des  collines  surmontées  d'arbres. 
On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  F.  Cozza  inu.r 
se!,  et  P.  La  marge  d'en  bas  contient 
quatre  distiques  Latins:  Saxea  progenies 
Parnassî  etc. 

Largeur  :     16  p.   Hauteur:    10   p.  La  marge   d'en 
Las  ;   6  lign. 
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CHARLES     BIFFl 


v^e  peintre  naquit  à  Milan  en  i6o5,  et 
mourut  en  1675.  11  fut  disciple  de  Ca- 
mille Prpcaccino  dont  il  imitoit  fort  bien 
la  manière. 

Nous  ne  connoissonsde  lui  que  la  pièce 
suivante.  Elle  est  d'un  dessein  parfait, 
et  gravée  d'une  pointe  ferme  et  nourrie. 


1.  Portrait  de  François  Gabrielli,  fameux 
Scapïn. 

Il  est  représenté  à  mi -corps,  tenant 
un  masque  de  la  main  droite,  et  de  f  autre 
un  violon.  Dans  un  ovale  placé  au  milieu 
d'un  encadrement  composé  d'un  grand 
nombre  de  divers  instrumens  de  musique. 

XIX.  Vol.  F 


^2  OEUVRE  DE  CHAULES  B1FFI. 

On  lit  autour  de  l'ovale:  Francesco  Ga- 
brielli  tra  comici  Scapino  d'anni  XLV. 
M.DCXXXIII  ;  dans  un  cartouche  au- 
dessus  de  l'ovale  :  Questi  concenti  ap- 
pcsi  etc.,  dans  une  marge  d'en  haut: 
iW  manca  cterna  délia  jama  il  suono. 
A  la  droite  d'en  bas  ,  sur  un  piédestal, 
est  écrit:  Carlo  Bijj'i  Milanese  Fece.  —  il 
Buono  forma  in  Bolo.  La  marge  d'en  bas 
contient  une  dédicace  adressée  par  Virgile 
Sira nik  Virgile  Maria  Bavosi  Cette  pièce 
est  très  rare. 

Hauteur  :  \\  p.  9  lign.  La  marge  d'en  haut  :  7  lignes  ; 
celle  d'en  bas:    10  lign. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  avant  les  inscriptions  des 
deux  marges,  et  avant  l'adresse  de 
Buono. 
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J  ean  François  Grimaldi  dit  Bolognois,  na- 
quit à  Bologne  en  1606,  et  mourut  à 
Rome  en  1680.  Il  étoitparent  et  élève  des 
Carraches,  et  devint  dans  la  suite  excellent 
peintre  de  paysages.  Dans  ce  genre  de 
l'art  il  s'appropria  si  bien  la  manière  de 
ses   maîtres  qu'on   confondoit  générale- 


ment leurs  ouvrages  avec  les  siens. 


Les 


sites  de  ses  paysages  sont  d'un  choix  in- 
génieux, et  son  feuiller  est  large  et  grand, 
ainsi  que  le  prouvent  les  estampes  qu'il 
a  gravées  à  l'eau-forte  d'une  pointe  aussi 
facile  que  spirituelle.  Son  oeuvre  complet 
est  composé  de  cinquante  sept  pièces. 


86 


OEUVRE 


JEAN  FRANÇOIS   GRIMALDT. 


PIÈCES   DE  FORME   RONDE. 
1-8.  Diffèrens  paysages. 

Suite    de  huit   estampes. 
Hauteur    et  largeur  :     7    p.    2  lign. 

Chacune  de  ces  huit  pièces  est  mar- 
quée à  la  gauche  d'en  bas:  Gio.  Fran.co 
Grimaldi  Bolognese  inu.  etfec. 

1.  Le  luste  colossale. 
i)  Piédestal  sur  lequel  est  placé  le  buste 
colossale  d'un  homme  vu  de  profil  et 
tourné  vers  la  gauche.  Un  autre  buste 
semblable  brisé  au  cou,  est  étendu  à  la 
renverse    devant   le   piédestal.     On    re- 


.. 
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marque   à  droite  un  homme   qui   mon- 
tre ce  dernier  colosse. 

2.  La  pyramide. 

2)  Vue  d'une  ville  ceinte  par  un  mur 
grenelé  et  flanqué  de  tours  rondes.  En 
avant  du  mur  on  voit  une  pyramide ,  un 
petit  pont  de  pierre  et  quelques  maisons 
baignées  par  un  canal.  Au  milieu  du  de- 
vant se  promènent  deux  hommes  vus  par 
le  dos  qui  causent  ensemble. 

3.  L'homme  rampant. 

3)  Une  petite  île  assez  élevée  et  sur- 
montée de  quelques  maisons,  de  la  porte 
de  l'une  desquelles  coule  de  l'eau  qui 
tombe  dans  l'étang  d'où  l'ile  s'élève.  On 
remarque  à  gauche  quelques  arches  d'un 
aqueduc.  Sur  le  devant  à  droite  est  la 
figure  d'un  homme  qui  rampe,  en  faisant 
signe  de  la  main  gauche  vers  quelque 
objet. 

4.  L>es  deux  hommes  à  cheval. 

4)  Paysage  montueux,  où  l'on  voit  au 
milieu  une  chaumière,  à  côté  de  laquelle 
un  berger  fait  marcher  un  troupeau  d<- 
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moutons.  Vers  le  devant  à  gauche  est  un 

bercail  fait  de  filets,  au  milieu  un  homme 

à  cheval,  et  à  droite  s'élèvent  quelques 

arbres. 

5.  Les  deux  hommes  à  cheval. 

5)  Un  chemin  creux,  dans  lequel  deux 
hommes  vus  par  le  dos  et  montés  à  che- 
val s'acheminent  vers  un  grand  château 
bâti  sur  une  hauteur  et  entouré  d'arbres 


6.  L'entretien  des  trois  hommes. 

6)  Vue  d'un  pays  à  plusieurs  sinuosités 
remplies  de  l'eau  d'une  rivière,  qui  se 
voit  à  gauche  et  qui  se  perd  dans  le  loin- 
tain. La  langue  de  terre  la  plus  avancée 
est  ornée  à  droite  de  deux  arbres  et  d'une 
souche,  celle  du  second  plan,  d'un  rocher 
escarpé  revêtu  en  bas  d'un  mur,  la  troi- 
sième^ d'une  montagne  surmontée  d'un 
château.  Le  devant  à  gauche  est  animé 
par  trois  hommes  qui  s'entretiennent  en- 
semble. 

7.  Les  deux  cavaliers  entrant  dans  le  fort. 

7)  Paysage  remarquable  par  un  groupe 
de   quelques  arbres  qui   s'élèvent  sur  le 
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bord  d'une  pièce  d'eau,  et  à  l'ombre  des- 
quels, à  la  gauche  de  l'estampe,  sont  as- 
sis deux  femmes  et  un  homme  qui  cau- 
sent ensemble.  Dans  le  fond  à  droite  on 
remarque  deux  figures  en  marche  vers 
un  petit  fort,  sous  la  porte  duquel  on 
appercoit  deux  cavaliers  qui  y  entrent. 

8.  Le  fût  de  la  colonne. 

8)  Paysage  où  l'on  voit  sur  le  second 
plan  du  côté  gauche  deux  anciens  tem- 
ples dont  l'un  est  délabré.  Sur  le  devant 
à  droite  sont  debout  deux  hommes  près 
d'un  arbre  dont  la  cime  dépasse  le  bord 
supérieur  de  l'estampe,  et  à  gauche  il  y 
a  par  terre  une  grosse  pierre,  et  le  fut 
d'une  colonne. 


g.  Les  deux  femmes  sur  le  petit  pont. 

Pays  d'une  vaste  étendue.  Il  offre  au 
second  plan  un  bourg  situé  sur  le  bord 
d'une  rivière  qui  coule  depuis  le  devant 
du  côté  gauche  vers  le  lointain,  en  baig- 
nant plusieurs  montagnes  dont  le  bord 
opposé  est  garni  d'arbres.  Cette  rivière 
est  traversée  par  un  petit  pont  de  bois, 
sur  lequel  marchent  deux   femmes.    Sur 
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le  devant  à  droite  s'élèvent  deux  arbres 
dont  l'un  paroit  être  tronqué  par  le  haut. 
Sans  le  nom  de  Grimaldi.  Cette  pièce  est 
gravée  sur  une  planche  ronde. 

Diamètre  :  8  p.    2  lign. 

10.  Le  groupe  de  quatre  hommes. 
Autre  estampe  de  ce  même  paysage 
avec  plusieurs  changemens.  Le  pont  y 
manque,  mais  au  milieu  du  devant  il  est 
animé  par  quatre  hommes  assis  ensemble 
en  différentes  attitudes.  Il  y  en  a  un  qui 
est  vu  par  le  dos,  et  tenant  un  bâton.  A  la 
gauche  d'en  bas,  tout  près  du  bord  de  la 
planche,  on  lit:  Gio.  fran.  Grimaldi  bo- 
logne.  Je.  Planche  ronde. 

Même  diamètre. 


PIECES    EN    HAUTEUR. 

11.  Le  pêcheur. 
Vue  d'une  large  rivière  dont  le  bord 
en  deçà  est  garni  d'un  grand  arbre  et 
d'une  souche.  Au  milieu  se  voit  un  pé- 
cheur. Le  second  plan  offre  une  maison 
située  sur  une  petite  île  jointe  par  un  pont 
a  un  rocher  garni  d'arbustes,  et  le  loin- 
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lain  présente  quelques  montagnes.    Sans 
le  nom  de  l'artiste. 

Hauteur:   7  p.  2  lign.   Largeur:    6  p.  2  lign. 

12.  Les  deux  hommes  sur  la  butte. 

Paysage  où  l'on  voit  sur  le  devant  à 
gauche  deux  arbres,  l'un  près  de  l'autre, 
dont  les  cimes  s'élèvent  jusqu'au  bord  su- 
périeur de  la  planche.  Au  delà  de  ces 
arbres,  sur  le  second  plan,  est  une  grande 
maison  remarquable  par  un  balcon  de 
bois  et  par  une  cheminée  d'où  sort  de  la 
fumée.  Le  troisième  plan  est  orné  de 
deux  bouquets  d'arbres  plantés  sur  une 
langue  de  terre  baignée  par  une  rivière, 
sur  laquelle  on  apperçoit,  vers  le  fond, 
un  petit  bateau.  A  la  droite  d'en  bas  sont 
deux  hommes  sur  une  butte.  Sans  le  nom 
de  Grimaldi. 

Hauteur:  9  p.  10  lignes?   Largeur  :  7  pouces? 

13.  Le  berger. 
Pays  montueux  garni  sur  le  devant  à 
droite  de  deux  grands  arbres  et  d'une 
souche.  Au  milieu  un  berger  tenant  un 
bâton  de  ses  deux  mains  élevées,  fait 
marcher  un  troupeau  de  moutons  près 
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le  bord  d'une  pièce  d'eau  qui  se  voit  à 
la  gauche  de  l'estampe.  Cette  pièce  gra- 
vée d'une  pointe  très  large  diffère,  pour 
le  travail ,  des  autres  estampes  de  Gri- 
maldi,  néanmoins  elle  approche  tellement 
du  goût  de  cet  artiste  que  nous  n'hésitons 
pas  de  la  lui  attribuer.  Elle  est  sans  nom. 

Hauteur:    10  p.  3  lign.    Largeur  :    8  p.  2  lign. 

l4-  Les  deux  boucs. 
Paysage  où  l'on  voit  à  droite  un  ber- 
ger assis  sur  une  butte ,  causant  avec  un 
autre  qui  est  debout  près  de  lui.  A  une 
petite  distance  deux  boucs  s'entre -heur- 
tent. Au  milieu  den  bas  est  écrit:  Gio. 
fran.c0  grimai di  fec- 

Hauteur:   11  p.    7  lign.  Largeur:   8  p.  2  ligu. 

l5.  Repos  en  Egypte. 
Paysage  où  l'on  a  représenté  la  Vierge 
assise,  ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jé- 
sus qui  prend  les  fleurs  que  deux  anges 
lui  offrent  à  genoux.  Un  peu  plus  vers 
le  Fond,  à  la  gauche  de  l'estampe,  on 
remarque  St-  Joseph  appuyé  sur  un  pe- 
tit mur ,  et  ayant  un  livre  entre  les 
mains.   Au  bas  de  ce  même  côté  on  lit: 
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Gio.  fran.co  Grimai di  bolognese  inuen. 
et  fec. 

Hauteur:    1»  p.  7  lifjn.    Largeur:   8  p.  £  lignt 

16.  Le  St.  Sacrement. 
Appareil  pour  l'exposition  du  St.  Sa- 
crement durant  les  prières  de  quarante 
heures  dans  l'église  des  Jésuites  à  Rome 
en  1640*  La  partie  supérieure  de  cette 
grande  pièce  offre  le  St.  Sacrement  de 
l'Eucharistie  au  milieu  d'une  gloire  céleste 
remplie  d'un  grand  nombre  d'anges  et 
de  saints.  En  bas  on  voit  Moïse  dans  le 
désert  au  milieu  du  peuple  d'Israël  II 
lient  les  tables  de  la  loi.  Ce  même  législa- 
teur est  "opésenté  à  droite,  faisant  sortir 
de  l'eau  du  rocher  o'Horeb.  Pièce  cintrée 
par  en  haut.  On  lit  vers  la  droite  d'en 
bas  :  G.  F.  Grimaldi  Bol.  del.  et  lncidi.  En 
haut  est  écrit:  Apparat  us  auadraginta  ho- 
rarum  Romae  exhibitus  in  Templo  Soc. 
Jesu  ante  cinerales  ferlas  Anno  MDCXI. 
La  marge  d'en  bas  renferme  une  dédi- 
'ace  adressée  au  cardinal  Barberin ,  et 
une  longue  inscription  qui  commence 
ainsi  :  Kssendosi  compiaciuti  li  Signorie'œ., 
et  tout  au  bas  de  cette  marge,  à  gauche, 
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on  lit:  Nicole  Minghini  scult,  Inu.  Rôma. 
1640.  Grand  morceau  composé  de  qua- 
tre pièces. 

Hauteur:   3o  p.  6  lign.     La  marge  d'en   bas:    1  p. 
k\  lign.    Largeur  :  21  p-  9  lign. 


PIECES   EN    LARGEUR. 

ly.  La  tour  grenelée. 

Paysage  offrant  à  droite  quelques  pe- 
tites maisons  entourées  d'un  mur  d'en- 
ceinte. Un  peu  plus  vers  le  fond  une  pe- 
tite rivière  est  arrêtée  par  une  digue  de 
maçonnerie  délabrée,  par  les  ruptures 
de  laquelle  s'écoule  l'eau  qui,  en  formant 
une  petite  cascade  sur  son  chemin,  s'étend 
jusqu'au  devant  du  côté  gauche.  On  re- 
marque une  tour  carrée  et  grenelée  au 
second  plan  de  ce  même  côté,  et  le  loin- 
tain adroite  est  bordé  par  des  montagnes. 
A  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  Gio.  jran.co 
hologncsc  fecit. 

Largeur  :  6  p.   Hauteur  :    4  P-  ^  l;ën> 

18.  La  petite  famille. 
Une  large  rivière  dont  la  vue  se  perd 
dans  le  lointain.    Sur  le  second  plan,  à 
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la  gauche  de  l'estampe,  se  présente  une 
montagne  surmontée  de  quelques  fabri- 
ques. Au  bas  de  cette  montagne,  le  bord 
de  l'eau  est  joint  avec  la  rive  opposée  par 
un  pont  de  pierres  de  deux  arches.  Le  de- 
vant à  droite  est  formé  par  deux  petites 
collines  dont  lune  est  garnie  d'un  bouquet 
d'arbres  ;  une  autre  colline  qui  s'élève  à 
gauchç,  est.  animée  par  les  figures  d'un 
homme,  d'une  femme  et  d'un  enfant;  ces 
deux  dernières  ne  sont  vues  qu'à  mi-corps. 
Au  bas  de  cette  colline  on  remarque  un 
ouvrage  de  revètissement  délabré,  fait 
avec  des  poutres.  Sans  nom. 

Largeur  :  7  p.  Hauteur  :    5   p. 


19.  Le  petit  bateau. 

Vue  d'une  petite  rivière,  au  delà  de 
laquelle  s'élève  un  château  flanqué  de 
quelques  tours.  Au  milieu  du  devant 
deux  hommes  accroupis  et  vus  par  le 
dos,  semblent  prêter  leur  attention  à  un 
petit  bateau  avec  trois  figures  qui  se  voit 
sur  l'eau  à  la  gauche  de  l'estampe.  Au 
bas  de  ce  même  côté,  on  lit:  Gio.  franf* 
Grimaldi  bologne.  fe. 

Largeur:    7  p.   10  lign.    Hauteur:    5  p.  G  îign. 
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2o.  Jj  homme  accompagnant  la  jeune 
femme. 

Paysage  remarquable  par  un  grand 
pont  de  pierre  de  quatre  arches  traver- 
sant au  second  plan  une  rivière,  dont, 
le  bord  à  gauche  est  garni  de  quelques 
arbres.  On  remarque  sur  le  devant  un 
homme  et  une  jeune  femme  qui  marchent 
ensemble,  en  dirigeant  leurs  pas  vers  la 
droite.  Sans  nom. 

Largeur:  7  p.   10  lign.    Hauteur:  5  p.  8  lign. 

21.   L'homme  debout  près  de  deux  autres 
assis. 

Paysage  traversé  par  une  rivière  fermée 
au  milieu  par  des  poutres  ménagés  entre 
les  extrémités  de  deux  langues  de  terre. 
Dans  le  fond,  sur  le  bord  de  l'eau,  quel- 
ques maisons  et  une  tour  sont  ceintes 
d'un  mur.  Vers  la  droite,  sur  le  devant, 
trois  hommes  dont  l'un  debout,  les  deux 
autres  assis  par  terre,  s'entretiennent 
ensemble.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  ; 
Gio.  Fran.co  Grimaldî  bolognese  fecit. 

Largeur:  j  p.  10  lign.    Hauteur:  5  p.  5  lign. 


:• 
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22.  L'homme   assis   et   les  trois    hommes 

debout  devant  lui. 

Le  même  paysage  pris  d'une  distance 
plus  éloignée  et  un  peu  plus  du  côté  droit. 
Il  est  autrement  animé.  On  voit  au  milieu 
trois  hommes  dans  un  bateau  passant  le 
long  du  bord  de  l'eau,  sur  lequel  un 
homme  assis  sur  une  grosse  pierre,  parle 
à  trois  autres  qui  sont  debout  devant 
lui.  Vers  le  milieu  d'en  bas  est  écrit: 
Gio:  Fran.L0  Grimai di  bologne.se  fecit 

Largeur  :  8  p.   2  lign.    Hauteur  :  5  p.  8  lign. 

23.  Les  deux  hommes  assis  sur  une  butte. 

Pays  montueux  traversé  par  une  rivière. 
A  gauche,  au  delà  de  l'eau,  est  une  chau- 
mière au  pied  d'un  rocher  dont  le  plateau 
est  surmonté  de  quelques  fabriques.  En 
deçà  de  la  rivière,  deux  hommes  et  une 
femme  s'avancent  vers  un  petit  bateau 
dans  lequel  sont  deux  bateliers.  Le  devant 
à  droite  est  animé  par  deux  hommes 
assis  sur  une  butte,  et  regardant  un 
troisième  qui  les  aborde  en  leur  présen- 
tant quelque  chose.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas:   Gio-  Fran.co  Grimai  di  bolognese  fecit 

Largeur:  8  p.     Hauteur:   S  p.  4  l'g"- 
XIX.  Vol.  G 
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24.  L homme  tenant  un  long  bâton  près  d'un 
autre  qui  est  assis. 

Vue  d'un  bourg,  au  delà  duquel  s'élève, 
à  droite ,  une  montagne  garnie  de  quel- 
ques maisons.  Les  murs  du  bourg  sont 
baignes  par  une  rivière  qui,  en  avançant 
vers  le  second  plan,  forme  une  cascade, 
et  s'étend  jusqu'au  devant,  sur  lequel 
on  voit  un  homme  assis  par  terre ,  près 
d'un  autre  qui  est  debout,  tenant  un  long 
bâton.  Ces  deux  figures  vues  par  le  dos, 
sont  à  l'ombre  d'un  bouquet  d'arbres  qui 
s'élève  à  la  gauche  de  l'estampe.  Au  bas 
de  ce  même  côté  on  lit:  Gio.  Fran.c0  Gri- 
maldi  bolognese  fecit. 

Largeur:   8  p.  Hauteur:    5  p.  5  lign. 

25.   Les  deux  hommes   debout  près  de  la 
femme  assise. 

Paysage  remarquable  par  deux  hom- 
mes debout  qui  parlent  à  une  femme 
assise  à  la  gauche  de  lestampe,  sur  le 
bord  d'une  rivière,  au  delà  de  laquelle 
s'élèvent  deux  grandes  tours  tronquées 
et  jointes  par  un  mur.  Celle  de  ces  tours 
qui  occupe  le  milieu  de  l'estampe,  est 
de  forme  ronde,  l'autre  qui  est  à  droite. 


DE  JEAN  FRANÇOIS  GRIMALDI.        99 

est  carrée.    On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  : 
Gio.  Fran.co  Grimaldi  bolognese  fe. 

Largeur:   8  p.    Hauteur:  5    p.  6  li^U. 

26.    Les  cinq  hommes  et  les  deux 
femmes. 

Une  rivière  serpentant  entre  des  bords 
couverts  de  collines  et  de  montagnes.  Le 
devant  est  animé  à  gauche  par  deux  hom- 
mes qui  montent  une  butte,  sur  laquelle 
se  trouve  déjà  un  troisième  qui  est  debout 
et  vu  par  le  dos.  A  droite  deux  femmes 
debout  s'entretiennent  avec  deux  hommes 
dont  l'un  est  assis ,  l'autre  à  genoux  sur 
le  bord  élevé  d'un  chemin.  Au  milieu 
d'en  bas  est  écrit:  Gio.  Fran.co  Grimaldi 
bolognese  fecit. 

Largeur  :    8  p.    Hauteur  :  5  p.  6  ligri. 

27.  Les  deux  bateaux. 
Vue  d'une  rivière,  sur  laquelle  on 
voit,  au  milieu,  un  petit  bateau  avec  deux 
hommes  dont  l'un  rame.  Ce  bateau  passe 
près  d'un  arbre  agité  et  courbé  par  Un 
ouragan.  On  apperçoit  un  antre  bateau, 
pareillement  avec  deux  hommes,  vers 
!e  fond  à  gauche.  Au  bas  de  ce  même  côté 

G  2 
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on    lit:    Gio.  fran.co   Grimaldi  Bologne se 
fecit. 

Largeur:    8  p.  2  lign.    Hauteur:  5  p.  8  lign. 

28.  Les   deux   hommes   descendant  dans 

Veau. 

Vue  d'une  rivière  dont  le  bord  opposé 
présente  des  montagnes  très  élevées, 
parmi  lesquelles  il  y  en  a  une  qui  est  sur- 
montée de  fabriques.  On  remarque  sur 
l'eau  deux  petits  bateaux  dont  le  plus 
avancé  renferme  cinq  figures.  Le  devant 
à  droite  est  orné  d'un  bouquet  d'arbres. 
Vers  la  gauche,  deux  hommes  qui  ne  sont 
vus  qu'à  mi- corps,  semblent  descendre 
dans  l'eau.  Vers  le  milieu  est  écrit:  Gio. 
fran.co  bolog. 

Largeur:  8  p.   2  lign.  Hauteur;    5  p.  y  lign. 

29.  La  femme  assise  sur  le  lord  du  chemin. 
Paysage  offrant  une  colline  de  forme 

longuette ,  garnie  à  gauche  d'un  grand 
arbre  isolé.  Au  delà  de  cette  colline  est 
un  château  dont  on  n'apperçoit  que  les 
parties  les  plus  élevées,  tout  le  reste 
étant  caché  par  des  arbres  plantés  en 
avant  sur  toute  sa  largeur.  On  remarque 


DE  JEAN  FRANÇOIS  GRIMALDI.      loi 

à  droite,  au  pied  de  l'un  de  ces  arbres, 
une  femme  assise  sur  le  bord  d'un  chemin. 
Vers  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  Gio.jran.co 
bolognese  fecit. 

Largeur:  8  p.  3   lign.    Hauteur  :  5  p.   y  lign. 

3o.  L" homme  assis  près  dune  souche- 
Vue  d'une  large  rivière  dont  le  bord 
opposé  offre  un  pays  couvert  de  mon- 
tagnes, sur  lesquelles  il  tombe  de  la  pluie. 
On  remarque  sur  la  rivière  un  petit  ba- 
teau avec  deux  hommes,  qui  occupe  le 
milieu  de  l'estampe.  Le  devant  à  droite 
est  orné  d'un  bouquet  d'arbres,. et  plus 
en  avant,  d'une  plante  à  larges  feuilles. 
A  gauche,  un  homme  vu  par  le  dos,  est 
assis  sur  le  bord  de  l'eau  près  d'une 
souche.  Au  milieu  d'en  bas  est  écrit  : 
Gio.  fran.co  boloqnese  fecit. 

Largeur:  8  p.  4  ^§n-   Hauteur:    5  p.  8  lign. 


3l.    Les  deux  hommes  au  sommet  de  la 


montagne. 


Pays  montueux  entrecoupé  par  une 
rivière,  sur  laquelle  on  remarque  une 
nacelle  au  milieu  de  l'estampe.  A  gauche 
s'élève  une   montagne  escarpée   du  côté 
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de  l'eau,  et  animée  au  sommet  par  deux 
figures  d'hommes  qui  sont  vus  par  le  dos 
et  assis  sur  le  bord  d'un  chemin.  Le 
devant  à  droite  est  garni  de  quelques  ar- 
bres. Sans  marque.  Cette  estampe  paroit 
être  des  commencemens   de  Grimaldi. 

Largeur:    10  p.  3  lign.    Hauteur:  6  p.  6  lign. 

32.  Les  deux  hommes  marchant  ensemble. 
Paysage  montueux  au  milieu  duquel 
règne  une  rivière  traversée ,  au  second 
plan,  par  un  pont  de  pierre  de  cinq  ar- 
ches. On  voit  quelques  maisons,  une 
tour  carrée  et  deux  arcs  d'un  bâtiment 
ruiné  au  milieu  de  l'estampe,  en  avant  du 
pont,  et  un  petit  fort  sur  une  colline 
vers  le  fond  du  côté  droit.  Sur  le  devant 
marchent  deux  hommes  qui  causent  en- 
semble, en  dirigeant  leurs  pas  vers  la 
gauche.  Sans  le  nom  de  l'artiste. 

Largeur:   n    p.    2  lign.  Hauteur  :    8  p. 

33-  Les  trois  petits  bateaux. 

Paysage   dont   le    côté  droit  offre  un 

rocher   arride,    et  seulement  garni  d'un 

arbre  et  de  deux  arbustes.  A  gauche  on 

a  la  vue  d'une  rivière  baignant  une  pe- 
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tite  ville  bâtie  sur  le  bord  opposé.  Trois 
petits  bateaux  sur  l'eau,  et  le  rivage  en 
deçà  sont  animes  par  plusieurs  figures, 
parmi  lesquelles  on  remarque  particuliè- 
rement deux  hommes  qui  sont  sur  le 
devant  à  gauche,  et  dont  l'un  debout 
présente  une  espèce  de  vase  à  un  autre, 
qui  est  vu  par  le  dos  et  assis  par  terre. 
Au  bas  de  ce  même  côté  est  écrit'  Gîo. 
jran.co  botngnese  fec. 

Largeur  :  1 1  p.  6  lign.  Hauteur  :   8  p. 


34-  U arbre  rabougri. 
Paysage  offrant  à  gauche  de  grands 
rochers  escarpés  qui  fuient  à  droite  vers 
le  lointain,  et  qui  sont  baignés  par  un 
ruisseau  dont  on  ne  voit  qu'une  partie 
de  l'eau  sur  le  devant  à  gauche,  où  un 
homme  faisant  un  geste  de  la  main  gauche 
élevée,  parle  à  un  autre  qui  est  assis  sur 
le  bord  de  l'eau  et  vu  par  le  dos.  Le  de- 
vant à  droite  est  orné  d'un  arbre  ra- 
bougri. On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Gio. 
fran.co  bologncsefcc 

Largeur  :    11  p.  6  liçn.    Hauteur:  8  p. 
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35-  Le  chemin  creux. 

Un  pays  inégal,  raboteux  et  pierreux, 
terminé  dans  le  lointain  par  des  mon- 
tagnes, au  pied  de  lune  desquelles  on 
remarque  un  troupeau  de  moutons  qui 
occupe  le  milieu  de  l'estampe.  Un  peu 
plus  en  avant,  on  voit  à  gauche  quelques 
hommes  et  une  femme  montée  a  cheval 
dans  un  chemin  creux ,  et  à  droite  un 
gueux  regardant  un  mausolée  surmonté 
d'un  grand  vase.  Sans  nom.  Cette  estampe 
paroi  t  être  des  comraencemens  de  Gri- 
maldi,  si  toutes  fois  elle  est  de  lui.  A  la 
droite  de  la  marge  d'en  bas  on  lit:  Gio. 
Jacomo  Bossi  formis  Roman  alla  Pace. 

Largeur:    11  p.  5  lign.    Hauteur:   8   p.    La  marge 
d'en  bas  :  3  lign. 


36.  La  nativité  du  fleuve  Rhône. 

Décoration  de  théâtre,  où  l'on  a  repré- 
senté d'une  manière  allégorique  la  nativité 
du  fleuve  Rhône.  On  voit  de  deux  cotés 
de  l'estampe  des  rochers,  entre  lesquels 
plusieurs  ruisseaux  tombent  en  cascades 
dans  une  grande  rivière,  du  milieu  de  la- 
quelle sort  un  Dieu  fleuve,  s'appuyant 
de  la  main  gauche  sur  une  longue  canne 
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de  jonc,  et  de  l'autre  faisant  un  geste  de 
salutation  vers  six  Nayades  qui  s'appro- 
chent à  gué  vers  lui ,  et  dont  quatre  lui 
apportent  des  lis,  une  un  dauphin,  et 
une  autre  un  serpent  couronné,.  Dans  la 
marge  d'en  bas  est  écrit,  au  milieu:  Na- 
scità  del  Fiume  Roda  no,  à  gauche:  Gio. 
Francesco  Grimaldi  Bolognese  In.  et  fecii, 
et  à  droite:  Si  stampano  da  Gio.  Jacomo 
Rossi  in  Roma  alla  Face. 

Largeur:    n  p.    y  lign.    Hauteur:  8  p.   4 1'gn-    ljn 
marge  d'en  bas:  3  lign. 


07.  Hercule  et  Jolé  dans  un  jardin. 

Autre  décoration  de  théâtre  qui  semble 
taire  le  pendant  de  la  pièce  précédente. 
Elle  représente  un  jardin  magnifique, 
orné  d'une  fontaine  avec  un  jet  d'eau  au 
milieu  de  deux  temples  à  colonnes.  Vers 
la  droite  ,  Hercule  portant  sa  massue  sur 
l'épaule,  marche  vers  la  gauche,  à  côté 
d'une  jeune  femme  armée  d'une  lance. 
On  lit  au  milieu  d'en  bas:  Gio.  Francesco 
Grimaldi  Bolognese  In.  et  fecit. 

Même  dimension. 
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38.  Les  trois  hommes  jouant  aux  dés. 

Paysage  présentant  presque  au  milieu 
une  montagne  immense,  garnie  par  rlégrés 
de  quelques  bourgs  et  villages,  et  baignée 
par  une  rivière  dont  un  bras  traversé  par 
un  petit  pont  de  bois ,  s'écoule  jusqu'au 
devant  du  côté  gauche.  A  droite  on  re- 
marque trois  hommes  jouant  aux  dés  sur 
une  butte ,  près  d'un  bouquet  d'arbres 
qui  s'élèvent  le  long  du  bord  de  l'estampe. 
Sans  nom. 

Largeur:  12  p.  2  lign.   Hauteur  :  9  p. 

3o,.  Le  taureau  farouche. 

Paysage  montueux  ,  entrecoupé  de 
parties  d'eau,  et  orné  d'arbres  et  de 
fabriques.  On  remarque  particulièrement 
sur  le  devant  un  taureau  farouche,  heur- 
tant la  tète  contre  un  arbre  qui  s'élève  à 
gauche,  et  dont  le  tronc  est  entortillé 
dune  banderole  marquée  de  ces  mots: 
Irasci  in  proelia  discit.  Sans  nom. 

Largeur:  12  p.    fi  lign.      Hauteur:    9  p.  3  lign. 

4-0.  L'oiseau  perché  sur  une  souche. 
Paysage    entrecoupé   par  une   rivière 
dont  une  partie  delà  rive  est  garnie  d'ar- 
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bres.  On  remarque  vers  le  fond  à  gauche 
une  montagne  élevée  et  large,  à  mi- 
hauteur  de  laquelle  est  un  bourg.  Au 
milieu  du  devant,  deux  hommes  vus  par 
le  dos  sont  assis  au  bas  d'un  groupe  de 
trois  arbres  dont  l'un  est  tronqué.  Un 
peu  plus  vers  la  gauche  on  appercoit  un 
oiseau  perché  sur  une  souche.  Sans  nom. 

Largeur:    i3  p.    10  lign.    Hauteur:  <j  p.  10  lign. 

Les  épreuves  postérieures  sont  mar- 
quées à  la  gauche  d'en  bas:  An.  Carac 

4l-   La  femme,    son  enfant,    et  V homme 
debout. 

Paysage  traversé  par  une  rivière.  Sur 
le  devant  à  droite,  une  femme  assise  sur 
une  butte ,  parle  à  un  enfant  qui  est  de- 
vant elle.  Un  homme  qui  est  debout  à 
côté  delà  femme,  se  penche  pour  écou- 
ter ce  que  dit  l'enfant.  A  la  gauche  don 
bas  est.  l'année  l643. 

Largeur:  i4   p.   Hauteur:  10  p. 

Les  épreuves  postérieures  sont  mar- 
quées à  la  gauche  d'en  bas:  An.  Carac, 

Copie  de   ce    morceau,    gravée  en 
t  ontre-  partie,  et  de  plus  petite  forme 
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par  un  anonyme.   Elle  est  marquée  à 
la  droite  d'en  bas:   1.  Apr.  1677. 

Largeur  :    9  p.  4  l«gn.    Hauteur  :    6  p.  3  lign. 

42.  La  briqueterie. 
Paysage  d'une  vaste  étendue.  On  re- 
marque sur  le  second  plan  un  four  à 
briques,  ainsi  que  plusieurs  autres  bâti- 
mens  nécessaires  pour  une  briqueterie. 
Au  delà,  le  pays  est  coupé  par  une  large 
rivière  bordée  à  droite  d'une  chaîne  de 
montagnes  arides.  Sur  le  devant  de  ce 
même  côté  s'élève  un  grand  arbre,  et 
vers  la  gauche  on  apperçoit  deux  hommes 
qui  parlent  ensemble.  Ils  sont  dans  un 
creux,  de  manière  qu'on  ne  les  voit  qu'à 
mi -corps.  Sans  le  nom  de  l'artiste.  A  la 
droite  d'en  bas  on  lit  cette  adresse:  Gio. 
Jacomo  Rossi  form.  in  Roma  alla  Face 
ail  insegna  di  Parigi. 

Largeur:    14  p.  Hauteur:    10  p. 

43.  Ste.  Madelaine  pénitente. 

Paysage  montueux  où  l'on  voit  sur  le 

devant  à  droite  Ste.  Madelaine  pénitente. 

Elle  est  assise  sur  une  butte  contre  un 

bouquet  d'arbres.  Elle  a  la  tête  entourée 
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dune  auréole  rayonnante,  et  les  yeux 
levés  vers  le  ciel  qu'elle  semble  implorer 
les  bras  étendus.  Sans  le  nom  de  l'artiste. 
On  lit  vers  la  droite  d'en  bas  :  Gio.Jacomo 
Rossi  for  mis  Borna  alla  Pace  ail'  insegno 
di  Parigi. 

Largeur  :    ï4  p.  2  lign.    Hauteur:  10  p. 


44-  Les  Satyres  et  les  Nymphes. 
Vue  d'un  bois  clair  où  l'on  voit  sur  le 
devant  deux  Satyres,  près  d'une  Nymphe 
assise  au  pied  d'un  arbre.  A  une  petite 
distance,  un  autre  Satyre  grimpe  à  un 
arbre  pour  cueillir  du  fruit,  qu'un  de  ses 
camerades  amasse  dans  une  espèce  de 
tablier.  Vers  le  fond,  au  milieu,  une 
Nymphe  est  couchée  à  lombre  d'un  ar- 
bre ,  et  à  droite  un  Satyre  portant  un  sac 
sur  l'épaule ,  tire  par  la  barbe  un  bouc 
suivi  de  deux  autres  animaux  semblables. 
Sur  le  devant  de  ce  même  côté,  on  re- 
marque un  canard  dans  une  pièce  d'eau. 
Cette  estampe  gravée  d  après  un  dessein 
du  Titien  ^  a  été  souvent  prise  pour  être 
gravée  par  ce  peintre  même,  mais  elle 
est  sans  contredit  de   la   pointe   de  Gri* 
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maldi ,    quoique    son   nom   n'y    soit  pas 
marqué. 

Largeur:  i5  p.  Hauteur:  10  p.   2  lign. 

On  a  de  cette  estampe  une  répétition 
gravée  par  quelque  anonyme  dune 
pointe  un  peu  grossière.  Elle  diffère 
de  la  pièce  de  Grimaldi  en  ce  qu'on 
n'y  voit  pas  le  canard  sur  la  pièce  d'eau. 

Largeur  :    i5  p.  5  lign.   Hauteur  :  îo  p. 

45.  Les  trois  garçons. 
Paysage  où  l'on  voit  au  milieu  trois 
garçons  près  du  bord  d'un  ruisseau,  dans 
lequel  l'un  d'eux  montre  quelque  objet, 
peut  -  être  des  écrevisses,  à  son  came- 
rade.  On  remarque,  presque  au  milieu 
du  devant,  une  espèce  de  cicogne  sur  un 
petit  tertre.  A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit  : 
Gio.fran.00  Grimaldi  Bologne  se  inu. 

Largeur:  16p.  3  lign.  Hauteur:  11  p.  g  lign 

46.  Les  joueurs. 
Paysage  où  Ton  a  représenté  sur  le  de- 
vant à  droite  six  jeunes  gens,  dont  trois 
jouent  aux  cartes,  sur  une  butte  qui  leur 
sert  de  table.  A  gauche,  un  vieillard  assis 
sur  un  mulet  chargé  d'un  coffre,   dirige 
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ses  pas  vers  la  droite.  Au  bas  de  ce  même 
côté  est  écrit:  Gio.  fran.co  Bolognese  inu. 
et  fecit. 

Largeur:  16  p.  8  lign.  Hauteur:  11  p.  10  lign. 

47.  Le  rocher  rond. 
Paysage  où  l'on  voit  une  petite  rivière 
baignant  un  rocher  rond  surmonté  d'un 
petit  tort.  On  remarque  à  gauche,  sur 
le  second  plan,  trois  jeunes  femmes,  dont 
celle  qui  est  au  milieu,  sur  une  espèce  de 
digue,  parle  aux  deux  autres,  qui  traver- 
sent la  rivière  à  gué.  A  droite  un  petit  ba- 
teau avec  trois  hommes  dont  l'un  dirige  la 
rame,  passe  l'eau;  deux  autres  petits  ba- 
teaux, ainsi  que  plusieurs  groupes  de 
figures  sont  répandus  dans  le  fond  de  ce 
paysage.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit:  Gio. 
fran.co  Grimai di  Bolognese  in.  fec. 

Largeur:   16  p.  10  lign.    Hauteur  :  x  1  p.   10  lign. 

48.  Le  baptême  de  Jésus  Christ  dans 
le  Jourdain. 

Ce  sujet  est  représenté  dans  un  pay- 
sage montueux,  richement  orné  d'arbres 
et  de  fabriques.  Sur  le  devant  à  gauche 
on  voit  Jésus   entre  St.  Jean  qui  le  bap- 
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lise,  et  deux  anges  qui  sont  à  genoux  sur 
un  nuage  planant  au-dessus  de  l'eau.  Ces 
figures  sont,  suivant  toute  apparence, 
gravées  par  Alexandre  Grimaldi.  Au  bas 
de  ces  anges  est  écrit:  Gio.  fran.co  Gri- 
maîdi  Bolognese  inu.  et  fer  H. 

Largeur:  16  p.  8  lign.   Hauteur:    11  p.   10  lign. 


4g-  Le  serpent. 
Vue  d'une  rivière  dont  les  bords  sont 
garnis  de  plusieurs  parties  de  fabriques  et 
d'arbres.  On  y  a  représenté,  vers  la  droite 
de  l'estampe,  une  femme  qui,  un  genou 
en  terre  sur  le  bord  de  l'eau ,  semble 
faire  des  reproches  à  un  jeune  garçon 
qui  pousse  des  cris ,  étant  effrayé  par 
un  serpent  qu'un  homme  sortant  d'un  ba- 
teau, est  sur  le  point  de  jetter  sur  la 
femme,  sans  quelle  s'en  apperçoive.  Cet 
homme  fait  signe  de  silence  à  l'enfant, 
ainsi  qu'à  un  homme  de  condition  et  à 
une  dame  qui,  debout  à  une  petite  dis- 
tance, regardent  cette  mauvaise  plaisan- 
terie. Toutes  ces  figures  ,  qui  montrent 
une  autre  pointe,  sont,  suivant  toute  ap- 
parence, gravées  par  Alexandre  Grimaldi. 
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A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  Gio.jranf0 
Grimaldi  Bolognese  inu.  fec. 

Largeur:    16  p.  8  lign.   Hauteur:    11   p.   10  lign. 

5o.  St.  François  d  Assise  recevant 
les  stigmates. 
Ce  Saint  est  cà  genoux  devant  un  crucifix 
planté  sur  une  pierre  carrée  qui  occupe  le 
milieu  de  l'estampe.  Son  compagnon  à 
genoux  à  gauche,  a  les  mains  croisées 
sur  la  poitrine ,  et  semble  exprimer  son 
étonnement.  On  appercoit  à  la  droite  d'en 
haut  un  chérubin  à  huit  ailes.  Ces  ligures 
sont,  suivant  toute  apparence ,  gravées 
par  Alexandre  Grimaldi.  Le  fond  offre  un 
paysage  rempli  de  montagnes  et  de  ro- 
chers. A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  Gio. 
Fran.co  Grimal.di  In.  Sculp. 

Largeur:   16  p.   10  lign.    Hauteur:   i2  p. 

5l.  ha  fuite  en  Egypte. 
Ce  sujet  est  représenté  dans  un  pay- 
sage offrant  la  vue  dune  large  rivière,  au 
delà  de  laquelle  on  remarque,  vers  le 
milieu  de  l'estampe,  quelques  fabrique» 
et  un  acquéduc  situés  au  pied  d'une  mon- 
tagne fort  élevée.  Sur  le  devant  à  droite 


XIX.  Vol 
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la  Vierge  debout  soutient  l'enfant  Jésus 
quelle  a  posé  sur  lane,  pendant  que 
St.  Joseph,  sur  le  bord  de  l'eau,  mar- 
chande avec  un  batelier,  pour  faire  passer 
la  sainte  famille  à  l'autre  côté  de  la  ri- 
vière. Les  figures  dont  cette  pièce  est 
animée,  étant  d'une  pointe  di/Férente  du 
paysage ,  il  y  a  toute  apparence  qu'elles 
viennent  &  Alexandre  Grimaldi.  On  lit 
au  milieu, d'en  bas:  Gio.  fran.00  Grimaldi 
Bulognese  in.fec.  Cette  pièce  est  la  plus 
belle  de  l'oeuvre  de  notre  artiste. 

Largeur  :    17  p.   Hauteur  :    12  p. 


52.  Les  cinq  hommes  *). 

Paysage  animé  au  milieu  par  trois  hom- 
mes, dont  l'un  debout  montre  de  la  main 
gauche  quelque  objet  à  deux  autres  hom- 
mes assis  sur  le  bord  d'une  rivière,  et 
dont  un  est  vu  de  face,  l'autre  par  le  dos. 


*)  Cette  estampe ,  ainsi  que  les  trois  suivantes 
Nro.  53,  54  et  55,  passent  pour  être  gravées 
d'après  le  2'iticn,  et  ii  y  en  a  trois  qui  sont 
même  marquées  du  nom  de  ce  peintre,  comme 
s'il  en  étoit  l'inventeur  ;  ce  ne  sont  pourtant 
là  ni  ses  sites,  ni  ses  choix  d'arbres  ,  et.  s'il  est 
vrai   que    Grimaldi  les    ait    gravées    d'après   des 
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Le  devant  est  orné  à  gauche  et  à  droite 
d'arbres  fort  élevés. 

Largeur:    16  p.  9  lign.     Hauteur:  J2  p.  2  lign, 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  porte  les  inscriptions 
suivantes,  savoir  à  gauche  :  Jean  Fran- 
ce/se inRoma,  et  à  droite:  Fr.  Manot 
excud. 

La  seconde  est  marquée  en  bas,  à 
droite:  Ticiano  Venetia ,  et  à  gauche: 
Daman  excudit. 

53.  L 'homme  debout  près  de  deux  autres 
assis. 
Paysage  d'une  vaste  étendue,  coupé 
par  une  large  rivière  On  voit  sur  le  de- 
vant à  gauche  un  homme  debout,  parlant 
à  deux  autres  qui  sont  assis  par  terre 
devant  lui.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit: 
Ticiano  Venciia. 

Largeur  :    17  p.  2  lign.    Hauteur:    12  p.  3  lign. 


desseins  de  ce  grand  maître,  il  est  encore  plus 
vrai  qu'il  en  a  déguisé  la  manière,  à  ne  pou- 
voir la  rcconnoltre.  Il  est  donc  très  vraisem- 
blable, que  le  nom  de  Titien  n'a  été  ajouté  sili- 
ces planches  que  postérieurement,  ou  par  erreur, 
ou   pour  leur    donner  un  meilleur  débit. 

H2 
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54.  Le  joueur  de  luth. 

Autre  paysage  dune  très  vaste  éten- 
due, offrant  une  chaîne  de  montagnes 
surmontées  de  fabriques,  et  baignées  par 
une  rivière,  sur  laquelle  on  remarque,  à 
la  gauche  du  devant,  un  petit  bateau  qui 
renferme  un  batelier,  deux  pêcheurs  et 
un  jeune  homme  qui  joue  du  luth.  Les 
mots  Ticiano  Venetia  sont  gravés  vers 
la  droite ,  au  -  dessous  d'une  souche ,  et 
à  la  gauche  d'en  bas  est  cette  adresse: 
Daman  cxcudit. 

Largeur:    17  p.   4  l'gn-    Hauteur:    12  p.  8  lign. 

55-  Les  quatre  joueurs  de  dès. 
Paysage  traversé  par  une  rivière  dont 
les  bords  sont  garnis  de  plusieurs  parties 
d'arbres.  On  voit  sUr  le  devant  à  gauche 
quatre  garçons  qui  jouent  aux  dés,  sur 
une  grosse  pierre  autour  de  laquelle  ils 
sont  assis.  A  droite,  sur  le  second  plan, 
un  homme  debout,  et  tenant  un  long 
bâton,  parle  à  deux  autres  hommes  qui 
sont  assis  par  terre  sur  le  bord  de  l'eau. 
On  lit  en  bas ,  au  milieu  :  G  F  G  qui 
signifie:  Giovanni Francesco  Grimaîdi. 

Largeur:    17  p.  4  lign.    Hauteur:    12  p.  9  lign. 
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56*.  Décoration  funèbre  de  l'église  de 
St.  Jean  des  Bolognois  à  Rome,  pour  le. 
service  du  marquis  Louis  Fachenetti,  am- 
bassadeur de  Bologne  auprès  du  pape 
Urbain  VIII,  célébré  en  i644-  Sans  toute 
lettre» 

Hauteur  :  20  p.  8  lign.   Largeur  :   17  p.  6  lign. 

57.  Catafalque  érigé  dans  cette  église 
pour  la  même  cérémonie.  On  remarque 
au  milieu  une  déesse  dans  un  char  attelé 
de  deux  chevaux  ailés  qui  marchent  sur 
un  nuage,  au-dessous  duquel  on  re- 
marque plusieurs  démons.  Sans  toute 
lettre. 

Hauteur:    18  p.  6  lign.    Largeur:  9  p.  4  lign 
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ùimon  Cantarini ',  dit  le  Pésarèse,  naquit 
à  Oropezza  près  de  Pesaro  en  1G12,  et 
mourut  à  Vérone  en  1648,  âgé  de  trente 
six  ans.  II  fut  disciple  du  Guide ,  duquel 
il  s'est  approché  plus  qu'aucun  autre  des 
disciples  de  ce  grand  peintre. 

On  admire  dans  les  ouvrages  du  Pésa- 
rèse l'air  gracieux  qu'il  a  donné  à  ses 
figures,  ainsi  que  la  correction  et  la 
pureté  de  son  dessein,  surtout  dans  les 
extrémités.  Il  fut  moins  heureux  dans  le 
jet  des  plis  de  ses  draperies,  et  resta  à 
cet  égard  loin  derrière  son  maître. 

L'oeuvre  complet  des  estampes  gravées 
par  le  Pésarèse,  renferme  trente  sept 
pièces  gravées  à  feau- forte  d'une  ma- 
nière très  approchante  de  celle  du  Guide, 
il  y  en  a  même  quelques  unes  qui  pour- 
roient  disputer  le  rang  aux  productions 
de  pointe  de  ce  grand  maître. 


122 


OEUVRE 


SIMON    CANTARINI, 


PESARESE. 
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1.  Adam  et  Eve. 

-L'es  deux  premiers  hommes  mangeant 
du  fruit  défendu.  Adam  assis  par  terre 
au  pied  de  l'arbre  de  vie,  prend  le  fruit 
qu'Eve  lui  présente  de  la  main  gauche. 
Celle-ci  est  assise  sur  une  butte  de  terre 
vers  la  droite  de  l'estampe. 

Hauteur:  7  p.  3  lign.    Largeur:  6  p.  3  ligr» 

2.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  assise  sur  une  butte  déterre, 
tient  entre  les  bras  l'enfant  Jésus  qui  tend 
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les  siens  pour  prendre  des  fruits  que  St. 
Joseph  lui  présente  de  la  main  droite. 
Celui-ci  est  debout  sur  une  butte  près  de 
deux  palmiers,  contre  l'un  desquels  il 
s'appuye  de  la  main  gauche.  A  la  gauche 
d'en  haut,  deux  anges  en  l'air  s'efforcent 
à  tour  de  bras,  pour  courber  les  branches 
de  l'un  de  ces  arbres.  Sur  le  devant  à 
droite,  on  voit  une  tête,  une  main  et 
quelques  autres  débris  d'une  statue  bri- 
sée. Il  est  à  remarquer,  que  dans  cette 
estampe  il  y  a  plusieurs  endroits  ajoutés 
au  burin,  particulièrement  dans  les  drape- 
ries et  dans  les  ombres  portées. 

Hauteur  :    11  p.  La   marge  d'en  bas  :    5  lign.   Lar- 
geur :  7  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  à  l'eau -forte  seule. 
On  la  reconnoît  aisément  en  ce  que  le 
bas-ventre  de  celui  des  deux  anges 
qui  embrasse  les  branches  du  palmier, 
n'est  point  ombré,  en  ce  que  le  dos 
et  la  cuisse  gauche  de  l'enfant  Jésus 
n'a  pareillement  point  d'ombres,  et  en 
ce  que  les  tailles  horizontales  au- 
dessous  et  au-dessus  des  deux  anges  y 
manquent  etc. 
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Dans  la  seconde  épreuve  ces  ombr  es 
et  plusieurs  autres  tailles  sont  ajoutées 
au  burin.  Dans  la  marge  d'en  bas  on 
lit  vers  la  gauche:  G.  Renits  in.  et  fec. 
Ce  nom  du  Guide  n'y  a  été  mis  qu'après- 
coup,  suivant  toute  apparence  par  le 
marchand  qui  en  avoit  la  planche,  pour 
la  rendre  de  meilleur  débit. 


3.  Repos  en  Egypte. 

La  Vierge  assise  par  terre  et  dirigée 
vers  la  droite  de  l'estampe,  tient  sur  ses 
genoux  l'enfant  Jésus  à  qui  elle  présente 
le  sein.  Elle  tourne  la  tête  vers  un  ange 
qui  est  debout  près  d'elle,  et  qui  abbaisse 
les  branches  d'un  palmier,  pour  en  re- 
cueillir les  fruits.  Un  peu  plus  loin,  vers 
la  droite,  on  voit  St.  Joseph  assis  par 
terre,  et  s'appuyant  sur  son  bras  gauche. 
Le  fond  offre  un  paysage.  Au  milieu 
d'en  bas  on  lit:  G.  Reims  in.  et  fec.  Cette 
fausse  inscription  a  été  ajoutée  postérieu- 
rement, par  la  raison  déjà  expliquée 
ci  -  dessus  Nro.  2. 

Hauteur  :    7  p.   9  l»gn.   Largeur  :    6  p.  4   l'gn- 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  sans  le  nom  du  Guide, 


DU  PESARESE.  125 

4.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  vue  de  profil  et  dirigée  ver$ 
la  droite,  est  assise  au  pied  de  deux  ar- 
bres. Elle  soutient  de  son  bras  droit  l'en- 
fant Jésus  qui  est  couché  sur  ses  ge- 
noux. A  côté  d'elle  est  assis  St.  Joseph 
qui  lui  montre  de  la  main  gauche  le 
fond  du  paysage.  Sur  le  devant  à  droite 
on  voit  une  partie  de  l'âne  broutant. 

largeur:  7  p.  3  lign.    Hauteur:    5  p.  8.  lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  copie  que 
des  amateurs  peu  exercés  pourroient 
prendre  pour  l'original.  La  différence 
la  plus  essentielle  consiste  en  ce  que. 
les  petits  traits  qui ,  dans  l'estampe 
originale  ,  se  voient  au-dessous  du 
pouce  de  la  main  gauche  de  St.  Joseph, 
sont  omis  dans  cette  copie.  (Voyez. 
PU.%  1.) 


5.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  assise  par  terre,  soutient  de 
son  bras  droit  l'enfant  Jésus  qui  est  assis 
sur  ses  genoux,  et  à  qui  elle  présente  du 
fruit  de  la  main  gauche.  Un  peu  plus  loin, 
vers  la  droite ,  St.  Joseph  est  assis  au 
pied   d'un  arbre  ,    ayant  le   regard   fixé 
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sur  deux  anges  que  l'on  voit  à  la  gauche 

du  fond  ,  et  qui  cueillent  des  fruits  d'un 

dattier. 

Hauteur  :   8  p.  2  lign.    Largeur  :   6  p.  2  lign. 

6.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  vue  de  face  et  dirigée  vers 
la  droite,  est  assise  par  terre.  Elle  semble 
bercer  entre  ses  bras  l'enfant  Jésus  qui 
étend  les  siens.  Plus  loin ,  vers  la  droite, 
St.  Joseph  est  assis  par  terre,  s'appuyant 
sur  le  bras  gauche,  et  tenant  un  bâton  de 
la  main  droite. 

Largeur  :    9  p.   9  lign.     Hauteur  :    6  p.  G  lign. 

Copie  de  ce  morceau,  faite  avec 
beaucoup  d'intelligence.  On  la  recon- 
noît  à  la  différence  qui  se  voit  dans  les 
nuages  au-dessus  de  la  tète  de  la  Vierge. 
(Voyez  PI.  I.  fig.  2.) 

Même  dimension. 

7.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  est  assise  par  terre,  et  diri- 
gée vers  la  droite  ;  elle  a  sur  ses  genoux 
l'enfant  Jésus  quelle  considère,  et  dont 
on  napperçoit  que  la  tète.  Vers  le  fond 
de  la  droite  est   S*.  Joseph  endormi  et 
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couché  au  bas  d'un  buisson.   Cette  pièce 
est  de  forme  octogone. 

Largeur:  4  -p-  7  ^ën-    Hauteur:    3  p. 

8.  Repos  en  Egypte. 
La  figure  de   la  Vierge  est  presque  la 
même  que  dans  la  pièce  précédente Nr.  7. 
Elle  occupe  la  même  place,  et  a  la  même 
attitude.   La  seule  différence  est  dans  la 
coëfFure  et  l'habillement   Vers  la  droite 
du  fond  on  voit  St.  Joseph  assis  au  pied 
d'un  arbre  ,  et  lisant  dans  un  livre.  Cette 
pièce  est  touchée  d'une  manière  très  lé- 
gère. Dans  les  arbres  du  lointain,  entre 
la  Vierge  et  St.  Joseph,  et  dans  ceux  der- 
rière  ce   Saint ,    l'eau  -  forte    à   manqué, 
ce  qui  fait,     que    ces   deux  endroits   se 
trouvent  imparfaits  et  foibles   dans  tou- 
tes les  épreuves. 

Largeur:    4  P-  9  l'g0.    Hauteur:    3p. 

9.  Sainte  Jamille. 

La  Vierge  vue  de  profil  et  dirigée  vers 
la  gauche,  est  assise  sur  le  devant  au  pied 
d'un  arbre.  Elle  a  entre  ses  bras  l'en- 
fant Jésus  qui  repose  sa  tète  et  sa  main 
gauche  sur  le  sein  de  sa  mère.  Vis-à-vis, 
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à  la  gauche  de  l'estampe ,  Ste.  Elisabeth 
est.  assise  près  de  St.  Joseph,  et  entre 
eux  deux  est  St.  Jean  debout. 

Largeur  :  6  p.   9  lign.    Hauteur  :    4  P«    10  ^gn. 

10.  Sainte  famille. 
^4—  Le  morceau  précédent,  gravé  en  sens 
contraire.  Le  Pésarèse  y  a  fait  plusieurs 
changemens,  principalement  dans  la  figure 
de  la  Vierge  et  dans  celle  de  l'enfant  Jésus- 
Dans  la  planche  Nr.  9,  le  nez  de  laVierge 
est  éclairé,  dans  cette  seconde  au -con- 
traire le  nez  et  tout  le  visage  sont  om- 
brés. Il  en  est  de  même  de  la  tête  de  l'en- 
fant Jésus  qui  est  entièrement  couverte 
d'ombres,  au -lieu  que  dans  Nr.  9  elle  est 
éclairée,  et  n'a  que  peu  d'ombres.  Ce- 
pendant la  différence  la  plus  essentielle 
consiste,  en  ce  que  l'enfant  Jésus,  dont 
on  ne  voit  dans  Nr.  9  que  le  bras  droit, 
montre  les  deux  bras  dans  cette  seconde 
planche.  On  lit  au  milieu  d'en  bas:  G.  Re- 
mis in.  et  fec.%  et  vers  la  droite:  /.  Robil- 
lart  ex.  Le  nom  du  Guide  a  été  ajouté 
postérieurement  par  la  raison  déjà  ex- 
pliquée ci -dessus  Nr.  2. 

Largeur  :    7  p.    Hauteur  :   4  P-  S  l'8n- 
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On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves,  où  le  nom  du  Guide  ne  se 
trouve  pas ,  et  où  le  contour  intérieur 
du  bras  gauche  de  St.  Jean  n'est  pas 
exprimé. 

11.  Sle.  famille. 

La  Vierge  vue  de  face  est  assise  par 
terre  au  pied  d'un  arbre.  Elle  tient  de  la 
main  gauche  un  petit  livre,  et  de  la 
droite  elle  soutient  l'enfant  Jésus  assis 
sur  ses  genoux.  Dans  le  fond  à  gauche  on 
apperçoit  St.  Joseph  assis ,  ayant  la  tète 
appuyée  sur  sa  main  gauche,  et  de  l'autre 
tenant  un  livre  dans  lequel  il  lit.  Le  fond 
o/ï're  un  paysage.  L'eau-forte  n'ayant  pas 
assez  mordu,  toutes  les  épreuves  de  cette 
eslampe  sont  grises. 

Largeur:    8  p.   4  %n»     Hauteur:    6  p.  î   lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  copie  qui 
est  très  mauvaise  et  par  conséquent  fa- 
cile à  connoitre.  On  y  lit  dans  la  marge 
d'en  bas,  à  gauche:  Simone  Cartiarini 
In.  elFe. ,  et  à  droite:  Gio.Jacorno  liossi 
Jurmis  Iiomae  alla  Face. 

Même  dimeii«ion. 
XIX.   Vol.  I 


]ÔO  OEUVRE 

12.  S  te.  famille. 

La  Vierge  est  assise  vers  la  gauche 
contre  un  piédestal.  Elle  est  vue  de  pro- 
fil et  dirigée  veçs  la  droite.  Elle  tient  de 
la  main  droite  un  bout  de  la  draperie 
de  son  manteau,  et  soutient  de  la  gauche 
l'enfant  Jésus  représenté  debout  sur  les 
genoux  de  sa  mère  qu'il  embrasse.  Vers 
la  droite  du  fond,  on  voit  St.  Joseph,  et 
derrière  lui  le  petit  St.  Jean.  A  la  gauche 
«l'en  bas  on  lit:  S.  C.  da Pesare je. 

Hauteur  :  4'pj'io  lign.  Largeur:  3  p.    1  lîgn. 


4 


l3-  Ste.  famille. 

La  Vierge  vue  presque  de  profil,  est 
assise  à  droite  et  dirigée  vers  la  gauche 
de  l'estampe.  Elle  tient  sur  ses  genoux 
l'enfant  Jésus  qui  a  un  chapelet  dans  ses 
mains.  A  la  gauche  du  fond  on  voit  St.  Jo- 
seph près  d'une  table ,  lisant  dans  un 
livre  qu'il  tient  des  deux  mains.  Vers  la 
droite  d'en  bas  on  lit:  S.  C.  da  Pesare fe. 

Hauteur  :  4  p-    Largeur  :   3  p.    2   lign. 

Copie  de  ce  morceau,  avec  quelques 
petits  changemens ,  gravée  par  Jules 
Carpioni.  Voyez  Nr.  3  de  son  oeuvre. 
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14.  Sainte  famille. 

La  Vierge  est  assise  et  dirigée  un  peu 
vers  la  droite.  Elle  a  la  main  droite  en 
pente,  et  tient  de  l'autre  l'enfant  Jésus. 
A  la  droite  du  fond  St.  Joseph  debout  et 
vu  par  le  dos,  est  occupé  à  soulever  un 
rideau.  A  la  gauche  d'en  bas  on  lit:  S.  C. 
da  Pesare  fe. 

Hauteur  :  4  P-  <j  "gn-    Largeur  .    3  p. 

i5-  La  Vierge,  l'enfant  Jésus  et  St.  Jean. 
La  Vierge  vue  de  profil  et  jusqu'aux 
genoux,  est  assise  à  la  gauche  de  l'estampe. 
Elle  tient  entre  ses  bras  l'enfant  Jésus, 
à  qui  St.  Jean  baise  la  main.  Au  milieu 
du  fond  on  voit  St.  Joseph  qui  fixe  ses 
regards  sur  St.  Jean. 

Hauteur:   4  P«  8  lign.    Largeur:  3  p.  4  lig»- 

16.  Répétition  de  la  planche  précédente. 

Ce  même  dessein  gravé  d'une  pointe 
plus  délicate,  et  avec  des  changemens  qui 
cependant  sont  peu  essentiels.  On  distin- 
gue cette  seconde  planche  de  la  précé- 
dente au  feuille  de  l'arbre,  que  Ion  ap- 
perçoit  dans  le  fond  à  droite,  par  une  em- 
brasure entre  le  mur  et  le  piédestal  d'une 

I  2 
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colonne  (Voyez  PI.  II.  fig.  4)  Sur  l'estampe 
Nr.  i5.  on  trouve  à  Fendroit  A  trois  traits: 
au  lieu  que  dans  Nr.  16  l'on  en  voit  qua- 
tre. Il  y  a  des  connoisseurs  qui  préten- 
dent, que  cette  répétition  a  été  faite  par 
le  Guida,  et  que  la  pièce  précédente  n'en 
est  qu'une  copie  gravée  par  le  Pësarèse. 
Nous  sommes  très  portés  à  nous  joindre 
à  cette  opinion  plutôt  qu'à  l'avis  de  ceux 
qui  croient  que  Nr.  i5  n'est  que  la  planche 
retouchée.  . 

Même  dimension. 


17.  La   Vierge  avec  V enfant  Jésus. 

La  Vierge  est  assise  dans  une  gloire.  Elle 
soutient  de  la  main  gauche  l'enfant  Jésus 
qui  est  debout,  et  se  presse  contre  le  sein 
de  sa  mère.  Dans  le  fond  à  gauche  on 
voit  trois  petits  anges  en  attitude  d'ado- 
ration, et  à  la  droite  d'en  bas,  au-dessous 
des  nuées  ,  sont  deux  Chérubins  sous 
lesquels  on  lit:  S.  C.  da  Pc- s  are  je. 

Hauteur  :  5  p.  3  lign.    Largeur  :  4  P-   3  lign. 

On  a  aussi    de  premières  épreuves 
avant  le  nom  du  Pésarèse. 
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~"      18.  La  Vierge  avec  V enfant  Jésus. 

La  «Vierge  assise  et  ayant  la  tète  ap- 
puyée sur  sa  main  droite,  considère  l'en- 
fant Jésus  qui,  couché  sur  les  genoux 
de  sa  mère,  tient  de  la  main  droite  un 
oiseau  attaché  à  un  fil.  Celte  pièce  gravée 
par  le  Pcsarcse,  est  tellement  dans  h  ma- 
nière du  Guide  son  maître,  qu'il  y  a  su- 
jet de  croire,  que  c'est  lui  qui.  en  a  fait 
le  dessein. 

Hauteur:    7  p.  fj  Iîgn.    Largeur:    5  p.  5  lign. 

19.  La  Vierge  avec  V enfant  Jésus. 

La  Vierge  assise  sur  un  nuage ,  tient 
entre  ses  bras  l'enfant  Jésus,  dans  la  main 
droite  duquel  on  voit  un  chapelet.  Dans 
la  partie  inférieure  du  nuage  se  font  ap- 
percevoir  deux  têtes' de  Chérubins,  lune 
au-dessous  du  pied  droit  de  la  Vierge. 
l'autre  à  droite,  toul  près  du  bord  de  la 
plane  lie.  Sans  marque. 

Hauteur:  4  p- 8  ligu.    Largeur:  3  p. 

20.  Portement  Je  croix. 

Jésus  Christ  succombant  sous  le  far- 
deau de  la  croix  que  soutient  un  homme. 
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La   figure  du  Christ  est    dirigée   vers    la 
droite. 

Largeur:    7  p.  4  lign.    Hauteur:    4  P-    ^   ''gn- 

Copie  fort  trompeuse.  On  la  con- 
noit  aux  traits  horizontaux  qui  sont 
dans  les  nuées  au-dessus  de  la  tête  du 
Christ.  (Voyez  PI.  I.  fig.  3.) 

Largeur  :  7  p.   1    lig".    Hauteur  :    4  P>  8  HgT*»- 

21.  Zar  Vierge  couronnée. 
La  Vierge  dans  une  gloire,  couronnée 
par  deux  anges  qui  voltigent  en  haut,  l'un 
à  la  gauche,  l'autre  à  la  droite  de  l'es- 
tampe. Elle  est  à  genoux  sur  un  nuage, 
et  a  les  mains  croisées  sur  son  sein.  Son 
pied  droit  pose  sur  le  croissant. 

Hauteur:    7  p.  8  lign.    Largeur:  5  p.  2  lign. 

Copie  fort  trompeuse,  et  faite  avec 
tant  d'art ,  que  plusieurs  connoisseurs 
l'ont  cru  gravée  par  le  Pèsarèse  lui- 
même,  quoiqu'il  ne  soit  pas  vraisem- 
blable, qu'un  artiste  de  ce  rang  ait  fait, 
lui-même,  une  copie  trait  pour  trait 
de  son  propre  ouvrage.  On  reconnoit 
cette  intéressante  copie,  en  ce  qu'elle 
n'a  pas  ces  quatre  petits  traits  presque 
perpendiculaires  qui  sont  à  la  distance 
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d'environ  trois  lignes  au-dessus  de 
l'aile  droite  de  l'ange  placé  au  haut  de 
la  droite  de  l'estampe  originale.  (Voyez 
PI.  II.  Fig.  5)  Au  reste  elle  a  la  même 
hauteur,  mais  elle  est  moins  large,  car 
elle  ne  porte  que  5  pouces. 

22.  Le  petit  St.  Jean  Baptiste  dans 
le  désert. 

Ce  Saint  représenté  à  l'âge  de  l'enfance, 
est  assis  vers  la  droite,  les  jambes  croi- 
sées. Il  tient  de  la  main  gauche  une  pe- 
tite croix,  et  s'appuye  de  cette  même 
main  sur  la  pierre  qui  lui  sert  de  siège; 
dans  l'autre  il  a  une  coupe  dans  laquelle 
il  reçoit  l'eau  qui  coule  d'un  rocher.  On 
apperçoit  son  agneau  dans  le  fond  à 
gauche.  Sans  marque. 

Hauteur:  3  p.   9  Iign.    Largeur:    3  p.  4  lîgii . 
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23.  St.  Jean  Baptiste  dans  le  désert. 

Ce  Saint  assis  sur  une  grosse  pierre, 
est  appuyé  sur  sa  main  gauche,  de  laquelle 
il  tient  une  croix  ;  de  l'autre  il  reçoit 
dans  une  coupe  l'eau  qui  jaillit  d'un  ro- 
cher placé  à  Ja  droite  de  l'estampe.    Le 
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fond  à    gauche  oJFre    la   vue    d'un    pay- 
sage. 

Hauteur  :    6  p.  3  lign.    Largeur  :  6  p.  2  lign. 

2/f.  St.   Sébastien. 

Ce  Saint  percé  de  flèches,  est  assis 
au  pied  d'un  arhre,  auquel  il  est  attaché 
par  la  main  droite  avec  une  corde  au- 
dessus  de  sa  tète.  Il  est  dirigé  vers  la 
gauche,  où  l'on  voit  en  l'air  un  ange  lui 
apporter  du  ciel  la  palme  et  la  couronne 
de  martyr. 

Hauteur:    j  p.   2  lign.     Largeur:    /J  p,  8  lign. 

Copie  extrêmement  trompeuse,  dont 
la  différence  la  plus  sensible  consiste 
en  ce  que  le  contour  d'une  partie  de  la 
draperie  de  l'ange  en  l'air,  y  est  omis- 
(Voyez  PI.  II.  fig.  6.) 

Hauteur:  y  p.    Largeur:    4  P-   $  lign. 


25.  Le  grand  St.  Antoine  de  Padoue. 

St.  Antoine,  dirigé  vers  lagauche,  adore 
à  genoux  l'enfant  Jésus  qui  apparoît  dans 
une  gloire  d'anges,  et  qui,  debout  sur 
des  nuages,  a  les  deux  mains  passées  sous 
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le  menton  du  saint,  comme  pour  lui  faire 
des  caresses. 

Hauteur  :    9  p.  4  l'gn.    I-"'1  marge  d'en  bas  :    4  l'S,J- 
Largeur:  G  p.  5  lign. 

Sur  les  épreuves  postérieures  on  lit 
vers  la  gauche  d'en  bas:  Simone  Can- 
iariniln.  e.  F.  Originale. 

Copie  fort  trompeuse.  On  la  recon- 
noit  en  examinant  la  troisième  tête  du 
premier  des  trois  rangs  de  Chérubins  ; 
dans  cette  tête  il  y  a  sur  l'estampe  ori- 
ginale un  trait  qui  va  d'un  oeil  à  l'au- 
tre. Ce  trait  ne  se  trouve  pas  dans  la 
copie. 

On  a  des  épreuves  de  cette  copie, 
qui  portent  une  dédicace  ajoutée  posté- 
rieurement, et  qui  est  de  cette  teneur: 
Al0  M.  R.  P.  Maro  Fran.eo  Ant.  Brog- 
Ha Malogodi  Sagrestano  di S.  Fran- 
co. Mais  toutes  ces  épreuves  sont  très 
foibles. 


26.  Le  petit  St.  Antoine  de  Padoue. 

Ce  Saint  à  genoux  devant  un  autel,  est 
dirigé  vers  la  droite.  Il  tient  sur  ses  mains 
l'enfant   Jésus ,    qui  lève  ses    deux  bras 
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pour   l'embrasser.     Cette  petite    estampe 
est  très  légèrement  gravée.  Sans  nom. 

Hauteur:    2  p.  11  lign.    Largeur:  2  p.   3  lifta. 

Copie  de  ce  morceau,  gravée  par  un 
anonyme,  et  marquée  à  la  gauche  d'en 
bas  :  G.  Remis  in. 


J- 


27.  Si.  Benoit  délivrant  un  possédé. 
D'après  Louis  Carrache. 

On  voit  au  milieu  de  l'estampe  deux 
hommes  qui  s'efforcent  de  porter  le  pos- 
sédé. A  gauche ,  dans  un  petit  éloigne- 
ment,  est  St.  Benoît  debout,  accompagné 
de  deux  religieux  de  son  ordre.  Un  groupe 
de  plusieurs  spectateurs  se  voit  dans  le 
fond  à  droite,  et  sur  le  devant  de  ce  même 
côté,  deux  femmes  saisies  de  frayeur, 
tombent,  à  terre.  Au-dessous  on  lit:  LVD. 
CARACE.  INVENT.  Le  Pésarèse  a  gravé 
cette  pièce  d'après  un  tableau  de  L,ouis 
Carrache  peint  dans  le  cloître  du  mo- 
nastère de  St.  Michel  du  bois  à  Bologne. 

Hauteur:  i4  p.  7  l>8n-    Largeur:   10  p. 

28.  iJange  gardien. 
L'ange  dirigeant  ses  pas  vers  la  gauche 
de  l'estampe,  tourne  et  baisse  la  tète  vers 
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un  enfant  qu'il  mène  de  la  main  gauche, 
en  lui  montrant  de  la  droite  la  gloire  cé- 
leste, vers  laquelle  il  le  conduit  par  un 
chemin,  à  travers  les  rochers  que  l'on  voit 
partie  sur  le  devant,  partie  dans  le  fond. 

Hauteur:  6  p.    3  lign.     La  marge  d'en  bas:    y  lign. 
Largeur  :   4  p.  8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  copie  en 
contre -partie,  dont  on  fait  ici  mention 
parcequ'elle  porte  le  nom  du  Guide , 
gravé  à  la  gauche  de  la  marge  d'en  bas, 
ce  qui  pourroit  faire  croire,  que  cet 
artiste  y  auroit  eu  quelque  part,  mais  il 
est  certain,  que  cette  copie  est  d'un 
anonyme»,  et  que  le  nom  du  Guide  y  a 
été  ajouté  pour  tromper  les  amateurs 
peu  exercés. 

Une  autre  copie  de  ce  morceau  a 
été  faite  par  Jules  Carpioni.  Voyez 
•Nro.  9  de  son  oeuvre. 


29.  Le,  Quos  ego. 

Tel  est  le  nom  que  l'on  donne  ordi- 
nairement, mais  sans  fondement,  à  l'es- 
iampe  du  Pésarèse,  où  l'on  a  représenté 
Jupiter,  Neptune  et  Pïuton  faisant  hom- 
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mage  de  leurs  couronnes  aux  armes  du 
cardinal  Borghèse.  A  la  gauche  de  l'es- 
tampe, sur  le  devant,  Pluton  est  debout 
sur  un  char  traîné  par  deux  chevaux.  A 
droite,  un  peu  plus  loin,  on  voit  dans 
la  mer  Neptune  pareillement  debout, 
porté  sur  une  grande  conque  tirée  par 
deux  chevaux  marins;  il  est  accompagné 
de  deux  Tritons  et  d'une  Néréide  qui  le 
suivent  à  la  nage.  Verslagauche  d'enhaut, 
dans  les  nues,  paroîL  Jupiter  assis  dans 
son  char  tiré  par  deux  aigles.  Il  met  sa 
main  droite  sur  la  tête ,  pour  ôter  sa 
couronne.  Les  deux  autres  Dieux  offrent 
chacun  la  leur  de  la  main  droite  élevée. 
Les  armes  du  cardinal  sont  en  l'air  sur 
un  nuage,  et  environnées  de  génies  qui 
portent  les  attributs  des  quatre  vertus 
cardinales.  A  la  droite  d'en  bas  se  trouve 
un  petit  cartouche  qui  renferme  un  élé- 
phant chargé  d'une  1our.  Cette  estampe 
est  gravée  avec  tant  d'art,  qu'elle  a  fort 
long -temps  passé  pour  être  du  Guide, 
quoiqu'elle  soit  certainement  de  l'inven- 
tion et  de  la  gravure  du  Pésarèse. 

Largeur:   16  p.    Hauteur:  11  p.  5  lign. 

On  a  de  ce  morceau  Irois  épreuves. 
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La  première  est  celle  que  Ton  vient 
de  détailler. 

La  seconde  porte  les  armes  de  Borg- 
hèse,  mais  l'éléphant  dans  le  petit 
cartouche  d'en  bas  est  effacé. 

La  troisième  est  celle,  où  les  armes 
du  cardinal  Borghèse ,  l'éléphant  et 
le  cartouche  qui  le  renferme,  sont 
effacés.  Plusieurs  amateurs  ont  souvent 
payé  de  telles  épreuves  à  un  très  grand 
prix,  dans  la  fausse  opinion  qu'elles 
avoient  élé  tirées  avant  que  l'on  y  eut 
gravé  ces  armes. 


'ôo.  L'enlèvement  d'Europe. 
Jupiter  transformé  en  taureau,  nage 
vers  la  droite  de  l'estampe,  portant  sur 
son  dos  Europe  qui  se  tient  de  la  main 
gauche  a  une  des  cornes.  Plusieurs 
Amours  précédent  et  suivent  le  taureau. 
d'autres  supportent  en  l'air  le  manteau 
d'Europe.  Cette  estampe  estime  des  plus 
belles  de  l'oeuvre  de  notre  artiste. 

Largeur  :    11  p.  7  ligu.    Hauteur:    8  p.  4  ligu. 

On  a  de  ce  morceau  des  épreuves 
postérieures  marquées  à  la  droite  d'en 
bas  :  G  Rcnus  in.  cl  fec. 
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3l.  Mercure  et  Argus. 
Argus  assis  par  terre  sur  le  devant  de 
la  droite,  écoute  avec  attention  Mercure 
qui,  sous  la  forme  d'un  pâtre,  joue  de  la 
flûte.  Celui-ci  est  assis  presque  au  milieu 
de  l'estampe  sur  une  butte,  adossé  con- 
tre des  arbres ,  et  ayant  la  jambe  gauche 
appuyée  sur  un  bâton.  Le  fond  est  un 
paysage.  Cette  estampe  est  une  des  prin- 
cipales de  l'oeuvre  du  Pésarèse. 

Largeur:    11    p.   Hauteur:    g  p.    6  lign.    La  marge 
d'en  Las  :   8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  co])ie  qui 
est  très  exacte  quoique  gravée  d'une 
manière  froide.  On  la  connoît  en  ce  que 
la  jambe  gauche  de  devant  de  la  vache 
qui  marche  dans  le  fond,  n'est  point 
ombrée,  mais  au  trait  seul,  tandisque 
dans  l'estampe  originale,  cette  jambe 
est  entièrement  couverte  de  traits  hori- 
zontaux. 


32.  Mars,  Vénus  et  l'Amour.  D'après  Paul 
Véronèse. 

Mars  est  assis  au  pied  d'un  arbre,  près 
de  Vénus  qu'il  tient  entre  ses  bras.  Tout 
près  de  la  déesse,  à  la  gauche  de  l'estampe, 
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est  l'Amour  assis  par  terre,  et  portant  sa 
main  droite  sur  celle  de  sa  mère,  comme 
pour  chercher  du  secours  contre  un 
petit  chien  qui  lui  saute  sur  le  corps.  A 
la  droite  d'en  bas  on  lit:  PCI,  c'est  à-dire: 
Pau/us  Caliari  invertit 

Hauteur  :  y  p.  8  lign.    Largeur  :    7  p.  3  lign. 

o3.   Vénus  et  Adonis. 

Vénus  vue  presque  par  le  dos,  est 
assise  sur  une  butte  auprès  d'Adonis 
qu'elle  embrasse,  et  dont  l'Amour,  à 
genoux  à  ses  pieds ,  tient  la  lance.  Un 
chien  de  chasse  est  couché  sur  le  devant 
de  la  droite.  Le  fond  ofïre  un  paysage. 
Cette  pièce  est  gravée  en  manière  de 
croquis,  mais  pleine  d'esprit. 

Largeur  :    6  p.  4  lign.    Hauteur  :   4  p-  2  'ign- 


34-  La  Fortune. 

Elle  est  représentée  sous  la  ligure  d'une 
femme  nue.  Son  pied  droit  est  légè- 
rement posé  sur  le  globe  de  la  terre, 
l'autre  est  levé.  Sa  marche  se  dirige  vers 
la  gauche  de  l'estampe,  el  sa  tête  est 
tournée   vers  l'Amour    qui,     en    l'air    à 


144  OEUVRE 

droite,  s'efforce  de  l'arrêter  par  les  che- 
veux. Elle  tient  de  la  main  gauche  étendue 
une  bourse  renversée  d'où  il  tombe  de 
l'argent,  et  de  la  droite  une  draperie 
qui  flotte  autour  d'elle. 

Hauteur:  8  p.  10  lign.  Largeur:   5  p.  4-  !'£". 

On  a  de  ce  morceau  des  épreuves 
postérieures,  faussement  marquées  à 
la  droite  d'en  bas  de  cette  manière: 
G.  Renus  in.  etfec. 


35.  Frontispice  de  livre. 

On  voit  dans  cette  estampe ,  vers  le 
haut  de  la  gauche,  un  écusson  d'armes 
supporté  par  deux  grands  anges,  et  par 
deux  petits,  dont  l'un  sonne  de  la  trom- 
pette. Cet  écusson  est  divisé  en  deux 
sections,  dans  Tune  de:  quelles  sont  répré- 
sentées deux  couples  de  mains  qui, 
entrelacées,  serrent  la  tige  d'une  plante 
avec  des  feuilles  et  des  racines.  Sur  le 
devant  de  la  droite  est  assis  un  fleuve 
vu  presque  par  le  dos  ;  il  s'appuye  sur 
son  bras  gauche,  et  a  l'autre  posé  sur 
une  urne.  Tout  au  bas  de  ce  même  côté 
sont  les  lettres  S  C  qui  désignent  Simon 
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Cantarini.  Cette  estampe  est  gravée  avec 
beaucoup  d'esprit  et  de  légèreté. 

Hauteur  :   5  p.  2  lign.   Largeur  :   3  p.  2  lign. 

3C.  Autre  frontispice  de  livre. 
L'Hymen  debout  au  milieu  de  deux 
Amours,  dont  celui  à  droite  soutient 
l'écusson  des  armes  de  la  famille  Borghèse, 
l'autre  celui  des  armes  de  Giordani. 
L'Hymen  qui  est  vêtu  d'un  habit  court 
et  léger,  tient  de  la  main  gauche  un 
flambeau,  et  de  la  droite  une  branche  de 
mirthe.  Dans  des  banderoles  qui  flottent 
au-dessus  des  têtes  de  ces  trois  ligures, 
on  lit:  IL  MIRTO  D'iMENEO  NELLE  FELI- 
CISSIME  NOZZE  DELLI  SS.  GIROLAMO  GIOR- 
DANI ET  ORTENSIA  BORGHESE.  Cette  su- 
perbe estampe  est  très  rare. 

Hauteur  :    6  p.  6  lign.  Largeur  :    4  P-  4  l'6n- 

37.  Autre  frontispice  délivre. 

Une  espèce  de  table  couverte  d'un 
drap,  sur  lequel  on  lit:  Le  Grazie  rivali. 
Declamazioneaccad.  Del  Cau.Gio.  Battis  ta 
Manzini.  Ail"  Al.  Ser.  di  Ferdinando  II 
Granduca  di  Toscana.  Sur  la  table  est 
placé  l'écusson  des  armes  de  Médicis  que 

xix.  Vol.  K 
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soutient  la  Renommée  assise  à  gauche. 
L'Histoire  représentée  par  une  femme 
ailée  est  debout  à  droite.  Un  violon  est 
à  terre  sur  le  devant  à  gauche.  Pièce  rare, 
gravée  dune  pointe  facile, 

Hauteur  :  4  p.  9  lign.  Largeur  :  2  p.  8  lign. 
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JEAN    ANDRÉ    SI  R  A  N  I. 


Jean  André  $iràm%  peintre  de  Bologne, 
naquit  en  1610,  et  mourut  en  1670.  Il 
fut  disciple  du  Guide  et  de  Jacques  Ca- 
vedone. 

Nous  ne  connaissons  de  ce  maître  que 
deux  estampes  dont  nous  croyons  être 
surs  qu'elles  viennent  de  sa  main  ;  elles 
sont  très  bien  dessinées,  et  gravées  à 
l'eau  -  forte  d'une  pointe  extrêmement 
spirituelle.  Ces  deux  pièces  ne  le  cèdent 
point  aux  productions  du  Guide  et  du  Pé- 
sarèsc,  auxquelles  elles  ressemblent  quant 
à  leur  belle  exécution. 

Malvasia  (P.  II.  p.  i3i)  cite  dix  pièces 
avec  des  Amours,  dédiées  à  Guasta  V il- 

K2 


1^8  OEUVRE 

Iani  par  Vittorio  Serena,  ainsi  que  deux 
autres  dont  Tune  représente  ïa  Renommée, 
l'autre  Saturne,  et  il  prétend,  que  ces 
pièces  ont  été  gravées  par  J.  A.  Sirani. 
Le  vrai  de  la  chose  est,  que  les  dix  pre- 
mières estampes  et  celle  de  la  Renommée 
sont  gravées  par  Laurent  Loîi ,  et  Saturne 
pixvScarsel/o.  Cette  erreur  àeMahasia  a  été 
copiée  par  Gori,  et  depuis  aussi  divulguée 
par  tous  les  auteurs  modernes. 

Nous  n'hésitons  pas  d'avouer,  que  (dans 
notre  catalogue  des  oeuvres  de  Guido 
Reni  et  de  ses  principaux  élèves  etc.  pu- 
blié en  I795)  nous  avons  pareillement  in- 
séré dans  l'oeuvre  de  Sirani  plusieurs 
pièces  qui  n'appartiennent  pas  à  ce  maî- 
tre; mais  qu'il  nous  soit  permis  en  même 
temps  de  remarquer,  que  nos  doutes,  éle- 
vées déjà  alors  sur  l'authenticité  de  ces 
pièces,  ne  contribuent  pas  peu  à  nous 
justifier  d'une  faute  qui  est  plus  apparente 
que  réelle. 


1.  Lucrèce. 
Lucrèce  mourant  du  coup  qu'elle  vient 
de  se  donner.    Elle  est  assise  près  d'une 
table,  sur  laquelle  elle  s'appuye  du  bras 
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droit,  portant  sa  main  gauche  sur  un 
poignard  posé  sur  ses  genoux.  L'expres- 
sion et  lair  de  la  tète  marquent  sa  défail- 
lance. Dans  la  marge  d'en  bas,  on  voit 
au  milieu  les  armes  du  cardinal  Paleotti, 
et  cette  dédicace:  Alt  Ill.mo  Rmo  mio  S.  e 
Pron.  Colmo  Mons.  Archid.0  Paleotti.  Ma- 
riette (Note  manuscrite)  croit,  que  cette 
estampe  est  inventée  et  gravée  par  J.  A. 
Sirani. 

Hauteur  :  7  p.  3  lign.    La  marge  d'en  bas  :   1  p.  6  lign. 
Largeur  :  5  p.  1  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  celle  tirée  de  la 
planche  avant  qu'on  l'eut  diminuée. 
Elle  porte  8  pouces ,  10  lignes  de  hau- 
teur, sur  7  pouces  de  largeur. 

La  seconde  a  la  dimension  marquée 
ci  -  dessus. 


U- 


2.  Apollon  et  Marsias. 

Apollon  ècorchant  le  satyre  Marsias. 
Celui-ci  placé  à  la  gauche  de  l'estampe, 
a  le  genou  droit  en  terre,  et  la  jambe 
gauche  tendue  en  avant  Son  corps  est 
renversé  et  adossé  contre  une  butte ,  à 
laquelle  un  de  ses  bras  tendus  est  attaché. 
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tandisque  l'autre  est  lie  a  un  tronc  d'ar- 
bre. Sa  tète  exprime  une  douleur  très 
vive,  et  sa  bouche  ouverte  annonce  qu'il 
pousse  des  cris.  Apollon  à  genoux  devant 
lui,  est  placé  de  façon,  que  la  jambe 
gauche  de  Marsias  passe  entre  les  siennes. 
Il  tient  de  la  main  gauche  un  bout  de  la 
peau  du  Satyre,  qu'il  détache  de  dessous 
l'aisselle  avec  un  couteau.  Sur  le  devant 
on  voit,  à  terre,  la  flûte  de  Marsias,  au- 
dessus  de  laquelle  on  lit:  Sirano.  Cette 
belle  estampe  est  dessinée  et  gravée  par 
J.  A.  Sir  a  ni  sur  une  planche  ovale 

Largeur  :    7  p.   3  lign.    Hauteur:   5  p. 
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D'ELISABETH    SIRANI. 


ÏLlisabelh  Sirani,  fille  de  Jean  André, 
naquit  à  Bologne  en  l638,  et  mourut 
dans  la  même  ville  en  i665,  âgée  seule- 
ment de  vingt  sept  ans.  Elle  apprit  les 
principes  de  l'art  de  la  peinture  chez  son 
père,  et  y  développa  ses  talens  rares  d'une 
manière  rapide.  Dans  la  suite  elle  se  tint 
à  la  grâce  et  au  stile  élégant  du  Guide. 

On  a  de  cette  artiste  dix  estampes  gra- 
vées à  l'eau-forte  d'une  manière  extrême- 
ment spirituelle. 

l.  La  Ste.  Vierge. 

La  Sainte  Vierge  à  mi -corps,   vue  de 

face,    et   tenant  les  deux  mains  croisées 

sur  la  poitrine.  Sa  tète  est  entourée  d'une 

auréole  ménagée  en  blanc.    Le  reste  du 
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fond  est  couvert  dune  taille  faite  de  lignes 
horizontales.  Le  jour  vient  du  côté  droit. 
Cette  estampe  a  été,  suivant  toute  appa- 
rence ,  gravée  par  Elis.  Sirani. 

Hauteur  :4p.2  l'gn-    Largeur  :    3  p.  5  lign. 


2.  La  Ste.  Vierge. 

La  Sainte  Vierge  représentée  à  mi- 
corps,  vue  presque  de  face,  et  dirigée 
un  peu  vers  la  droite.  Elle  baisse  les  yeux, 
et  a  les  mains  croisées  sur  la  poitrine.  Sa 
tète  est  couverte  d'une  partie  de  son  man- 
teau. Cette  estampe  est  la  même  dont 
Malvasia  rapporte,  que  la  Sirani  l'avoit 
gravée  pour  lui,  d'après  un  tableau  à  figure 
de  grandeur  naturelle.  (Parte  II.  page  l3l) 

Hauteur:  4  P>  2  ^Sa-    Largeur:  3  p.   n  lign. 

3.  Sainte  famille. 

La  Vierge  vue  à  mi -corps,  est  assise 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  qui 
dort,  la  tète  appuyée  contre  le  sein  de 
sa  mère.  Elle  tend  la  main  gauche  vers 
le  petit  St.  Jean,  qui  est  debout  devant 
elle  à  la  gauche  de  l'estampe.  On  voit 
dans  le  fond  de  la  droite,  St.  Joseph  H- 
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sant  dans  un  livre.  Ce  sujet  est  renfermé 
dans  un  ovale.  On  remarque  au  bas  de 
la  droite  des  ratures  de  quelque  nom. 
Cette  estampe  est ,  suivant  toute  appa- 
rence, du  dessein  de  J.  A.  Sirani;  mais 
il  est  certain,  qu'elle  est  gravée  par  Eli- 
sabeth Sirani. 

Diamètre  de  la  hauteur  de  l'ovale  :  6  p.  2  llgn.    Ce- 
lui de  la  largeur:  5  p.  2  Hgn. 


4-  Repos  en  Egypte. 

La  Vierge  assise  à  droite  au  pied  d'un 
-\rbre,  tient  de  la  main  droite  un  linge  pour 
en  couvrir  l'enfant  Jésus,  qui  est  couché 
en  travers  sur  ses  genoux ,  et  dont  la  tète 
repose  sur  sa  main  gauche.  Aux  pieds  de 
la  Vierge,  on  voit  un  berceau.  Vers  le 
fond  à  gauche  St.  Joseph  est  assis  au  pied 
d'un  palmier,  sur  une  butte  contre  la- 
quelle il  s'accoude  du  bras  droit.  Dans  le 
haut  de  ce  même  côté  planent  trois  Chéru- 
bins. A  la  droite  d'en  bas  on  lit:  Siranus 
In.  Cette  estampe  est  gravée  par  Elisa- 
beth Sirani.  On  voit  les  traces  de  son 
nom  qui  a  été  effacé. 

Largeur  :  6  p.   5  lign.    Hauteur  :    6  p. 
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5.  Repos  en  Egypte. 
La  Vierge  vue  de  profil,  est  assise  à 
la  gauche  de  l'estampe,  au  pied  d'un 
palmier.  Elle  donne  le  sein  à  l'enfant  Jé- 
sus qu'elle  a  sur  ses  genoux.  Un  peu  plus 
loin,  et  vers  la  droite  de  l'estampe,  St. 
Joseph  assis  par  terre  près  de  deux  ar- 
bres, est  occupé  à  lire  dans  un  livre  qu'il 
tient  des  deux  mains.  Le  fond  est  un  pay- 
sage montagneux.  A  la  gauche  d'en  bas 
on  lit:  Siranus  In.  Cette  estampe  est  pa- 
reillement gravée  par  Elisabeth  Sirani. 
On  voit  les  traces  de  son  nom  à  côté  de 
celui  de  son  père. 

Largeur  :  6  p.   6  lign.    Hauteur  :   6  p. 

6.  La  Vierge  avec  l  enfant  Jésus  et  St.  Jean 
Baptiste.  D'après  Raphaël. 
La  Vierge  vue  jusqu'aux  genoux,  sou- 
tient de  ses  deux  mains  l'enfant  Jésus,  qui 
a  le  pied  droit  posé  sur  un  coussin,  l'au- 
tre sur  les  genoux  de  sa  mère  ,  et  qui 
tend  les  deux  mains  pour  recevoir  une 
banderole,  que  St.  Jean  placé  à  la  gauche 
de  l'estampe ,  lui  présente.  On  remarque 
un  lit  avec  un  rideau  dans  le  fond  à  droite. 
Cette  superbe  pièce  gravée  sur  un  dessein 
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fait  par  Bonaventure  Bisi  d'après  un  ta- 
bleau de  Raphaël  dVrbin,  est  renfermé 
dans  une  forme  ronde  de  7  pouces,  7  lig- 
nes de  diamètre.  Dans  la  marge  d'en  bas 
est  cette  inscription:  Opus  hoc  a  dhino 
Raphaële  pictum  ,  et  a  Fr.  Bonavcntura 
Bis  10  oblinitum ,  inter  reliai/as  inuictissimi 
Ducis  Mut in  a  c  delitias  conspicitur ,  FJisa- 
hctha  Simili  sic  in  ci  su  m  expo  suit. 

Hauteur  :  8  p.  9  lign.    Largeur  :   7  p.  <j  lign. 

7.  NotT'e -Dame  de  douleurs. 

Au  milieu  de  l'estampe,  la  mère  deDieu 
est  représentée  assise  sur  un  massif  de 
pierre,  dans  une  attitude  qui  exprime  sa 
tristesse.  Elle  repose  la  tête  sur  son  bras 
gauche  accoudé ,  le  bras  droit  avec  la 
main  tournée  est  étendu  vers  le  bas.  La 
couronne  d'épines  est  sur  ses  genoux. 
A  droite,  au  delà  du  massif,  un  ange  à 
genoux  essuyé  ses  larmes ,  en  regardant 
le  fouet,  les  verges,  le  marteau  et  les  trois 
clous  qui  sont  dispersés  à  terre  devant  lui. 
Dans  le  fond  à  gauche,  un  troisième  ange 
debout,  vu  presque  par  le  dos,  adore, 
les  mains  jointes,  la  croix  soutenue  en 
Pair  par  deux  autres  anges.  Dans  la  marge 
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d'en  bas  est  cette  dédicace  :  Al:  Pre.  lie- 
tore  Ghiselieri  Sacerdote  délia  Con.ne  di 
S.  Filippo  Neri  —  Elisab.ta  Sirani.  F.  d.  d. 
i657. 

On  ne  peut  qu'admirer  le  goût  du 
dessein  et  la  manière  légère  et  spiri- 
tuelle, avec  laquelle  cette  estampe  rare 
est  exécutée.  Cependant  Elisabeth  Si- 
rani n'étoit  alors  âgée  que  de  dix  -neuf 
ans.  Suivant  Malvasia  (P.  IV.  p.  468) 
c'est  d'après  un  tableau  peint  par  elle 
même ,  qu'elle  a  fait  cette  gravure,  qui 
est  la  plus  considérable  de  toutes  celles 
que  Ton  connoisse  de  cette  femme  ha- 
bile. 

Hauteur  :  9  p.  7  lign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign. 
Largeur  :   7  p.  6  lign. 


8.  Ste.  famille. 
La  Vierge  vue  de  profil  et  tournée  vers 
la  droite,  est  assise  au  milieu  de  l'estampe 
sur  un  lit.  Elle  soutient  de  la  main  gauche 
l'enfant  Jésus  qui  suce,  et  de  l'autre  elle 
présente  une  cerise  au  petit  St.  Jean  assis 
sur  un  berceau  devant  elle.  Vers  le  fond 
à  droite  ,  Ste.  Elisabeth  assise  est  occupée 
à  rouler  un  maillot,   et  à  gauche  St.  Jo- 
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vseph  ,  à  bâtir  un  mur.  A  la  droite  d'en 
bas  on  lit:  SiranuJ.  In.  Cette  estampe  est 
gravée  par  Elisabeth  Sirani  dont  le  nom 
placé  après  celui  de  son  père,  paroît 
avoir  été  supprimé. 

Hauteur  :  9  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas  :    1  p.  2  lign 
Largeur  :    8  p. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  avant  le  nom  de  Siranuf  In. 


g.    La   décollation   de  St.   Jean 
Baptiste. 

A  la  gauche  de  cette  estampe ,  on  voit 
un  bourreau  tenant  de  la  main  droite 
un  glaive,  et  de  l'autre  la  tète  de  St. 
Jean  Baptiste  dont  le  corps  est  étendu 
par  terre  à  ses  pieds.  Près  du  bour- 
reau,  au  milieu  de  l'estampe,  un  jeune 
homme  tient  un  plat,  pour  y  recevoir 
la  tête  du  Saint.  A  droite  est  debout  Hé-* 
rodiade  vue  de  profil  et  tournée  vers  la 
gauche.  Elle  a  auprès  d'elle  deux  femmes 
de  sa  suite.  A  la  gauche  d'en  bas  on  ht: 
ELB.TA  SIRANI.  F.  1667.  Dans  la  marge  d'en 
bas  est  cette  dédicace:  Ail.  lllre  Ercole 
Fabri  Priore  Dignifsimo  délia  Veneranda 
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Compagnia  di  S.  Gio.  Batljta  detta  de  Fio- 
reniini.  Gio.  Batia.  Paganelle  DDD. 

Hauteur  :   6  p.  11  lign.   La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur  :   5  p.  2  lign. 


lo.  St.  Eustache. 
Ce  Saint  magnifiquement  habillé  ,  est 
représenté  tombant  à  genoux  devant  le 
crucifix  fixé  sur  la  tète  d'un  cerf  qui 
paroît  à  droite,  au-dessus  d'un  rocher 
couronné  de  plantes  et  de  quelques  ar- 
brisseaux. Entre  le  rocher  et  le  Saint, 
est  un  chien  de  chasse  dont  on  ne  voit 
que  la  tète  et  la  poitrine.  Le  fond  est  un 
paysage,  dans  lequel  on  remarque  la 
tête  du  cheval  du  Saint,  à  gauche  au-delà 
débroussailles.  Dans  la  marge  d'en  bas  on 
lit:  AlLa  lllma  Pron.a  La  Sig.ra  Ottauia 
AffaTOsi  Parisetti.  —  Elisabeth  a  Sirani 
I.  F.  Cette  estampe  est  une  des  plus 
belles  de  l'oeuvre  à! Elisabeth  Sirani.  II 
est  à  regretter,  qu'il  y  ait  quelques  en- 
droits, où  l'eau-forte  n'a  pas  assez  mordu. 

Hauteur  :   9  p.  4  l'gn.   La  marge  d'en  bas  :  1  1  lign. 
Largeur  :  6  p.    9  lign. 

On   a  deux   épreuves   de   cette   es- 
tampe. 
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La  première  est  celle  que  l'on  vient 
de  détailler. 

La  seconde  est  retouchée  en  plusieurs 
endroits.  On  reconnoit  cette  seconde 
«'preuve  en  ce  que  le  chien  de  chasse 
est  ombré  d'une  taille  qui  se  croise,  au 
lieu  que  dans  la  première  il  n'est  om- 
bré que  d'une  simple  taille.  De  même 
l'ombre  portée  à  la  gauche  et  à  la  droite 
du  pied  droit  du  Saint ,  est  composée 
d'une  triple  taille  ,  tandisquedans  la  pre- 
mière elle  n'est  faite  que  d'une  double 
taille  etc. 

Copie  de  cette  estampe,  très  bien 
faite  par  quelque  artiste  anonyme  ha- 
bile. On  la  reconnoit  en  ce  que  sur  une 
pierre  jettéepar  terre  à  la  droite  du  de- 
vant, on  voit  les  traces  des  mots  Elisa- 
befha  Sirani  f.  et  de  l'année  lG55.  Ces 
traces  prouvant,  que  les  noms  étoient 
d'abord  bien  exprimés  ,  on  a  sujet  de 
croire  qu'il  y  a  aussi  une  première 
épreuve  de  cette  copie,  tirée  de  la 
planche  avant  qu'on  ait  effacé  les  dits 
noms,  mais  nous  ne  l'avons  jamais  ren- 
contrée. 
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v^e  peintre  naquît  à  Bologne,  à  ce  que 
Ton  croit,  vers  1612.  La  date  de  sa  mort 
n'est  pas  connue.  Il  Fut  disciple  de  J.  A. 
Sir  a  ni  et  du  Gui  Je. 

Loli  a  gravé  à  l'eau-forte  environ  trente 
estampes ,  partie  d'après  ses  propres  in- 
ventions,  partie  d'après  des  desseins  de 
ses  maîtres  J.  A.  Sirani  et  Guida  Rem\ 
Ces  pièces  sont  exécutées  dune  pointe 
facile,  dans  le  goût  de  celles  que  les  autres 
disciples  de  l'école  du  Guide  nous  ont 
laissées,  il  y  en  a  même  plusieurs  qui 
ont  été  prises  pour  des  ouvrages  du 
Guide  même. 

Nous  avons  déjà  remarqué  dans  un  au- 
tre endroit,  que  Malvasia  a  attribué  par 
erreur  à  J.  A.  Sirani  plusieurs  pièces,  qui 
de  fait  sont  de  la  pointe  de  notre  artiste. 
(Voyez  l'avant-propos  pour  l'oeuvre  de 
J.  A.  Sirani.)  Nous  sommes  obligés  de 
relever  ici  une  erreur  semblable,  que  nous 
avions  commise  dans  notre  catalogue  des 
oeuvres   du  Guide   et  de  ses   principaux 
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disciples,  imprimé  en  1795,  en  attribuant 
à  Laurent  Loli  une  estampe  qui  repré- 
sente lier  cuir  déchirant  le  lion  de  Némêe, 
laquelle  n'appartient  point  à  ce  maître, 
mais  bien  à  Louis  Lana. 
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(Nr.  i3  des  monogrammes  ) 


1.  Fuite  en  Egypte.   D'après  le  Guide. 

JLja  Vierge  porte  sur  son  bras  gauche  l'en- 
fant Jésus  endormi,  en  étendant  de  la 
main  droite  le  manteau  dont  elle  a  la  tète 
couverte,  pour  le  garantir  contre  le  so- 
leil. A  sa  gauche  marche  St.  Joseph  qui 
montre  de  la  main  droite  le  chemin,  te- 
nant de  l'autre  un  bâton.  Ils  sont  précé- 
dés l'un  et  l'autre  par  un  ange  qui  porte 
des  Heurs  dans  un  plat,  et  en  présente 
une  à  la  Vierge.  Leur  marche  est  dirigée 
vers  la  droite.  Les  figures  ne  sont  vues 
que  jusqu'aux  genoux.    On   lit    en  bas, 
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a  gauche:     G.  71.    In.,    et    à    droite:    L* 

Lolnis. 

Hauteur:  n  p.  5  lign.    Largeur:  9  p. 

2.  La  Sle.  Vierge ,  avec  l'enfant  Jésus. 
D'après  J.  A.  Sirani. 

La  Vierge  est  représentée  à  mi-  corps 
et  de  face.  Elle  a  sur  le  bras  droit  l'enfant 
Jésus  qui  lui  fait  des  caresses  de  la  main 
gauche  ,  tendant  l'autre  pour  recevoir 
une  fleur,  que  la  Vierge  semble  venir  de 
prendre  d'une  corbeille,  qu'un  ange  pré- 
sente au  petit  Sauveur.  Cet  ange  est  placé 
sur  le  devant  de  la  droite.  On  n'en  voit 
que  la  tête,  les  bras  et  une  partie  de  ses 
ailes.  Dans  un  ovale,  au  bas  duquel  on 
lit,  à  gauche:  Gio-  A-  S.  in.,  à  droite: 
L.  Loi.  f. 

Hauteur:  6  p.  G  lign.    Largeur;   4  P-  Q  ^gn- 

3-  L,a  Vierge  avec  l enfant  Jésus. 
D'après  Elis.  Sirani. 
La  Vierge  vue  jusqu'aux  genoux  et  pres- 
que de  face,  est  assise,  ayant  la  tête  appuyée 
sur  sa  main  gauche,  et  de  l'autre  tenant 
un  linge  dont  elle  va  couvrir  l'enfant  Jé- 
sus  endormi  sur  ses  genoux.     On  croit 
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que  cette  pièce  est  gravée  d'après  Elisa- 
beth Sirani.  On  lit  à  la  gauche  dune  très 
petite  marge  d'en  bas:  L.  Loi.  F. 

Hauteur  :    6p.fi  l'gn.    Largeur  :  4  P-    ll  l'gn- 

4-  La  Vierge  adorant  V enfant  Jésus. 
D'après  Elisabeth  Sirani. 

La  Vierge  à  mi -corps  est  représentée 
adorant,  les  mains  jointes  et  élevées,  l'en- 
fant Jésus  qui  est  assis  devant  elle,  sap- 
puyant  de  la  main  droite,  et  portant 
l'autre  sur  le  bras  droit  de  sa  mère.  On 
voit  en  haut  trois  tètes  de  Chérubins, 
une  à  gauche,  deux  autres  à  droite.  En 
bas  est  écrit,  à  gauche:  Elis.  Sir.  In.,  à 
droite  :  L.  Loi.  f 

Hauteur  :    6   p.  6  lign.  Largeur  :  5  p. 

5.  Im  Vierge,  l'enfant  Jésus  et  St.  Jean. 

La  Vierge  vue  presque  de  face,  et  di- 
rigée vers  la  droite  de  l'estampe,  a  la 
tète  appuyée  sur  sa  main  gauche,  et  de 
l'autre  tient  l'enfant  Jésus  qui  est  assis 
sur  un  coussin,  et  à  qui  St.  Jean  présente 
un  oiseau.  Les  figures  de  la  Vierge  et  de 
St.  Jean  ne  sont  qu'à  mî- corps.  Le  sujet 
est  renfermé  dans  un  ovale.    Cette  pièce 
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pàroît  être  du  dessein  du  Guide ,  et  de  la 
pointe  de  Laurent  Loli;  elle  est  gravée 
sur  une  planche  ovale. 

Diamètre    de  la  hauteur  :    7  p.  3  lign.     Celui    de    la 
largeur:   4  P-    1X  l'gn- 

Ce  même  dessein  a  été  gravé  une  se- 
conde lois  par  un  anonyme.  Voyez  Nr.  4 
des  anonymes  de  l'école  du  Guide ,  et  les 
deux  copies  qui  raccompagnent. 


6.  Sainte  famille.  D'après  J.  A.  Sirani. 

La  Vierge  vue  de  profil  ,  est  assise  à 
droite  et  dirigée  vers  la  gauche  de  l'es- 
tampe. Devant  elle  est  debout  St.  Jean 
qui  prend  la  main  gauche  de  l'enfant  Jé- 
sus couché  sur  les  genoux  de  sa  mère. 
Dans  le  fond  à  gauche  on  voit  Ste.  Elisa- 
beth assise,  appuyant  sa  tête  sur  la  main 
droite,  et  de  l'autre  tenant  un  livre.  Ce 
sujet  est  renfermé  dans  un  ovale.  En  bas 
est  écrit,  à  gauche:  Sirano  i. ,  à  droite: 
lorenz.  loli.  f.  Dans  les  bonnes  épreuves 
on  apperçoit  au-dessus  du  mot  Sirano 
ce  même  nom  tracé  une  seconde  fois  d'une 
pointe  très  foible. 

Hauteur:  7  p.    8  lign.    Largeur:  5  p.  7  lign. 


DE  LAURENT  LOLI.  169 

7.  Ste.  famille.  D  après  le  Guide. 

La  Vierge  assise  à  droite,  a  sur  ses  ge- 
noux l'enfant  Jésus  qui  tend  les  bras  vers 
le  petit  St.  Jean  Baptiste  pour  l'embras- 
ser. A  la  gauche  du  fond  ,  St.  Joseph  est 
debout  et  appuyé  sur  un  piédestal,  au  bas 
duquel  on  lit:  GB.  In-  Plus  bas,  de  ce 
même  côté  ,  est  écrit:  L.  Loi.  F. 

Hauteur:  7  p.  8  iign.   Largeur:  5  p.  10  lign. 


8.  La    Vierge  accompagnée  de  deux 
Saints. 

La  Vierge  vue  de  face  et  les  mains  join- 
tes, est  assise  au  milieu  d'une  gloire  cé- 
leste. Plus  bas,  St.  Antoine  de  Padoue 
et  St.  Nicolas  Albergati,  de  l'ordre  des 
chartreux,  évêque  et  cardinal,  sont  à  ge- 
noux sur  des  nuages.  Le  premier  qui 
est  à  gauche,  porte  entre  ses  bras  l'en- 
fant Jésus,  l'autre,  du  côté  opposé,  tient 
la  main  droite  sur  sa  poitrine,  et  a  dans 
la  gauche  un  livre.  Au  bas  de  ce  même 
côté  on  Vit  :  Laur.s  Lo.  I.  F.,  c'est-à-dire: 
L.  Loli invertit  et fecit.  Dans. la  marge  est 
cette  dédicace.  Ail.  J/l.mo  R.m0  Sig.re  mio 
Sig.re  c  Pron.  Col.mo  Mons.re  Antonio  Al- 
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bergati  Auditore  di  Rota.  —  —    Lorenzo 
TintiD.D.D. 

Hauteur  :  10  p.  2  lign.  La  marge  d'en  Las  :  7  lign. 
Largeur  :    7  p.   3   lign. 

9.  L'assompiion.  D'après  J.  A.  Sirani. 

La  Vierge  vue  de  face ,  est  représen- 
tée debout  sur  le  croissant,  au-dessous 
duquel  on  voit  une  partie  du  globe  ter- 
restre et  le  serpent  écrasé.  Dieu  le  père 
paroit  au  -  dessus  de  la  tète  de  la  Vierge, 
sur  les  épaules  de  laquelle  il  pose  ses 
deux  mains  comme  pour  l'élever.  Le  fond 
représente  une  gloire  céleste  avec  plu- 
sieurs anges  en  différentes  attitudes  d'ado- 
ration. En  bas  est  écrit,  à  gauche:  Sir.in.% 
h  droite:  L.  I.oli  F. 

Hauteur:  i^  p.  2  lign.    Largeur:  9  p.  q  lign. 

10.  Is  enfant  Jésus  et  le  petit  St.  Jean. 

D'après  le  Guide. 
L'enfant  Jésus  assis  à  gauche  sur  un 
quartier  de  rocher,  prenant  la  petite 
croix  de  St.  Jean  Baptiste  que  celui-ci, 
à  genoux  devant  lui ,  tient  dans  sa  main 
droite.  Cette  pièce  qui  est  indubitable- 
ment gravée  par  L.  Loli,  est  marquée  à 
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la  gauche  d'en  bas  des  lettres  G.  R.  I.  qui 
signifient  Guiâo  Reni  Invertit. 

Hauteur:   7  p.  8  lign.    La  marge  d'en  bas:  4  *'gn- 
Largeur  :  6  p. 


11.  Hèrodiade. 

Hérodiade  à  mi -corps,  vue  de  face  et 
baissantles  yeux.  Elle  a  la  main  gauche  ap- 
puyée sur  sa  hanche,  et  tient  de  l'autre 
la  tète  de  St.  Jean  qui  se  trouve  dans  un 
plat  posé  sur  une  table.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas  :  L.  Lol.f. 

Largeur  :   9   p.  4  l'gn-    Hauteur  :   6  p.  5  lign. 


12.  St.  Sebastien. 

Ce  Saint  est  assis  par  terre,  au  pied 
d'un  arbre  auquel  il  est  lié  par  le  bras 
droit.  Sa  main  gauche,  par  laquelle  il  pa- 
roît  être  attaché  au  tronc  de  l'arbre ,  est 
repliée  derrière  le  dos.  Cette  superbe 
pièce  est  renfermée  dans  une  forme 
ovale,  où  l'on  voit  en  bas,  un  peu  vers 
la  droite,  un  chiffre  composé  de  deux  L, 
et  suivi  d'un  F.,  ce  qui  signifie:  Laur.  Lo- 
ti Fecit, 

Hauteur:   4  P-   lr  'ign-    Largeur:  3  p.  8  lign. 
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13.  St.  Jérôme. 

Ce  Saint  est  représenté  àmi-  corps  et 
dirigé  vers  la  gauche.  Il  appuyé  sa  tète 
sur  sa  main  droite,  tenant  de  l'autre  un 
livre  dans  lequel  il  lit,  et  qui  est  posé 
contre  une  tète  de  mort.  Cette  pièce  qui 
est  de  l'invention  au  Guide,  a  été,  suivant 
toute  apparence ,  gravée  par  L.  Lpli. 

Hauteur:  6  p.  3  lign.    Largeur:    4  P-  10  l'gn. 

l4-  St.  Jérôme.  D'après  J.  A.  Sir  oui. 
Ce  Saint,  moitié  nud,  moitié  couvert 
d'une  draperie,  est  assis  par  terre  dans 
une  grotte.  Il  dort  la  tête  appuyée  sur 
ses  deux  mains  qui  posent  sur  le  roc.  A 
la  gauche  de  l'estampe,  vers  le  haut,  on 
voit  dans  des  nuages,  deux  anges  dont 
l'un  fait  le  signe  du  silence  à  l'autre  qui 
montre  le  Saint  endormi.  Au-dessous  de 
ces  anges  paroîtla  tête  d'un  lion  tapi  dans 
un  antre.  Sur  le  roc  qui  sert  d'appui  au 
Saint,  est  une  tète  de  mort  et  un  crucifix, 
devant  lequel  une  lampe  est  suspendue. 
Un  livre  ouvert  est  posé  contre  le  bas  du 
roc.  En  bas  on  lit,  à  gauche:  SI.,  c'est-à-dire 
Sirani  Invertit,  et  à  droite:  Jjtiu.  IjO.  F. 

Hauteur  :  8  p.  6  lign.    Largeur  :  6  p.  3  lign. 
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l5-  Sic.  Madelaine. 

Elle  est  représentée  à  mi -corps  et  di- 
rigée un  peu  vers  la  droite  de  l'estampe. 
Elle  a  les  mains  croisées  sur  la  poitrine, 
et  tient  de  la  droite  un  crucifix,  sur  le- 
quel elle  semble  méditer.  Devant  elle,  à 
la  droite  de  l'estampe ,  une  tête  de  mort 
et  un  livre  ouvert  sont  posés  sur  un  roc. 
Cette  planche  qui  paroit  être  de  la  gra- 
vure de  Laurent  Loti,  a  souffert  à  l'opé- 
ration de  l'eau -forte  qui,  en  quelques 
endroits,  a  enlevé  le  vernis,  et  en  d'au- 
tres n'a  pas  suffisamment  mordu.  Ces 
derniers  endroits  à  gauche,  depuis  la 
mi -hauteur  jusqu'au  bas  de  la  planche, 
ont  été  retouchés  au  burin. 

Hauteur:   6  p.  6  lign.     Largeur:   4  P-  *i  tign, 

l6-  Diogène. 
Alexandre  roi  de  Macédoine  devant  le 
tonneau  de  Diogène.  Ce  philosophe  est 
assis  à  gauche,  s'appuyant  de  la  main 
droite  sur  un  livre,  et  de  l'autre  faisant 
signe  à  Alexandre  de  s'éloigner.  Ce  roi 
debout  à  droite,  est  accompagné  de  trois 
guerriers.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit: 
Lau.  Lui.  Kt  mais  les  caractères    de  ce$ 
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mots  ressemblent  plutôt  à  des  traits  faits 
par  hazard  qu'à  de  véritables  lettres.  Une 
large  marge  d'en  bas  offre  au  milieu  un 
écusson  d'armes  supporté  par  deux  anges 
qui  sonnent  de  la  trompette. 

Hauteur:  IX  p.  7  lign.  La  marge  d'en  bas:  3  p. 
Largeur  :    10  p.  a  lign. 

17.  Andromède.  D'après  J.  A.  Sirani. 

Andromède  est  assise  sur  une  pierre 
contre  un  rocher,  auquel  elle  est  attachée 
par  le  bras  et  le  pied  droits.  Derrière  ce 
rocher,  vers  la  droite,  paroit  le  monstre 
marin  ayant  la  gueule  ouverte  pour  l'en- 
gloutir. Dans  le  haut  de  ce  même  côté, 
Persée,  monté  sur  le  Pégase,  arrive  en 
l'air  pour  combattre  le  monstre.  Au  bas 
de  l'estampe  on  lit,  à  gauche:  Gio.  And. 
Sir.°  /.,  et  adroite:  LO.  LO.  F.  1641. 

Hauteur  :    y  p.  6  lign.    Largeur  :    6  p.  3  lign. 

l8.  L'Amour  endormi. 
L'Amour  dormant,  couché  sur  un  drap 
étendu  par  terre.  Il  a  la  tète  appuyée  sur 
son  bras  gauche,  au-dessous  duquel  on 
voit  son  carquois,  et  il  tient  de  l'autre 
son    arc.     Cette   belle   estampe    dont  le 
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dessein  semble  être  du  Guide ,  est  gravée 
sur  une  planche  ovale,  et  attribuée  à 
Laurent  Loli. 

Diamètre  de  la  largeur  :    7  p.  Celui  de  la  hauteur  : 
4  F-  9  liën- 

19.  Deux  Amours  luttant  ensemble. 
De  deux  Amours  qui  luttent  ensemble, 
celui  qui  est  à  la  gauche  de  l'estampe , 
semble  succomber.  Il  se  tient  sur  la  jambe 
gauche  ,  ayant  le  genou  droit  posé  sur 
une  butte,  contre  laquelle  il  sappuye 
aussi  du  bras  droit.  Son  adversaire  a  le 
pied  gauche  en  terre,  et  le  genou 
droit  appuyé  sur  la  jambe  gauche  du 
premier  qu'il  assaillit  en  même  temps 
de  ses  deux  mains.  Gette  estampe 
qui  est  sans  nom,  est  indubitablement 
inventée  et  gravée  par  L.  Loli. 

Hauteur  :    5  p.  6  lign.    La  marge  d'en  bas  :    7  lign. 
Largeur  :    4  P-  8  Kg11- 

2o.  IS Amour  endormi. 

Dans     une    attitude    fort    gracieuse, 

l'Amour  est  représenté  dormant,  couché 

sous  une  espère  de  tente.    Il  a  son  bras 

droit  au-dessus  de  la  tête   appuyée  sur 
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un  coussin,  et  le  gauche  mollement  étendu 

sur  un  autre  coussin.  A  gauche  on  voit 
son  arc  et  son  carquois  ,  sortant  à  moitié 
de  dessous  la  draperie,  sur  laquelle  ii 
est  couché.  Cette  estampe  qui  ne  porte 
point  de  noms,  est  inventée  et  gravée 
par  L.  Loli. 

Hauteur  :    ô    p.    5    lign.   Largeur  :   4  P-    9  ^g".   La 
marge  d'en  bas:   4  lign- 

21.  Bacchanale  d'en/ans. 
Le  sujet  de  cette  estampe  est  un  enfant 
à  qui  un  autre  donne  à  boire  du  vin.  Le 
premier  est  étendu  par  terre  sur  un 
coussin  avec  les  jambes  écartées,  et  don- 
nant par  toute  son  attitude  des  marques 
d'ivresse.  Il  a  la  main  gauche  levée ,  et 
soutient  de  l'autre  la  bouteille  que  son 
camarade,  qui  est  à  genoux  à  sa  droite, 
lui  porte  à  la. bouche.  A  droite,  au-delà 
delà  tète  de  l'enfant  couché,  est  un  grand 
tonneau  de  vin,  et  sur  le  devant  de  ce 
même  côté  on  voit  à  terre  une  bou- 
teille vuide.  Un  autre  vase  est  piacé  dans 
le  fond  à  gauche.  Sans  noms.  Cette  pièce 
est  inventée  et  gravée  par  L.  Loli. 

Hauteur:  6  p.  7  lign.  Largeur:  4  p.  $  %n- 
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22.  Deux  Amours  sous  une  espèce  de 
tente. 

Un  Amour  couché  au  pied  de  deux 
gros  arbres,  sous  un  drap  tendu  aux 
branches.  Il  tient  de  chaque  main  un  arc. 
Un  autre  Amour  à  genoux,  tout  près  de 
lui ,  semble  demander  avec  empres- 
sement un  des  arcs,  en  saisissant  son 
bras  droit,  comme  pour  le  lui  arracher 
par  force.  A  la  droite  d'en  bas ,  sont  les 
deux  lettres  lo.  Cette  estampe  est  inventée 
et  gravée  par  L.  Loi/. 

Hauteur:    6  p.  7  lign.    Largeur:    4  p-   10  lign. 

23.  L  Amour  rompant  son  arc. 

L'Amour  dirigé  vers  la  droite,  rompt 
son  arc  sur  le  genou  de  sa  jambe  gauche 
qu'il  a  repliée  et  posée  sur  une  butte.  A 
gauche,  un  autre  Amour  qui  semble 
pleurer,  est  couché  par  terre,  ayant  la 
tête  appuyée  sur  son  bras  droit,  par 
lequel  il  est  enchaîné  à  un  rocher.  A  la 
droite  d'en  bas  est  l'année  l64o.  Pièce 
inventée  et  gravée  par  L.  Loli. 

Hauteur  :    6  p.  g  lign.   Largeur  :    5  p.  2  lign. 

xix.  Voi.  M 
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24-  Hercule  au  berceau. 

Le  petit  Hercule  tout  nud  est  couché 
dans  un  berceau.  Son  bras  gauche  repose 
sur  un  coussin,  et  l'autre  est  tendu  droit 
en  avant.  Ils  sont  entortillés  l'un  et  l'autre 
par  des  serpens  qu'il  étouffe,  en  les  te- 
nant par  la  tète.  A  gauche  on  voit  un 
rocher  d'où  sort  un  arbre  qui  se  courbe 
vers  la  droite ,  et  sur  lequel  est  suspendu 
un  drap  en  forme  de  pavillon. 

Hauteur  :    6  p.  10  lign.  Largeur  :    5  p.  2  lign. 


25.  Bacchanale  de  trois  enfajis. 

On  voit  à  la  gauche  de  ce  morceau  un 
enfant  assis  et  adossé  contre  un  mur.  Il 
s'appuye  sur  le  bras  droit,  et  soutient 
de  la  gauche  une  grande  bouteille  qu'un 
autre  enfant  a  sur  son  épaule ,  et  lui 
porte  à  la  bouche.  Un  troisième  enfant 
dort  couché  sur  le  devant.  Il  a  sa  tète 
appuyée  contre  un  grand  vase,  et  em- 
brasse de  la  main  gauche  un  second  vase, 
placé  à  côté  de  lui.  A  la  gauche  d'en  bas 
on  lit:  LAVR.LOL.  F. 

Hauteur  :    7  p.  Largeur  :   5  p.  6  lign. 
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26.  Les  armes  de  Guasta  Vilani.  D'après 
J.  A.  Sirani. 

Un  génie  assis  à  la  gauche  de  l'estampe, 
soutient  de  ses  deux  bras  élevés  un  car- 
touche qu'un  autre  génie  en  l'air  lui  aide 
à  porter.  L'Amour  debout  du  côté  oppose, 
montre  de  la  main  droite  étendue  le  car- 
touche, sur  lequel  on  lit:  AlV  illusirissimo 

Vittorio  Serena  D.D.D.  Au-dessus 

de  cette  inscription  sont  les  armes  de 
Guasta  Vilani.  Au  bas  de  l'estampe  on 
lit ,  à  gauche  :  /.  A.  Sirano  in.,  et  à  droite  : 
L.  LL.  F.,  c'est-à-dire:  Laur.  Loli 
FeciL 

Hauteur:    7  p.  Largeur:    5  p.  1  lign. 


27.  Bacchanale  de  trois  cnfans. 

Un  enfant  ivre,  couché  par  terre, 
s'appuye  du  bras  gauche  sur  un  vase 
renversé  ,  contre  lequel  il  est  adossé  . 
et  tient  de  la  main  droite  élevée  une 
coupe,  dans  laquelle  deux  autres  en  fans 
versent  du  vin  d'un  très  grand  vase  qu'ils 
soutiennent  ensemble.  On  remarque  dans 
le  fond  à  droite  un  bouc,  qui  mange  des 

M  2 
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raisins.   A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit: 
L.  Loi.  F 

Hauteur  :   7  p.  3  lign.   Largeur  :    5  p.  9  lign. 

28.  Autre  Bacchanale  de  trois  cnfans. 

On  voit  dans  cette  estampe  un  enfant 
ivre,  monté  sur  un  bouc  qui  est  couché 
à  terre.  Cet  enfant  a  les  deux  bras  élevés, 
et  tient  une  grappe  de  raisin  dans  chaque 
main.  Près  de  lui  on  en  voit  un  autre 
debout  qui  le  soutient  du  bras  droit,  et 
qui  a  une  coupe  dans  la  main  gauche. 
Sur  le  devant  est,  au  milieu  un  troisième 
enfant  renversé  par  terre,  et  à  droite  un 
panier  rempli  de  raisins.  A  gauche  on 
lit:  L.Lol.  F. 

Hauteur  :    8  p.    Largeur  :   5  p.  10  lign. 

29.    Deux  cnfaju  nuds  jouant    avec  un 
oiseau. 

Deux  enfans  nuds  sur  un  lit,  jouant 
avec  un  oiseau.  L'un  deux,  assis  à  gauche 
sur  un  coussin,  présente  un  oiseau  à  un 
autre  enfant  qui,  à  genoux  à  droite,  tend 
les  deux  mains  pour  le  prendre.  Entre 
les  deux  rideaux  du  lit  qui  sont  à  la 
gauche  et   à  la  droite  de  l'estampe ,    on 
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voit  dans  le  fond  un  mur  surmonté  d'un 
vase.  A  la  gauche  d'en  bas  on  lit  :  Laur* 
Lo.s F 

Largeur  :    6  p.  10  lîgn.    Hauteur  :    5  p.  4  lign. 

3o.  La  récompense  de  l'Etude.  D'après  J.  A. 
Sirani. 

Le  génie  de  l'Etude  sous  la  figure  d'un 
jeune  homme  de  douze  à  quatorze  ans, 
avec  des  ailes  déployés,  est  placé  debout 
au  milieu  de  l'estampe.  Ils'appuye  de  son 
bras  droit  sur  une  corne  d'abondance, 
d'où  sortent  des  couronnes,  chaînes  d'or, 
colliers  d'ordres,  bâtons  de  comman- 
dement, et  autres  marques  d'honneur 
qui  sont  le  partage  et  la  récompense  de 
ceux  qui  s'appliquent  à  l'étude  des  scien- 
ces. Il  montre  de  la  main  gauche  plu- 
sieurs livres  répandus  par  terre  à  la  droite 
de  l'estampe.  L'un  d'eux  est  marqué  : 
Laurentius  Lo.°  F.  A  la  gauche  d'en  bas 
on  lit:  Sirani  I. 

Hauteur:    6  p.  g  l'gn.  Largeur:    5  p.   î  lign. 

3l.  La  Renommée.  D'après  J.A.  Sirani. 
La  Renommée  représentée  ailée  et  vê- 
tue d'une  draperie  flottante.  Elle  plane  en 
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l'air  au-dessus  du  globe  de  la  terre  qu'on 
ne  voit  qu'en  partie  vers  ie  bas  de 
l'estampe ,  et  se  dirigeant  vers  la  droite. 
Elle  embouche  une  trompette  qu'elle  a 
dans  la  main  gauche,  et  en  tient  une 
autre  de  la  main  droite  élevée.  En  bas 
on  lit,  à  gauche:  Sirani  '/.,  à  droite:  Lau- 
rentius  Lolius  F. 

Hauteur  :    7  p.  Largeur  :    5  p.  1  lign. 
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C  f  P. 


(Nr.  12  des  monogrammes.) 


JLes  estampes  suivantes  appartiennent  à 
un  maître  anonyme  que  l'on  croit  être 
de  l'école  du  Guide.  Il  est  incertain  dans 
son  dessein,  et  le  travail  de  sa  pointe 
offre  des  hachures  faites  d'une  manière 
confuse  et  tournées  en  difFérens  sens. 
J.  J.  Fufsli  attribue,  d'après  Malpé ,  ces 
estampes  à  Cajetan  Piccinî ',  mais  il  est 
évident  qu'il  y  a  là  de  l'erreur. 


1.  Jésus  Christ  à  la  croix  entre  les  deux 

larrons. 

Jésus  Christ  à  la  croix  entre  les  deux 

larrons.  Il  a  la  tète  penchée  en  avant,  de 

manière   qu'on  ne  voit  pas    son   visage- 

De  même  on  n'apperçoit  que  les  jambes 
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et  la  main  droite  de  celui  des  larrons,  qui 
est  à  la  droite  de  l'estampe.  Sans  marque- 
Hauteur  :  5  p.   8  lign.   Largeur  :  4  p.  5  lign. 

2.  St.  Michel. 

Saint  Michel  armé  d'une  épée,  don- 
nant un  coup  au  démon  qu'il  vient  de 
terrasser,  et  qui  s'appuye  du  bras  gauche 
sur  un  rocher,  faisant  de  l'autre  des  ef- 
forts pour  retenir  l'ange.  On  remarque 
des  flammes  et  de  la  fumée  s'élevant  de 
dessus  les  rochers  qui  se  voient  au  bas  de 
l'estampe.  Sans  marque. 

Hauteur  :  7  p.   6  lign.    Largeur  :    6  p. 


3.  Hercule  étouffant  un  géant. 

Ce  dieu  est  vu  par  le  dos ,  le  pied 
gauche  posé  sur  une  butte.  Il  étouffe  un 
géant  qu'il  tient  élevé  et  serré  entre 
ses  deux  bras.  Un  autre  géant  qui  est  ter- 
rassé, se  voit  à  mi -corps  vers  la  gauche, 
au-delà  de  la  butte;  ses  jambes  se  font 
remarquer  sur  ie  devant  de  la  droite.  Le 
chiffre  de  l'artiste  est  gravé  à  la  gauche 
d'en  bas. 

Hauteur  :    7  p.    Largeur  :   4  P-  ^  ^lon- 
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4-  La  mort  du  centaure  Nessus. 

Hercule  vengé  de  l'infidélité  de  Dé- 
j an  ire  par  la  mort  de  Nessus.  Hercule 
assis  vers  la  droite  de  l'estampe,  tient  sa 
massue  des  deux  mains.  Son  regard  est 
tourné  vers  le  centaure  Nessus  qu'il  vient 
de  terrasser ,  et  qui  s'efforce  d'arracher 
la  flèche  dont  Hercule  lui  a  percé  le  dos. 
Déjanire  debout  derrière  Hercule ,  re- 
garde le  centaure  avec  un  air  d'intérêt 
Vers  le  milieu  d'en  bas  on  voit  le  chilfre 
de  l'artiste. 

Largeur  :    7  p.    Hauteur  :    5  p.  6  lign. 

5-  Apollon  et  Mars  la  s. 

Apollon  vu  de  profil  au  milieu  de  l'es- 
tampe, est  occupé  à  écorcherMarsias  qui, 
assis  devant  lui  sur  une  butte,  pousse  des 
cris  de  douleur.  On  remarque  dans  le  fond 
à  gauche  deux  Satyres  qui,  cachés  derrière 
un  buisson ,  regardent  ce  spectacle.  Le 
chiffre  de  l'artiste  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

Largeur  :  8  p.    Hauteur  :  5  p.  3  lign. 

6.  Le  Satyre  dompté  par  V Amour. 
Vers  la  gauche  de  ce  morceau,  Vénus      * 
assise  sur  une  butte,  retourne  la  tète  pour 
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donner  un  baiser  à  un  Amour  qui  est  de- 
bout derrière  elle.  Un  second  Amour  est 
à  côté  de  Vénus,  sappuyant  de  ses  deux 
bras  sur  une  des  cuisses  de  cette  déesse. 
Sur  le  devant  à  droite  ,  un  troisième 
Amour  traîne  à  la  corde  un  Satyre  qui 
marche  à  quatre  pattes ,  ayant  sur  le  dos 
deux  Amours  qui  le  poussent  avec  des 
branches  d'arbre.  Un  vieillard  qu'on  ne 
voit  qu'à  mi -corps,  est  assis  sur  le  de- 
vant à  gauche.  Le  chiffre  se  trouve  à  la 
droite  d'en  bas. 

Largeur  :  8  p.  2  lign.   Hauteur  :    5  p.  7  liga. 

7.  Mûrs  enlevant  Vénus. 

Vulcain  assis  dans  sa  forge  à  la  droite 
du  devant,  tient  de  la  main  droite  un 
marteau.  Deux  cyclopes  battent  une  pièce 
de  fer  sur  l'enclume,  un  troisième,  vers 
la  gauche  de  l'estampe,  se  baisse,  pour 
ramasser  une  cuirasse.  Dans  le  fond  à 
droite,  on  en  voit  un  autre  encore  qui 
s'occupe  près  de  la  forge.  A  la  gauche 
don  haut,  Mars  en  l'air  enlève  Vénus 
qu'accompagnent  deux  Amours.  Le  chif- 
fre est  à  la  droite  d'en  bas. 

Hauteur:    i4  p.  6  lign.    Largeur:    10  p.  8  lign. 
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JEAN    BAPTISTE    BOLOGNINI, 


LE   VIEUX. 


Jean  Baptiste  Bolognini  le  vieux  naquit 
a  Bologne  en  1612,  et  mourut  dans  la 
même  ville  en  1689. 

Il  fut  un  des  meilleurs  élèves  du  Guide, 
et  dans  la  suite  un  excellent  peintre 
d'histoire. 

On  a  de  cet  artiste  quatre  estampes 
qu'il  a  faites  d'après  des  tableaux  du 
Guide ,  dans  un  goût  approchant  de  celui 
de  Laurent  Loli.  Cependant,  ces  pièces 
offrant  une  pointe  un  peu  froide ,  et  un 
défaut  de  précision  dans  les  contours, 
surtout    dans   les    extrémités,    il    paroît 
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que  ce  sont   des   productions   faites  par 
Bolognini  dans  ses  premiers  temps. 

1.  Le  massacre  des  innocens,  peint 
par  le  Guide  dans  l'église  de  St.  Dominique 
à  Bologne.  En  bas  est  une  marge  qui 
offre  une  dédicace  adressée  à  Ferdinand 
Gonzague,  duc  de  Guastalle  etc.,  au- 
dessous  de  laquelle  on  lit ,  à  gauche  : 
Guid.  Rhcni  Inucnt.,  à  droite:  Gio.  Batt.a 
Bolognini  fec.  D.D.D.  Cette  marge  est 
faite  d'une  planche  séparée,  ajoutée  lors 
de  l'impression  à  la  planche  du  sujet. 

Hauteur  :  i5  p.  La  planche  de  la  marge  :  1  p. 
10  lign.     Largeur:    9  p.  9  lign. 

2.  Jésus  Christ  établissant  St.  Pierre 
chef  de  son  église,  et  lui  en  donnant  les 
clefs.  D'après  le  tableau  du  Guide,  qui  est 
dans  l'église  cathédrale  deFano.  La  marge 
d'en  bas  offre  une  dédicace  adressée  par 
Bolognini  à  Prosper  Bagarotti. 

Hauteur  :  17  p.  La  marge  d'en  bas  :  i4  lign.  Lar- 
geur :    1 1  p.  6  lign. 

3.  Jésus  Christ  attaché  à  la  croix,  au 
pied  de  laquelle  est  à  gauche  la  Ste.  Vierge 
et  Ste.  Madelaine,  à  droite  l'apôtre  St. 
Jean.  Gravé  à  l'eau -forte  d'après  un  ta- 
bleau peint  par  le  Guide  pour  l'église  des 


DE  JEAN  BAPT.  BOLOGNINI.         189 

capucins  à  Bologne.  La  marge  d'en  bas 
oiïre  une  dédicace  adressée  par  Bolognini 
à  Ange  Maria  Angelelli.  Plus  bas  on  lit, 
à  gauche  :  Guid.  B/wn.  Inuent.,  et  à  droite  : 
Gio.  Batt.a  Bolognini  fec.  D.D.D. 

Hauteur  :  j.4  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p.  2  lign. 
Largeur:  10  p.  9  lign. 

4.  Bacchus  rencontrant  Ariadne  aban- 
donnée dans  Tile  de  Naxos.  D'après  un 
tableau  peint  par  le  Guide  pour  la  reine 
d'Angleterre.  Grand  morceau  composé 
de  trois  pièces  jointes  en  largeur.  La 
marge  d'en  bas  offre  une  dédicace  adres- 
sée par  Bolognini  à  Charles  II ,  duc  de 
Mantoue. 

Largeur:  3g  p.  Hauteur:  17  p.  La  marge  d'en 
bas:   1  p. 
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LOUIS    SCARAMUCCIA, 


D  IT 


LOUIS   PERUSIN. 


Ce  peintre  naquit  à  Pérouse  en  1616  et 
mourut  à  Milan  en  1680.  Il  apprit  les  prin- 
cipes de  l'art  chez  son  père  Jean  Antoine, 
peintre  d'histoire ,  et  fréquenta  ensuite 
l'école  du  Guide. 

Nous  avons  de  lui  quatre  estampes  qui 
offrent  un  dessein  intelligent,  mais  des 
contours  trop  ondoyans.  Sa  pointe  a  beau- 
coup de  ressemblance  avec  celle  de  Simon 
da  Pesaro ,  mais  ses  hachures  sont  moins 
nettes,  et  se  croisent  en  quelques  en- 
droits d'une  manière  peu  agréable. 
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1.  LaSte.  Vierge.  D'après  Annib.Carrache. 
La  Ste.  Vierge  accroupie  sur  le  bord 
d'une  petite  pièce  d'eau,  dans  laquelle  se 
tient  debout  l'enfant  Jésus,  à  qui  elle 
lave  les  pieds.  Le  fond  présente  un  pay- 
sage, où  l'on  remarque  à  gauche  un  groupe 
de  trois  gros  arbres.  On  lit  en  bas,  à 
gauche:  Ani:  Car. In.,  à  droite:  Luigi  Pe- 
rugino  Del.  e  Seul. ,  et  dans  la  marge  une 
dédicace  adressée  par  notre  artiste  à  Do- 
minique Régi. 

Hauteur  :    10  p.  3  lign.  La  marge  d'en  bas  :   8  lign. 
Largeur  :    9  p. 

On  trouve,  quoique  très  rarement, 
des  épreuves  de  ce  morceau,  qui  sont 
à  l'eau- forte  seule,  et  avant  toute  lettre. 


2.  Le  couronnement  d'épines.  D  après 
le  Titien. 

Le  couronnement  d'épines  d'après  le 
beau  tableau  du  Titien  qui  est  dans  l'église 
Ste.  Marie  des  Grâces  à  Milan.  De  plu- 
sieurs estampes  gravées  d'après  ce  tableau, 
celle-ci  a  été  exécutée  avec  le  plus  d'in- 
telligence, et  c'est  en  général  ce  que  nous 
avons  de  mieux  gravé  par  notre  artiste. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Titianus  in- 
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lien,  et  Pinxit  Mediolani. ,  et  dans  la  marge 
d'en  bas  une  dédicace  adressée  par  Scara- 
muccia  au  cardinal  Farnèse,  et  plus  bas 
l'adresse  de  Gio  Jacomo  de  Rossi. 

Hauteur:    19  p.  8  lign.    Largeur:    12  p.  8  lign. 

3.  St.  Benoit.  D'après  Louis  Carrache. 

St.  Benoit  faisant  mouvoir  par  ses  priè- 
res une  pierre  que  le  démon  rendoit  im- 
mobile. On  remarque  le  Saint  vers  le 
fond  de  la  droite,  accompagné  de  trois 
religieux  de  son  ordre.  Cette  estampe 
est  gravée  d'après  un  des  tableaux  faits 
a  Bologne  par  Louis  Carraclie,  dans  le 
cloitre  du  monastère  de  St.  Michel  du 
Bois.  On  lit  au  milieu  d'en  bas:  Lud.  Car. 
in.  etPinx.  Bon.  La  marge  offre  une  dé- 
dicace adressée  ^avScaramuccia  ^Flaminio 
Pasqualino  datée  de  i654- 

Hauteur:   20   p.    La  marge  d'en  Las:  1  p.    6   lign. 
Largeur:  i5  p.  2  lign. 

On  trouve  aussi ,  quoique  rarement, 
des  épreuves  avant  le  nom  de  L-,ouis 
Carrache. 


4-  Adonis.  Dapris  Ânnibal  Carrache. 
Adonis  rencontrant  Vénus,  et  se  laissant 


DE  LOUIS  SCARAMUCCIA.  1Qf3 

séduire  par  ses  charmes.  Adonis  se  voit 
à  gauche  ,  accompagné  de  ses  chiens 
Vénus  est  assise  à  droite,  ayant  auprès 
d'elle  l'Amour.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  : 
Ann.  Car.  In.  La  marge  d'en  bas  présente 
une  dédicace  adressée  en  l655  par  Scara- 
muccia  à  Nicolas  Simonelli. 

Largeur:    10  p.   9  lign.     Hauteur:     9  p.    La   marge 
d'en  bas  :    8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  esta  l'eau  -forte  seule. 

La  seconde  est  retouchée  au  burin 
d'une  manière  très  intelligente.  On  la 
reconnoit  en  ce  que  la  colonne  et  les 
montagnes  dans  le  lointain  à  gauche, 
ébauchées  par  une  simple  taille  dans 
la  première  épreuve,  sont  couvertes  de 
traits  horizontaux. 


XIX.   Vol. 
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DE 


MATTHIEU    BORBON1. 


ÏVLalthieu  Borhoni  ou  Borbone  que  Gori 
appelle  par  erreur  Nicolas,  étoitBoIognois 
et  élève  A'Augustm  MeiellL  Malvasia ,  son 
ami  et  contemporain,  dit  de  lui  qu'il  étoit 
excellent  peintre  à  fresque.  Cet  artiste 
Horissoit  vers  1640.  L'auteur  de  cet  ou- 
vrage ne  connoît  de  lui  que  la  seule  pièce 
suivante.  Heineke ,  à  la  vérité  (dans  son 
dictionnaire  des  artistes)  lui  attribue  aussi 
»unc  vierge,  les  mains  croisées";  mais  il 
assigne,  dans  un  article  suivant,  à  Nicolas 
Borboni  une  histoire  de  St.  Benoit,  d'après 
le  Guide ,  qui  n'est  sans  doute  autre  chose 
que  la  même  pièce  dont  nous  donnons  ici 
le  détail.    Y-a-t-il    effectivement   deux 
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Borboni,  notre  Matthieu  et  un  Nicolas  ?  Ce 
dernier  a-t-il  pareillement  gravé,  et  est- 
il  l'auteur  de  la  Vierge  citée  par  Heineke, 
ou  bien  cette  pièce  appartient-elle  pareil- 
lement à  Matthieu?  Voilà  des  questions 
qui  sont  encore  à  résoudre. 

1.  St.  Benoît. 
Leshabitans  des  environs  de  la  solitude 
de  St.  Benoit  apportant  à  ce  Saint  divers 
présens.  D'après  Gui  do  Rem.  En  bas  on 
lit,  à  gauche:  M.  Borbonius  incid.,  et  au 
milieu,  dans  un  cartouche  :  Hoc  Guidonïs. 
Rhenij  mirabiliier  Bonon.  depictum  Opus 
uisitur  in  Coenobio  S.  MicJiaelis  in  Sylva 
Pièce  cintrée  par  en  haut. 

Hauteur:    i5  p.  3  lign.    Largeur:    7  p.  S  lign. 


N  2 
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FRANÇOIS    PROVIDONI. 


.L'estampe  suivante  qui  est  peu  connue, 
se  trouve  décrite  dans  Malvasia  P.  II. 
page  128;  mais  ni  cet  auteur,  ni  d'autres 
écrivains  ne  nous  donnent  des  notices  sur 
François  Provido ni  qui  l'a  gravée,  et  qui 
paroit  avoir  été  peintre  ;  l'estampe  même 
nous  apprend  seulement  qu'il  a  vécu  à 
Bologne  en  i65l. 

1.  Lot  h  et  ses  deux  filles. 

Loth  assis  sur  une  pierre  carrée,  tient 
de  la  main  droite  une  écuelle,  pour  y  re- 
cevoir le  vin  que  lui  verse  dune  bou- 
teille l'une  de  ses  filles  ,  que  l'on  voit  à  la 
droite  de  l'estampe,  au  delà  dune  autre 
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pierre  carrée  sur  laquelle  elle  a  les  bras 
appuyés.  La  seconde  fille,  assise  à  gauche, 
un  peu  plus  vers  le  fond,  tient  un  vase  de 
vin ,  retournant  la  tète  vers  son  père.  Le 
lointain  offre  la  ville  de  Sodome  en  flam- 
mes. Cette  estampe  rare  est  très  bien 
dessinée  d'après  le  Guerchin ,  et  gravée 
à  l'eau -forte  d'une  pointe  large  et  facile. 
Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit ,  à  gauche  : 
Jo.n  Fran.co  Barb.ri  Cnt.  /.,  c'est-à-dire: 
Joannes  Francisais  Barbieri  Centensis 
Inumit ,  et  à  droite:  Franc. co  Prouido:nl 
F.  Bla.  a.  l65i-,  c'est-à-dire:  Francis- 
eus  Providoni  Fccit  Bologna,  anno  l65l- 

Largeur:    17  p.    Hauteur:    i4  p.     La  marge   d'en 
bas-    6  lign. 
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CE 


DOMINIQUE     AMBROGIO, 


MENGH1NO   DI    BRIZIO. 


l_>e  peintreBolognois  a  été  successivement 
disciple  de  Bernardin  Balai ,  de  Denis 
CalvaerlQX  de  François Brizio.  On  fait  éloge 
de  son  talent  pour  la  composition,  et  de 
son  habileté  dans  le  dessein.  Les  dates 
de  sa  naissance  et  de  sa  mort  ne  sont 
pas  connues. 

Ambrogio  a  gravé  à  l'eau  -forle  dans  un 
goût  très  approchant  de  celui  de  Laurent 
Loli.  Nous  n'avons  vu  de  lui  que  les  deux 
pièces   dont  nous    donnons  ici   le  détail 
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Heineke  en  cite  encore  une  troisième  que 
nous  avons  ajoutée  à  la  fin  de  notre  ca- 
talogue. 

Fuefsli  (édition  de  I779)  Par^e  de  quel- 
ques grands  clair -obscurs  qu  Ambrogio 
auroit  gravés  d'après  B.  Coriolano  et  Lau- 
rent Tlnti ,  et  qui  seroient  marqués  de 
l'année  l653-  Nous  avons  tout  sujet  de 
croire,  que  cette  donnée,  quelque  posi- 
tive qu'elle  paroisse  être,  est  entièrement 
erronnée;  du  moins  aucun  des  auteurs 
que  nous  avons  consultés  à  cet  égard,  ne 
fait  la  moindre  mention  de  ces  prétendus 
grands  clair -obscurs,  et  nous  mêmes  nous 
n'en  avons  jamais  rencontré  la  moindre 
trace.  L'erreur  de  Fuefsli  est,  à  ne  pas 
en  douter,  un  bouleversement  de  faits, 
qui  consiste  en  ce  que  cet  auteur  a  don- 
né une  conclusion  faite  en  clair -obscur 
par  B.  Coriolano  d'après  Ambrogio  (qui 
s'y  nomme  Domen.  à  Briccio)  pour  une 
pièce  gravée  par  Ambrogio  d'après  B.  Co- 
riolano. (Voyez  lcXIIVol.de  cet  ouvrage, 
page  i38.  Nr.  17)  De  plus  qu'il  a  rapporté» 
comme  gravée  par  notre  Ambrogio  d'après 
Laurent  Tinti,  une  pièce  semblable  qui, 
tout  au  contraire,  a  été  gravée  par  L.  Tinti 
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d'après  Ambrogio.  (Voyez  l'oeuvre  de 
L.  Tinti.)  Suivant  Gorz,  notre  artiste  au- 
roit  gravé  différentes  conclusions,  mais 
il  est  apparent,  que  Gori  a  mal  entendu 
Malvasia  d'où  il  paroit  avoir  pris  cette 
notice,  et  qui  (P.  III.  p.  547)  dit  seule- 
ment, qu' 'Ambrogio  a  fait  un  nombre  in- 
fini de  desseins  pour  des  conclusions  et 
d'autres  inventions  semblables,  sans  dire, 
qu'il  en  ait  gravé  lui-même. 

1.   Thèse, 

Paysage  où  Ton  voit  en  haut  St  Char- 
les Borromée  assis  dans  une  gloire  d'anges, 
et  tendant  les  deux  mains  pour  recevoir 
un  grand  morceau  de  papier  que  lui  offrent 
trois  anges ,  et  sur  lequel  on  lit  :  Accipe 
Car  (le  Bonrhomaee  etc.  Six  autres  petits 
anges  dont  trois  en  l'air,  trois  par  terre, 
se  préparent  pour  porter  au  Saint  des 
thèses  juridiques  écrites  sur  des  écussons. 
Sur  le  devant  à  droite,  un  ange  assis  sur 
une  butte,  tient  un  écusson  d'armes  dont 
le  heaume  est  surmonté  d'une  banderole 
avec  cette  devise:  Tout.  a.  la.Foy.  Au  bas 
de  cet  écusson  est  écrit:  Julius  Cavalerius 
Bononicnsis  Jurïs  Utriusque  Docior,  et  à 
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droite:  domi.  del  Bricio  I.  F.  A  gauche  on 
lit  :  Disput.  publ.  Bonon.  etc. 

Hauteur:  18  p.  3  lign.    Largeur:  i3  p.  2  lign. 

2.  Les  Arts. 
La  Sculpture  et  la  Peinture  sous  des 
ligures  de  jeunes  femmes  occupées  auprès 
d'un  écusson  d'armes,  la  première  à  en 
sculpter  la  bordure,  l'autre  à  le  peindre. 
L/écusson  est  supporté  par  trois  petits 
génies  ailés,  et  surmonté  d'un  chapeau  de 
cardinal  que  tiennent  deux  autres  génies 
semblables.  A  gauche,  la  Poésie  assise  sur 
un  cerf  couché  ,  écrit  sur  une  feuille 
de  papier  qu'elle  a  devant  elle  sur  une 
pierre  carrée.  Sur  le  devant  de  ce  même 
côté,  un  violon  et  une  flûte  sont  jettes  par 
terre.  Sans  toute  marque. 

Hauteur  :   6  p.  6  lign.    Largeur  :   4  P-  7  ^Sn> 

Estampe  citée  par  HEINEKE ,  comme 
gravée  par  DO  M.  AMBROGIO. 

Une  femme  sur  un  char  de  triomphe, 
conduit  par  Neptune  ;  elle  tient  deux  flam- 
beaux et  un  serpent.  Pièce  gravée  par 
lui-même. 
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T)t 


PIERRE  FRANÇOIS  MOLA 


Lierre  François  Mol  a  naquit  à  Coldre, 
village  du  Milanois  en  1620,  et  mourut 
à  Rome  en  i665,  âgé  de  45  ans.  Il  a  été 
successivement  disciple  de  Joseph  Césari 
à  Rome,  d' ' Albani  à  Bologne  et  du  Gucr- 
chin  à  Venise,  et  devint  dans  la  suite 
grand  dessinateur  et  excellent  coloriste. 

Les  estampes  que  nous  avons  de  ce  pein- 
tre, sont  gravées  d'une  pointe  hardie  et  spi- 
rituelle dans  une  manière  large  et  ouverte. 
Nous  croyons  pouvoir  affirmer  avec 
quelque  certitude,  que  son  oeuvre  ne 
surpasse  pas  le  nombre  des  pièces  dont 
nous  donnons  le  détail  dans  ce  cata- 
logue. 
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l.  Joseph  et  ses  frères. 
Joseph  se  faisant  reconnoître  à  ses  frè- 
res. On  le  voit  debout  à  droite,  ayant  les 
bras  ouverts  pour  recevoir  ses  onze  frè- 
res, qui  s'approchent  de  lui  d'un  air  re- 
spectueux ,  et  dont  cinq  sont  à  genoux. 
Le  fond  présente  le  vestibule  d'un  palais 
magnifique ,  au  delà  duquel  s'élève  une 
arcade  à  la  droite  de  l'estampe.  Inventé 
et  gravé  par  Pierre  François  Mo/a.  Sans 
nom. 

Largeur:   16  p.  4  ^gn-   Hauteur:    i3  p.  3  lign.  La 
marge  d'en  bas  :    9  lign. 

On  en  a  deux  épreuves. 

La  première  est  sans  nom. 

La  seconde  porte  à  la  gauche  de  la 
marge  d'en  bas  cette  inscription:  P.  F. 
Mo/a  inu  et  pinxit  Romae. 


2.   Jésus  Christ  s' entretenant  açcc  ia  Sa- 
maritaine. 

La  Samaritaine  est  debout  vers  la 
gauche  de  l'estampe  ;  elle  a  la  main  droite 
sur  la  poitrine,  et  soutient  de  l'autre  une 
cruche  placée  sur  le  bord  du  puits.  Jésus 
Christ  assis  vers  la  droite,  est  vu  de  pro- 
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fil  et  dirigé  vers  elle.  Cette  estampe  est 
gravée  avec  beaucoup  d'esprit,  suivant 
toute  apparence  par  Pierre  François  Mola 
d'après  un  dessein  qui  paroit  être  de 
X  Albane. 

Largeur:  g  p.  10  lign.  Hauteur:  7  p.  5  lign.  La 
marge  d'en  bas  :    6  lign. 

Les  épreuves  postérieures  portent 
en  bas ,  à  gauche  :  C.  Moratia  /,  frcit, 
gravé  sur  la  pierre  que  Ton  voit  au 
devant,    et  à    droite:    Romae  apud  J. 

Frey.  1740. 

3.  La  S  te.  Vierge. 

Elle  est  assise,  vue  de  profil  et  tournée 
vers  la  droite.  Elle  a  sur  ses  genoux  l'en- 
fant Jésus  qu'elle  soutient  de  la  main 
gauche ,  pressant  de  l'autre  le  lait  de  la 
mamelle  qu'elle  donne  au  petit  Jésus. 
Dans  un  paysage.  Sans  marque. 

Hauteur  :   4  P-  3  lign.  Largeur  :  2  p.  4  Lign.. 


4-  La  Sie.  famille  enjuiie  en  Egypte. 

La  Ste  =  Vierge  assise  par  terre,  a  sur 
ses  genoux  l'enfant  Jésus  qui  se  penche 
en  avant,  pour  montrer  une  petite  croix 
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à  deux  anges  qui  sont  à  genoux  devant 
lui,  et  dont  l'un  lui  présente  des  fleurs  dans 
une  écuelle.  St.  Joseph  assis  près  d'un 
mur  peu  élevé,  sur  lequel  il  s'appuye, 
et  tenant  de  la  main  droite  un  livre, 
suspend  sa  lecture  pour  regarder  le  petit 
Jésus.  Dans  le  fond  à  gauche  on  voit 
un  ange  tenant  par  le  licou  l'àne  qui 
broute.  Dans  le  haut  de  l'estampe,  à 
gauche,  deux  anges  en  l'air  portent  un 
panier  rempli  de  fleurs,  à  droite,  deux 
autres  cueillent  du  fruit  d'un  dattier. 
La  marge  d'en  bas  contient  une  dédicace 
adressée  à  Baldassar  Foresani ,  père  ser- 
vite,  et  cette  inscription:  Que slo  riir alto 
délia  Sant.ma  Madré  di  Dw ,  inuentione  del 

sig.  Francesco  Albani —  Pi'er  Franco 

Mola  D.  D. 

Cette  estampe  qui  est  gravée  à  l'eau- 
forte  d'une  pointe  légère,  n'a  pas  été 
entièrement  terminée  par  Mola  ;  quelque 
autre  graveur  anonyme  très  peu  habile 
y  a  ajouté  au  burin  l'ange  conduisant 
Tàne  ,  et  la  moitié  d'une  des  ailes  de 
celui  des  deux  anges,  qui  est  à  genoux 
devant  l'enfant  Jésus,  et  le  plus  avancé 
vers  le  spectateur.    Déplus  i]  a   retouché 
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le  visage  de  la  Vierge  et  une  partie  de  la 

draperie  qui  couvre  son  genou  droit.  *) 

Hauteur  :     i5  p.    6  lign.    La  marge  d'en  Las  :    x  p. 
8  lign.    Largeur:    n  p.  6  lign. 

5.  Le  martyre  de  St.  André. 
St.  André  adorant  la  croix  destinée 
pour  instrument  de  son  supplice.  Il  est 
à  genoux  à  droite,  entouré  de  quelques 
bourreaux  dont  l'un  le  relève,  et  un  autre 
chasse  deux  femmes  qui  semblent  prendre 
intérêt  au  sort  du  Saint,  et  qui  sont  à  ge- 
noux sur  le  devant  à  gauche.  Cette 
estampe  est  gravée  d'une  pointe  délicate 
et  avec  beaucoup  de  goût,  comme  on 
n'en  doute  point  ,  par  Pierre  François 
Mola.  Elle  est  sans  toute  lettre.  Au  milieu 
de  la  marge  d'en  bas  est  un  écusson  d'ar- 
mes au  lion  sautant.  Elle  est  gravée  d'a- 
près un  tableau  peint  par  Dominiquin 
pour  l'église  de  St.  André  délia  Valle  à 
Rome.  Rare- 

Hauteur  :  i3  p.    8  lign.    La  marge  d'en  bas  :    i  p. 
Largeur:  jû  p.  9  lign. 

Cette   estampe   a   été   dans  la   suite 

*)  Rust.    (IV.  p.  4-)    cite  celte  estampe  sous  deux 
numéros ,    aayoir  :    Nro.  2  tt  Nro.  4- 
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retouchée  au  burin  dans  presque  tou- 
tes ses  parties  avec  peu  de  soin  et 
d'entendement,  et  on  y  a  ajouté  en 
marge  l'inscription  suivante  :  ANDREAM 
CHRISTI  APOSTOLUM,  Germanum  Pétri 

D.  D.  D.   Jo.  Bapt.  Gambar délia. 

Rornae  sup.  permis. 

6-  Mercure  et  Argus. 
Mercure  endormantArgus.  Le  premier, 
couché  sur  une  butte  vers  le  fond  à  gauche, 
tient  de  la  main  droite  son  caducée,  et 
de  l'autre  une  flûte.  Argus  est  assis  par 
terre  sur  le  devant  à  droite,  adossé  contre 
le  tronc  d'un  arbre.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  fran.  mo.  L  F. 

Largeur  :   5   p.  6  lign.    Hauteur  :    3  p.  g  lign. 

7.  La  famille  de  Satyres. 

Ce  morceau  offre  à  gauche  une  Bac- 
chante nue  endormie,  couchée  dans  une 
attitude  libre  sur  une  butte.  A  son  côté, 
un  Satyre  assis ,  joue  de  la  flûte  de  Pan. 
Vers  le  fond  à  droite  trois  enfans  dansent 
ensemble.  Dans  un  paysage.  A  la  droite 
d'en  bas  est  la  marque  de  Piètre  lesta  et 
le  nom:  F.  MOLA.  F.  Cette  estampe  que 
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Mol  a  a  faite  d'après  P.  Testa ,  est  un  peu 
foible  à  l'égard  du  dessein ,  et  paroît  être 
un  ouvrage  de  jeunesse  de  nôtre  artiste; 
néanmoins  elle  est  gravée  d'une  pointe 
facile  et  très  spirituelle.  Elle  est  rare. 

Largeur  :  7  p.  6  lign.   fïauleur  :   5  p.  2  lign. 


8.  Femme  nue  debout. 
Une  femme  nue  debout,  vue  de  face, 
et  ayant  la  tête  tournée  vers  la  droite.  Elle 
a  la  celle  -ci  couronnée  de  fleurs,  couvre 
de  la  main  gauche  son  bas  ventre,  et  tient 
de  l'autre  le  bout  d'une  draperie  qui  lui 
descend  du  dos.  Le  fond  présente  la  vue 
d'un  pays  traversé  par  une  rivière,  sur  la- 
quelle on  remarque  un  petit  bateau.  A 
droite  s'élève  le  tronc  d'un  arbre.  A  la 
gauche  d'en  bas  on  lit  :  T.  I.  Fr.°  molofe. 
Les  lettres  T.  I.  signifient  peut  -  être  Tia- 
rini  invertit. 

Hauteur  :   7  p.   Largeur  :5  p. 


20y 


OEUVRE 

D  £ 

JEAN   BAPTISTE    MOLA 
LE    CADET. 


On  ne  sait  rien  de  positif  sur  les  dates 
de  la  naissance  et  du  décès  de  cet  artiste. 
ni  en  général  de  sa  vie.  D'après  ce  que 
quelques  auteurs  nous  disent,  il  étoit  lils 
d'un  artiste  du  même  nom  Jean  Baptiste^ 
et  naquit  en  France  vers  1620.  Il  fré- 
quenta*en  l65o  l'école  de  Vouet,  mais  il  se 
forma  dans  la  suite  à  Bologne  chez  Fran- 
çois Albani.  Il  devint  excellent  peintre  de 
paysages  ornés  de  figures,  partie  par  lui- 
même,  partie  par  XAlbane  son  maître. 

On  a  de  ce  maître  six  estampes  gravées 
à  l'eau -forte,  à  peu -près  dans  le  goût  de 
celles  de  son  frère  Pierre  François. 

XIX.  Vol.  O 
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1.  Portrait  de  Jean  Baptiste 
Mo/a. 
Le  portrait  de  Jean  Baptiste  Moia.  Il 
est  en  buste ,  vu  presque  de  face  et  tour- 
né un  peu  vers  la  gauche.  11  porte  des 
moustaches  et  une  petite  barbe  au  men- 
ton. Ses  cheveux  sont  longs  et  frises.  Il 
est  enveloppé  dans  un  manteau,  par  des- 
sus lequel  sort  un  collet  de  pourpoint  gar- 
ni de  dentelles.  Le  fond  est  blanc,  et  le 
jour  vient  du  coté  droit.  Sans  marque. 
Très  rare. 

Hauteur  :  3  p.  2  lign.   Largeur  :  ap.  S  lîgn. 

2.  Judith. 

Judith  debout  regardant  la  tète  d'Ho- 
loferne  qu'elle  tient  de  la  main  gauche, 
et  qui  est  posée  sur  un  mur  à  hauteur 
d'appui,  au  delà  duquel  on  remarque  une 
vieille  qui  tient  un  sabre.  On  apperçoit 
dans  le  fond  à  gauche  les  tentes  d'un  camp. 
Sur  le  devant  à  droite,  le  tronçon  d'une 
colonne  est  appuyé  contre  le  mur.  Au  bas 
de  ce  rnème  côté  est  écrit:  G.  B.  MoLLo 
I.  e.  F. 

Hauteur:   6  p.   Largeur:  4  P- 
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3.    Susamw  surprise  au  lain.    D'après 
Annibal  Corrache. 

Susanne  est  assise  au  milieu  de  l'estam- 
pe, regardant  d'un  air  d'indignation  les 
deux  vieillards  dont  l'un  met  les  lunettes 
pour  la  considérer.  Vers  le  haut  de  la 
gauche  on  remarque  Cupidon  planant  en 
l'air.  Sur  le  devant  de  la  droite,  est  la  sta- 
tue de  Pallas  placée  sur  un  piédestal,  au 
bas  duquel  on  lit:  G.  Molo  f  (gbMolof). 

Hauteur:    i3  p.  G  lign.    Largeur:   11  p.  8  lign. 

4-  Ataïante. 
Atalante  tuant  le  sanglier  de  Calydon, 
en  lui  enfonçant  une  lance  au  travers  du 
groin.  Le  sanglier  n'est  vu  qu'en  partie 
sur  le  devant  à  gauche.  Atalante  est  re- 
présentée très  légèrement  habillée  ,  et 
ayant  la  tète  couverte  d'un  chapeau  rond 
orné  de  plumes.  Sans  marque. 

Largeur:  3  p.  io  lign.    Hauteur:    3  p.  6  lign. 

5.  L'Amour. 

L'Amour  brisant  deux  flèches  sous  son 

pied  gauche  qu'il  a  posé  sur  une  pierre. 

il  est  vu  de  profil  et  tourné  vers  la  gauche. 

Vers  le  fond  à  droite  est  un  piédestal  or- 

O   2 
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né  d'un  bas-relief ,  au  bas  duquel  on  lit  : 
AU.  lll.mo Gio.Batista  mola  D.  D.  G.  F. 

Hauteur  :    4  P-  3  Jign.   Largeur  ;  3  p.  6  lign. 

6.  Cupidon  dans  un  char.  D'après  ÏAlbanc 
Cupidon  assis  au  haut  d'un  char  triom- 
phal conduit  par  deux  Amours  qui  se  di- 
rigent vers  la  droite.  Un  troisième  Amour 
pousse  le  char  par  derrière.  Dans  un  fond 
de  paysage.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  : 
Fco  Albano  In!0.  Gio.  Bail.  Mollo  Fe. 

Largeur  :  <j  p.   Hauteur  :    S  p.    G  lign. 
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FLAMINIO  TORRE. 


(Nr.  8  des  monogrammes. T 


Cet  artiste  naquit  à  Bologne  en  1621,  et, 
mourut  àJVIodène  en  1661.  Il  fut  disciple 
AnJacquesCavedone,  et  se  perfectionna  dans 
l'école  du  Guide  d'où  il  passa  dans  celle 
de  Simon  Cantarini. 

On  a  de  lui  sept  estampes  très  recher- 
chées par  les  amateurs  ;  elles  sont  gravées 
d'une  pointe  ferme,  dans  le  goût  d'un  des- 
sinateur consommé  dans  son  art,  et  ap- 
prochent de  la  manière  du  Pésarèse. 

1.  Samson.  D'après  le  Guide, 
Samson,  après  avoirtué  mille  Philistins 
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avec  une  mâchoire  d'àne  ,  obtenant  de 
Dieu  qu'il  en  sorte  une  fontaine,  pour  se 
désaltérer.  Samson  est  représenté  debout, 
le  pied  droit  posé  sur  un  des  Philistins 
tués,  que  l'on  voit  à  terre  à  la  gauche  de 
l'estampe.  Il  appuyé  la  main  droite  sur  sa 
hanche,  et  élève  de  l'autre  la  mâchoire, 
d'où  il  laisse  couler  de  l'eau,  goûte  à  goû- 
te, dans  la  bouche.  Cette  estampe  qui  est 
bombée  par  en  haut ,  est  gravée  d'après 
une  peinture  du  Guide.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  Guid.  Ren.  pinx. 

Diamètre  de  la  Hauteur  :    i3  p.    io  îign.    Largeur 
d'en  bas  :  11  p.  2  lign. 


2.  La  Ste.  Vierge  accompagnée  de  l'en- 
fant Jésus  et  de  St.  Jean. 

La  Ste.  Vierge  assise  dans  un  paysage , 
regardant  l'enfant  Jésus  qui  court  au  mi- 
lieu du  devant,  tenant  un  oiseau  au  bout 
d'un  /il.  Le  petit  St.  Jean,  un  genou  en 
terre,  à  la  droite  de  l'estampe  ,  semble 
pleurer  de  ce  qu'on  lui  a  ôté  l'oiseau.  Cet- 
te pièce  a  été  inventée  et  gravée  à  1  eau- 
forte  par  F.  Torre,  dont  la  marque  et  l'an- 
née l63<)  sont  gravées  à  la  gauche  d'en  ba^s. 

Largeur:  8  p.  5  Iign.    Hauteur:    6  p. 
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3-  La  Vierge  au  milieu  de  St.  Jérôme  et  de 
St.  François.  D'après  Louis  Carrache. 

LaVierge  debout  sur  un  croissant,  ayant 
sur  ses  bras  l'enfant  Jésus,  à  qui  St.  Fran- 
çois d'Assise  agenouillé  baise  la  main.  St. 
Jérôme  à  genoux,  à  droite,  tient  un  grand 
livre  ouvert.  On  remarque  des  deux  cô- 
tés d'en  haut  une  gloire  d'anges.  En  bas 
est  écrit,  à  gauche:  Lodouico  Carra zzi I.y 
et -à  droite:  Flaminio  Torri  F. 

Hauteur:   i5p.  G  lign.   Largeur:   îop.  8  Iign. 

Il  y  a  une  autr^  estampe  de  ce  même 
dessein,  gravée  par  Jérôme  Ross i.  (Voyez 
l'oeuvre  de  ce  maître.) 

4-  La  Ste.  Vierge  invoquée  par  les  saints 
patrons  de  Bologne,  d'après  le  Guide. 

St.  Pétrone,  St.  François  d'Assise,  St. 
Dominique  et  les  autres  saints  patrons  de 
la  ville  de  Bologne  invoquant  la  Ste. Vier- 
ge assise  surl'arc-en-ciel,  et  ayant  sur  ses 
genoux  l'enfant  Jésus  qui  donne  la  béné- 
diction de  la  main  droite,  tenant  de  l'autre 
une  branche  de  rosier.  La  marge  d'en  bas 
contient  une  dédicace  à  l'Infante  Marie  de 
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Savoie.  Pièce  gravée  d'après  un  tableau  du 
Guide. 

Hauteur:  22p.  3  lign.  La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur:    i4p« 

5.  St.  Jean  /'  évangclistc. 
Le  Saint  est  représente  marchant  vers 
la  droite,  et  précédé  de  l'aigle.  Il  montre 
un  papier  écrit  qu'il  tient  de  ses  deux 
mains.  On  lit  au  milieu  d'en  bas:  F. T.F. 
Celte  pièce  est  inventée  et  gravée  par  Fia - 
mlnio  Torre. 

Hauteur:  n  p.  9 lign.  La  marge  d'en  bas  :  *)  Lar- 
geur:  8  p.    2  lign. 

6.  Trois  enfans  avec  une  soucoupe. 
D'après  le  Guide. 

Deux  enfans  portant  sur  leurs  épaules  un 
troisième  qui  soutient  de  ses  deux  mains 
élevées  un  plateau  garni  d'un  verre  et  de 
deux  vases.  Ce  groupe  est  dirigé  vers  la 
gauche.  Ce  même  dessein  a  été  gravé  aussi 
par  le  Guide.  (Voyez  No.  18  de  son  oeuvre.) 
La  pièce  de  Torre  diffère  de  celle  du  Guide^ 

*)  Sur  I'e'preuve  que  nous  avons  devant  nous  ,  la 
marge  a  été  rognée  ;  cependant  on  y  remarque 
les  traces  d'une  dédicace. 
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imo,  en  ce  qu'il  y  a  un  fond  de  paysage.  2do» 
en  ce  que  sur  le  plateau,  au  lieu  de  trois 
verres,  on  voit  un  verre  et  deux  vases  dont 
un  à  deux  anses;  enfin  3tio,  en  ce  qu'à  la 
droite  d'en  bas  on  lit  sur  une  pierre  les 
lettres:  GR.  T,  dont  les  deux  premières 
désignent  le  nom  du  Guide  ,  la  troisième 
celui  de  Flaminio  Torre. 

Hauteur  :  6  p.  6  lign.   Largeur  :  5  p. 

7.  L  Amour  et  Pan.  D'après  Aug.  Carrachc. 
L'Amour  domptant  le  dieu  Pan.  Celui- 
ci,  un  genou  en  terre  et  appuyé  sur  la 
main  droite,  se  défend  de  l'autre  main 
contre  l'Amour  qui  s'efforce  de  le  renver- 
ser ,  en  appuyant  la  main  droite  contre 
la  tète  de  Pan ,  et  la  gauche  contre  la  han- 
che de  ce  dieu.  Cette  estampe  est  gravée 
d'après  un  tableau  dAug.  Carra che  qui  se 
trouve  dans  le  palais  Magnani  à  Bologne. 
On  lit  en  bas,  à  gauche  :  Agostino  Carraz- 
za.  I. ,  à  droite  :  Flaminio  Torri.  F. 

Hauteur:  10  p.   6  lign.  Largeur:    7  p.  9  lign. 

Ce  même  dessein  a  été  gravé  aussi 
par  Siste  Badalocchio. 
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DOMINIQUE   SANTÏ, 


D  IT 


MINGACCINO. 


v>*et  artiste  naquit  à  Bologne  en  1621 ,  et 
mourut  dans  la  même  ville  en  1697.  Il  fut 
disciple  à'  Augustin  Metelli,  et  se  fit  dans  la 
suite  un  grand  nom  par  ses  peintures  d'or- 
nemens  et  d'architecture.  Suivant  Guari- 
enti  il  doit  avoir  gravé  à  l'eau-forte  douze 
cartouches;  mais  ces  pièces  sont  entière- 
ment inconnues.  Il  est  même  vraisembla- 
ble ,  que  cet  auteur  désigne  sous  ce  nom 
ies  portraits  de  peintres  renfermés  dans 
des  cartouches,  dont  nous  présentons  ici 
le  détail,  et  qu'au  lieu  de  ces  quatre  piè- 
ces ,  il  en  existe  encore  huit  autres  ;  à 
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moins  que  Guarienti  ne  se  soit  trompé 
dans  le  nombre,  et  qu'il  n'en  existe  effec- 
tivement que  les  quatre  estampes  susdites. 

Nous  avons  relevé  dans  un  autre  en- 
droit Terreur  que  Ton  a  commise  en  attri- 
buant à  la  pointe  de  D.  M.  Canutile.s  por- 
traits des  trois  Car  taches  qui  de  fait  sont 
gravés  par  Dominique  Santi ,  c'est-à-dire 
par  le  même  qui  a  gravé  aussi  le  portrait 
de  Simon  âa  Pesaro,  où  son  nom  est  clai- 
rement exprimé. 

Il  est  presque  certain  ,  que  les  quatre 
estampes  de  notre  catalogue  ont  été  gra- 
vées d'après  les  desseins  de  D.  M.  Canuti\ 
parcequ'il  y  en  a  deux  qui  portent  le 
nom  de  ce  peintre,  savoir  No.  2  et  4-  D'ail- 
leurs on  sait  par  Louis  Crespi  (Pag.  59.) 
que  D.  Santi  a  été  en  étroite  liaison  avec 
Canuti,  et  que  celui-ci  a  orné  de  figures 
un  grand  nombre  de  peintures  d'orne- 
mens,  exécutées  par  D.  Santi. 

Les  quatre  estampes  de  notre  artiste 
offrent  une  pointe  légère  et  facile,  dans 
un  goût  approchant  de  celui  du  Pésarèsç. 

1.  Portrait  de  Simon  de  Pesaro. 
Il  est  en  buste,  vu  de  face  et  couvert 
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d'un  petit  bonnet.  Dans  une  forme  ovale 
composée  d'un  feston  et  de  deux  bran- 
ches de  laurier,  et  surmontée  de  deux  pe- 
tits Satyres.  Au-dessous  de  l'ovale  est  un 
cartouche  qui  offre  le  nom  de  SIMONE 
C  ANTARINI.  A  la  droite  de  ce  cartouche  on 
voit  une  palette,  à  la  gauche  une  estam- 
pe, sur  laquelle  est  représentée  la  fortu- 
ne, la  même  qui  est  détaillée  au  Nr.34.de 
l'oeuvre  de  Simon  de  Pesaro.  Tout  au  bas 
de  ce  même  côté,  on  lit:  Dom.co  Santi. 

Hauteur  :    6  p.   7  lign.    Largeur  :   4  P>  6  lign. 


2.  Portrait  de  Louis  Carrache. 

Il  est  en  buste,  vu  de  face,  et  tourné  un 
peu  vers  la  droite.  Dans  un  cartouche  ova- 
le, dans  le  haut  duquel  on  voit  deux  fem- 
mes assises  qui  s'embrassent,  et  dont  cel- 
le à  gauche  représente  la  Sculpture,  l'autre 
la  Peinture.  Dans  un  petit  cartouche  au 
bas  de  celui  qui  renferme  le  portrait,  est 
écrit  :  LODOVico  CARRACCI  ,  et  tout  en 
bas,  à  gauche,  on  lit:  Can.us  J,  ce  qui  sig- 
nifie peut-être  Canulus  Invertit. 

Hauteur  :    6  p.   7  lign.   Largeur  :    4  P-    6  I'8n- 
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3.  Portrait  d'Annibal  Carrache- 

Il  est  en  buste,  vu  de  face  et  couvert 
d'un  grand  chapeau.  Il  est  placé  dans  une 
niche  pratiquée  sur  un  piédestal,  au  haut 
duquel  est  la  louve  Romaine,  et  de  cha- 
que côté  deux  enfans  qui  représentent  les 
génies  des  écoles  de  peinture  de  Bologne 
et  de  Florence.  Celui  à  gauche  tient  un 
écusson  avec  les  mots  :  LIBERTAS.  Cette  es- 
tampe est  inventée  et.  gravée  par  D.  Santi. 

Hauteur:    6  p.  6  lign.    Largeur  :  4  P-   &  l'Sn- 

4-  Portrait  d'Augustin  Carrache. 
Il  est  en  buste  et  vu  de  face.  Dans  une 
forme  ovale  faite  de  feuilles  de  laurier,  et 
entourée  de  trois  petits  génies  ailés,  dont 
le  premier  est  assis  au  milieu  du  haut  de 
l'ovale,  le  second  qui  est  à  la  gauche  d'en 
bas,  a  sous  ses  pieds  une  palette,  et  le 
troisième  qui  se  voit  à  droite,  est  placé 
sur  des  livres.  Vers  le  milieu  d'en  bas  on 
lit:  Can.us /,  ce  qui  signifie,  suivant  toute 
apparence ,  Canuius  Invenit. 

Hauteur  :  6  p.  6  lign.   Largeur  :  4  !'■   5  lign, 
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DOMINIQUE  MARIE  CANUTf. 


(Nr.  6  des  monogrammes.) 


Dominique  Marie  Canuti  naquit  à  Bologne 
en  i623,  comme  le  soutient  Crespi,  et 
non  en  1620,  ainsi  que  d'autres  auteurs 
le  prétendent.  Suivant  Gori ,  il  est  mort 
âgé  de  cinquante  cinq  ans ,  par  consé- 
quent en  1677. 

Cet  artiste  extraordinaire  acquit  par 
son  seul  génie  une  si  grande  connoissance 
du  dessein  et  du  coloris,  que  le  Guide, 
étonné  de  ses  ouvrages ,  se  fit  un  plaisir 
de  le  recevoir  au  nombre  de  ses  élèves. 
Il  parvint  dans  la  suite  au  rang  des  plus 
excellens  peintres. 

Canuti  a  gravé  à  l'eau-forte  trois  seules 
estampes  ;    elles  sont  exécutées  dans  un 
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goût  approchant  de  celui  de  son  maître, 
dont  cependant  il  n'a  pas  atteint  la  pureté 
dans  les  contours. 

Heineke  et,  d'après  lui,  quelques  autres 
écrivains  modernes  donnent  comme  ve- 
nant de  la  pointe  de  Canuti ,  les  portraits 
de  Louis ,  Annibal  et  Augustin  Carrache  ; 
mais  il  est  certain,  que  ces  trois  pièces 
ont  été  gravées  par  Dominique  Santi\  dit 
Mingaccino. 

1.  La  Vierge  du  rosaire. 

Elle  est  assise  sur  un  nuage,  ayant  dans 
la  main  gauche  un  chapelet,  et  soutenant 
de  l'autre  reniant  Jésus  qui  est  debout 
auprès  d'elle,  et  qui  levé  la  main  droite 
pour  donner  la  bénédiction.  On  voit  en 
bas  la  vue  de  la  ville  de  Bologne.  Dans 
la  marge  on  lit:  Ail  Ill.n0  S.r  Co  :  Nicolo 
Calderini  etc.  A  la  gauche  d'en  bas  sont 
les  lettres  D.  M.  G.  F.  Cette  pièce  est  in- 
ventée et  gravée  par  Canuti. 

Hauteur  :  9  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign. 
Largeur  :    7  pouces. 

2.  St.  François  d'Assise. 

Le  Saint  est  représenté  priant  à  genoux, 
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les  mains  jointes,  et  les  yeux  levés  vers 
deux  anges  qui  paroissent  en  i'air  à  ia 
gauche  de  l'estampe.  Il  est  dans  une  grotte 
où  Ton  remarque,  vers  la  gauche,  une 
tète  de  mort,  un  chapelet  et  une  croix 
placés  sur  un  quartier  de  roche.  En  has 
est  un  livre,  sur  lequel  est  écrit:  Guida 
Reni  1.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit:  Canu- 
tus  K,  et  dans  la  marge:  Sancte  Pater  Fran- 
cisée or  a  pro  nobis  peccatoribus  —  In  Bo- 
logna  p  Josefo  Longhi  soilo  le  toile  ait  in- 
segna  di  S.  Paolo. 

Hauteur:    8  p.  3  lign.    La  marge  d'en  bas  :    5  lign. 
Largeur  :  6  p.  3  lign. 


3.  St.  Roch. 
Ce  Saint  est  représenté  priant  à  genoux 
et  tourné  vers  la  gauche.  Il  porte  la  main 
droite  sur  sa  poitrine,  et  tient  de  l'autre 
un  bourdon.  Un  chien  se  voit  à  droite 
aux  pieds  du  Saint.  Très  belle  pièce  gravée 
à  l'eau-forte.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  '- 
Dom.co  M.a  CanutiFece. 

Hauteur-  9  p.  4  u8n-  ^a  niarge  d'en  bas:  ô  lignes? 
Largeur  :  7  p.  8  lign. 
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D'ALEXANDRE  BADIALE. 

(Nr.   i  des  monogrammes.) 

Alexandre  Badiale  naquit  à  Bologne  en 
l6"23.  DifFérens  auteurs  donnent  par  er- 
reur les  années  1626,  1628  et  l643  pour 
celle  de  sa  naissance.  Il  fut  disciple  de 
Flaininio  Torre ,  à  qui  il  a  dans  la  suite 
fait  honneur  par  ses  beaux  ouvrages. 
Badiale  mourut  dans  sa  ville  natale,  âgé 
de  quarante  cinq  ans,  à  la  suite  d'une 
blessure  mortelle  qu'il  avoit  reçue  par  un 
coup  de  fusil.  Ce  fut  le  10  Juin  de  Tannée 
1668,  ainsi  que  le  rapporte  positivement 
Louis  Crespi,  et  non  pas  en  1671,  comme 
le  prétendent  Go  ri  et  d'après  lui  plusieurs 
aulres  écrivains. 

On  a  de  cet  artiste  cinq  estampes  des-' 
sinées  d'une  manière  ferme  et  gravées  à 
i'eau  -  forte  d'une  pointe  facile  et  pleine 
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d'esprit.  Quatre  de  ces  pièces  sont  exé- 
cutées d'après  des  desseins  de  son  maître 
Flaminio  Torrc ,  et  une  est  faite  d'après 
Charles  Cignani. 

La  pièce  citée  par  Heinehe  (dans  son 
dictionnaire,  article  Badiale)  n'est,  sui- 
vant toute  apparence,  autre  chose  que 
le  Nro.  3  de  notre  catalogue  ,  quoique 
cet  auteur  la  donne  pour  avoir  été  gravée 
d'après  une  propre  composition  de  Ba- 
diale. 

Les  deux  fuites  en  Egypte  ,  Nro.  5  et 
6  du  Manuel  de  Rost  ,  citées  comme 
gravées  par  notre  maître,  sont  de  la  poin- 
te à' Elisabeth  Sirani  qui  les  a  gravées  d'a- 
près des  desseins  de  son  père  J.  A.  S/ra/ii. 

1.  LaSte.  Vierge,  d après  Charles  Cignani. 
La  Vierge  assise,  ayant  sur  ses  bras 
l'enfant  Jésus  qui  tient  de  la  main  droite 
une  petite  croix,  et  de  l'autre  une  pomme. 
La  Vierge  est  à  mi-corps.  Dans  une  pe- 
tite marge  d'en  bas,  on  voit  à  gauche 
les  lettres  CCi  qui  désignent:  Carol.  Cig- 
nani inv.,  et  à  droite  le  chiffre  de  Badiale. 

Hauteur  :  7  p.  y  lign.   La  marge  d'en  bas  :     3  lign. 
Largeur  :  5  p.  9  lign. 
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2.  La  Vierge  et  St.  Joseph.   D'après  Fla- 
minio  Torre. 

La  Vierge  assise  sur  une  butte,  contre 
deux  palmiers  qui  s'élèvent  à  droite,  et 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  qui 
retourne  sa  tête  vers  St.  Joseph  assis  à 
gauche,  et  appuyé  des  deux  mains  sur 
son  bâton.  La  marge  d'en  bas  offre  les 
armes  de  Jean  François  Isolani,  sénateur 
de  Bologne,  à  qui  Badiale  a  dédié  cette 
estampe.  Tout  en  bas  on  lit,  à  gauche: 
Flaminio  Tori  lnuentore,  et  à  droite  le 
chiffre  de  Badiale,  accompagné  de  deux 
DD ,  qui  signifient  Dat  Dcdicat. 

Hauteur:  11  p.  1  lign.  La  marge  d'en  bas:  1  p. 
3  lign.   Largeur  :    9  p.   2  lign. 


3.  La  Vierge  et  les  Saints  Antoine  de  Pa- 

doue  et  Philippe  de  Néri.  D après  Flaminio 

Torre, 

La  Vierge  assise  dans  un  paysage,  sous 
une  espèce  de  tente ,  et  ayant  sur  ses 
genoux  l'enfant  Jésus ,  qui  a  les  bras 
ouverts,  pour  embrasser  St.  Antoine  de 
Padoue  agenouillé  devant  lui.  A  la  gauche 
de  l'estampe,  St.  Philippe  de  Néri  à  genoux 
invoque  la  Vierge  les  bras  étendus.  Dans 

P  2 
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la  marge  d'en  bas  sont  les  armes  de  Char- 
les Guidotti ,  à  qui  cette  estampe  est  dé- 
diée. Tout  en  bas  on  lit,  à  gauche:  Fla- 
minio  Torri  hmentor ,  et  à  droite  :  Alisan- 
dro  Badialll 'Fev.il  DD. 

Hauteur:    i3  p.   La   marge  d'en  bas:  8   lign.    Lar- 
geur: 10  p.  8  lign, 

Cetle  estampe  a  été  dans  la  suite  en- 
tièrement retouchée  au  burin  par  une 
main  peu  habile-  On  la  reconnoit  en  ce 
que  l'ombre  portée  entre  le  pied  gau- 
che de  la  Vierge  et  le  bout  du  cordon 
de  St.  Antoine,  est.  faite  avec  des  traits 
qui  se  croisent ,  tandisque  dans  la  pre- 
mière épreuve  cette  ombre  n'est  faite 
qu'avec  une  simple  taille. 

4-  Descente  de  croix.   D'après  Flaminio 
Torre. 

Le  corps  mort  de  Jésus  Christ  étendu 
sur  un  linceul  au  pied  de  la  croix,  près 
de  la  Ste.  Vierge  qui  étend  les  bras  à  la 
vue  de  ce  triste  spectacle,  et  de  Ste.  Ma- 
delaine  qui  se.  baisse,  pour  lui  arroser  les 
pieds  de  ses  larmes.  On  remarque  sur  le 
devant  à  droite  un  homme  qui  ramasse 
de  terre  la  couronne  d'épines.  D'après  un 


D'ALEXANDRE   BADIALE.  22q 

tableau  peint  dans  l'église  de  St.  George 
à  Bologne.  La  marge  d'en  bas  offre  les 
armes  de  Jean  François  Isolani,  sénateur 
de  Bologne,  à  qui  Badiale  a  dédié  cette 
estampe.  Tout  en  bas  on  lit,  à  gauche: 
Flaminio  Torri  Inucniore ,  et  à  droite  le 
chiffre  de  Badiale,  accompagné  de  deux 
DO. 

Hauteur:   i5  p.    2   ligu.    La  marge  d'en  bas  :    1  p. 
5  lign.   Largeur:    12  p.   5  lign. 

'y.  Le  Chevrier.  D 'après  Flaminio  Torre. 
Un  chevrier  assis  sur  une  butte ,  s'ap- 
puyant  de  ses  deux  mains  sur  un  gros 
bâton.  Il  a  sur  la  tète  un  chapeau  rond , 
et  les  reins  couverts  d'une  peau  de  mou- 
ton. On  remarque  deux  chèvres  à  ses 
pieds,  à  la  gauche  de  l'estampe.  Le  sujet 
est  renfermé  dans  un  ovale.  Cette  pièce 
est  dédiée  à  J.  B,  Caberiani.  On  lit  dans  ta 
marge  d'en  bas,  à  gauche  :  Flaminio  Tori 
Inuentor,  et  à  droite  est  le  chiffre  de  Ba- 
diale, accompagné  de  deux  DD. 

Largeur:  u  p.  alignes?  La  marge  d'eu  bas  :  9  lign. 
Hauteur  :8  p. 
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D'ANTOINE   TRIVA. 

(Nr.  5  des  monogrammes.) 


Antoine  Triva,  qui  se  nomme  aussi  de 
Triais,  naquit  à  Reggio  en  1627,  et  mou- 
rut à  Munich  en  1699.  Il  fut  disciple  du 
Guerchin ,  et  excella  dans  l'invention,  le 
dessein  et  le  coloris.  Cet  artiste  avoit 
le  talent  de  peindre  de  la  main  gauche 
avec  la  même  dextérité  qu'avec  la  droite. 

Ses  estampes  sont  gravées  d'une  pointe 
spirituelle  et  soignée,  et  offrent  des  ha- 
chures serrées  et  un  travail  nettement 
terminé. 

Nous  n'en  avons  jamais  vues  que  les 
quatre  dont  nous  donnons  ici  le  détail , 
mais  Fuefsli   (Dictionnaire   des   artistes. 
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Edit.  de  181 4)  fait  mention  de  cinq  au- 
tres pièces  encore,  que  nous  avons  join- 
tes à  la  fin  de  ce  catalogue. 

1.  Susanne  surprise  au  bain. 

Susanne  surprise  au  bain  par  les  deux 
vieillards.  On  remarque  à  droite  la  statue 
d'un  enfant  assis  sur  un  dauphin,  de  la 
bouche  duquel  jaillit  de  l'eau.  Au  milieu 
d'en  bas  est  écrit  :  Antonius  de  Triuis  Inu. 
et  F. 

Hauteur  :  6  p.  6  lign.  Largeur  :  4  P-  l0  l'gn. 

2.  Repos  en  Egypte. 

La  Vierge  assise  dans  un  paysage,  re- 
fléchissant, à  ce  qu'il  semble,  sur  ce  qu'el- 
le vient  de  lire  dans  un  petit  livre  qu'elle 
tient  de  la  main  droite.  Au  delà  d'elle 
est  assis  St.  Joseph,  ayant  sur  ses  genoux 
l'enfant  Jésus  qui  lui  fait  des  caresses. 
On  lit  au  milieu  d'en  bas  :  Antonius  de 
Triuis  Inu.  F 

Largeur  :  7  p.  6  lign.  Hauteur  :    S  p.   xo  lign. 

3.  La  Ste.  Vierge. 
La  Ste.  Vierge  à  mi-corps,  assise  contre 
un  arbre  qui  s'élève  à  la  gauche  de  l'estam- 
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pe.  Elle  a  sur  sas  bras  l'enfant  Jésus  qui 
tient  de  la  main  gauche  la  petite  croix  de 
St.  Jean,  que  l'on  voit  vers  le  fond  de  la 
droite,  les  mains  croisées  sur  la  poitrine. 
Au  bas  de  ce  même  côté  est  écrit:  An- 
tonio Tn'ua  Inu.  F. 

Hauteur  :  S  p.  6  iign.    Largeur  :  6  p.  n  Iign. 

4«  Pièce  allégorique. 
Un  jeune  homme  assis  à  la  gauche 
de  l'estampe  ,  voyant  avec  effroi  dans 
un  miroir  la  Volupté  ,  les  Furies  et  la 
Mort  qui  l'accompagnent  de  très  près. 
Ce  miroir,  placé  sur  le  dos  d'un  Sphinx 
et  surmonté  d'un  hibou  ,  lui  est  mon- 
tré par  Minerve  et  par  un  vieux  sage  qui 
lient  un  livre  marqué  des  mots:  JSosre  te 

ipsum.  Un  tableau  suspendu  au  mur  dans 

* 

le  fond  ,  porte  cette  inscription  :  Quiquid 
agis ,  prudenler  agas  et  respire  Jznem.  A 
la  gaucbe  d'en  bas  sont  le  chiffre  d'Antoine 
'lriva  et  les  mots:  inu.  et  fer.  On  attribue 
cette  pièce  à  Antoine  Triva ,  et  nous  cro- 
yons que  c'est  avec  beaucoup  de  fon- 
dement. 

Largeur:    12  p,  g  Iign.    Hauteur:  12  p. 
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Pièces  citées  dans  le  dictionnaire  de  Fuefsli. 
Edition  de  i8l4- 

1.  Vues  d'Italie.  Suite  de  quatre  pièces  en 
largeur.  Gr.  in  8V0- 

2.  Un  petit  frontispice,  petit  in8v0  II  re- 
présente un  génie  en  l'air,  ayant  sur 
le  dos  un  grand  paquet  marqué:  Sche- 
diasmata  accademica  Passa  ri  ni. 
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DE 


JEROME    R  O  S  S  I 


LE    VIEUX. 


Jérôme  Rossï  le  vieux ,  peintre  de  Rome  , 
florissoit  vers  Tan  1670.  II  fut  disciple  de 
Simon  Cantarini  qui  ,  suivant  Mah'asia 
(P.  IV,  p.  44?)  l'a  souvent  pris  pour  mo- 
dèle dans  ses  compositions  ,  parce  que 
c'étoit  un  jeune  homme  dune  très  belle 
phisionomie  et  d'une  taille  supérieure- 
ment proportionnée. 

Nous  croyons  pouvoir  affirmer  ,  que 
cet  artiste  n'a  gravé  que  les  six  estam- 
pes décrites  dans  notre  catalogue  ;  du 
moins  il  est  certain,  que  les  autres  piè- 
ces que  quelques  auteurs  lui  attribuent 
pareillement,  appartiennent  à  l'un  ou  à 
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l'autre  des  trois  autres  Jérôme  Rossi,  qui 
sont  plus  modernes  et  qui  étoient  des  gra- 
veurs au  burin.  Les  six  pièces  de  notre 
Jérôme  Rossi  le  vieux  sont  exécutées  à 
l'eau-forte  d'une  pointe  vite  et  négligée, 
dans  une  manière  très  éloignée  du  mé- 
chanique  presque  inséparable  du  faire  de 
tout  graveur  au  burin. 

1.  IjQ  Ste.  Vierge. 

La  Ste.  Vierge  à  mi-corps,  ayant  la  tê- 
te un  peu  tournée  vers  la  droite  ,  et  les 
mains  croisées  sur  sa  poitrine,  la  gauche 
par-dessus  la  droite.  Son  attitude  semble 
être  celle  du  moment,  où  l'ange  du  Seig- 
neur lui  annonce  le  mistère  de  l'incarna- 
tion. Sans  marque. 

Hauteur  :    4  P-  4  l'8n-    Largeur  :   3  p.   6  lign. 

2.  La  Sic.  Vierge  au  milieu  de  St.  Jérôme  et 
de  St.  François  ;  d'après  Louis  Carrache. 

La  Ste.  Vierge  debout  sur  le  croissant, 
ayant  sur  ses  bras  l'enfant  Jésus,  à  qui 
St.  François  d'Assise  agenouillé  baise  la 
main.  St.  Jérôme,  pareillement  à  genoux 
à  droite,  tient  un  grand  livre  ouvert.  Dans 
la  marge  d'en  bas  est  écrit  :   Imaginem 
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haric  a  Ludouico    Caraccio  pictam   —  — 

Hieronimus  de  Rubeis  Piclor  delineauit  In- 

cidit. 

Hauteur  :    i4  p.   La  marge  d'en  bas  :    6  lign.  Lar- 
geur :   10  p.    6  lign. 

Une  autre  estampe  de  ce  même  des- 
sein ,  gravée  par  Flaminio  Torre,  voyez, 
l'oeuvre  de  Torre. 


3.  Si.  Jean  Baptiste;  d'après  le  Guide. 
St.  Jean  Baptiste  à  mi-corps,  puisant 

de  l'eau  à  une  fontaine  dans  une  écuelle 
qu'il  tient  de  la  main  gauche.  On  remar- 
que la  tète  de  l'agneau  à  la  droite  d'en  bas. 
Les  lettres  H.R.  ou  G.  R.  sont  tracées  à  la 
gauche  d'en  bas.  Ces  deux  lettres  s,e  trou- 
vent cachées  sous  un  grifïbnnement  quiles 
rend  difficiles  à  distinguer.  Cette  estampe 
est  gravée  par  Jérôme  Rossi  d'après  le 
Guide. 

Hauteur  :    5  p.   1  lign.   Largeur  :  4  P«  2  lign- 

4.  Les  deux  enfans;  d'après  le  Guerchin. 
Deux  enfans  qui  jouent  ensemble.  L'un, 

couché  sur  le  ventre,  porte  sa  main  gau- 
che sur  l'épaule  de  l'autre  qui  lève  un  ri- 
deau. A  la  gauche  d'en  bas  on  lit  :    Gio. 
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fran.co  Rarbicri  Cento  lnue.  Girolamo  Ros- 
sife. 

Largeur  :    9  p.  7  lign.   Hauteur  :    7  p. 

5.  Les  deux  en  fans;  d'après  le  Guide. 

Deux  enfans  nuds  s'empressant  de  rat- 
traper un  oiseau  attaché  à  un  fil  qui  vient 
de  leur  échapper.  L'un  d'eux  est  renversé, 
l'autre ,  courant  après  l'oiseau ,  est  sur  le 
point  de  le  saisir.  Vers  la  droite  d'en  bas 
on  lit:  Gdo.  Bno.  Cette  pièce  paroit  être 
gravée  par  Jérôme  Rossi. 

Largeur  :    9  p.  7  lign.     Hauteur  :    7  p.  2  lign. 

6.  L'Amour;  d'après  le  Guerchin. 

L'Amour  assis  sur  une  butte,  dans  l'atti- 
tude d'un  enfant  qui  s'effraie  à  son  réveil. 
Il  détourne  sa  tète,  vers  laquelle  il  lève 
la  main  gauche ,  et  tient  de  l'autre  main 
un  drap,  sur  lequel  il  semble  avoir  cou- 
ché. Son  arc  et  son  carquois  sont  jettes 
par  terre  au  milieu  du  devant.  Cette  pièce 
est  gravée  d'après  le  Guerchin. 

Hauteur:    8  p.  10  lign.    Largeur  :    6  p.  4  lign. 
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JEAN  BAPTISTE  ZANI 
DE  BOLOGNE. 

(Nr.  9  des  monogrammes.) 


Ije  peintre  fut  disciple  de  J.  A.  Sirani.  Il 
florissoit  vers  Tan  1G60,  et  est  mort  très 
jeune.  Il  est  à  croire ,  qu'il  n'a  gravé  que 
la  seule  pièce  suivante;  elle  est  faite  à 
l'eau -forte  d'une  pointe  facile  et  pitto- 
resque, niais  le  dessein  en  est  peu  cor- 
rect. Au  reste  elle  est  rare. 

1.    Dieu  le  père  dans  une  gloire  d'anges , 
d après  Louis  Carrache. 
Dieu  le  père  dans  sa  gloire  environné 
de  plusieurs  anges ,  dont  il  y  en  a  quel- 
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ques  uns  vers  la  droite  de  l'estampe,  qui 
lui  aident  à  soutenir  le  globe  de  la  terre. 
D'après  un  tableau  peint  par  Louis  Car- 
rache  dans  l'église  de  St.  Grégoire  à  Bo- 
logne.   On  remarque  en  bas,  à  gauche, 

les   lettres  L.  C.  In    (Lud.  Carracci  In- 

G    R 

venit),  et   adroite       «    '  (Gian.  Battista 

Zani.) 

Largeur:    9  p.  i  lign.    Hauteur:  3  p.  4  ligo- 
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DE 


L  A  U  R  E  N  T    T  I  N  T  I. 


Laurent  Tinti ,  peintre  de  Bologne,  et 
disciple  de  J.  A.  Sirani,  naquit,  suivant 
Fuessli,  en  l634-  -La  date  de  sa  mort 
n'est  pas  connue ,  mais  il  travailloit  en- 
core en  1671.  Cet  artiste  s'est  occupé 
aussi  de  la  gravure.  Les  estampes  qu'il 
nous  a  laissées ,  sont  exécutées  au  burin 
dans  un  goût  approchant  de  celui  d 'Au- 
gustin Carrache.  Nous  ne  connoissons 
que  les  neuf  pièces  dont  nous  donnons 
ici  le  détail.  Gori  en  cite  encore  deux 
autres  que  nous  avons  jointes  à  la  fin  de 
notre  catalogue  ;  cependant  ces  ouvrages 
montrant  un  burin  bien  exercé,  il  est  à 
croire  que  L.  Tinti  a  gravé  plus  de  dix 
pièces,  et  que  par  conséquent  notre  ca- 
talogue n'est  point  complet. 
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1.  Sainie  Famille. 
Ste.  Anne  adorant  l'enfant  Jésus  couché 
près  de  la  Ste.  Vierge  et  d'un  ange.  A 
mi -corps,  dans  un  ovale  en  largeur.  On 
lit  en  bas  :  Ave  gratia  plena  etc. ,  et  plus 
bas,  à  gauche:  Helisabeth  deSiranis Pin- 
xit ,  et  delin.,  et  à  droite:  Lauren.s  Tinius 
sculp. 

Largeur  :  3  p.  6  lign.    Hauteur  :  3  p.  5   Lign. 

2.  Portrait  d'Elisabeth  Sirani. 
Elisabeth  Sirani  à  mi- corps,  représen- 
tée peignant  la  Ste.  Vierge.  Dans  un  car- 
touche de  forme  ovale,  où  l'on  remarque 
à  gauche  une  palette ,  une  plume ,  un 
porte -crayon,  un  livre  et  une  guitarre  . 
et  à  droite  une  harpe  et  un  petit  clavecin. 
Autour  de  Tovale  est  écrit:  Elisabeth  Si- 
rana  celeber.  picirix  Bonon.  obiit  anno 
MDCLXV,  aetalis  suae  XXVI.  Au  milieu 
d'en  bas  est  un  petit  cartouche  surmonté 
des  armes  de  Saul  Guidotti,  à  qui  cette 
estampe  est  dédiée-  Cette  dédicace  est  de 
la    teneur   suivante:    Ad '  illustrijs.  Dami- 

num  Saulum reuiuiscat  Laur.  Tinius 

D.D.D. 

Hauteur  :    io  p.    4  ^gn>    Largeur  :    y  |>. 
XIX.  Vol.  O 
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3.  Portrait  d'un  prince  anonyme. 

Il  est  représenté  à  mi  -  corps ,  dans  un 
ovale  soutenu  par  deux  génies,  et  sur- 
monté par  l'Archange  Michel  qui  remet 
une  épée  à  la  Gloire,  et  une  balance  à 
la  Religion,  lesquelles  sont  assises,  la 
première  à  gauche,  la  seconde  à  droite 
sur  un  piédestal.  Au  bas  du  portrait  est 
le  globe  de  la  terre,  accompagné  de  deux 
génies  qui  tiennent  une  banderole  avec 
cette  inscription  :  Fides  justitia  clemen- 
tiaque  tua  per  totum  orbern  ressonant  dux 
potentissime.  En  bas  est  écrit  à  gauche: 
Dominicus  a  Briccio  (c'est-à-dire  ,  Do- 
minique Ambrogio)  dclin.,  et  à  droite: 
Laurf  Tintas  Sculp.  Bonon. 

Hauteur:    \2  p.  3  lign.   Largeur  :  8  p.  3  lign. 


4-  Pièce  allégorique. 

Deux  femmes  qui  représentent  la  Vigi- 
lance et  la  Justice,  assises  sur  le  perron 
d'un  jardin,  à  l'entrée  duquel  est  la  Reli- 
gion, et  dans  le  fond  se  voit  la  Récom- 
pense sous  la  figure  d'une  femme  aîlée» 
tenant   des -tcouronnes.  On  lit  en  bas,  à 
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gauche:  Helisabeth  de  Siranis  Delineauit^ 
et  à  droite:  Launntius  Tintas  Sculp. 

Hauteur:  11  p.   2  lign.   Largeur:  7  p.    2  lign. 


5.  Titre  de  livre. 

Frontispice  de  l'ouvrage  des  Plantes 
par  Hyacinthe  Ambrosini  ,  imprimé  à 
Bologne  en  1666  in  folio.  On  y  a  repré- 
senté, à  gauche,  la  Justice  et  la  Prudence 
sous  des  figures  de  femmes  placées  près 
d'un  piédestal,  sur  lequel  est  écrit:  Phy~ 
tologiae  hoc  est  de  plant is  Tomus  primas. 
Par.  Prima.  A  droite  on  remarque  une 
jeune  femme,  portant  un  pot  à  fleurs  et 
une  espèce  de  cucurbite,  et  s'approchant 
dune  autre  femme. qui  est  couverte  d'un 
casque,  armée  d'une  bannière,  et  ayant 
à  ses  pieds  un  lion  qu'elle  tient  à  la  lesse. 
Ces  figures  se  trouvent  dans  un  jardin. 
En  haut,  sept  petits  génies  portent  les 
armes  de  la  ville  de  Bologne,  au  milieu 
d'une  chaîne  d'autres  écussons  d'armes, 
qui  sont  ceux  des  principales  familles  des 
états  du  pape.  A  la  gauche  d'en  bas  on 
lit:  Laaren.  Tintas faciebat.  Celte  estampe 
inventée  et  gravée  par  L.   TJnti,  est  re- 

Q  2 
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gardée  comme  une  des  plus  considérables 

de  notre  artiste. 

Hauteur  :  10  p.  8  lign.    Largeur  :  7  p. 

6.  Autre  titre  de  livre;  d'après  Canuti. 
Une  décoration  d'architecture  sur- 
montée de  quatre  génies  ailés  dont  deux 
soutiennent  les  armes  de  Médicis.  Au 
milieu,  on  remarque  un  piédestal  avec 
cette  inscription:  La  Spada  di  honore. 
En  bas  on  lit:  Canutus  Delin.  L.  Tinlus 
incidit.  Cette  pièce  est  le  frontispice  d'un 
ouvrage  de  Berlingiero  Gessi  imprimé  à 
Bologne  en  1671  in  4t0« 

Hauteur  :  7  p.  S  lign.   Largeur  :   5  p.  S    lign. 

7.  Portrait  de  Berlingiero  Gessi. 

Il  est  en  buste ,  vu  presque  de  face  et 
tourné  un  peu  vers  la  gauche.  Dans  un 
ovale  surmonté  de  deux  lions  qui  tiennent 
dans  leurs  gueules  des  festons  composés 
de  livres  ,  d'instrumens  de  mathéma- 
tiques et  de  différentes  armes.  Autour 
de  l'ovale  est  écrit  :  Berlingiero  Gessi 
dottor  di  Leggi  e  Senatore  di  Bol.  danni 
LVUl.  En  bas  on  lit:  Jo.  Rigus  Afer 
Deline.  (Suivant  toute  apparence,  Henri 
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HafFner,  peintre  contemporain  et  lié  avec 
Canuti.  Voyez  L.  Crespi.  p.  171)  L.  Tin- 
tus  incidit.  Cette  estampe  est  à  la  tête  de 
l'ouvrage  cité  au  numéro  6  précédent. 

Hauteur  :    5  p.  4  ligr».    Largeur  :  4  P- 

b\  Autre  frontispice  ;  d'après  Stringa. 

Le  buste  deFrançois  I,  duc  deModène, 
sur  un  piédestal  placé  au  milieu  d'un 
temple,  où  l'on  voit  en  haut  plusieurs 
génies  ailés  en  l'air,  qui  portent  quatre 
portraits  de  ducs  de  Ferrare.  La  Sculpture, 
sous  la  figure  d'une  jeune  femme,  et  la 
Mort  sont  occupées  à  orner  le  piédestal 
d'inscriptions.  On  lit  en  bas,  au  milieu: 
Franc.us  Stringa  Mutin.  Delineauit,  à  droite  : 
T.auren.  Tintus  sculp. 

Hauteur:  12  p.    6  lign.   Largeur:  8  p.  4  lign* 

9.  Portrait  d' Alphonse,  duc  de  Modène. 

Il  est  en  buste ,  vu  presque  de  face  et 
dirigé  un  peu  vers  la  droite.  Dans  un 
ovale,  autour  duquel  on  lit:  Alphonsus 
IV.  dux  Mut.  et  reg.  princ.  Carp.  et  Corrig. 
March.  Est.  Co  :  Rhodig.  etc.  Ann.  MB CLIX. 
Ce  portrait  est  dans  un  cartouche  qui  est 
surmonté    d'un  aigle,   et  au  bas   duquel 
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est  cette  inscription  :  In  Alphonso  Fran- 

ciscum  suspice rnoralem  duxerut  vi- 

lam.  Le  cartouche  qui  est  un  passe -par- 
tout, est  marqué  à  la  droite  d'en  bas: 
L.  Tintus  scu/p. 

Hauteur;  10  p.  8  lign.    Largeur:    7  p.  2  lign. 


Pièces  citées  par  G0R1. 

1.  La  Ste.  Vierge  avec  l'enfant  Jésus: 
d'après  le  Guide. 

2.  Le  portrait  du  médecin  J.C.  Claudi- 
nus;  d'après  Dominique  Ambrogio. 
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JACQU  E  S    G  A  LLINAR  I. 


C>e  peintre  Bolognois  n'est  cité  que  par  le 
seul  Louis  Crespi  (p.  248)  duquel  nous 
apprenons ,  qu'il  a  travaillé  à  Bologne 
vers  Tan  167b',  et  ensuite  à  Padoue  vers 
l'an  1680. 

Les  deux  estampes  suivantes,  peut-être 
les  seules  qu'on  ait  de  lui,  doivent  être 
Lien  rares;  du  moins  aucun  des  catalogues 
n'en  fait  mention. 


1.  Jeune  dama. 

Une  jeune  dame  cocIFée  d'un  petit  tur- 
ban à  l'Orientale,  tenant  de  ses  deux  mains 
élevées  un  petit  vase.  Elle  est  représentée 
à  mi -corps,  presque  de  face,  et  la  tète 
nn    peu   tournée   vers   la  gauche.    C'est 
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peut-être  Cléopâtre  tenant  l'écuelle  rem- 
plie de  vinaigre,  dans  lequel  elle  avoit  dis- 
sout une  perle  d'un  grand  prix.  Dans  la 
marge  d'en  bas  sont  les  armes  du  comte 
PaulZani,  et  on  y  lit:  ALL.  !LLVSTRlS.wn 


SI  G  :    E   PRON:    COL. 


IT  SIG.    CONTE 


PAOLO   ZABI.   —  S.   C.    Pesar:    Jo:  — 
G.G.F.f.D.D.D. 

Hauteur:  6  p.  7  lign.  La  marge  d'en  tas:    i4  lîgti. 
Largeur  :  5  p.  5  lign. 


2.   Vénus  et  l'Amour. 

Vénus  vue  à  mi -corps  et  assise,  por- 
tant le  bout  de  l'index  de  sa  main  droite 
sur  la  pointe  d'une  flèche,  que  lui  présente 
l'Amour  agenouillé  sur  un  coussin  auprès 
d'elle.  Cette  déesse  prend  de  sa  main 
gauche  une  touffe  de  cheveux  de  son  fils 
qui  semble  vouloir  s'en  défendre,  en  éle- 
vant sa  main  gauche  vers  celle  de  sa  mè- 
re. Pièce  inventée  et  gravée  à  l'eau-forte 
par  Jacques  Gallinari.  Dans  la  marge  d'en 
bas  est  cette  adresse:  AU:  lll.mo  Sig.re 
Sig.re  ePron.  Col'm>  Il  Sig.e  Hïppolito  Cat- 
ianei. Giacomo  Gallinari  D.  D.  D. 

Hauteur:  9  p.  1  lign.  La  marge  d'en  bas  :  i51ign. 
Largeur  :    7    p.   6  lign. 
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JEROME    SCARSELLO. 


(Nr.  10  des  monogrammes.) 


1  out  ce  que  Ton  sait  de  cet  artiste ,  se 
réduit  au  peu  de  notices  qu'en  donne 
Malvasia  (P. IV. p. 357-)  Cet  auteur  nous 
apprend  ,  que  Scarsello  étoit  peintre  à 
Bologne  et  disciple  de  Gcssf,  qu'il  a  tra- 
vaillé pendant  quelque  temps  à  Milan, 
et  ensuite  vers  Tan  1670  à  Turin. 

Nous  ne  connoissons  de  lui  que  six 
estampes,  et  nous  avons  tout  sujet  de 
croire,  qu'il  n'en  a  pas  gravé  d'autres. 
Elles  sont  très  bien  dessinées ,  et  exécu- 
tées d'une  pointe  légère  et  assez  spiri- 
tuelle. 
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Les  auteurs  modernes  sont  très  confus 
à  l'égard  des  six  estampes  de  notre  maitre; 
plusieurs  d'entre  elles  leur  sont  entière- 
ment inconnues,  et  Saturne  (Nr.  2  de  notre 
catalogue)  passe  généralement  pour  être 
gravé  par  J.  A.  Sirani.  Us  ont  été  induits 
en  cette  erreur  par  Mahasia^  ainsi  que 
nous  l'avons  déjà  démontré  à  l'article  de 
J.  A.  Sirani ',  où  nous  renvoyons  nos  lec- 
teurs. 

Gori  ne  cite  de  Scarscllo  qu'une  seule 
pièce,  savoir  Nr.  6  de  notre  catalogue; 
il  semble  qu'il  n'a  eu  nulle  connoissance 
de  toutes  les  autres. 


1.  La  Ste.  Vierge. 

Elle  est  représentée  à  mi  -  corps  et  pri- 
ant les  mains  jointes  et  élevées.  Elle  est 
vue  de  trois  quarts  et  tournée  vers  la 
gauche.  Sa  tête  est  couverte  d'un  grand 
voile  qui  lui  descend  sur  les  épaules. 
Cette  pièce  qui  est  marquée ,  à  la  droite 
d'en  bas,  des  lettres  G.  R.  ï.  c'est -a  dire: 
Guido  Reni  irn>. ,  paroit  avoir  été  gravée 
par  Scarsello. 

Hauteur  :   6  p.  10  lign.   Largeur  :  5  p.  5  lign. 
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Copie  de  ce  morceau  gravée  assez  ex- 
actement par  Noël  Coehin,  et  marquée 
à  la  droite  d'en  bas  des  lettres  N  C  en 
très  petits  caractères.  Dans  la  marge  d'en 
bas  on  lit:  31  A  TER  CHRISTI.  *J 

Même   dimension. 

2.  Saturne. 

Ce  dieu  vu  de  face,  est  assis  sur  des 
nuages.  Il  s'appuye  sur  son  bras  gauche, 
et  tient  une  faulx  de  la  main  droite.  Sa 
jambe  gauche  est  étendue ,  l'autre  repliée. 
En  bas  on  lit,  à  gauche  :  SIR.  i.  écrit  à 
rebours ,  c'est  -  à  -  dire  :  Sirani  invertit ,  et 

O        A 

vers  le  milieu:  GER:  S.  F,  pareillement 
écrit  à  rebours.  Ces  lettres  désignent: 
Gerolamo  Scarsello  Fecit  Aqua  forti. 

Hauteur  :6  p.  10  lign.  Largeur:   5  p.  2  lign. 

*)  Cette  copie  ayant  pour  pendant  une  pièce 
pareillement  gravée  par  Noël  Cochin,  et  repré- 
sentant le  Sauveur  tenant  de  ses  deux  mains  le 
globe  de  la  terre ,  avec  l'inscription  salvator 
mukdi  ,  il  y  a  sujet  de  croire  qu'il  pourroit 
en  exister  l'original  de  Scarsello  ;  mais  nou» 
ne  l'avons  jamais  vu. 
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3.  Bacchanale  d'enfans. 
Au  milieu  de  cette  estampe  est  un  en- 
fant ivre  ,  monté  sur  un  cochon.  Cette 
bète,  couchée  sur  le  ventre,  a  un  collier 
de  fleurs  au  cou ,  et  est  couverte  d'un 
drap  qui  sert  de  housse.  L'enfant  tient 
du  bras  gauche  élevé  une  coupe,  et  de 
la  droite  une  bouteille.  Il  est  accompagné 
de  deux  autres  enfans  dont  celui  à  gauche 
soutient  la  bouteille ,  et  l'autre  son  bras. 
On  lit  en  bas,  à  gauche:  Siranoi.,  et  à 
droite:  G. S. F. 

Hauteur:   6  p.  H  Iign.   Largeur;  5  p.  x  lign. 

4-  L  Amour  debout  sur  un  dauphin. 
L'Amour  représenté  debout  sur  un 
dauphin  qui  vogue  sur  la  mer.  Il  pose  le 
pied  droit  sur  la  tète ,  et  la  gauche  sur  la 
queue  du  dauphin.  Il  tient  de  la  main 
gauche  son  arc  qu'il  tend  de  la  droite, 
pour  en  décocher  une  flèche  dans  la  mer. 
En  bas  on  lit,  à  gauche:  Sir.i.,  et  à 
droite:  G.  S.  C'est-à-dire:  Sirani  inv. 
Gerolamo  Sears cllo  se. 

Hauteur:    7  p.    Largeur:    5  p.  3  lign. 
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5.   Trois  Amours. 

Etude  de  trois  Amours  dont  celui  qui 
est  à  la  gauche  de  l'estampe,  est  assis, 
tenant  son  arc  de  la  main  gauche,  et  de 
l'autre  une  flèche.  Les  deux  Amours  sont 
debout  en  différentes  attitudes. 

Largeur  :    7  p.  2  lign.  Hauteur  :   5  p.  4  lign. 

Il  y  a  de  ce  morceau  une  seconde 
épreuve,  où  l'on  a  mis  à  la  gauche 
d'en  bas:  Guid inuent. 


6.  La  Fortune, 

Cette  déesse  est  représentée  sous  ht 
forme  dune  femme  nue,  avec  une  dra- 
perie légère  et  flottante.  Elle  se  dirige 
vers  la  gauche,  en  planant  en  l'air  au-des- 
sus du  globe  de  la  terre,  qu'on  ne  voit 
qu'en  partie ,  et  qui  cache  son  pied 
gauche.  De  sa  main  droite  elle  renverse 
et  vuide  une  bourse  d'argent  qu'elle  tient 
élevée.  Dans  l'autre  main  elle  porte  une 
branche  de  palmier  et  une  petite  ba- 
guette. Sa  tète  est  retournée  vers  un 
génie  qui  la  suit  en  l'air,  en  s'efforçant 
de  l'arrêter  par  les  cheveux.  Au  bas  de  l'es- 
tampe, dans  une  petite  marge,  on  lit  à 
gauche:    G.  R.   I.    c'est-à-dire:     Guida 
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Béni   Inventor.,    et    à   droite:     H.  S,  F.» 
c'est-à-dire  :  Hieronymus  Scarscllo  Fecit. 

Hauteur  :    S  p.    4  ^8n-    ^a  marge  d'en  bas  :    2  lign. 
Largeur  :   6  p.   7  lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  première 
épreuve  qui  a  une  marge  d'un  pouce, 
six  lignes,  avec  cette  dédicace:  ILL.M0 
AC  R.MO  D.  IOA  —  CAROLO  ABB. 
GAVOTO.  Plus  bas,  vers  la  gauche, 
on  lit:  H. S. F.,  et  vers  la  droite:  G.  R. 
î.  Au  milieu  de  la  dédicace  sont  les 
armes  du  cardinal  Gavoto.  Cette  pièce 
est  citée  par  Gori  à  l'article  de  Scarselli^ 
et  c'est  vraisemblablement  la  seule  que 
cet  auteur  connoisse  de  notre  artiste. 
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PIERRE     BETINI. 


i-j 'histoire  de  l'art  ne  parle  pas  de  ce 
maître  qui  paroit  avoir  été  peintre,  à  en 
juger  par  la  manière  dont  il  a  gravé  l'es- 
tampe suivante.  La  date  de  1684  dont 
elle  est  marquée,  nous  apprend  du  moins 
ù  peu -près,  vers  quel  temps  il  a  vécu. 
Cette  estampe  est  peu  connue ,  et  nous 
la  croirions  le  seul  ouvrage  de  notre 
artiste,  si  Gori'et,  d'après  lui,  d'autres 
écrivains  ne  citoient  aussi  un  martyre  de 
St.  Sébastien  d'après  le  Dominiijuin ,  que 
cependant  nous  n'avons  jamais  vu. 

Notre  estampe  est  d'un  dessein  correct 
et  soigné;  mais  elle  est  gravée  d'une  pointe 
maigre  et  conduite  avec  peu  de  goût;  les 


256        OEUVRE  DE  PIERRE  BETINI. 

hachures  y  sont  étroites  et  faites  de  traits 
roides. 


1#  La  vocation  àe  S.  Pierre  et  de 
S.  André. 

Jésus  Christ  appellant  St.  Pierre  et  St. 
André,  et  leur  ordonnant  de  quitter  leur 
profession  de  pêcheurs  et  de  le  suivre. 
D'après  une  peinture  exécutée  dans  un 
angle  de  l'église  de  St.  André  délia  Valle 
par  Dominique  Ciampelli.  On  lit  dans  la 
marge  d'en  bas  ,  à  gauche  :  Dominicus 
Ciampellus  pinxit,  et  à  droite:  Pietrus 
Betinus  Delineauit.  et.  sculp.  Cum  priuiL 
Régis.  1684. 

Hauteur  :  20  p.  Largeur  :  i5  p. 
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D'ANTOINE  MARIE  MONTI 


ouivant  Louis  Crespi  (p.  3o)  notre  artiste 
fut  un  excellent  peintre  en  miniature,  et 
descendant  d'Alexandre  Monti  qui  a  exer- 
cé le  même  genre  d'art  à  Bologne  vers 
1670,  ainsi  que  nous  l'apprend  Mahasia 
P.  III.  p.  384-  H  est  plus  que  vraisemblable, 
qu1 Antoine  Monti,  cité  par  le  même  Crespi 
parmi  les  disciples  de  Jean  Viani  (Page 
167)  et  Antoine  dei  Monti ,  surnommé 
de  ritratti  qui  mourut  en  l588  à  l'âge  de 
5o  ans,  ne  sont  qu'un  même  personnage 
avec  notre  artiste.  Du  moins  il  n'y  a 
rien  qui  rende  cette  conjecture  hazardée. 

On  n'a  d Antoine  Marie  Monti  que  la 
suite  de  douze  pièces  dont  nous  donnons 
ici  le  détail,  et  qui  le  montrent  habile 
peintre  dans  le  genre  des  paysages.  Ces 

xix.  Vol  R. 
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pièces  approchent  un  peu  du  goût  de  la 
pointe  de  J.  F.  Grirnaldi,  mais  le  travail 
n'en  a  pas  la  précision.  Les  figures  qui 
les  animent,  sont  trop  longues  et  en  gé- 
néral très  médiocrement  dessinées. 


1-12.  Biffer ens  paysages. 

Suite  de  douze  estampes  de  l'orme  ronde. 
Diamètre  :    8  p.   6  lîjjn. 

Ces  estampes  sont  numérotées  au  mi- 
lieu d'en  haut  depuis  là  XII,  et  accom- 
pagnées du  titre  suivant:    Idée  di  Paese 
inventât  e   et  inlagliaie  da  Antonio  Maria 
Monii  Bolognese.    Opéra    Prima,    qui   se 
trouve  entouré  de  rinceaux. 
i)  Paysage  où  l'on  voit    sur  le   devant 
à  gauche  un  homme  tenant  un  fusil, 
assis  près  d'une  femme  qui  lui  parle- 
Une  autre  femme,    vue  par  le  dos, 
est   assise  un  peu  plus  vers  le  fond. 
Ces   trois  figures   sont   sur    le    hord 
d'une  petite  rivière  qui  a   son  cours 
entre  des   montagnes  et  rochers  fort 
élevés.  On  remarque  une  maison  vers 
le  fond  à  gauche. 


D'ANTOINE  MARIE  MONT1.  2ù$ 

2)  Autre,  où  l'on  remarque  au  milieu  un 
bouquet  d'arbres,  au  pied  de  l'un  des- 
quels repose  un  chasseur  tenant  un 
fusil.  Un  chien  de  chasse  est  couché 
à  ses  pieds. 

3)  Autre,  offrant  au  milieu  une  tour  carrée, 
jointe  par  une  arcade  à  une  tour  ronde 
qui  s'élève  à  gauche.  Au-dessous  de 
l'arcade  coule  un  ruisseau,  sur  le  bord 
duquel  sont  debout  deux  hommes 
qui  causent  ensemble. 

4)  Paysage  coupé  au  milieu  par  un  ruis- 
seau dont  les  bords  sont  richement 
garnis  d'arbres.  Parmi  les  figures  dont 
cette  pièce  est  animée  ,  on  remarque 
à  gauche  deux  hommes  qui  se  pro- 
mènent ensemble;  à  droite,  et  plus  en 
avant ,  un  homme  debout ,  armé  d'un 
bâton,  parle  à  un  autre  qui  est  assis 
parterre. 

5)  Autre  ,  animé  par  un  berger  debout , 
parlant  à  une  bergère  assise  par  terre 
devant  lui,  à  l'ombre  d'un  grand  arbre 
qui  occupe  le  milieu  de  l'estampe. 
On  remarque  vers  le  fond  à  gauche 
une  tour  ronde  fort  élevée,  près  de 
quelques  autres  fabriques. 

R-2 
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6)  Paysage  offrant,  au  milieu  du  fond,  un 
édifice  entouré  de  beaucoup  d'arbres, 
et  situé  sur  le  bord  d'une  petite  rivière. 
On  remarque,  sur  le  devant  à  gauche, 
trois  femmes  dont  celle  du  milieu 
porte  un  paquet  sur  la  tête. 

7)  Autre,  où  l'on  voit  à  droite  un  bou- 
quet de  six  arbres  très  élevés,  aux 
pieds  desquels  sont  deux  hommes  ar- 
més de  bâtons.  A  gauche,  vers  le  fond, 
on  appercoit  deux  maisons  sur  le  pla- 
teau dune  hauteur,  au  bas  de  laquelle 
marche  un  homme,  accompagné  d'une 
femme  qui  porte  un  paquet  sur  la  tète. 

8)  Autre,  où  l'on  voit  au  milieu  deux 
hommes  qui  causent  ensemble,  et  dont 
l'un  est  vu  de  face ,  l'autre  par  le  dos. 
Le  devant  à  gauche  est  orné  de  deux 
arbres  très  gros  et  élevés.  A  droite  on 
appercoit  quelques  fabriques  cachés 
par  des  arbres. 

9)  Pays  de  rochers  garnis  en  partie  d'ar- 
bres. On  remarque  au  milieu  du  loin- 
tain la  vue  d'une  ville. 

10)  Vue  d'un  bois  clair,  animé  au  milieu 
par  quatre  bergers  qui  s'entretiennent 
ensemble. 
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nj  Paysage  où  l'on  remarque  au  milieu 
du  devant  deux  grands  arbres,  au 
bas  desquels  est  assise  une  bergère 
vis  -à- vis  d'un  homme.  Dans  le  second 
plan,  à  gauche,  est  une  hauteur  sur- 
montée de  quelques  fabriques. 

12)  Paysage  dont  le  devant  à  droite  est 
orné  d'un  arbre  élevé  et  de  buissons. 
Dans  le  second  plan,  à  gauche,  on 
remarque  quelques  maisons,  en  avant 
de  l'une  desquelles  deux  arbres  très 
élevés  sont  plantés  l'un  près  de  l'autre. 
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D'ALEXANDRE  GRIMALDI. 


Alexandre  Grimaldi,  peintre  d'histoire, 
étoit  fils  de  Jean  François  Grimaldi,  dit 
le  Bolognois.  Cet  artiste  a  gravé  dans  un 
goût  fort  approchant  de  celui  de  Pierre 
Sanii  Bartoli,  qui  étoit  le  mari  de  Tune 
de  ses  deux  soeurs.  Nous  ne  connoissons 
de  lui  que  la  seule  estampe  suivante,  mais 
nous  n'osons  pas  soutenir  qu'il  n'en  ait 
fait  d'autres  Basan  ,  à  la  vérité,  et  d'après 
lui,  différens  autres  écrivains  modernes 
citent  de  lui  encore  une  autre  pièce  qui 
doit  représenter  le  serpent  d'airain,  mais  il 
y  a  toute  apparence,  que  ce  prétendu  ser- 
pent d'airain  n'est  autre  chose  que  notre 
Beligion,  pièce  allégorique  où  le  serpent 
joue  pareillement  son  rôle.  Basan,  souvent 
superficiel,  et  aussi  souvent  négligeant,  a 
fait  encore  d'autres  méprises  semblables. 
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Au  reste  il  y  a  à  observer  ici ,  que  c'est 
vraisemblablement  Alexandre  Grimaldi 
qui  a  gravé  aussi  les  figures  dans  les  nu- 
méro 48  ,  49  ■>  5o  et  5l  de  l'oeuvre  de 
son  père  Jean  François,  auquel  nous 
renvoyons  ici  nos  lecteurs. 

1.  La  Religion. 

La  Religion  sous  la  forme  d'une  jeune 
femme  vêtue  des  habits  pontificaux  ,  et 
ayant  la  tête  couverte  de  la  tbiare.  Elle 
est  assise,  montrant  de  la  main  droite 
les  loix  de  l'ancien  et  du  nouveau  testa- 
ment qu'elle  soutient  de  l'autre  main. 
Elle  foule  au  pied  le  serpent.  A  sa  droite 
on  remarque  un  rosier,  et  à  sa  gauche 
un  palmier,  autour  du  tronc  duquel  flotte 
une  banderole  avec  cette  inscription: 
2.a  Parle  de  Panegirici  del  P.  Nicolo  Bello 
de  C  R.  M.  dcgli  Infernii.  A  la  gauche 
d'en  haut  plane  en  lair  la  Renommée  por- 
tant fécusson  d'armes  d'un  cardinal.  A  la 
droite  d'en  bas  on  lit  :  u4lesand.  Grimai:  l 
in.  e  sculp.  Ce  sujet  est  renfermé  dans 
une  bordure  ornée,  au  milieu  d'en  haut, 
d'une  tbiare  et  des  clefs  de  l'église. 

Hauteur  :   6  p.  y  lign.  Largeur  :  4  P-  7  l>gn« 
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DE 


BENOIT    GENNARI. 


IJenoît  Gennari ',  iils  d'Hercule,  naquit 
à  Bologne  en  i633.  Il  étoit  disciple  du 
Guerchin,  et  devint  excellent  peintre 
d'histoire  et  de  portrait.  En  1672  il  alla 
en  France  et  dans  la  suite  en  Angleterre, 
où  il  fit  de  beaux  ouvrages  pour  les  rois 
Louis  XIV  et  Charles  IL  De  retour  de 
ces  pays,  en  1690  ,  il  demeura  dans  sa 
patrie  jusques  à  sa  mort  qui  eut  lieu 
en  1715. 

Gennari  n'a  jamais  gravé  lui  -  même  ; 
mais  nous  rangeons  ici  la  pièce  suivante, 
parce  qu'on  lui  en  attribue  le  dessein,  et 
que  nous  ne  connoissons  pas  le  nom  de 
celui  qui  l'a  gravée,  et  qui  étoit  incontes- 
tablement quelque  peintre. 
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1.  Un  roi  assis  sur  son  trône  dans  une 
tente ,  entourée  de  plusieurs  officiers  de 
guerre  dont  l'un,  qui  se  voit  à  la  droite 
de  l'estampe,  tient  un  drapeau.  Au  milieu, 
un  messager  semble  faire  son  rapport  au 
roi.  Quelques  autres  tentes  et  plusieurs 
guerriers  occupent  le  côté  gauche.  Aux 
pieds  d'un  de  ces  guerriers  sont  les  lettres: 
B.  G.  IN  qui  signifient  Bened.  Gennari 
invenit,  et  vers  la  droite  celles  de  V.  C-  F. 
qui  idésignent  l'artiste  qui  a  gravé  cette 
estampe. 

Largeur  :  8  p.  4  ï'gn-    Hauteur  :    5  p.  6  lign. 

Cette  pièce  offre  un  dessein  ferme 
et  savant,  et  est  exécutée  d'une  pointe 
facile  et  spirituelle  qui  approche  du  goût 
âuGuide.  On  la  trouve  citée  dans  le  cat. 
deWinckler  par  Huber ,  T.  IL,  article 
Gennari,  p.  399  Nr.  1788.  Huber,  cepen- 
dant, semble  avoir  fait  sa  description  sur 
une  épreuve  sans  les  marques. 


JOSEPH  MARIE 
MITELLI. 
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Joseph  Marie  Mitelli,  fils  d'Augustin, 
peintre  très  habile  ,  naquit  à  Bologne  en 
l634,  et  mourut  dans  la  même  ville  en 
1718.  Il  fit  ses  études  dans  les  écoles  de 
Fr.  Albani ,  du  Guerchin,  de  Flaminio 
Torre  et  de  Simon  Cantarini.  L'histoire 
de  l'art  ne  parle  pas  beaucoup  de  ses 
tableaux;  c'est  qu'il  a  employé  la  plus 
grande  partie  de  son  temps  à  graver 
d'après  les  ouvrages  de  fameux  peintres, 
et  d'après  ses  propres  inventions.  Malvasia 
rapporte  ,  qu'il  étoit  en  outre  grand 
chasseur  et  excellent  musicien  sur  pres- 
que tous  les  instrumens. 

Nous  ne  saurions  déterminer  au  juste 
le  nombre  des  pièces'  gravées  par  Joseph 
Marie  Miielli;  celles  dont  nous  donnons 
ici  le  détail  ,  montent  à  cent  soixante  et 
deux,  mais  elles  ne  semblent  pas  con- 
stituer l'oeuvre  complet  de  notre  artiste. 
Du  moins  Huber  (dans  son  Manuel)  cite 
quelques  pièces  que  nous  n'avons  jamais 
eu  occasion  de  voir,  et  dont  nous  n'avons 
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pas  sujet  de  douter,  qu'elles  n'appar- 
tiennent à  Mitelli  Nous  en  avons  fait 
mention  à  la  fin  de  notre  catalogue- 

Les  inventions  de  Mitelli  sont  plus  re- 
marquables par  les  idées  étrangères  et 
quelquefois  ingénieuses  qu'elles  offrent  , 
que  par  la  manière  dont  elles  sont  exé- 
cutées. Le  dessein  n'y  est  pas  toujours 
bien  correct,  et  les  contours  manquent 
en  général  de  pureté  et  de  goût.  On  ne 
sauroit  pas  faire  non  plus  de  meilleur 
éloge  des  estampes  qu'il  a  gravées  d'après 
d'autres  maîtres.  Les  pièces  de  Miielli 
sont  gravées  à  l'eau  -  forte  d'une  pointe 
légère  ,  mais  peu  spirituelle  ;  elles  ont 
l'air  froid  par  le  travail  ouvert  et  par  les 
ombres  trop  légères,  faites  de  hachures 
simples,  et  rarement  croisées.  Ce  sont 
des  desseins  ébauchés  sans  force  et  sans 
effet,  qui  ne  doivent  leur  mérite  qu'aux 
sujets  y  représentés  ;  mais  qui  ne  con  • 
tentent  pas  les  yeux,  et  ne  leur  four- 
nissent que  peu  d'agrément. 
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DE 


JOSEPH  MARIE  MITELLI. 


(Nr.  ii  des  monogrammes.) 


SUJETS  DE  L'ANCIEN  TESTAMENT. 

1.  Gain  tuant  son  frère  Abel.  Gravé 
d'après  le  tableau  en  plafond  qui  étoit 
autrefois  dans  l'église  du  Saint  Esprit  à 
Venise ,  d'où  il  a  été  transporté  à  la 
sacristie  de  Ste.  Marie  du  Salut  à  Bologne. 
On  lit  en  bas,  à  gauche:  Titianus  Inuen, 
et  à  droite  :  Joseph  M.a  Mitcllus  Delin.  et 
Seul  p.  1669. 

Hauteur:   12  p.  Largeur:  10  p.  10  lign. 

2.  Abraham  se  préparant  à  sacrifier 
Isaac;  d'après  un  tableau  en  plafond  de 
la  même  sacristie.  On  lit  en  bas,  à  gauche: 
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Titianus  Inuen.,  et  à  droite:   Joseph  M.a 
Mit el lus  Delin.  et  Sculp.  1669. 

Largeur  :   10  p.  8  lign.    Hauteur  :    12  p. 

3.  David  remerciant  le  Seigneur  après 
la  défaite  du  géant  Goliath.  Gravé  d'a- 
près un  tableau  en  plafond  qui  se  trouve 
dans  la  même  sacristie.  On  lit  en  bas,  à 
gauche:  Titianus  Inuen.  Joseph  M.a  Metcl- 
lus  Del.  et  Sculp.  1669. 

Largeur:    17  p.    Hauteur:   xz  p.  3  lign. 


SUJETS  DU  NOUVEAU  TESTAMENT. 

4.  La  Nativité,  où  la  Ste.  Vierge  montre 
aux  pasteurs  l'enfant  Jésus  qu'ils  viennent 
adorer.  D'après  un  des  tableaux  qui  or- 
nent le  plafond  de  l'église  des  religieuses 
de  l'Humilité  à  Venise.  On  lit  en  bas,  à 
gauche  :  Paulus  Callearis  Veronensis  In- 
uentor,  à  droite  :  Joseph  M.a  Mitellus  Del. 
et  Sculp. 

Largeur  :    21  p.    Hauteur  :    16  p. 

5.  La  Ste.  Vierge  considérant  l'enfant 
Jésus  couché  dans  la  crèche,  et  adoré 
par  les  bergers.  D'après  le  fameux  tableau 
connu  sous  le  nom  de  la  nuit  du  Corrège, 
qui  se  trouve  dans  la  galerie  de  Dresde. 
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On  lit  en  bas  :  ISotte  del  Coreggio.  —  Jo- 
seph M.a  MîîëlluS  del.  et  sculp.  A  droite 
est  l'adresse  de  J.  J.  de  Rossi. 

Hauteur:  16  p  .   4  ^?n-    Largeur:   10  p.  6  lign. 

6.  La  fuite  en  Egypte.  D'après  J.  A. 
Donducci.  On  lit  en  bas ,  à  gauche  :  Gio. 
Andréa  Donducci  detto  ilMastelletta.  Inu.  6-*., 
à  droite:  Giuseppe  M.  Mitelli  înc.  Cette 
pièce  est  très  légèrement  gravée. 

Hauteur:    i3  p.   6  lign.    Largeur:    y  p.  4  lign. 

7.  St.  Jean  baptisant  Jésus  Christ  dans 
le  Jourdain.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas  : 
Joseph  M.a  Mitellus  del:  et  inc  :,  et  dans  la 
marge:  Francis  eus  Albanus  Bononiensis 
in  ecclesia  D.  Georgii  Bononiae  pinxit. 

Hauteur:  18p.  La  marge  d'en  bas:  1  p.  Largeur  : 
11  p.  6  lign. 

8.  Jésus  donnant  réponse  au  Pharisien 
qui  l'interroge  sur  le  denier  du  à  César. 
A  mi -corps.  Pièce  gravée  en  manière 
noire,  d'après  le  Titien,  On  lit  dans  la 
marge  d'en  bas  :  Rcddiie  que  sunt  Caesaris, 
Caesari,  et  que  sunt  Dei\  Deo  —  Titianus 
Inu.  —  Joseph  M.a  Mitellus  del.  et  Inc. 

Hauteur:     7  p.    y  lign.    La  marge  d'en  bas:    5  lign 
Largeur  :    6  p. 

9.  La   vocation   de  St.    Matthieu.    Le 
XIX.  Vol.  S 
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Christ  à  gauche  ordonne  à  l'apôtre  de  le 

suivre.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Joseph 

Ma Miiellus  del.  et  incid.,  et  dans  la  marge 

d'en  bas  :  Ludovicus  Caraccius  Bononien- 

sis    in    ecclesia    mendicaniium    Bononiae 

■pinxit. 

Hauteur:  18  p.  La  marge  d'en  Las:  1  p.  Largeur: 
11  p.  8  lign. 

10.  La  Madelainc  arrosant  de  ses  lar- 
mes et  d'un  parfum  précieux  les  pieds  de 
Jésus  Christ  qui  est  assis  à  table  chez 
Simon  le  Pharisien.  D'après  le  tableau 
qui  est  à  Vérone  dans  le  monastère  de 
St-  Lazare.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas: 
Paoîo  Veronese  In.  La  marge  d'en  bas 
offre  une  dédicace  adressée  en  1660  par 
Mitelli  à  Joseph  Canobio. 

Largeur:  20 p.  6  lign.  Hauteur:  i5  p.  6  lign.  La 
marge  d'en  bas  :    1  p. 

il.  Le  même  sujet  peint  pour  la  se- 
conde fois  par  Paul  Véronèse,  dans  le 
réfectoire  du  monastère  de  St.  Sébastien 
à  Venise.  L'on  y  voit  Jésus  Christ  assis 
à  droite  à  une  table,  vis-à-vis  de  Simon 
le  lépreux,  et  de  l'autre  côté  Judas  qui 
se  lève ,  et  qui  marque  par  son  action 
violente  le  regret,  qu'il  a  de  la  perte  du 
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parfum  qui  est  répandu  par  laMadelaine 
sur  les  pieds  du  Sauveur.  Grand  morceau 
en  deux  pièces  jointes  en  largeur.  On 
lit  en  bas,  à  gauche;  Paulus  de  Calleans 
Veronensis  lnuen. ,  et  à  droite  :  Joseph 
M.a  Metellus  Del  et  Sculp.  - 

Largeur:  3i  p.  Hauteur:  11  p.  9  lign.  La  marge 
d'en  bas:    6    lign. 

12.  L'Ecce-homo.  Un  bourreau  pre- 
nant par  les  cheveux  Jésus  Christ  qui 
se  penche  vers  la  gauche,  tenant  un  ro- 
seau de  ses  deux  mains.  On  remarque 
Pilate  dans  le  fond  à  gauche.  D1après  le 
Guerchin.  Sans  noms. 

Hauteur  :  6  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  :  7  lign. 
Largeur  :  •  4  p.  3  lignes  ? 

l3-  Jésus  Christ  succombant  sous  le 
fardeau  de  la  croix  qu'il  porte  au  cal- 
vaire ,  précédé  et  suivi  de  beaucoup  de 
soldats  dont  la  marche  est  dirigée  vers 
la  droite.  D'après  Paul  Véronèse.  On  lit 
en  bas  :  Paulus  Callearis  Veronensis 
lnuen.  —  Joseph.  M.a  Mi  tel  lus  del  et  sculp. 

Largeur  :  21    p.  Hauteur:  g  p. 

14.  Les  Juifs  se  préparant  pour  mettre 
Jésus  Christ  sur  la  croix.  D'après  Lau- 
rent Garbieri.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas  : 

S  2 
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Joseph  M.a MiteUus  dclin  :  et  Inc.,  et  dans 
la  marge  :  Laurentius  GarberiusBononiensis 
in  ecclesia  Capucinorum  Bononiae  pinxit. 

Hauteur:  17  p.  4  ^gn-  -La  marge  d'en  bas  :  7  lign. 
Largeur  :    1 1  p.  6  lign. 

15.  La  Vierge  et  les  saintes  femmes 
pleurant  sur  le  corps  mort  de  Jésus  Christ 
étendu  près  du  sépulcre.  D'après  Alexan- 
dre Tiarini.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Joseph  M.aMitellus  delin.etincid.,  et  dans  la 
marge:  Alexander  Tiarinus  Bononiensis  in 
ecclesia  D.Anionii  abhatis  Bononiae  pinxit. 

Hauteur  :  18  p.  3  lign.  La  marge  d'en  Las  :  8  lign- 
Largeur:    11  p.  g  lign. 

16.  Là  résurrection  dé  Jésus  Christ- 
On  remarque  sur  le  devant  un  soldat  qui 
se  relève ,  en  renversant  un  llacon  de  vin. 
Pièce  cintrée  par  en  haut,  où  Ton  voit 
a  gauche  les  armes  de  Gaston  de  Médicis, 
et  à  droite  une  dédicace  adressée  par* 
Mitelli  à  ce  même  prince,  en  169I.  Dans 
là    marge  d'en  bas   on    lit:    ïntaglio    del 

fnjnosissimo  quadro  délia  resurcziove , 
opéra  d Annibale  Carracci  in  Bologna  —  G. 
M.  Milelli  intaglià  169L 

Hauteur  :  a3  p.  2  lign.  La  marge  d'en  Las  :  8  lign. 
Largeur:    i5  p.  4  lign. 
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17.  La  Ste.  Vierge  transportée  au  ciel 
par  des  anges.  En  bas,  les  apôtres  assem- 
blés autour  de  son  tombeau  j  marquent 
leur  étonnemcnt.  D'après  Annibal  Carra- 
che.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas:  Joseph  M.a 
Miiellus  del.  et  inc ,  et  dans  la  marge  d'en 
bas  :  Anibal  Caraccius  Bononiensis  in  Ec- 
clesia  D.  Francis  ci  Bononiac  pin  x  il. 

Hauteur  :  17  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign. 
Largeur  :   12  p.  5  lign. 

18.  Le  même  sujet,  traité  différemment. 
D'après  un  tableau  à! Augustin  Carrache. 
On  y  remarque,  sur  le  devant  à  droite, 
un  apôtre  vu  par  le  dos  ,  et  priant  à  ge- 
noux, les  deux  mains  jointes  élevées.  A  la 
droite  d'en  bas  est  écrit.  Joseph  M.a  Mi- 
iellus del.  et  Inc. ,  et  dans  la  marge  :  Au- 
gustinus  Caracius  Bononiensis  in  ecclesia 
D.  Salvatoris  Bononiae  pinxit. 

Hauteur  :  18  p.  La  marge  d'en  bas  :  1  p.  Largeur  . 
il  p.    8  lign. 

SUJETS  DE   SAINTS. 


19.  La  Ste.  Vierge  assise  sur  un  trône , 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus.  Elle 
est  entourée  de  St.  Matthieu,  de  St.  Jean- 
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Baptiste  et  de  St.  François  d'Assise.  On 
lit  en  bas,  à  gauche:  Annib.  Carace  inuent., 
à  droite  :  Joseph  Mi  tell  delin.  et  seul  p.  1 G68., 
et  au  milieu  une  dédicace  adressée  parFr. 
Sàbadini  à  Achille  Marie  Grassi  etc. 

Hauteur:  i5  p.   2  lign.    Largeur:   n  p.  3  lign. 

20.  Ste.Agncs  tuée  à  coups  de  poignards 
avant  que  d'être  brûlée  sur  un  bûcher. 
D'après  le  Dominiquin.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas:  Joseph  M.a  Mitcllus  delin.  et  in- 
cid.  La  marge  d'en  bas  offre  cette  inscrip- 
tion :  Dominicus  Giampicrius  alias  Domi- 
nichinus  Bononiensis  in  ccclcsia  monia- 
lium  D.  Agnciis  Bononiae  pinxit. 

Hauteur:  18  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas:  9  lign. 
Largeur  :  11  p.  10  lign. 

21.  St.  Antoine  l'ermite  ,  assis  sur  une 
butte,  donnant  des  instructions  pieuses 
à  plusieurs  vieillards  dont  il  est  entouré. 
D'après  Louis  Carrache.  On  lit  en  bas ,  à 
gauche:  L.co  CarazzaL,  et  à  droite:  G.  M» 
Mitelli  F. 

Hauteur:  i4p.  2  lign.  Largeur  :  10  p. 

22.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à  ge- 
noux l'enfant  Jésus,  qui  est  assis  devant 
lui  sur  une  petite  nuée.  On  voit  quelques 
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anges  dans  les  airs  à  la  droite  de  l'estampe. 
Au  bas  de  ce  même  côté  on  lit  :  Joseph 
M.a Mitcllus  delin.  et.incid.,  et  dans  la  mar- 
ge: Elisalet  Sirana  Bononicnsis  in  ecclesia 
monialium  D.  Leonardi  Bonon.  pinxii. 

Hauteur  :  18  p.  La  marge  d'en  bas  :  1  p.  Largeur  : 
11  p.    8  lign. 

23.  St.  Dominique  brûlant  les  livres  hé- 
rétiques. D'après  Leone/  Spada.  On  lit 
vers  la  droite  d'en  bas  :  Joseph  M.a  Mitcl- 
lus del.  et  inc,  et  dans  la  marge  d'en  bas  : 
Jeonellus  Spada  Bononiensis  in  ecclesia 
D.  Do  min  ici  Bononiac  pinxit. 

Hauteur:  18  p.  7  lign.  La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur:   11  p.  6  lign. 

24-  St.  Eligie  dit  communément  St.Eloy, 
et  St.  Achèric  ,  évèques  de  Noyon  en 
France,  implorant  à  genoux  la  Ste.  Vierge 
qui  est  vue  dans  une  gloire  d'anges.  D'a- 
près un  tableau  de  Jacques  Cavedone.  On 
lit  à  la  droite  d'en  bas:  Joseph  M.a  Mitel- 
lus  del.  et  incid.  La  marge  d'en  bas  oiïre 
cette  inscription  :  Jacobus  Caredonus  Bo- 
noniensis in  ecclesia  mendie aniium  Bono- 
niae  pinxit. 

Hauteur  :  18  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign. 
Largeur:   11  p.  9  lign. 
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25-  Le  martyre  de  St.  Erasme.  D'après 
Nie.  Poussin.  On  lit  en  bas  .  à  gauche  :  Nz- 
colaus  Pusin  Pi-,  à  droite  :  G.  M.  Miicllus 
De.  ci. 

Hauteur:  i5  p.  10  lign.   Largeur:    9  p.   11  Iign. 

26.  St.  Guilfaume,  duc  d'Aquitaine,  re- 
cevant l'habit  monastique  des  mains  de 
St.  Bernard.  D'après  le  Guerchin.  On  lit 
à  la  droite  d'en  bas  :  Joseph  M.a  Mitelius 
del.  et  inc,  et  dans  la  marge  :  Eq.  Joanes 
Francisais  Barberius  Bononiensis  ineccle- 
sia  D.  Greqorij  Bononiae  pmxit. 

Hauteur  :  17  p.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign.  Largeur  : 
10  p.  8  lign. 

27.  Ste.  Hélène  reconnoissant  la  vraie 
croix  par  la  vertu  du  miracle  qu'elle  opé- 
ra, en  la  faisant  toucher  à  une  femme  ma- 
lade. D'après  le  tableau  du  Tmtoret  qui 
est  dans  l'église  de  Ste.  Marie  ,  mère  de 
Dieu  à  Venise.  On  lit  en  bas  ,  à  gauche  : 
Jacobus  Tintorettus  Pinxit ,  et  à  droite  : 
Joseph  M.a  Mitelius  delin.  et  lncidit 


Largeur  :  i5 


p.  S  iign 


Hauteur 


r    8  lien 

I"     °   "5'*' 


28.  St.  Léon  ,  pape,  venant  à  la  rencon- 
tre d'Attila.  Gravé  d'après  le  bas-relief 
de  marbre  qui  est  sur  un  des  autels  de 
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l'église  St.  Pierre  du  Vatican.  On  lit  en 
bas,  à  gauche  :  Cau.  Alessandro  Algardi 
Jnu.,  et  à  droite:  G.  M.  Uitelli  D.  I. 

Hauteur  :  17  p.  6  lign.  Largeur  :   12  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 
La  première  est  à  l'eau  -  forte  seule , 
et  porte  les  noms  que  Ton  vient  de  dé- 
tailler. 

La  seconde  est  retouchée  dans  toutes 
ses  parties  ,  d'une  manière  intelligente 
qui  donne  à  l'estampe  quelque  effet.  On 
y  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Arnoldo  Van 
Westerhout  formis  Romae  ,    et  dans  la 
marge  d'en  bas  sont  trois  distiques  la- 
tins ,  dont  le  premier  commence  ainsi: 
Attila  Rex  Huno  etc.  Les  noms  à  Al- 
gardi et  de  Mitelli  sont  supprimés. 
29-  St.  Philippe  de  Néri  revêtu   de  la 
chasuble ,  et  ayant  auprès  de  lui  un  ange 
qui  tient  un  livre  ouvert.  D'après  la  sta- 
tue de  marbre  qui  est  dans  la  sacristie  de 
l'Eglise  Neuve  à  Rome.     On  lit  en  bas: 
Sancto  Philippo  JSerio.  —  Petrus  Boncom- 
pagnus  Romanus ,  perpctuae  devotionis  mo- 
numentum  obtulit  ,  et  à  la  droite  d'en  bas 
est  le  chiffre  de  Metelli. 

Hauteur:   14  p.  6  lignes?    Largeur:  10  pouces? 
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30.  La  Ste.  Vierge  soutenant  la  voûte 
de  l'église  de  Ste.  Marie  en  Vallicella  qui 
étoit  prête  à  tomber  ,  et  accordant  ce 
miracle  aux  prières  de  St.  Philippe  de  TSéri. 
D'après  un  plafond  peint  par  Piètre  de 
Cortonc.  Grand  morceau  composé  de  deux 
pièces  jointes  en  hauteur.  En  bas  est  une 
dédicace  adressée  par  Mitclli  àBerlingiero 
Gessi. 

Hauteur:  29  p.  6  lign.   Largeur:  14  p.  6  lign. 

31.  St.  Sébastien  exhortant  au  martyre 
St.  Marc  et  St.  Marcellin  ,  et  à  ne  point, 
laisser  se  fléchir  par  les  prières  de  leur 
famille.  D'après  le  tableau  qui  est  dans 
l'église  de  St.  Sébastien  à  Venise.  On  lit 
en  bas ,  à  gauche  :  Paulus  Callearus  Vero- 
nensis  Inuen.,  à  droite:  Joseph  M.a  Mitel- 
lus  Bel.  et  sculp.  1666. 

Largeur:  18  p.  9  lign.  Hauteur  :  12  p.  6  iign, 
La  marge  d'en  bas  :  3  lign. 

32.  Le  même  Saint  attaché  sur  le  che- 
valet par  les  bourreaux,  pendant  que  des 
ministres  payens  s'efforcent  de  lui  persua- 
der de  renoncer  au  cuite  de  Jésus  Christ. 
Ce  morceau  est  pareillement  gravé  d'a- 
près un  tableau  qui  est  dans  l'église  de 
St.  Sébastien  à  Venise.    On  lit  en  bas,  à 
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gauche  :  Paulus  Callearis  Veronensis  Inuen-, 
à  droite  :  Joseph  M.a  Mile/lus  deh  et  sculp. 

Largeur:  1  y  p.  Hauteur:  12  p.  6  Hgn.  La  marge 
d'en  bas  :   3  lign. 

33-  Un  Saint  Roi  sur  son  trône  rece- 
vant toutes  sortes  de  présens  et  d'offran- 
des que  ses  sujets  viennent  lui  apporter. 
On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Joseph  M.a  Mi- 
tellus del:  et  Inc. ,  et  dans  la  marge  :  Gui- 
do  Renus  Bononiensis  in  ecclesia  mcndi- 
cantium  Bononiae  pinxit. 

Hauteur:  17  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  :  7  lign. 
Largeur:   11  p. 


DIFFERENS  AUTRES  SUJETS. 

34.  Le  portrait  d'Augustin  Mitelli , 
peintre  et  père  de  Joseph  Marie  Mitelli. 
Il  est  en  buste,  vu  presque  de  face  et 
tourné  un  peu  vers  la  gauche.  Dans  un 
ovale,  autour  duquel  on  lit  :  Augustinus 
Mctellus  pictor  incisor  et  architectus  insig- 
nis  Bon  :  Hermathenae  Gelât  :  academ. 
Dans  un  cartouche,  au  bas  de  l'ovale,  est 
écrit:  Obijt  Madriti Philippo  IV  Hispania- 
rum  Régi  operam  praestans  aetatis  suae 
anno  LL  humanae  sah  MDCTjX.,  et  en  bas  : 
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Reader e  quem  queo ,  pro  vit  a  ,  Pater ,   ac* 
cipe  vitam.  Suit  le  chiffre  de  /.  M.  Mi  tell i. 

Hauteur:   8  p.  9  lign.    Largeur:  6  p.  10   lign. 

35.  Jupiter  changé  en  un  taureau  en- 
levant Europe.  Le  taureau  nage  dans  la 
mer  ,  en  se  dirigeant  vers  la  gauche  de 
l'estampe.  On  lit  en  bas,  à  gauche:  Titia- 
nus  inu :,  à  droite:  Joseph  M.a  Mitellus  ex. 

Largeur:  10  p.  8  lign.   Hauteur:  7  p.  6  lign. 

36-  Un  jeune  homme  conduisant  par 
la  main  une  femme  qui  descend  un  dé- 
gré,  au  bas  duquel  un  homme  est  couché 
par  terre  auprès  d'un  chien.  Au-dessus, 
un  autre  homme  ,  vu  par  le  dos  ,  tient 
d'une  main  une  couronne  ,  et  s'appuye 
de  l'autre  sur  un  bâton.  L'on  ignore  ce 
que  Paul  Vêronèsc  a  eu  dessein  de  repré- 
senter dans  cette  composition ,  qui  a  été 
faite  pour  être  peinte  dans  un  plafond. 
On  lit  en  bas,  à  gauche:  Paulus  Veronen- 
sis  Jnuen. ,  et  à  droite  :  Joseph  Ma  Mi  te  Us 
Del  in  :  et  sculp.  1 66*) . 


Hauteur 


ii  p.   j  "£')•   J-<«irgeui  :  n  p. 


3y-  Les  quatre  figures  de  la  comédie 
Italienne  marchant  vers  la  droite.  On  lit 
en  haut:   Ogni  casa  qua  giù,  passa  e  non 
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dura,  et  en  bas:  Secundo  innamoralo,  se- 
conda Zanni  ,  dotlore  ,  Panlalone  ,  et  à  la 
droite  d'en  bas  :  Giosejjo  M.a  Mitelli  f.  *) 

Largeur:  20  p.  6  lign.    Hauteur:    9  p.  10  Iign. 

38.  L'Eternité  assise  sur  un  trône  en- 
tre un  ange  et  un  démon,  ayant  leurs  re- 
gards tournés  vers  la  gauche  de  l'estam- 
pe, où  est  représentée  la  Mort  recevant 
à  bras  ouverts  un  homme  qui  se  préci- 
pite dans  un  abime.  Au-dessus  de  l'Eter- 
nité ,  On  lit  :  Etcmità  — -  Tiene  VEternilà 
voler c  eterno  etc.  Au  bas  des  autres  figu- 
res sont  écrits  les  mots  :  Primo  Zanni-*- 
Morte**-Angelo~—I)emonio.,  et  k  la  gauche 
d'en  bas:  G,  M.  Mitelli  F. 

Même  dimension. 

3g.  Le  courrier  qui  ne  s'arrête  jamais. 
Pièce  allégorique  où  l'on  a  représenté 
un  voyageur  allant  ait  galop  à  toute  bri- 
de, en  suivant  le  Temps  qui,  pareille- 
ment à  cheval  ,  se  précipite  dans  un 
gouffre  où  l'attend  la  Mort  armé  de  sa 


*)  Cette  estampe  étant  marquée  de  Nr.  2  ,  et  la 
suivante  de  Nr.  3,  il  est  à  croire  qu  il  doit  exis- 
ter aussi  une  autre  pièce  qui  porte  Nr.  1  ,  et 
que  ces  trois  pièces  vont  ensemble. 
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faulx  ,  sur  la  lame  de  laquelle  est  écrit  : 
Quart- o  mena  tu  il  pensif  al  jin  s'arriva  : 
Au  bas  de  la  Mort  on  lit  :  Fine  del  Vian- 
dante  —  Faui  Jinisce  la  superbia  umana. 
Dans  une  banderole  au  haut  de  l'estampe 
est  cette  inscription:  //  carrière  che  mai 

si  ferma  etc. InBologna.  1691-  Sans 

le  nom  de  Miielli. 

Largeur:   16  p.  Hauteur:    10  p.  8  lign. 

4o.  La  compagnie  des  pauvres  et  rui- 
nés ,  représentée  par  différentes  figures , 
qui  marchent  de  fil,  en  se  dirigeant  vers 
la  droite  ,  et  au-dessus  de  chacune  des- 
quelles est  marquée  la  cause  de  son  mal- 
heur. En  trois  pièces  destinées  à  être 
jointes  en  largeur.  Chacune  de  ces  piè- 
ces porte  15  p.  de  largeur,  sur  8  p.  10 
lignes  de  hauteur.  Dans  le  haut  de  la 
pièce  qui  fait  le  milieu  de  l'ensemble,  on 
lit  :  Quesia  é  la  numerosa  compagnia  de 
Buwriaii,  nella  quale  s  entra  senza  memo- 
riali  e  raccomandationi.  A  la  gauche  d'en 
haut  de  la  pièce  qui  fait  le  côté  gauche  , 
est  écrit  :  Capo  délia  Compagnia.  A  la 
droite  d'en  haut  de  la  pièce  qui  forme  le 
coté  droit ,  on  lit  :  Se  Viiom  cos\  jarà  di 
quesia  compagnia  certosarà,  et  au  bas  de 
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ce  même  côté:  Gioseppe  M-a  Mitelli  inuen- 
tb  Dipinse  dissegnb  et  Intaglib  ,  in  Bo- 
logna.  1687. 

4l-  Qui  l'entend,  qui  ne  l'entend  pas, 
et  qui  ne  veut  pas  l'entendre.  Le  premier 
point  est  exprimé  par  un  avocat  à  qui  un 
page  présente  de  l'argent  et  delà  volaille; 
le  second  par  un  àne ,  auquel  un  maitre 
d'école  veut  enseigner  la  grammaire,  en- 
fin le  troisième  par  un  jeune  prodigue  à 
qui  son  créancier  demande  le  payement. 
On  lit  en  haut:  Chi T  intende — Chi  non  l ' in- 
tende —  Chi  non  la  vuole  intendere.  Au 
bas  de  chaque  figure  sont  trois  vers  Ita- 
liens ,  et  à  la  gauche  d'an  bas  est  écrit  : 
GioseJ'o  M.a  Mitelli  inu.  e  f. 

Largeur:  i5  p.  5  lign.    Hauteur:  10p. 

42.  Qui  le  voit,  qui  ne  le  voit  pas  et 
qui  ne  veut  pas  le  voir.  Le  premier  point 
est  représenté  par  une  femme  coquette, 
qui  se  regarde  dans  son  miroir  de  toi- 
lette ;  le  second  par  un  vieillard  aveugle  ; 
le  troisième  par  un  mari  qui  laisse  sa 
femme  entre  les  mains  d'un  amant.  On 
lit  en  haut:  Chi gli  vcde —  Chi  non  gli  ve- 
de  —  chi  non  gli  vuol  fédère.  Au  bas  de 
chaque  ligure  sont  trois  vers  Italiens,  et 
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à  la  gauche  d'en  bas  est  écrit:  G.  M"  Mi- 
te lli  inu. 

Même  dimension. 

43-45-  La  marche  de  l'aveuglement  hu- 
main. Suite  de  trois  estampes. 

Largeur  :    20  p.  6  lign.     Hauteur  :  g  p.  10  lign. 

Toutes  les  figures  qui  entrent  dans  ces 
allégories  ,  sont  représentées  les  yeux 
bandés. 

43)  Le  démon  dans  un  bateau,  prêt  à  y 
recevoir  V Orgueil  conduit  par  deux 
diables  dont  l'un  tient  un  drapeau  avec 
cette  inscription  :  Mira  qui  corne  va 
senza  ritegno  la  cecitade  humana  al 
cieco  regno.  Au-dessous  de  l'Orgueil 
qui  est  représentée  par  une  femme 
magnifiquement  parée ,  est  écrit:  Su- 
perbia. 

44)  V Avarice  sous  la  forme  d'un  vieil- 
lard chargé  de  paquets ,  de  sacs  d'ar- 
gent, et  de  clefs  de  caisses  ,  conduit 
par  un  démon  entortillé  de  serpens. 
La  Luxure  représentée  par  un  homme 
poursuivant  aveuglement  une  femme 
nue ,  et  la  Colère  figurée  par  un  sol- 
dat armé  de  toutes  sortes  d'armes  , 
entraîné  par  le  démon.  Les  mots:  Ara- 
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ritia ,  Lusuria  et  Ira  sont  marqués  au 
bas  de  chaque  figure  respective. 

45)  La  Gourmandise  représentée  par  un 
homme  gros,  à  qui  un  démon  donne 
à  manger  un  chapon  rôti  ,  ÏEnvie  , 
sous  la  forme  dune  vieille,  conduite 
par  un  démon,  tenant  un  serpent  qui 
la  pique  dans  une  de  ses  mamelles, 
et  la  Paresse  figurée  par  un  homme 
qui  est  mollement  assis  sur  des  cous- 
sins, et  à  qui  le  diable  bande  les  yeux. 
Les  mots  Go/a,  Invidia  et  Accidia  sont 
écrits  au  bas  de  chaque  figure  respec- 
tive, et  à  la  droite  d'en  bas  on  lit  : 
Giosejfo  M.a  Milelli  Inuen.  diss.  et  in- 
taglià. 

4-6-66.  Les  peintures  de  la  galerie  du 
palais  Fava  à  Bologne  ,  exécutées  con- 
jointement par  les  trois  Carraches,  Louis, 
Annibal  et  Augustin.  Suite  de  vingt  estam- 
pes, dont  les  douze  premières,  ainsi  que 
le  titre  portent  i5  p.  6  lign.  de  largeur, 
sur  9  pouces  de  hauteur;  les  autres  huit 
pièces  12  p.  3  lign.  de  hauteur,  sur  7  p. 
6  lign.  de  largeur. 

46)  Titre.  Une  espèce  de  piédestal  sur- 
monté de  deux  génies  ailés  qui  sup- 

xix.  Vol.  T 
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portent  les  armes  du  duc  Léopold  de 
Médicis.  Sur  le  piédestal  est  écrit  : 
HEnea  vagante,  future  dci  Caracci  in- 
tagliate,  e  dedicate  al  Serenissimo prin- 
cipe Leopoldo  Medici  da  Gioseppe  Maria 
Mit  cil i  Bologne  se  etc.  En  bas  on  lit  : 
Gioseppe  M.a  Mitelli '  —  MDCLX11J  — 
Si  stampano  in  Roma  da  Gio:  Jacomo 
de  Rossi  al  insegna  di  Parigi. 


LES  TABLEAUX  DE  L'HISTOIRE  D'ENER. 

47)  Les  Troyens  amenant  prisonnier  dans 
leur  ville  le  perfide  Sinon.  Ecce  tra~ 
hunt  manibus  çinclum  post  terga  Si. 
nonem.  I. 

48)  Le  fatal  cheval  de  bois  introduit  dans 
la  ville  deTroye.  Scandit Eauus  ruplos 
fatalis  machina  muros.  II. 

4g)  Cassandre  traînée  hors  du  temple  de 
Pallas  par  les  Grecs.  Crinibus  a  iemplo 
trahiiur  priamea  Virgo.  III. 

5o)  Vénus  retirant  son  fils  Enée  du  mi- 
lieu des  flammes.  At  Venus  Âcneam 
certantem  ex  igné  recepit.  IIII. 

Si)  Creuse  et  le  jeune  Ascagne  tâchant 
par  leurs  prières,  de  retenir  Enée  qui 
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part  pour  se  joindre  aux  autres  Tro- 
yens  contre  les  Grecs.  Siperiturus  abis, 
et  nos  râpe  in  omnia  tecum.  v. 

52)  Enée  portant  son  père  Anchise  sur 
les  épaules,  et  se  sauvant  de  l'embra- 
sement de  Troye  avec  le  reste  de  sa 
famille.  Eri'pit  Eneas  humeris  ex  hoste 
parentem.  VI. 

53)  L'ombre  de  Creuse  apparoissant  à 
Enée.  Eneam  alloquitur  simulacrum  et 
umbra  Creusae.  vil. 

54)  Enée  offrant  un  sacrifice  àApollon  sur 
le  rivage  de  la  mer.  Caelicolum  régi 
mactat  in  littore  taurum.  VIII. 

55)  Les  Troyens  sacrifiant  des  taureaux 
pour  se  rendreNeptune  favorable.  Nep- 
tuno  meritos  aris  indicit  honores,  vnil. 

56)  Enée  et  ses  compagnons  combattant 
contre  les  harpies.  Arpyae  celebri  lap- 
su  de  montibus  adsunt.  X. 

57)  Enée  de  dessus  lapouppe  de  son  vais- 
seau ,  renversant  une  coupe  de  vin 
dans  la  mer,  pour  rendre  grâces  aux 
dieux  de  son  arrivée  en  Italie,  ltaham 
primus  conclamat  Achates.  XL 

58)  Polyphème  poursuivant  la  flotte  dE- 

T  2 
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née.    Hic  Polyphemus  adest   horrens , 
graditurque  per  aequor.  XII. 

LES  HUIT    GROUPES    DIFFÉRENS    D'UN 

HOMME  TERRASSANT  UNE  HARPIE.  QUI 

SONT  PLACÉS  ENTRE  LES  TABLEAUX 

DE  LA  DITE  GALERIE. 

59)  Un  homme  terrassant  une  harpie  , 
ayant  les  genoux  posés  sur  son  dos , 
et  les  mains  sur  ses  hras. 

60)  Autre,  enfonçant  un  poignard  dans  le 
cou  de  la  harpie  qu'il  tient  par  les 
cheveux. 

61)  Autre ,  tuant  une  harpie  à  coups  de 
poing. 

62)  Autre,  maltraitant  une  harpie  avec  un 
petit  cor. 

63)  Autre,  assis  sur  une  harpie ,  à  laquel- 
le il  ôte  un  bonnet. 

64)  Autre,  assis  sur  le  dos  d'une  harpie 
renversée  qu'il  tient  par  les  cheveux. 

65)  Autre,  assis  sur  le  dos  d'une  harpie, 
sur  la  tête  de  laquelle  il  appuyé  des 
deux  mains ,  comme  pour  lui  rompre 
la  nuque. 

66)  Autre  ,  assis  à  califourchon  sur  la  nu- 
que d'une  harpie. 
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67-116.  Les  Proverbes.  Suite  de  cin- 
quante estampes  inventées  et  gravées  à 
leau-forte  par  /.  M.  Mitelli. 

Hauteur:    9  p.   10  lign.     Largeur  :  7  p.  2  lign. 

Ces  estampes  sont  numérotées  à  la 
droite  d'en  haut ,  depuis  1  à  4^.  Le  ti- 
tre et  la  dédicace  ne  portent  point  de 
numéro.  Le  proverbe  est  écrit  en  Ita- 
lien au  haut  de  chaque  estampe ,  et  en 
bas  sont  trois  vers  Italiens  et  le  nom  de 
l'artiste  marqué  de  cette  manière  :  G. 
M.  Mitelli  I.  e  F. 

67)  Titre.  Le  Temps  et  l'Expérience  de- 
bout aux  deux  cotés  d'un  piédestal,  sur 
lequel  on  lit:  Proverbj figuratif  cor.se- 
crati  al  strenissimo  Principe  trancesco 
Maria  ai  Toscan  a  da  Giuseppe  Maria 
Mitelli  ,  pittore  Bolognese  ,  e  à  a  lui 
Inuentati  ,  Disegnati  e  Intagliati  — 
MDCLXXVIII.  Dans  la  marge  d'en 
bas  sont  huit  vers  Italiens:  Discepola 
del  Tempo  etc. 

68)  La  dédicace.  Deux  génies  en  l'air  aux 
deux  côtés  des  armes  du  prince  Fran- 
çois Marie  de  Toscane  ,  supportant 
un  manteau  ,  sur  lequel  est  écrit  la 
dédicace   en  quatorze   vers    Italiens  : 


2Q4  OEUVRE 

Serenissimo  Eroe  iù  ,  che  diffondi  etc. 
Au  bas  de  l'estampe  est  la  vue  de  la 


ville  de  Bologne. 


69) 


1.  Un  paysan  priant  dieu  ,  avant  de 
commencer  à  labourer.  Chi  ben  com- 
jnincia ,  ha  la  meta  dell  opéra  ,  ne  si 
commincia  ben  se  non  dal  cielo. 

70)  2.  Un  paysan  ensemençant  un  champ. 
Chi  s'aiuta,  dio  l'aiuta. 

71)  3.  Un  larron  tirant  le  poignard,  pour 
tuer  un  jeune  gentil-homme  endormi 
dans  un  désert.  Averti  che  dio  ti  vede. 

72)  4-  Un  vieillard  avec  des  lunettes  sur 
le  nez  ,  faisant  d'une  main  signe  de 
silence ,  et  de  l'autre  montrant  son 
oreille.  Odi\  pedi,  e  ta  ci,  se  vuoi  viver 
in  pace. 

73)  5-  Un  ange  armé  d'une  pique,  condui- 
sant un  jeune  homme  à  la  main.  Cader 
non  puà  chi  ha  la  virtii  per  guida. 

74)  6.  L'Envie  tombant  dans  un  fossé.  L'in* 
vidia  fà  alli  ait  ri  la  jossa ,  cl  ella  vi 
casca  dentro. 

75)  7.  Un  voleur,  l'épée  à  la  main,  de- 
mandant à  un  vieillard  sa  bourse.  A 
chi  ti  pub  ,  torre  cib  che  hai\  dagh  cià 
che  ti  chiede. 
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yfi)  8.   Saturne  assis   près    d'une    espèce 

de  crèche ,  sur  laquelle  sont  répandus 

des  nèfles  dans  de  la  paille.  Con  il  tempo, 

e  con  la  paglia  si  maturono  le  nespole, 

77)  9.  Un  mari  habillé  en  femme,  à  ge- 
noux devant  son  épouse  habillée  en 
homme.  Trista  è  quella  casa ,  dove  la 
gallina  canta,  e  il  g  allô  tace. 

78)  10.  Un  homme  courant,  dont  l'habil- 
lement d'un  côté  est  différent  de  celui 
de  l'autre  côté.  Chi  si  crede  csser  più 
savio  de  gli  altri,  auello  è  più  pazzo  di 
tutti. 

79)  il.  Deux  aveugles  tombant  dans  un 
trou.  Sun  cieco  guida  Valtro  cieco,  am~ 
bedue  cascano  nella  fossa. 

80)  12.  Un  pauvre  paysan  monté  sur  un 
âne,  faisant  signe  vers  un  homme  tom- 
bé d'un  beau  cheval  fougueux.  Voglio 
più  tosto  un  asino,  che  mi  porti,  che  un 
caçallo  che  mi  gctti  in  terra. 

81)  13-  Un  gentil -homme  qui  vient  de 
tuer  un  pauvre  paysan ,  donnant  une 
bourse  d'argent  à  un  magistrat ,  pour 
le  faire  taire.  Dove  Voro  parla  ,  ogni 
lingua  tace. 

82)  1 4.  Une  femme  armée  de  tout  es  pièces 
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foulant  aux  pieds  la  Justice.  Laforza 

opprime  la  giustiiia. 

83) 

l5.  Un   paysan    montrant  un    grand 

poisson,  qui  poursuit  de  petits  pois- 

sons. 77  peste  grosso  mangia  il  mirtuto. 

H) 

16.  Un  jeune  homme  riche  dansant  au 

son  d'une  guitarre  dont  joue  la  Fortu- 

ne. Assai  benballa,  a  cui  fortuna  suona \ 

85) 

17.  Un    homme  succombant  sous  le 

fardeau  du  globe  de  la  terre  qu'il  tient 

embrassé.  Chi  tutto  puole ,  nulla  hà,  et 

di  rabbia  muore. 

86) 

18.  Un  pauvre  homme  mangeant  son 

repas   frugal  auprès  de  sa  cheminée. 

Il  a  sur  la  tète  une  couronne  royale. 

In  casa  sua  ciascuno  è  re. 

87) 

19.  Un  bossu  se  mocquant  d'un  nain 

■ 

mal  fait.  Pensa  di  te ,  e  poi  di  me  dirai. 

88) 

2o.  Un  homme  brisant  une  statue  à 

coups  de  marteau.  Èbuon  da  disfarla^ 

ma  non  da  far  la. 

89) 

21.  Un  homme  à  la  cave  près  de  deux 

tonneaux  de  vin.  La  botte  da  del  vino^ 

ch'eirha. 

9°) 

22.  Un  voleur  coupant  la  bourse  à  un 

vieillard   endormi.    La  commodità  fa 

Ihuomo  ladro. 
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gi)  23-  Un  vieillard  montrant  un  jeune 
homme,  qui  s'amuse  à  faire  tomber 
successivement  des  briques  arrangées 
l'une  devant  l'autre.  Una  sol  pietra  un 
gran  carro  riversa. 

92)  24.  Un  homme  prenant  une  anguille 
par  la  queue,  pendant  qu'il  prête  l'o- 
reille aux  assurances  d'une  femme. 
Chi  piglia  Vanguilla  per  la  coda ,  e  la 
donna  per  la  parola  ,  pub  dire  che  non 
tien  ni  en  te. 

93)  25-  Un  homme  portant  sur  le  dos  la 
selle  de  son  cheval  qu'il  conduit  à  la 
bride.  Pazzo  è  colui ,  che  va  a  piedi 
per  commodo  del  cavallo. 

94)  26.  L'Amour  suivi  par  une  femme  dont 
l'habit  est  marqué  de  beaucoup  d'yeux 
et  d'oreilles ,  et  qui  a  un  coq  perché 
sur  l'épaule  ,  et  une  branche  épineuse 
à  la  main.  Amor  non  va  senza  gelosia. 

g5)  27.  Un  jeune  guerrier  s'enfuyant  , 
poursuivi  par  l'Amour.  Nella  guerra 
d Amor  chi  fugge  )  vince. 

96)  28.  Un  soldat  estropié.  Non  conosce 
la  pace ,  e  non  la  stima ,  chi  prouata 
non  hà  la  guerra  in  prima. 

97)  2q.  Un  homme  conduisant  la   main 
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d'un  autre  ,  pour  retirer  un  serpent 
de  son  trou.  Cavar  la  serpe  dut  buco 
con  mano  d'altri. 

98)  3o.  Un  pécheur  endormi  près  du  bord 
d'une  rivière,  au-delà  de  laquelle  un 
autre  pêcheur  retire  un  poisson  à  la 
ligne.   Chi  dorme  ,  non  piglia  pesce. 

99)  3l«  Un  homme  perdant  au  jeu  jus- 
qu'à sa  chemise.  Chi  gioca  per  bi- 
sogno,  perde  per  nécessita. 

joo)  32.  Un  homme  dans  un  petit  bateau 
dirigé  par  le  diable.  Chi  è  imhercato 
col  diavolo  ,  ha  da  passare  in  sua 
compagnia. 

ioi)  33.  Un  homme  battant  la  selle  de 
son  cheval,  qui  s'enfuit.  Chi  non  puo 
batter  il  cavallo,  balte  la  sella. 

*o2)  34.  Un  homme  marquant  en  marbre 
l'offense  qu'on  lui  avoit  faite ,  et  dans 
le  fond ,  un  autre  homme  marquant 
dans  le  sable  l'offense,  qu'il  avoit  faite 
à  autrui.  Chi  riceve  ingiuria,  scrive  in 
marmo,  e  chi  la  fa,  in  polve. 

>o3)  35.  Un  âne  irrité  par  des  mouches , 
rue  contre  un  paysan  qui  le  bat.  Da- 
sino  benchè  tristo  sia  ,  stimulato  aile 
folte,  tira  qualche  calcio. 
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104)  36.  Deux  oiseleurs  dont  l'un  a  trois 

oiseaux  dans  un  filet ,  et  l'autre  tend 

les  mains  vers  le  quatrième  oiseau 

qui  leur  est  échappé.  Non  dir  guattro 

Jin  che  non  l'hai  ncl  saccot 

io5)  37.  Un  homme  enlevant  un  lièvre 
qu'un  chasseur  avoit  gardé,  lo  ho  le- 
vatola  lèpre,  etunaltro  l'ha  pigliata. 

106)  38.  La  Punition  sous  la  figure  d'une 
vieille  estropiée,  atteignant  un  larron 
quelle  prend  par  les  cheveux.  La 
pena  est  zoppa ,  ma  pur  ella  arriva. 

107)  39.  Un  homme  buvant  dans  ses  mains 
de  l'eau  puisée  dans  un  ruisseau.  7/ 
savio  fà  di  nécessita  virtù. 

108)  4°-  Un  vieillard  donnant  un  oeuf  à 
un  jeune  homme,  aux  pieds  duquel 
on  voit  une  poule.  E  meglio  hoggi  un 
uouo  ,  che  dimani  unagallina. 

109)  4l.  Un  homme  lavant  avec  du  savon 
la  tête  de  son  âne.  Chi  lava  la  testa 
allasino ,  perde  il  tempo  et  il  sapone. 

no)  42.  Un  voleur  dérobant  la  bourse  à 
un  homme  priant  à  genoux  devant 
un  autel.  Non  è  ingannato ,  se  non 
chi  sijida. 

m)  43-  Un  homme,  attaqué  par  un  assa- 
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sin,  est  sauvé  par  son  ami  qui  expo- 
se sa  vie,  en  se  jettant  entre  les  deux. 
Il  buon  amico  nel  mal  si  conosce. 

w%)  44-  Jeune  dame  habillée  d'une  robe 
qui  trame,  et  ayant  la  tète  rasée  par 
en  haut.  Le  donne  spesse  volte  hanno 
lunga  la  veste,  e  corlo  V intell etlo. 

%\£)  45-  Une  femme  tenant  d'une  main  un 
miroir  dans  lequel  elle  se  regarde, 
et  ayant  un  paon  perché  sur  le  bras 
droit,  monte  quelques  degrés,  tan- 
disque  la  Fortune  qui  l'accompagne, 
va  la  quitter.  Quando  commincia  ad 
inalzarsi  la  superhia  ,  allora  si  com- 
mincia ad  abassar  la  fortuna. 

u4)  46.  Un  homme  poursuivant  la  For- 
tune, et  la  saisissant  par  les  cheveux. 
Chi  ha  tempo ,  non  aspetti  tm/po. 

ii5)  47-  Un  ange  mettant  une  couronne 
royale  sur  la  tète  d'un  homme  qui 
donne  l'aumône  à  un  pauvre,  et  à 
une  vieille  placés  devant  lui.  Nissuno 
dicentd  mai  pocero  per  far  elemosina. 

*i6)  4#-    Un   débauché    près  d'un  iit  de 
mort,  sur  lequel  il  fait  des  réflexions. 
//  catalctto  acauistarjà  inielleito. 
Ij.7  — 157-  Les  cris  de  la  ville  de  Bo- 
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logne,  ou  la  représentation  de  tous  les 
gens  de  métier  qui  vont  par  les  rues  de 
cette  ville;  en  quarante  pièces,  sans  y 
comprendre  le  frontispice ,  gravées  d'a- 
près des  desseins  <X  Annibal  Carrache. 

Hauteur:  10p.  3  lign.  Largeur:  7  p.    2  lign. 

Dans  la  marge  d'en  bas  de  chacune 
de  ces  quarante  pièces  sont  quatre  vers 
Italiens. 

117)  La  vue  de  la  ville  de  Bologne.  En 
haut  on  lit:  Di  Bologna  l'arti per  via 
d  Anibal  Caraci,  disegnate,  intagliate 
et  offerte  al  grande,  et  alto  Nettuno 
Giganle  S/g.  delta  P/azza  di  Bologna. 
Da  Gioseppe  M.a  Mitelli.  Suit  la  dé- 
dicace :  A  chi  debonsi  —  —  Anno 
1660  —  Gio.  Jacomo  Rossi  le  stampa 
in  Rom  a  alla  Pace. 

118)  1.  Vendeur  de  rosaires  et  d'images 
de  Saints,   lin  piu  vile  etc. 

119)  2.  Un  homme  portant  du  pain  dans 
une  hotte.   Tenta  è  leggier  etc. 

120)  3.  Un  charlatan  sur  son  tretau,  te- 
nant un  petit  serpent.  Costui  che 
d'angue  etc. 

121)  4-  ^n  maçon.  Son  moderno  archi» 
tetto  etc. 
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122)  5.  Vendeur  de  cribles  de  farine,  de 
puisoirs  etc.  Eran  douuti  a  tanto  etc. 

123)  6-  Vendeur  d'éventails.  Ecce  un  ven- 
taglio  etc. 

124)  7.  Un  vendeur  de  pots  de  terre,  tom- 
bant avec  sa  hotte  sur  le  dos.  Or, 
che  mi  jà  etc. 

125)  8.  Un  remouleur.  Con  ordigno  volu- 
bile  etc. 

126)  9.  Vendeur  de  craquelins  nommés 
ciambelie.  7/  comprar  le  ciambelle  etc. 

127)  10.  Un  homme  marchant  au  clair  de 
lune,  portant  sur  le  dos  un  seau, 
et  tenant  une  lanterne  à  la  main. 
A  Spasso  il  giorno  etc. 

128)  11.  Un  porteur  d'eau.  Lieto  meri va- 
do  etc. 

129)  12.  Un  pêcheur.  Cosiui  che  per  pes- 
care  etc. 

i3o)  i3-  Un  vendeur  de  chapeaux.  Non  è 

se ,  fcredi,  un  venditore  istrano  etc. 
i3i)  14.  Un  vendeur  de  foie  et  de  têtes  de 

poules.  Questa  mano,  che  ilfegalo  etc. 
i32)  i5.  Vendeur  de  souliers.  Diformar 

scarpe  etc. 
i33)  16.  Un  porte-faix  chargé  d'un  ballot. 

Tutto  ûrnese  da  pouero  etc. 
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i34)  17»  Un  mercier  vu  par  le  dos,  et  ac- 
compagné dune  petite  fille  et  d'un 

chien.  Nol  crediate  già  etc. 
i35)  18.  Un  homme  portant  sur  le  dos  un 

cochon  éventré.  Trionfosù  'Igran  etc. 
i36)  19.  Un  homme  portant  sur  le  dos  un 

tonneau  de  vin.  7/  mio  tergo  etc. 
137)  20.  Marchand  de  fumier  de  poules. 

Quel  chè  su  7  tergo  etc. 
i38)  21.  Un  garçon  boucher  accompagné 

de  deux  chats.  Se  ne  darai  ad  ogni  etc> 
139)  22.  Vendeur    de    grands    cribles    à 

grains.  Non  si  pub  già  etc. 
*40)  23-  Vendeur  d'ustensiles  de  fer  pour 

les  cuisines.    Non  pub  già  Vhuom  etc. 
i4i)  24.  Deux   cureurs  de  puits  qui  se 

suivent,  et  du  premier  desquels  on  ne 

voit  qu'une  jambe.  Se  corre  Vuno  etc. 
142)  25-  Marchand  de  verres  à  boire.  J*& 

sorte  maladetta  etc. 
*43)  26.   Un   boudinier.    Cade  suenaio  il 

setoloso  etc. 
144)  27.  Une  herbier e.  Gridando  va  quesC 

ortolana  etc. 
*45)  28.  Vendeur  de  fromage.   Vieni  ;  di 

questo  cascio  etc. 
146)  29.  Un  fruitier.  Vi  giuro  a  fè  etc. 
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*47)  3o.  Un  vendeur  de  liqueurs,  et  un 
vendeur  de  fusées  jouant  ensemble 
à  la  mora.  Fermate  che  ferai  etc. 
148)  3l.  Un  homme,  ayant  un  sac  sur  le 
dos,  faisant  marcher  devant  lui  un 
âne  chargé.  Costui  mostra  con  bella 
maestria  etc. 
i4y)  32.  Un  ànier  donnant  des  coups  de 
bâton  à  l'un  des  ânes  qu'il  fait  mar- 
cher devant  lui.  Perde  chi  laua  etc. 
i5o)  33.  Marchand  d'oignons.  Ocomebene 

al  tuo  etc. 
i5i)  34-  Un  homme  portant  une  grande 
hache    sur    l'épaule.     Vinco  il  valor 
d  Alcide  etc. 
i5s)  35.  Vendeur  de  rubans,  de  cordons 
à  lacer  et  d'épingles.  Aborrite  costui 
vel  lascio  etc. 
i53)  36.  Un  homme  écorchant  un  mouton 

tué.  Se  con  costui  etc. 
i54)  37.    Un  maçon   allant  blanchir   des 

murs,  lo  son  pittor  etc. 
i55)  38.   Vendeur  de  chaises.  Dimmi ,  su 

questi  scanni  etc. 
i56)  3g.   Un  ouvrier  portant   un  ratoir, 
en   mangeant  une  grappe   de  raisin. 
(Juesto  cibo  che  è  etc. 
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157)   4o.  Un  ramonneur  de  cheminée.  Ara- 
bo  al  volto  etc. 
l58-l6l.  Le  jeu  de  cartes  de   tarots. 
Suite  de  quatre  planches. 

Largeur  :  12.  p.  7  à  10  lign.  Hauteur  :  10  p. 

Chacune   de    ces    quatre  planches  est 
marquée  en  haut:  Gioco  di Carte  diTaro- 
chini ',  et  à  la  droite  d'en  bas:  Gioseppe 
Maria  Mitclli  Inu.  Dis.  e  Int. 
i58)  La  première  planche  offre  dix  cartes, 
en  deux  rangées  de  cinq. 
La  Renommée. 
L'Atlas. 
Apollon. 
Diane. 
Un  paysan  allant  de  nuit,    portant 

une  lanterne. 
Jeune  homme  frappé  par  la  foudre. 
Le  Diable. 
La  Mort. 

Un  homme  tuant  avec  un  gros  mar- 
teau un  autre  homme  qui  dort  assis. 
Saturne. 
1^9)  La  deuxième  planche  offre  dix  cartes 
rangées  de  même,  savoir  : 
La  Fortune. 
La  Force. 
XIX.  Vol.  U 
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La  Justice. 
La  Tempérance. 
Vénus. 
L'Amour. 
Un  pape  debout. 
Un  pape  assis. 
Un  roi  debout. 
Un  roi  assis. 

160)  La  troisième  planche  offre  dix  cartes 

rangées  de  même,  savoir: 

Un  coureur. 

Un  homme  dansant. 

Un  roi  tenant  une  épée. 

Un  roi  oriental  tenant  une  massue. 

Un  roi  tenant  une  bourse  d'argent. 

Un  roi  assis  ,  tenant  un  calice. 

Une  reine  tenant  une  épée. 

Une  reine  tenant  une  massue. 

Une  reine  versant  une  bourse  d'ar- 
gent. 

Une  reine  tenant  un  calice. 

161)  La  quatrième  planche  offre  dans  la 

première  rangée  six  cartes,  et  dans 
la  seconde  cinq,  savoir: 
Les  I,  vi,  vu,  vin,  vmi, x  de  coppi\  et 
les  Vi,vil,vill,viin,  x  de  bastoni.*) 

)    Il  paroît  que ,   pour  que  ces  cartes  fussent  au 
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162.  Collation  que  le  Gonfalonier  de 
Bologne  donne  tous  les  deux  mois  aux 
gardes  Suisses  le  jour  avant  son  entrée; 
en  six  feuilles  jointes  en  largeur.  Ces  feuil- 
les qui  sont  numérotées  depuis  1  à  6,  re- 
présentent une  marche  de  quatre -vingt 
onze  ligures  qui  dirigent  leurs  pas  vers 
la  droite.  Sur  Nr.  1  on  lit  en  bas  :  Colla- 

zione  ch  e  si  da  —  avanli  il  suo  ingfesso 

G.  M.  Milellifece. 

Largeur  :    9  pieds,  9  p.  3  lign.   Hauteur  :  4  P*  9  l'Sn- 

Pièce*  citées  dans  le  MANUEL  de  HUBER. 
Les  vingt  quatre  heures  du  bonheur 
humain;  avec  deux  pièces  de  supplément. 
Suite  de  vingt  six  estampes,  publiées  à 
Bologne  en  1676.  Très  rares. 

complet,  il  devroit  y  avoir  encore  deux  planches, 
dont  Tune  offriroit  les  dannari  et  les  spade , 
l'autre  des  figures  ;  mais  on  sait  que  Miitelli  en 
est  resté  à  ces  quatre  planches,  et  qu'il  n'a  jamais 
fait  les  autres. 
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JEAN  MARIE  VIANI. 


J ean  MarieFianina.qu.it  à  Bologne  en  1687, 
et  mourut  à  Pistoie  en  1700.  Il  fut  disciple 
de  Flaminio  Torre ,  et  acquit  dans  la  suite 
la  gloire  d'un  excellent  peintre  approchant 
du  goût  du  Guide. 

Ses  estampes  sont  gravées  d'une  pointe 
ferme ,  et  rappellent  la  manière  de  Piètre 
Testa,  surtout  à  l'égard  du  jet  des  plis  dans 
les  draperies.  Elles  sont  peu  connues,  et 
doivent  être  bien  rares  ;  nous  n'en  avons 
jamais  vues  que  les  quatre  pièces  dont 
nous  donnons  ici  le  détail  ,  mais  Louis 
Crespi  parle  encore  de  quelques  autres 
que  nous  avons  indiquées  à  la  fin  de  notre 
catalogue. 
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Nous  avons  à  remarquer  à  cette  occa- 
sion ,    que  Gori  attribue  par  erreur  les 
estampes  de  Jean  Marie  Vianî  à  son  fils 
Jean  Dominique. 

1.  Couronnement â1  épines.  D'après  Annib. 

Carrache. 
JésusChrist  assis  au  milieu  de  deux  bour- 
reaux, dont  celui  à  la  gauche  de  l'estampe 
lui  présente  une  canne  de  roseau,  l'autre 
qui  est  à  droite  ,  lui  met  une  couronne 
d'épines  sur  la  tète.  On  lit  dans  la  marge 
d'en  bas  :  Annibaîe  Caraca  in  :  —  Gio.  M. 
Viani  sculpi — I^.Guidotti  for.  in  Bol.  Sui- 
vent deux  vers  Italiens:  O  Peccator.  ecco 
peltuo  reato  etc.  Cette  estampe  est  une  co- 
pie en  contre  -  partie  de  celle  gravée  par 
Annibal  Carrache  en  1606-  Voyez  Nr.  3  de 
son  oeuvre. 

Hauteur:    6  p.  4  'ign«    Ija  marge  «l'en  bas  :    5  lign. 
Largeur  :5  p. 

2.  St.  François.  D'après  Louis  Carrache. 
St.  François  adorant  l'enfant  Jésus  cou- 
ché sur  ses  bras ,   en  présence  de  la  Ste. 
Vierge,  qui  est  debout  sur  des  nuées  à  la 
droite  de  l'estampe.  Gravé  à  l'eau-forte. 
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Le  fond  représente  un  bosquet ,  où  Ton 
apperçoit  à  gauche  le  compagnon  du  Saint 
priant  à  genoux.  La  marge  d'en  bas  offre 
une  dédicace  adressée  à  Hugues  Joseph 
Pepoli ,  et  tout  en  bas  on  lit ,  à  gauche  : 
Lodouico  Carazi  Inu.  ,  à  droite:  Gio.  M. 
Vianifcc.D.D. 

Largeur  :  g  p.  Hauteur  :  8  p.  2  lign.  La  marge  d'en 
bas  :  1  p. 

3-  Didon.  D'après  Annib.  Carrache. 
Didon  sur  le  bûcher,  tournant  ses  yeux 
vers  Iris  qui  lui  coupe  le  cheveu  fatal, 
cause  du  retard  de  sa  mort  On  lit  dans  la 
marge  d'en  bas ,  à  gauche  :  Annibale  Ca- 
razzi  lnu. ,  et  à  droite  :  G.  M.  Viani  F, 

Largeur  :   io  p.  8  lign.    Hauteur:  g  p.  10  lign.  La 
marge  d'en  bas  :  4  %n- 

4.  La  guerre. 
Une  femme  portant  un  flambeau  allu- 
mé, suivie  d'un  guerrier  qui  en  porte  pa- 
reillement un  dans  la  main  droite  et  son 
épée  dans  l'autre,  marchant  à  pas  préci- 
pité vers  la  droite,  en  passant  près  d'un 
piédestal  surmonté  d'un  globe.  On  remar- 
que dans  le  fond  à  gauche  plusieurs  per- 
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sonnes  à  table  qui  paroissent  être  fort  al- 
larmées.  Cette  pièce  est  gravée  à  l'eau- 
forte  d'après  Louis  Carrache ,  par  un  ar- 
tiste dont  on  ne  doute  pas  que  ce  ne  soit 
J.  M.  Viani.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas: 
Ail  illustrissimo  Sig.  Sig.  EPadron  Colen- 
dissimo  il  Sig.  Girolamo  Alamandini.  — r 
L.  Carazzi  i\  G.  M  Viani  F.  D.  D. 

Largeur  :  10  p.  6  lign.  Hauteur  :  10  p.  îo  lign. 
La  marge  d'en  bas  :    1  p.  3  lign. 

Pièces  citées  par  louis  CRESPlpage  161. 

Un  St.  Peliegrin  debout  ;  in  quarto. 

Les  trois  cheminées,  peintes  par  les  Car* 
raches  dans  le  palais  Magnani. 

Une  Ste.  Marie  Madelaine  dans  sa  grot- 
te ;  peinte  par  lui-même,  pour  un  autel 
de  l'ancienne  église  de  la  Ste.  Vierge  de 
St.  Luc. 

La  belle  devise  de  l'académie  degli  In~ 
divisi ,  instituée  ,  suivant  le  rapport  de 
Quadrio,  en  1690,  où  l'on  voit  deux  fem- 
mes ,  qui  représentent  la  Renommée  ,  et 
qui  sont  appuyées  à  l'avers  et  au  revers 
d'une  médaille ,  dans  l'un  desquels  est  re- 
présenté un  bouquet  de  fleurs  lié  avec  un 
ruban,  sur  lequel  on  lit:  Unus  odor;  les 
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mots  autour  sont  les  suivans  :  Phylologica 
lndivisorum  academia.  L'autre  côté  de  la 
médaille  montre  les  armoiries  du  comte 
Charles  César  Malvasia. 

Le  beau  tableau  du  Parmesan^  commu- 
nément nommé  la  Vierge  de  la  rose ,  qui 
a  été  dans  la  maison  Zani,  et  qui  se  trouve 
à  présent  dans  la  galerie  de  Dresde. 


3i3 


OEUVRE 


FRANÇOIS   STRINGA: 


François  Stringa  naquit  à  Modène  en  l638, 
et  mourut  dans  la  même  ville  en  1709.  Il 
fit  ses  études  d'après  les  ouvrages  de  Louis 
Lana,  et  devint  très  habile  peintre  d'histoi- 
re, de  paysages  et  d'architecture. 

Ce  maître  a  gravé  quelques  estampes 
qui  sont  peu  connues  ;  nous  n'en  avons 
rencontrées  que  les  trois  dont  nous  don- 
nons ici  le  détail,  et  qui  peut-être  forment 
tout  son  oeuvre. 

Ces  pièces  offrent  un  dessein  correct 
et  une  pointe  libre.  Stringa  avoit  l'usage 
de  remplir  de  points  les  hachures  qui  lui 
paroissoient  trop  vuides.  Nr.  1,  la  Sépultu- 
re., gravé  dans  un  goût  différent  des  deux 
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autres  pièces ,  s'approche  beaucoup  de  la 

manière  de  JeanBaptiste del  Sole. 

l.  La  Sépulture. 
Les  disciples  mettant  le  corps  de  Jésus 
Christ  dans  le  sépulcre.  Deux,  adroite,  le 
portent  par  le  dos ,  un  troisième  qui  est 
à  gauche  et  vu  par  derrière ,  le  tient  par 
les  jambes.  Au  delà  du  Christ,  à  gauche, 
est  la  Vierge,  se  lamentant  les  bras  éle- 
vés, près  d'une  sainte  femme  qui  a  les 
mains  jointes.  Vers  le  fond  à  droite  se 
voient  deux  autres  disciples.  Au  milieu  du 
devant,  un  homme  vu  par  le  dos,  tient  un 
panier  dans  lequel  sont  des  clous  et  un 
marteau.  Cet  homme  qui  est  dans  un  creux, 
n'est  vu  qu'à  mi-corps.  A  la  droite  d'en 
bas  est  l'écusson  des  armes  de  la  maison 
d'Est,  au-dessous  duquel  on  lit:  lll.mo  et 
Excell™  Bon  Alessandro  cl  a  Este.  La  mar- 
ge d'en  bas  offre  deux  distiques  Latins  qui 
commencent  ainsi  \Fama  uiros  qua  muis  etc. 

Hauteur:  12  p.  8  lign.  La  marge  d'en  bas:   6  lign. 
Largeur  :    8  p.  8  lign. 

2.  La  femme  peintre- 
Une  femme  assise  au  pied  d'un  rocher 
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qui  s'élève  à  gauche ,  occupée  a  peindre 
les  armes  d'un  cardinal  sur  un  tableau  ap- 
puyé contre  une  grosse  pierre,  pendant 
qu'elle  vise  vers  les  astres ,  moyennant  une 
espèce  de  jauge  érigée  à  côté  d'elle.  Ce  su- 
jet est  dans  un  cadre  orné  en  haut  du  por- 
trait d'un  cardinal ,  et  en  bas  de  deux  en- 
fans  dont  chacun  est  accompagné  d'un 
dragon ,  et  qui  sont  debout  aux  deux  cô- 
tés d'un  cartouche  marqué:  Ab  Jove  pria- 
cipum  Jou.  Pont.  Vran.  hb.  1.  A  la  gauche 
d'en  bas  on  lit:  F.  Stringa  In.  F. 

Hauteur  :  11  p.  8  lign.   Largeur:  8  p.  2  lign. 

3.  François  H,  duc  de  Modène. 
Il  est  représenté  en  buste,  vu  de  profil 
et  tourné  vers  la  droite.  Dans  un  cartouche 
ovale,  autour  duquel  on  lit:  Francis eus  IL 
Mutinae  ac  Regij.  etc.  Dux  Decim.  Contre 
ce  cartouche  sont  appuyés  quatre  autres 
cartouches,  qui  oilrent  les  desseins  des 
beaux  monumens  d'architecture  érigés 
par  ce  prince ,  et  qui  sont  soutenus  par 
des  génies  ailés.  Ces  cartouches  occupent 
les  quatre  coins  de  l'estampe.  Au  milieu 
d'en  haut  est  l'écusson  des  armes  du  prin- 
ce, et  au  milieu  d'en  bas,  se  présente  un 
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sixième  cartouche  qui  est  surmonté  d'un 
aigle ,  et  qui  porte  cette  inscription  :  Fran- 
cisco II  Ateslino pio  religioso  monu- 

mentum. 

Hauteur:    12  p.  3  lign.  Largeur:    8  p.  2  lign. 
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JOSEPH  MARIE  ROLLI. 


Joseph  Marie  Rolli  naquit  à  Bologne  en 
l645,  et  mourut  dans  la  même  ville  en 
1727.  Il  fut  disciple  de  D.  M.  Canuii,  et 
se  fit  dans  la  suite  une  belle  renommée 
par  le  grand  nombre  de  ses  beaux  ou- 
vrages en  fresque  exécutés  à  Bologne,  à 
Florence,  à  Pise  et  à  Rastatt  en  Allemagne. 
On  a  de  cet  artiste  des  estampes  qui  offrent 
un  dessein  savant,  et  qui  sont  gravées 
d'une  pointe  ferme,  nette  et  soignée,  de 
manière  qu'elles  ont  presque  l'air  d'être 
faites  au  burin.  Nous  n'en  connoissons 
que  les  six  pièces,  dont  nous  donnons 
ici  le  détail,  mais  Gori  en  cite  encore  une. 
autre  que  nous  n'avons  jamais  eu  occasion 
de  voir,  et  dont  nous  avons  même  sujet 
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de    mettre    l'existence   en  doute.     Cette 

pièce  se  trouve  jointe  à  la  fin  de  notre 


catalogue. 


1.  La  Stc.  Vierge. 

La  Ste.  Vierge  assise  et  vue  jusqu'aux 
genoux,  ayant  sur  son  giron  l'enfant  Jésus 
qui  se  tient  debout,  et  qui  a  un  oiseau 
entre  les  mains.  La  mère  de  Dieu  est  en- 
tourée de  nuées,  d'où  tombe  un  rayon 
céleste  sur  sa  tète,  et  où  l'on  voit  six  têtes 
de  chérubins,  trois  à  gauche,  trois  autres 
à  droite.  A  la  gauche  de  là  marge  d'en 
bas  on  lit  le  nom  Carlo,  Cette  estampe 
qui  n'a  pas  d'autre  inscription ,  est  légè- 
rement gravée  à  l'eau- forte.  On  en  attri- 
bue le  dessein  à  Charles  Cignani,  et  la 
gravure  à  J.  M.  Rolli. 

Hauteur:  11  p.  La  marge  d'en  bas:  2  lign.  Lar- 
geur :  8  p.  5  lign. 

2.  Lucrèce*  D'après  Canuti. 
Trois  guerriers  arrivant  près  de  Lu- 
crèce au  moment  où  elle  vient  de  se  poig- 
narder. On  voit  dans  le  fond  à  droite 
Collatin,  son  mari,  jurer  la  perte  des 
Tarquins.  Gravé  à  l' eau-forte.  On  lit  en 
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bas,  a  gauche  :   Canulus  Inuen.,  adroite: 
G.  Rolinus  Fec 

Hauteur  :    9  p.  3  lign.    Largeur:  6  p.  4  ^Sn- 

II  est  à  observer,  que  Goriet,  d'après 
\mHeincke  (Diction:  des  artistes,  article  : 
Canutï)  ont  donné  ce  sujet  pour  un  mar- 
tyre de  Ste.  Marguerite. 

3.  La  Charité.  D'après  Louis  Carrache, 
La  Charité  représentée  par  une  femme 
assise  sur  des  nuées,  et  environnée  de  trois 
enfans.  Gravé  à  Teau-forte  d'après  l'excel- 
lent tableau  de  Louis  Carrache  qui  est  à 
Bologne  dans  l'église  de  St.  Dominique. 
Le  sujet  est  dans  une  bordure  composée 
de  festons  de  feuilles  d'arbre ,  qui  forme 
dans  le  haut  un  cintre  orné  de  deux  car- 
touches, dont  celui  à  gauche  offre  le  nom 
de  Jésus,  l'autre,  à  droite,  un  pèlerin 
versant  de  l'eau  dans  le  purgatoire.  On 
lit  en  bas ,  à  gauche:  L.  C.  In.,  à  droite: 
Giosejfb  Rolli f. 

Hauteur  :  12  p.  3  lign.    Largeur  :  7  p.  8  lign. 

4-  La  Religion  et  JJranie. 
La   Religion   montrant  un  des  signes 
du  zodiaque  d'une  sphère  armillaire  que 
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lui  présente  Uranîe.  La  Religion,  sous 
la  forme  dune  femme ,  est  assise  sur  un 
trône,  et  accompagnée  d'un  ange  qui  sou- 
tient la  croix.  Uranie  est  a  genoux  devant 
elle.  Vers  le  haut  de  la  droite,  plusieurs 
anges  en  l'air  supportent  les  armes  du 
pape  Grégoire  XIII.  Un  autre  écusson 
d'armes  se  voit  au  bas  de  la  gauche  ,  ap- 
puyé contre  les  dégrés  du  trône.  Adroite 
on  lit:  Joseffo  Rolli  In.  et  F. 

Hauteur  :  10  p.   9  lign.   Largeur  :  7  p.  4  lign. 

5.  Le  Dessein.  D'après  Laurent  Pasinelli, 
Le  Dessein  représenté  sous  la  figure 

d'une  femme  qui  soutient  de  la  main 
gauche  un  papier  attaché  sur  une  planche, 
et  qui  a  près  d'elle  un  Amour  ou  plutôt  le 
génie  de  la  Peinture,  avec  lequel  elle  s'en- 
tretient. A  mi-corps.  Gravé  à  l'eau-forte. 
Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit:  Lmu.  Pasine/- 
lufPinxit. ,  à  droite  :  Joseph  RolliuJ.  incuiit. 

Hauteur:    12  p.    La   marge  d'en  bas:    2  lign.    Lar- 
geur:   9   p.    2  lign. 

6.  I^es  armes  du   cardinal  Boncampagni. 

D après  G.  Pizzoli. 

Les    armes    sont    entourées    de    cinq 
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génies  ailés  qui  se  voient  sur  une  nuée 
à  la  gauche  du  haut  de  l'estampe,  au-dessus 
d'une  balustrade  qui  semble  faire  partie 
d'un  palais.  Gravé  à  l'eau-forle.  On  lit 
vers  la  gauche ,  sur  un  piédestal  de  la 
balustrade  :  G.m  Pizzoli  In. ,  et  à  droite , 
au  bas  d'une  colonne  :  G.  Rollife. 

Hauteur  :  9  p.    Largeur  :    6  p,  6  lign. 


Pièce  citée  par  GOBI. 

Jésus  Christ  baptisé  par  St.  Jean  dans 
le  Jourdain.  D'après  un  tableau  de  l'église 
de  St.  George  à  Bologne,  peint  par 
Albani. 

N'ayant  trouvé  cette  pièce  dans  aucune 
des  riches  collections  de  la  ville  de  Vi- 
enne, nous  sommes  portés  à  croire  que 
Gori  est  en  erreur  ,  et  qu'il  a  regardé 
le  même  sujet  ,  gravé  par  Dominique 
Bonavera,  pour  un  ouvrage  de  Rolli. 
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JACQUES  ANTOINE  MANNINL 

(Nr.  3  des  monogrammes.) 


i_>et  artiste,  né  à  Bologne  en  1646  ,  et 
mort  dans  la  même  ville  en  1782,  fut  dis- 
ciple R  André  Monticclli ,  et  de  Dominique 
Santi.  Il  s'est  acquis  le  nom  d'un  très  ha- 
bile peintre  de  perspective  ,  d'ornemens 
et  d'architecture.  On  ne  connoît  de  lui , 
que  les  seize  estampes  dont  nous  don- 
nons ici  le  détail ,  et  qui  sont  gravées  à 
l'eau-forte  d'une  pointe  dégagée  et  pleine 
de  goût. 

1-16.  Vues  perspectives. 

Suite  de  seize  estampes. 

%)  Titre.  Un  piédestal  ménagé  au  milieu 
de  deux  parties  de  colonnes ,  et  sur- 
monté de  Técusson  d'armes  de  Jean 
Jacques Monti.  On  lit  sur  le  piédestal: 
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Vedute  deliiiose  dedicaie  al  mérita  sin- 
gularc  delV  illustre  sig  :  il  sig.  Gio.  Gia- 
como  Monti  GiacomoAnt.0  Manim '  lnucn: 
cfece.  Marco  Ant.°  Fabbri forma  in  Bol.a 
Sur  une  pierre  au  devant  de  la  droite, 
on  appercoit  l'année  1676  très  confu- 
sément exprimé. 

Largeur  :  4  p.  8  lign.    Hauteur  :  3  p.  5  lign. 

2)  Vue  d'une  terrasse  avec  une  balustra- 

de et  une.  tour  carrée,  qui  est  tronquée. 
La  terrasse  est  baignée  par  une  rivière 
qui  tombe  en  cascade  à  la  gauche  de 
l'estampe.  La  marque  de  l'artiste,  ac- 
compagnée de  la  syllabe  in  se  voit  à 
la  gauche  d'en  bas. 

Largeur  :    4  P*    8  lign.    Hauteur  :    3  p.  3  lign. 

3)  Une  rue  qui  se  tire  vers  le  fond  à  gau- 

che. On  remarque  deux  hommes  de- 
vant la  porte  d'une  maison.  En  avant 
d'une  autre  maison ,  un  peu  plus  vers 
la  droite  ,  est  une  colonne  surmontée 
d'une  croix. 

Hauteur  :  3  p.  5  lign.    Largeur  :  3  p.   3  Kgn. 

4)  Paysage  offrant  à  gauche  un  rocher 
surmonté  de  ruines  d'un  édifice  dont 
il  reste  une  grande  porte.  Le  rocher 
est  baigné  par  une  rivière,  en  deçà  de 
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laquelle  s'élève  une  autre  grande  por- 
te,  qui  occupe  le  devant  de  la  droite. 

Hauteur  :    3  p.  6  lign.    Largeur  :    3  p.  3  ligu. 

5)  Paysage  dun  site  semblable  au  précé- 
dent. Le  rocber  est  surmonté  d'un 
château -fort,  et  sur  le  devant  à  droite 
on  remarque  deux  gros  troncs  d'arbres 
abbatus. 

Hauteur  :  3  p.  5  lign.    Largeur  :   3  p.    2  lign. 

6)  Ce  morceau  offre  à  gauche  un  pavillon 
un  peu  délabré  et  orné  d'une  fontaine. 
Il  est  bâti  sur  le  bord  d'une  petite  riviè- 
re, qui  tombe  en  cascade,  à  la  droite  de 
l'estampe.  Le  chiffre  de  l'artiste  se  voit 
à  la  gauche  d'en  bas  sur  une  butte. 

Largeur  :  3  p.  5  lign.    Hauteur  :  3  p.  3  lign. 

7)  Vue  d'une  rivière ,  dont  le  bord  à  la 

droite  de  l'estampe  est  fait  de  grosses 
pierres  carrées.  On  remarque  un  hom- 
me regardant  dans  l'eau  par  un  mur 
d'appui.  Plus  loin  ,  de  ce  même  côté 
droit,  deux  hommes  marchent  sur  le 
rivage,  en  passant  près  d'un  château- 
fort.  Le  chiffre  de  l'artiste,  peu  dis- 
tinctement exprimé  ,  se  voit  sur  un 
bloc  à  la  gauche  du  devant. 

Largeur  j  3  p.  5  lign.    Hauteur  :  3  p.  3  lign. 
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8)  Vue  d'un  palais  à  demi-ruiné,  en  avant 
duquel  est  une  terrasse  bordée  par 
une  balustrade  et  baignée  par  une  ri- 
vière, qui  tombe  en  cascade  à  la  droite 
de  l'estampe.  Le  chiffre  de  l'artiste 
est  marqué  sur  une  pierre  carrée  qui 
est  au  milieu  du  devant. 

Largeur:    3  p.  5  lign.    Hauteur:  3  p.  2lign. 

9)  Un  portique  en  partie  ruiné,  situé  sur 
le  bord  d'une  rivière  qui  occupe  le 
côté  gauche  de  l'estampe.  On  remar- 
que à  droite  une  balustrade  qui  se 
tire  jusqu'au  milieu  du  devant.  Le 
chiffre  de  Mannini  se  voit  à  la  droite 
d'en  bas. 

Largeur  :    3  p.  5  lign.    Hauteur:  3  p.  3  Hgn. 

»o)  Le  côté  gauche  de  ce  morceau  offre 
quelques  corps  d'un  bâtiment  magni- 
fique en  partie  délabré.  En  avant  de 
ce  même  côté  se  fait  remarquer  une 
balustrade  qui  se  tire  jusqu'au  milieu, 
où  le  chiffre  deMannini  est  gravé  sur 
le  socle  d'un  piédestal.  Vers  la  droite 
du  fond,  une  fontaine  est  bâtie  près 
du  bord  d'une  pièce  d'eau  qui  forme 
une  cascade. 

Largeur:  3  p.  6  lign.    Hauteur:   3  p.  4  l'gn» 
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11)  On  remarque  au  milieu  de  cette  es- 
tampe une  fontaine  au  haut  d'un  pié- 
destal faisant  le  bout  d'une  balustra- 
de qui  se  tire  vers  la  droite ,  et  qui 
borde  une  terrasse  baignée  par  une 
pièce  d'eau  ,  au-delà  de  laquelle  on 
voit  à  gauche  un  portique  en  partie 
délabré. 

Largeur:  3  p.  6  lign.  Hauteur:  3  p.   3  lign. 

12)  Un  grand  arc  bâti  de  pierres,  à  tra- 
vers lequel  on  voit  dans  le  fond  une 
balustrade  sur  le  bord  d'une  rivière, 
qui  forme  une  cascade.  Le  devant  à 
droite  offre  le  bassin  d'une  fontaine. 

Largeur  :    3  p.  6  lign.    Hauteur  :    3  p.  3  lign. 

i3)  Le  côté  droit  de  cette  estampe  pré- 
sente une  maison  délabrée  ,  remar- 
quable par  une  grande  porte,  et  située 
sur  le  bord  dune  petite  rivière  dont 
le  rivage  opposé  est  garni  de  quelques 
bàtimens.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
G.  A.  M.fece. 

Largeur  :    3  p.  5  lign.    Hauteur  :    3  p.  2  lign. 

14)  Vue  de  quelques  ruines.  On  remar- 
que vers  le  fond  un  arc  triomphal,  sur 
le  devant  à  droite  un  grand  vase  sur 
un  piédestal,  auprès  duquel  est  de- 
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bout  une  femme ,  et  à  gauche  le  bout 
d'un  portique. 

Largeur  :  2  p.  8  lign.    Hauteur  :  2  p. 

i5)  Un  grand  arc  de  pierre,  à  travers  le- 
quel on  voit  une  terrasse  bordée  de 
balustrades,  et  ornée,  au  milieu,  d'une 
fontaine.  Ce  sujet  est  dans  un  rond 
dont  le  diamètre  est  de  3  p.  2  lign. 

Hauteur  :    3  p.  4  ^ên.    ^a  marge  d'en  Las  :   2  lign. 
Largeur  :   3  p.   2  lign. 

16)  Vue  des  ruines  d'un  bâtiment  com- 
posé de  difFérens  corps.  On  remar- 
que particulièrement  à  gauche  deux 
grandes  colonnes  placées  à  côté  l'une 
de  l'autre ,  au  milieu  du  fond  une 
balustrade,  à  droite  une  fontaine,  et 
sur  le  devant  de  ce  même  côté ,  une 
autre  balustrade.  Planche  ovale. 

Diamètre  de  la  largeur:  2  p.  10  lign.    Celui  de  la 
liauteur  :  4  p.  1  lign. 
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JEAN  JOSEPH  DAL   SOLE. 


Jean  Joseph  dal  Sole  naquît  à  Bologne 
en  l654,  et  niourut  dans  la  même  ville 
en  1719.  Il  fut  successivement  disciple  de 
son  père  Antoine  Marie,  de  D.  M.  Canuti, 
et  enfin  de  Laurent  Pasinelli.  Dans  ses 
beaux  ouvrages  de  peinture  ,  il  suivi:  la 
manière  de  Simon  Cantarini,  et  depuis, 
celle  du  Guide. 

L'auteur  de  cet  ouvrage  ne  connoit  de 
lui  que  trois  estampes,  qui  sont  d'un  ex- 
cellent dessein,  et  gravées  à  l'eau-forte 
d'une  pointe  facile  et  spirituelle.  Gori  cite 
encore  quelques  autres  pièces  qu'on  trou- 
vera marquées  à  la  fin  de  ce  catalogue. 
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i.  L'Envie. 

L'Envie  représentée  par  une  femme 
décharnée  marchant  vers  la  gauche,  en 
retournant  la  tète  vers  la  droite ,  comme 
pour  éviter  la  foudre  qui  sort  d'un  nuage. 
Elle  a  sur  la  tète  des  serpens  au  lieu  de 
cheveux ,  et  n'est  couverte  que  d'une 
draperie  flottante  attachée  autour  des 
reins  par  un  autre  serpent.  Un  troisième 
animal  semblable  se  voit  près  d'un  livre 
qui  est  jette  à  terre,  et  sur  lequel  l'Envie 
a  posé  son  pied  droit.  Cette  figure  est 
placée  sur  un  rocher.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas:  Joseph  Sole  seul.  ,  et  à  gauche 
sont  quelques  caractères  peu  distincts 
qui  semblent  être  G.  N.  Zaniï  del.,  peut- 
être  :  Jean  Baptiste  Zani  ou  Zanni  de  Bo- 
logne ,  disciple  de  J.  A.  Sirani. 

Hauteur  :    6  p.   4  %n-     Largeur  :    4  p.  J  lîgn. 


2.  Les  anges ,  plafond. 
Deux  grands  anges  s'élevant  en  l'air, 
en  se  tenant  embrassés.  L'un  d'eux  porte 
une  branche  de  lis  de  la  main  gauche. 
Leurs  regards  ,  ainsi  que  ceux  de  plusi- 
eurs autres  petits  anges  qui  les  environ- 
nent, sont  tournés  vers  en  bas,  comme 
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s'ils  attendoient  l'arrivée  de  quelque  Saint. 
Sujet  de  plafond  de  forme  ovale  d'après 
Laurent  Pasinelli,  dont  le  nom  est  dé- 
signé au  milieu  d'en  bas  par  les  lettres 
L.  P.  I.  Sans  le  nom  de  Jos.  dal  Sole. 
Planche  ovale. 

Diamètre  de  la  largeur:  17  p.  6  lign.  Celui  de  la 
fauteur  •    1$  {>,  3  lign. 

3.  L'Olympe,  plafond, 

Jupiter  porté  en  l'air  sur  les  ailes  de 
son  aigle  au  milieu  de  la  déesse  Minerve 
et  de  Junon,  qui  présente  un  bouclier 
au  dieu  Mars.  Sujet  de  plafond  peint  par 
Laurent  Pasinelli.  Ce  morceau  est  gravé 
sur  une  planche  octogone  avec  une  marge, 
qui  offre  une  dédicace  adressée  par  Jean 
Joseph  dal  Sole  au  comte  Charles  Mal- 
vasia. 

Largeur:  21  p.  6  lign.  Hauteur:  11  p.  3  lign.  La 
marge  d'en  bas  :    1  p.  8  lign, 


Pièces  citées  par  GORl. 
St.  François  Xavier  confondant  par  sa 
sainte    doctrine    les   satrapes    de  Japan. 
D'après  Laurent  Pasinelli. 
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Quelques  portraits  de  peintres,  gra- 
vés àl'eau-forte  en  1674  et  destinés  à  être 
mis  dans  l'ouvrage  intitulé.  Felsina pùtrice 
(dans  lequel  cependant  ils  ne  se  trou- 
vent pas). 
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JtLtienne Marie Legnani ',  dit  Legnanino,  na- 
quit à  Bologne  en  1660,  et  mourut  dans 
la  même  ville  en  1715.  Il  fut  successive- 
ment disciple  de  son  père  Christophe ,  de 
Charles  Cignani  et  à  Rome  de  Charles 
Maratti;  cependant  la  plus  grande  partie 
de  ses  tableaux  se  trouvent  dans  les  égli- 
ses de  la  ville  et  du  pays  de  Milan. 

On  n'a  de  ce  maître  que  les  deux  estam- 
pes suivantes,  qui  sont  gravées  à  l'eau- forte 
dans  un  goût  très  approchant  de  celui  de 
Biscaino.  Aucun  auteur  de  catalogues  ne 
faisant  la  moindre  mention  de  ces  deux 
pièces  intéressantes,  il  est  à  croire,  qu'elles 
doivent  être  difficiles  à  trouver. 

1.  La  S  te.  Vierge. 
La Ste.  Vierge  ami-corps  portant  entre 
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ses  mains  l'enfant  Jésus  qui  tient  de  la 
main  droite  une  petite  croix.  La  Vierge 
a  les  yeux  levés  vers  le  ciel ,  et  la  tête  un 
peu  penchée  vers  la  gauche  de  l'estampe. 
Dans  un  forme  ovale.  On  lit  en  bas  :  All> 
lll.ma  Sig/a  etProna  Colma  La  Sig.ra  Mar.ia 

Laura  Carpegna  Tanari Stefano  M. 

Legnani  DDD. 

Hauteur  :    6  p.   Largeur  :   4  P>  9  lign- 


2.  Ste.  famille. 

La  Vierge  soutenant  sur  ses  deux  mains 
l'enfant  Jésus  qui  l'embrasse  en  tournant 
ses  regards  vers  St.  Joseph,  qui  se  voit  à 
droite ,  appuyé  de  ses  deux  mains  sur  un 
bâton.  On  remarque  deux  anges  vers  le 
fond  à  gauche.  La  Vierge  est  placée  près 
d'une  table  sur  laquelle  sont  jettées  quel- 
ques fleurs.  Les  figures  qui  entrent  dans 
cette  composition,  ne  sont  qu'à  mi-corps. 
Cette  pièce  qui  ne  porte  pas  de  nom, 
est,  à  ne  pas  en  douter,  gravée  par 
Legnani. 

Hauteur  :  6  p.  9  lign.    Largeur  :  6  p. 
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JLouis  Matlioli  naquit  en  1662  à  Crevalio- 
re,  bourg  de  la  principauté  de  Massera- 
no  ',  et  mourut  en  I747i  âgé  de  85  ans. 
Quelques  auteurs  prétendent,  qu'il  a  fré- 
quenté pendant  quelque  temps  l'école  de 
Charles  Cignani.  Il  n'a  pas  exercé  l'art  de 
la  peinture  ,  mais  se  donna  entièrement 
au  dessein ,  et  dans  la  suite  à  la  gravure. 
Il  fut  étroitement  lié  avec  le  peintre  Jo- 
seph Marie  Crespi  dit  \  Espagnole^  qui ,  à 
ce  qu'il  semble ,  lui  a  enseigné  à  manier 
la  pointe ,  et  qui  a  même  d'abord  gravé 
plusieurs  estampes  ,  sur  lesquelles  il  avoit 
permis  à  Maltioli  de  mettre  son  nom. 

Cette  générosité  amicale  ayant  été  dans 
la  suite  la  source  de  plus  d'un  embarras 
dans  la  classification  exacte  des  pièces  de 
ces  deux  maîtres,  nous  avons  cru  devoir 
écarter  de  l'oeuvre  de  Mattioli  toutes  les 
pièces  qui  ne  sont  pas  de  sa  pointe,  quoi- 
qu'elles soient  marquées  de  son  nom,  et 
de  les  ranger  dans  l'oeuvre  deCrespï,  leur 
véritable  graveur 

xix.  Vol.  Y 
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Les  estampes  de  Mattioli  ne  sont  pas ,  à 
la  vérité,  des  productions  d'un  génie  bril- 
lant ;  mais  elles  offrent  des  desseins  cor- 
rectement exécutés,  et  elles  sont  gravées 
d'une  pointe  nette  et  bien  exercée,  de 
manière  qu'elles  ne  laissent  pas  d'être 
agréables  aux  yeux  ,  et  de  mériter  l'ap- 
probation qu'on  leur  a  toujours  généra- 
lement accordée. 

Ces  pièces  gravées  par  notre  artiste, 
partie  d'après  ses  propres  desseins,  partie 
d'après  d'autres  maitres ,  sont  bien  nom- 
breuses. Nous  en  avons  détaillées  ici  l4o, 
et  encore  notre  catalogue  n'est  point  à 
son  complet  ;  G  on  et  H.  11.  Fucjsli  citent 
plusieurs  pièces ,  que  nous  n'avons  pas  eu 
occasion  de  voir  nous  mêmes  ,  et  dont 
nous  ne  saurions  pas  mettre  en  doute 
l'existence  ;  nous  en  avons  joint  la  liste 
à  la  fin  de  notre  catalogue.  Cette  liste  est 
maigre;  mais  elle  est  telle  que  ces  auteurs 
nous  l'ont  fournie. 
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SUJETS   DE  LA   BIBLE. 

l .  La  juile  en  Egypte.  D'après  Louis 
Carrache. 

-La  Ste.  Vierge  conduisant  à  la  main  gau- 
che l'enfant  Jésus  ,  et  de  l'autre  arran- 
geant son  voile.  Elle  est  suivie  de  St.  Jo- 
seph, et  de  l'àne,  auquel  un  ange  donne 
à  manger  de  l'herbe.  La  marche  se  diri- 
ge vers  la  gauche  du  devant.  On  lit  en 
bas,  à  gauche:  Ludovicus  Carraccius  In., 
à  droite  :  Ludovicus  Matthiolus  f.  La  mar- 
ge d'en  bas  contient  une  dédicace  adres- 
sée à  Joseph  Mazza. 

Hauteur  :  g  p.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign.   Largeur  : 
6  p.  a  lign. 

Y2 
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2.  La  fuite  en  Egypte. 

St.  Joseph  marchant  à  côté  de  laVierge 
qui  est  assise  sur  un  àne,  ayant  entre  ses 
bras  l'enfant  Jésus.  La  marche  se  dirige 
vers  la  droite.  Quelques  anges  en  l'air 
portent  un  drap  étendu  au-dessus  de  la 
Vierge.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit:  Lud. 
Matthiolus  In.  f.  Ce  morceau  est  gravé 
dans  un  goût  approchant  de  celui  de 
Claude  Melan. 

Hauteur  :  9  p.  9  Hg".    Largeur  :  6  p.  6  lign. 


3.  Le  massacre  des  Innocent.  D'après 
J.  M.  Crespi. 

Composition  de  beaucoup  de  figures. 
Le  fond  représente  diverses  pièces  d'ar- 
chitecture ,  et  vers  la  gauche  un  grand 
piédestal  avec  la  statue  d'un  cheval.  Cette 
estampe  est  une  répétition  d'une  autre 
planche  qui  a  été  gravée  par  /.  M.  Crespi 
même  (Voyez  Nr.  4  de  son  oeuvre),  mais 
elle  n'a  pas  été  terminée  au  burin.  On 
distingue  cette  répétition  de  la  première 
épreuve  de  la  planche  primitive,  avec  la- 
quelle elle  pourroit  être  confondue  ,  en 
ce  qu'elle  a  en  bas  une  marge  d'un  pouce, 
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et  qu'au  lieu  de  Lod.  on  y  lit  Lodovico  en 
toutes  lettres.  *) 

Hauteur  :  i4  p.  La  marge  d'en  Las  :  îo  ligu. 
Largeur  :  12  p. 

4.  Jésus  reconnu  par  Sirnéon  et  Anne. 

D'après  Pierre  Gilardi. 

La  Ste.  Vierge  au  temple,  ayant  sur  ses 
bras  l'enfant  Jésus ,  à  qui  la  prophétesse 
Anne  rend  ses  hommages.  La  Vierge  est 
suivie  d'un  ange  qui  porte  la  queue  de 
son  manteau.  St.  Joseph,  un  livre  ouvert 
à  la  main ,  est  assis  sur  le  devant  à  droite. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Pietra  Gilardi 
inu.  Mattioli  f. ,  et  dans  la  marge  d'en  bas 
une  dédicace  adressée  au  marquis  Cesari, 

Hauteur:  i5  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas:  10  lign. 
Largeur  :   10  p. 

5.  LEcce-homo.  D'après  Anl.  van  Dych. 
Jésus  Christ  est  debout  vers  la  gauche  , 

ayant  les  mains  liées  devant  lui.  A  droite 
un  Juif  lui  présente  une  canne  de  roseau. 
Un  autre  Juif  tenant  un  bâton  de  la  main 

*)  Nous  apprenons  par  Luigl  Crespi  (Page  224)* 
que  Mailioli  a  gravé  cette  estampe  sur  le  dos 
de  la  planche ,  sur  laquelle  Crespi  âvoit  gravé 
ce  même  sujet.  (Voyez  Nr,  4  de  son  oeuvre.) 
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gauche,  se  voit  vers  le  fond  de  ce  même 
côté.  On  lit  à  la  gauche  de  la  marge  d'en 
bas:  Lud.  Malthiolus  del.  et  sculp.  Cette 
estampe  est  une  copie  faite  d'après  celle 
gravée  par  Antoine  van  Dyck  même. 

Hauteur:  g  p.  4  l'gn-  I'a  marge  d'en  bas:  6  lign. 
Largeur  :8  p. 

6,  LEcce-homo.  D'après  Ant.  van  Dyck. 

Autre  estampe  ,  pareillement  gravée 
d'après  l'originale  de  van  Dyck.  Le  sujet 
est  renfermé  dans  un  ovale.  On  lit  en  bas, 
à  gauche  :  Antonius  van  Dyck  invenit  et  pin» 
xit,  au  milieu:  Antverpiae.  1716,  et  à  droi- 
te :  Ludouicus  Malthiolus  academicus  clé- 
ment inus  f. 

Hauteur:  12p.  7  lign.  Largeur  :  10  p. 

7.   Crucifix. 
Jésus  Christ  attaché  à  la  croix.  Dans  un 
cartouche  au  bas  de  l'estampe  ,    on  lit: 

Primogenitus  mortuorum sanguine  suo. 

Apoc.  I.  A.  A  gauche  est  écrit  :  Malthiolus 
A  C.f.,  et  à  droite  est  l'année  i73l. 

Hauteur:   i3  pouces?   Largeur:  8  p.  10  lignes? 

8.  La  Résurrection.  D'après  J.  M.  Crespi. 
Cette  estampe   est   une  répétition  de 
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celle  gravée  par  /.  M.  Crcspi  (Nr.  g  de  son 
oeuvre).  Eile  est  gravée  avec  un  peu  plus 
de  soin,  et  porte  les  mêmes  inscriptions; 
mais  elle  en  diffère  ,  en  ce  que  la  croix 
de  la  bannière  de  Jésus  Christ  a  les  qua- 
tre bouts  ornés,  que  sur  le  devant  à  gau- 
che les  trois  pierres  sont  omises  ,  et  que 
la  pipe  à  fumer,  jettée  parterre,  tout 
près  des  cartes  à  jouer,  dans  la  première 
pièce,  se  voit  un  peu  plus  vers  la  droite, 
immédiatement  au-dessous  de  la  jambe 
du  soldat  assis  sur  le  devant  à  droite.  De 
plus,  dans  la  dédicace  on  lit:  V.S.gradire, 
tandisque  dans  la  première  pièce  il  est 
écrit:  V.  S.  ai gr adiré. 

Même  dimension. 


9.  Le  corps  mort  de  Jésus  Christ.  D'après 
Jos.  Riberra. 

La  Ste.  Vierge  ,  St.  Jean  et  la  Made- 
laine  pleurant  sur  le  corps  mort  de  Jésus 
Christ  étendu  par  terre  au  pied  de  la 
croix,  que  Ton  voit  en  partie  à  la  droite 
de  l'estampe.  On  lit  en  bas,  à  gauche: 
Guida  Renus  inv.  ,  à  droite  :  Ludovicus 
Matthiolus  f.  Le  nom  du  Guide  a  été  mis 
par  erreur  sur  cette  pièce  ;  car  c'est  une 
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copie  en  contre-partie  d'une  estampe  gra- 
vée par  Jos.  Riberra,  dit  VEspagnolet  (Vo- 
yez Nr.  i  de  l'oeuvre  de  ce  maître.) 

Largeur:    9  p    8  lign.    Hauteur:  7  p.  4  l'ên- 

10.  La  Samaritaine.  D'après  Annib. 
Carracci. 

Jésus  Christ  s'entre  -  tenant  près  du 
puits  avec  la  femme  Samaritaine.  On  lit 
en  bas  :  1721.  —  In  aerc  delineabat ,  et 
incidebat  Ludovicus  Mattioli  Bononiensis 
Acadcmiae  Clementinac  adscriptus ,  et  dans 
la  marge  :  Annibal  Carracius  Bononiensis 
Perusiae  pinxit. 

Hauteur:    20   p.    La  marge  d'en  Las  :    5  lign.   Lar- 
geur :    i5  p.  6  lign. 


SUJETS  DE  VIERGES. 

11.  La  Ste.   Vierge  avec  l'enfant  Jésus. 

D'après  le  Guide. 
La  Vierge  vue  jusqu'aux  genoux,  tient 
entre  ses  bras  l'enfant  Jésus  endormi  sur 
son  sein.  La  tète  de  la  Vierge  est  penchée 
vers  la  droite  de  l'estampe.  Cette  pièce, 
qui  est  gravée  sur  une  planche  ronde, 
est  une   copie  de    Nr.    4   des   estampes 
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de  l'oeuvre  du  Guide.    On  lit  au  milieu 
d'en  bas:  L.Maitwli  fe. 

Diamètre  :5  p.    5  lign. 

12.  Répétition  de  la  pièce  précédente. 

Autre  estampe  du  même  dessein,  gra- 
vée en  plus  petit,  et  en  contre-partie, 
c'est-à-dire  que  la  tête  de  la  Vierge  est 
penchée  vers  la  gauche.  Planche  de  forme 
ovale.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  :  Mal- 
thiolus  1720. 

Diamètre  de  la  hauteur  :  3  p.  6  lign.  Celui  de  la 
largeur:   2  p.    11   lign. 


l3.  La  Stc.  Vierge.  D'après  Aug. 
Carra che. 

La  Ste.  Vierge  considérant  avec  ten- 
dresse l'enfant  Jésus  qu'elle  a  sur  ses  bras, 
et  qui  tend  la  main  gauche,  pour  faire 
des  caresses  à  sa  mère,  tenant  une  pom- 
me de  l'autre  main  qu'il  a  en  pente.  A  mi- 
corps.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas  : 
Ag.  Carazzi  inu. ,  et  â  droite:  L  Mattioli 
A.  Cf. 

Hauteur  :  6  p.  La  marge  d'en  Las  :  3  lign.  Largeur  : 
4  p.  4  Kg11- 
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l4«  La  S  te.  Vierge.  D'après  Jos.  Marie 
Crespi. 

La  Ste.  Vierge  à  mî  -  corps ,  ayant  sur 
ses  bras  l'enfant  Jésus  qui  est  endormi, 
et  qui  tient  de  la  main  droite  une  petite 
croix.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas:  Jo- 
seph Eques  Crespi  alias  Spagnolus  Ac. 
Clem.s  inv.  et  pinxit.  —  17 .+3  —  Incidebat 
Jjud.  Mattioli  Bonon.  in  eadem  Academia 
Prof  essor  Ag.  Ann.  81.  Cette  estampe  of- 
fre une  pointe  bien  légère ,  et  il  est 
étonnant  que  Mattioli  Tait  gravée  âgé  dé- 
jà de  81  ans. 

Hauteur  :  7  p.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign.  Largeur  : 
5  p.  4  lign. 

l5.  La  Vierge  avec  l'enfant  Jésus.  D'après 
le  Corrège. 

La  Ste.Vierge  assise ,  présentant  le  sein 
à  l'enfant  Jésus  qui  est  assis  sur  ses  ge- 
noux, tendant  sa  main  gauebe  vers  un  an- 
ge qui  lui  apporte  du  fruit.  On  lit  dans  la 
marge  d'en  bas,  à  gauebe:  Antonius  Car- 
re gensis  lm>.,  et  à  droite  :  Ludo vicus  Mat- 
thiolus  Incidebat. 

Hauteur  :  7  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  :  3  lign. 
Largeur  :   6  p. 
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lG.  J'assomption.  D'après  Don  al  Creti. 
La  Ste.  Vierge  transportée  dans  le  ciel 
sur  un  nuage,  au  bas  duquel  on  apperçoit 
trois  tètes  de  chérubins.  Elle  a  les  bras 
étendus,  les  yeux  levés,  et  la  tête  un  peu 
penchée  vers  la  gauche  de  l'estampe.  Dans 
la  marge  d'en  bas  est  écrit,  à  gauche: 
Eqf  Donatus  Cretilnv.  et  de/.,  et  à  droite: 
Matthiolus  f.  1730. 

Hauteur:    10  p.  4  l'Sn<    La  marge  d'en  bas  :    8  lign. 
Largeur  :    7  p.  3  lign. 

17.  Ste.  famille. 
La  Ste.  Vierge  à  genoux  soutenant  de- 
vant elle  le  petit  Jésus  qui  est  debout,  ayant 
dans  la  main  droite  une  petite  croix.Vers  le 
fond  à  gauche,  St.  Joseph  est  assis  au  pied 
d'un  arbre,  et  vers  la  droite,  une  femme  pla- 
cée au-delà  d'une  pierre  taillée  en  forme 
de  piédestal,  regarde  le  petit  Sauveur.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Maihioîus.  Au-des- 
sous de  ce  nom  est  gravé  un  astérisque. 

Hauteur  :  12  p.  6  lign.  Largeur  :  8  p.  4-  ^g11- 

18.   La   Vierge  de   bon   secours.    D'après 
J.   Pizzoli. 
Les    S. S.  Pierre  ,  Paul,  Roch  et  Séba- 
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stïen  intercédant  auprès  de  la Ste.  Vierge, 
pour  obtenir  de  Dieu  la  cessation  de  la 
peste,  qui  a  eu  lieu  à  Bologne  en  1527. 
On  lit  dans  la  marge  d'en  bas:  Vera  Effi- 
gie di  S.  Maria  del  soccorso //  voto 

acçennato.  —  Joachimus  Pizzoli  Acadc- 
micus  Clementinus  Inv.  —  —  Bononiae. 
1719.  —  Lodovicus  Matthioli  Academicus 
Clem.us  incidit. 

Hauteur:    12   p.   6    Iign.     La  marge  d'en  bas:    1  p, 
Largeur  :  9  p.  2  lign. 


19.    La   Vierge   immaculée.     D'après 
A.  Caccioli 

La  Ste.  Vierge  debout  sur  le  croissant, 
ayant  sous  ses  pieds  le  serpent  séducteur 
des  premiers  hommes.  Elle  est  sur  un 
nuage,  et  entourée  d'un  grand  nombre 
d'anges  qui  jouent  de  difFérens  instru- 
mens.  Dieu  le  père,  au-dessus  d'elle,  plane 
dans  une  gloire  d'anges.  Tableau  d'autel 
cintré  par  en  haut,  où  on  lit  à  gauche: 
Antonius  Caccioli  in  Ecclcsia  D.  Gabrielis 
Bonon,  pinxit. ,  et  à  droite  ;  Ludovicus 
Matthiolus  Academicus  Clementinus  Bonon. 
incidebat.    La   marge  d'en  bas  renferme 
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une    dédicace    adressée   par  Ange    Ant. 
Vecellari  au  comte  César  Gambalunga. 

Hauteur  ,  la  marge  y  comprise  :  16  p.  G  lign. 
Largeur:   10  p.  4  lign. 

SAINTS. 

20.  St.  Antoine  de  Padoue. 

Sx.  Antoine  de  Padoue  représenté  de- 
bout, tenant  de  la  main  gauche  une  bran- 
che de  lis,  et  de  la  droite  un  livre,  sur 
lequel  est  placé  le  petit  Jésus.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas  :  Matthiolus  de/.  Ce  mor- 
ceau est  gravé  dans  la  manière  de  Claude 
Mellan. 

Hauteur  :  6  p.  9  lign.     Largeur  :   5  p. 

21-    St.  Antoine   de   Padoue.    D'après 
G.  Cagnacci. 

St.  Antoine  de  Padoue  préchant  dans 
une  chaire,  où  l'on  remarque,  à  droite  , 
un  petit  crucifix,  à  gauche,  un  livre  et 
un  lis.  En  bas  on  lit:  S.  Antonio  diPadova  ; 
suit  un  chiffre  composé  des  lettres  P,H,F: 
et  accompagné  d'un  D,  qui  semble  désig- 
ner le  nom   de  celui  qui  a  dédié  cette 
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estampe.  On  prétend ,  qu'elle  est  gravée 

d'après  Guide  Cagnaccî. 

Hauteur:  10  p.    Largeur:  7  p.  5  lign. 

22-  St.  Antoine  de  Padoue.  D'après  J.  M. 
Crc.spi. 

Ce  Saint  est  représenté  debout,  comme 
faisant  une  démonstration  avec  les  doigts. 
On  voit  à  gauche  une  croix,  une  branche 
de  lis,  et  un  livre  sur  une  table.  On  lit 
en  bas  :  J.  Spagnolus  Bonon.  Pin.  —  S.  An- 
tonius  de  Padua  —  Matthiolusf. 

Hauteur  :  1 1  p.  La  marge  d'en  bas  :  6  lignes  ? 
Largeur  :   7    p.    8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  au  fond  blanc  ;  on  n'y 
voit  que  quelques  traces  des  briques  du 
mur,  et  les  noms  de  J. Spagnolus  et  de 
Malthioli  ne  s'y  trouvent  pas. 

La  seconde  est  retouchée  dans  toutes 
ses  parties;  le  fond  est  couvert  d'une 
taille,  et  les  noms  du  peintre  et  du  gra- 
veur sont  ajoutés. 

23-  Répétition  de  la  pièce  précédente. 
Ce  même  Saint  gravé  une  seconde  fois, 
mais   dans    un   fond   qui   représente  un 
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paysage.  Un  livre  et  une  branche  se  voient 
sur  le  devant  à  gauche.  On  lit  au  bas  de 
ce  même  côté  :  Lud.  Matthiolus  Acad. 
Clemenlinus  del :  etf.ljl^,  et  dans  la 
marge  d'en  bas  :  Jnspice  si  quaeris  —  — 
prudigiosa  Manus. 

Hauteur:    12  p.  8  lign.  La  marge  d'en  bas:  9  lign. 
Largeur  :    y  p.  4  ^8n' 

24.  St.  BenoÛ  délivrant  un  possédé.  D'après 
L.  Carrache. 
St.  Benoît  délivrant  par  ses  prières  un 
possédé  qu'on  lui  amène.  On  lit  en  bas, 
à  gauche:  Ludouic*  Caracc.  lnu.  Bon. 
Ludo.  Mattiolus  Bonon.  sculpsit ,  et  à 
droite  est  Tannée  1681. 

Hauteur:    i4  p-  2  lign.    Largeur  :  9  p.   10  lign. 

25.  St.  Cajétan.  D  après  J.  M.  Crespi. 

St.  Cajétan  à  genoux  à  la  gauche  de 
l'estampe,  ayant  sur  ses  bras  l'enfant  Jé- 
sus qui  lui  fait  des  caresses.  La  Ste.Vier- 
ge  immaculée  est  représentée  debout  au 
milieu  d'en  haut  dans  une  gloire  d'anges. 
On  lit  dans  la  marge  d'en  bas:  Hanc  Ico- 
nem  Dtui  Gaetani  in  Ecchsia  D.  M.  Laure- 
tanae  pinxii ,    et  del  in.  Joseph  de   Crispis 
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Bononicnsis.  Lud.  Maithiolus  Borwn.   in- 

cidit. 

Hauteur  :  10  p.  3  lign.  La  marge  d'en  Las  :  i  p. 
5  lign.    Largeur  :  7  p.  4  ^g"- 

26.  Ste-  Catherine  de  Bologne. 

Ste.  Catherine  à  genoux  à  la  droite  de 
l'estampe  ,  adorant  l'enfant  Jésus  qu'elle 
a  sur  ses  bras,  et  qu'elle  vient  de  recevoir 
d'entre  les  mains  de  la  Ste.  Vierge  assise 
à  gauche  sur  un  nuage.  On  lit  dans  la 
marge  d'en  bas:  S.  Catharina  de Bonon. — 
Lud.  Matthiolus  de/m.  etjec. 

Hauteur:  10  p.  2.  lign.  La  marge  d'en  Las  :  10  lign. 
Largeur  :    7  p.  4  ""g11- 

27.  St.  Charles  Borromèe.  D'après 
J.  M.  Crespï. 

Ce  Saint  est  représenté  à  mi -corps  et 
priant  devant  un  crucifix.  Il  est  vu  de 
profil  et  tourné  vers  la  droite.  Il  a  une 
corde  autour  du  cou.  Dans  un  ovale. 

Diamètre  de  la  hauteur  :  7  p.  8  lignes  ?  Celui  de  la 
largeur:  6  pouces? 

28.  St.  Florian.  D'après  Ant.  Glonima. 
La  décolation  de  St.  Florian,  et  le  sup- 
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plice  des  martyrs  SS.  Félix  Castus,  Lu- 
ciolus,  Justus,  Fortunatus  et  de  quaran- 
te autres  de  ses  compagnons.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas:  Antonius  Gionima  Inv.ct 
pinoc.  B.onon.,  et  à  droite  est  l'année  1 732. 
La  marge  d'en  bas  offre  cette  inscription  : 
S.  Floriano  proteltore  di  Bologna  —  Inci- 
debat  Ludovicus  Mattioli Bonon.s  in  Clemen- 
tina  Academia  Prof  essor.  Pièce  cintrée  par 
en  haut. 

Diamètre  de  la  hauteur  :  12  p.  La  marge  d'en  bas  : 
1  p.  5  lign.    Largeur  par  en  l>as  :  g  p. 

29.  Si.  François  d'Assise.  D'après 
L.  Carrache. 

St.  François  d'Assise  à  mi -corps.  Il  est 
tourné  vers  la  droite ,  tenant  un  crucifix 
de  la  main  gauche  élevée ,  et  de  l'autre 
faisant  un  geste.  On  lit  dans  la  marge  d'en 
bas,  au  milieu:  S.  Francisais ,  à  gauche: 
L.  Carra  ce.  in. ,  et  à  droite  :  L.  Matthio- 
lus  ex  démenti nis  f. 

Hauteur:  6  p.  La  marge  d'en  bas:  6  lign.  Largeur: 
4  p.  7  lign. 

3o.  St.  Jean  Baptiste. 

Le  petit  St.  Jean  Baptiste  debout,  ayant 
XIX.  Vol.  Z 
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les  deux  mains,  avec  lesquelles  il  soutient 
son  manteau ,  posées  sur  la  poitrine.  Sa 
croix  est  appuyée  contre  son  épaule  gau- 
che, et  son  agneau  se  voit  derrière  lui, 
à  la  droite  de  l'estampe.  On  lit  à  la  gau- 
che d'en  bas:  Matthiolus  f. 

Hauteur:   11  p.  3  lign.    Largeur:  g  p.  2  lign. 

3l.  St.  Jean  Baptiste. 

"Une  copie  de  la  pièce  précédente,  faite 
en  petit  par  Maîtioll  même  ,  en  contre- 
partie. 

Hauteur:   7  p.  3  lign.  Largeur:  5  p.  5  lign. 

32.  St.  Jérôme. 

St.  Jérôme  priant  dans  le  désert.  Il  est 
vu  de  profil  et  tourné  vers  la  gauche.  Le 
lion  se  voit  dans  le  fond  à  droite,  au  bas 
d'un  rocher.  L'année  172]  est  écrite  à  re- 
bours au  bas  de  ce  même  côté,  et  dans 
la  marge  oh  lit,  à  gauche  :  Lud.cus  Mattioli 
ex  Clementinis f.  1721. 

Hauteur  :    6  p.  y  lign.   La  marge  d'en  bas  :   3  lignes  ? 
Largeur  :    5  p.  4  ugn- 


33.  St.  Jérôme. 
St.   Jérôme   dans   le  désert.   Il  prie  à 
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genoux ,  tenant  de  la  main  gauche  un 
grand  livre  ouvert,  et  faisant  un  geste  de 
l'autre  main  qu'il  baisse.  D'autres  livres 
encore,  une  tète  de  mort,  et  une  croix 
se  voient  sur  un  quartier  de  rocher  qui 
est  à  droite ,  et  devant  lequel  le  Saint  est 
agenouillé.  Vers  le  devant  à  gauche  est 
couché  le  lion.  La  marge  d'en  bas  offre 
une  dédicace  adressée  parMattioli  à  Fran- 
çois Ghiselieri  en  1711. 

Hauteur:  i5  p.  9  lign.  La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur:    n  p.  9  lign. 

34-    La  mort  de  St.  Joseph.   D'après 
M.  A.  Franceschini. 

Le  Saint,  au  moment  d'expirer,  tend 
sa  main  droite  au  Sauveur,  et  la  gauche 
àlaSte.Vierge  qui  sont  aux  deux  côtés  de 
son  lit.  Un  ange  se  voit  derrière  le  mou- 
rant. Dans  une  forme  ronde.  D'après  un 
tableau  peint  par  M.  A.  Franceschini.  En 
bas  est  une  dédicace  adressée  par  Louis 
Mattioli  au  marquis  François  de  Monte. 

Hauteur:  i3p.  8  lign.   Largeur:  9  p.  8  lign. 


35-  St.  Luc. 
St.  Luc  à  mi  -  corps ,  les  yeux  tournés 

Z  2 
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vers  le  ciel.  Il  tient  de  la  main  gauche  la 
palette ,  et  de  l'autre  un  tableau  sur  lequel 
est  représenté  le  portrait  de  la  Ste.  Vierge. 
Dans  une  forme  ovale,  au  bas  de  laquelle 
est  une  banderole  avec  ces  mots  :  S.  Lu- 
cas Evangelisla.  En  bas  est  écrit,  à  gauche  : 
Matthiolus  f. ,  et  à  droite:   ly34- 

Hauteur:    7  p.   6  lign.    Largeur:    5  p.  6  lign. 

3  G.  St.  Luc. 
Ce  même  dessein,  gravé  une  seconde 
fois,  avec  la  différence  qu'il  n'est  point 
dans  un  ovale,  et  que  le  cintre  d'en  haut 
est  orné  de  deux  trompettes ,  d'un  com- 
pas et  d'un  porte-crayon.  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit:  D'ordine  del  Sigf  Massa- 
to  et  XJfjiciali  dcl  conseglio  dé  Pitlori  -— 
per  gratia  non  manchi  —  //  Si'ndico.  A  la 
gauche  d'en  bas  est  écrit  :  Ludovico  Mal- 
thiolilnv.f.  *) 

Hauteur  :  5  p.  6  lign.    La  marge  d'en  bas  :  2  pouces. 
Largeur:    5  p.  2  lign. 

3 /•  St.  Philippe àe Néri.  D'après  D.  traita. 
St.  Philippe  de  Néri  à  mi-corps,  les  yeux 

*)    Suivant  Louis  Crespi   (Page  223)    cette  pièce 
seroit  gravée  par  Jos.  Marie  Crespi. 
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levés  vers  le  ciel,  et  les  mains  croisées 
sur  la  poitrine.  Sur  une  banderole,  dans 
le  haut  de  l'estampe  ,  on  lit  :  Paradi- 
so ,  et  dans  la  marge  d'en  bas  :  S*  Filip- 
po  Neri  ,  fondatore  délia  Congregazione 
delV  Oratorio.  —  Dom.  Fratta  del.  —  Mat- 
thiolus  f. 

Hauteur  :  4  p-    5  lign.    La  marge  d'en  bas  :    6  lign. 
Largeur  :  3  p.  3  lîgn. 


38.  St.  Philippe  de  JSéri.    D'après  J.  M. 

Crespi. 

Ce  Saint  est  représenté  priant,  les  yeux 
levés  vers  le  ciel.  II  tient  un  rosaire  de  la 
main  droite,  avec  laquelle  il  s'appuye  sur 
une  table.  A  mi -corps.  Dans  une  forme 
ovale.  On  lit  en  bas:  S.  Philippus  Ncrius. 
Joseph  Crespi  alias  Spagnolus  Inv.  et  del. — 
înci débat  Bononiae  Lud.  Mattioli.  TJnus  ex 
Clementinis.  —  Lelio  dalla  Volpe  stampa 
in  Bologna  — 1724- 

Hauteur  :  8  p.  9  lign.   Largeur  :   6  p.  6  lign. 

39.  St.  Pierre.   D'après  Louis  C arrache. 
St.  Pierre  se  repentant  d'avoir  renié  son 

maître.  Il  est  assis,  s'arrachant  les  cheveux 
de  la  main  droite,  et  ayant  l'autre  élevée. 
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pour  exprimer  son  affliction.  On  lit  en 
bas,  à  gauche:  Lud.  Caraciinv. ,  à  droite: 
Lud.  Mattioli  /,  et  dans  la  marge:  S.  Pe- 
trus  Apostolus. 

Hauteur  :  10  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  6  lignes  ? 
Largeur  :  7  p.  6  ïiga. 

4o.  St.  Pierre  Martyr. 
Un  payen  armé  d'une  épée  tuant  Pierre 
le  Martyr  qu'il  vient  de  terrasser.  Son 
compagnon  s'enfuit  dans  le  fond  à  gau- 
che. On  lit  dans  la  marge  d'en  bas:  Bivo 
Petro  Martyr i —  Ludovicus  Matihiolus. 

Hauteur  :     10  p.     La  marge  d'en    bas  :     6    lign. 
Largeur  :    8  p. 

4.1.  St.  Pierre  Martyr. 
Ce  même  dessein  gravé  une  seconde 
fois  en  contre-partie  de  la  pièce  précé- 
dente, et  sur  une  planche  de  forme  ovale. 
On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Ludovicus 
Matthio/usfeci't,  écrit  à  rebours. 

Diamètre  Je  la  largeur  :    8  p.    Celui  do  .a  iiautcur  : 
5  p.  11  lign. 


42.  St.  Venance. 
Le  saint  martyr  Venance ,  représenté 


DE  LOUIS  MATTIOLI.  35q 

un  genou  en  terre  ,  tenant  de  la  main 
gauche  la  palme,  et  de  la  droite  un 
drapeau,  ainsi  que  le  modèle  de  la  ville 
de  Camerino,  du  haut  des  murs  de  la- 
quelle il  a  été  précipité.  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit  :  Vcra  effigie  del  Glorioso 
Martiro  S.  Venanzio  esposta  etc. ,  et  une 
dédicace  adressée  par  Mattioli  à  Charles 
Bianconi,  prieur  et  curé. 

Hauteur  :  8  p.  3  lign.  La  marge  d'en  bas  :  î  o  lign. 
Largeur:    6  p.    4  ^S11* 

43.  (51/,  Vincent  Ferreri.  D'après  J.  M. 
Crespi. 

Ce  Saint  est  représenté  à  mi-corps, 
mettant  la  main  droite  sur  la  poitrine, 
et  de  l'autre  tenant  un  crucifix.  On  lit 
dans  la  marge  d'en  bas,  au  milieu:  1742 — 
S.  Vincentius  Ferrerius ,  à  gauche  :  Equcs 
Joseph  Crespi  alias  Spagnolus  Academ. 
Clément.  Bonon.  Inv.,  à  droite:  ïncidebat 
Ludovicu?  Mattioli  in  eadem  Academia 
Prof  es  s  or  Ann.  ag.  8l. 

Hauteur  :  10  p.  5  lign.  La  marge  d'en  bas  :  io  lign+ 
Largeur:  7  p.  9  lign. 
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44-    Vn    Saint  transporté  au  ciel.  D'après 
J.  M.   Vi'ani. 

Un  Saint  religieux  transporté  au  ciel 
par  trois  anges.  Le  Saint  est  représenté 
les  mains  croisées  sur  la  poitrine,  et  les 
yeux  levés  vers  le  ciel.  On  lit  en  bas  : 
Jo.  M-a  Vianus  pinxii — Dom.cus  M.  Via  nus 
de/.  —  Lud.  Matthiolus  Incid. 

Hauteur  :    i3  p.  4  l'gn.    Largeur  :  6  p.  9  lign. 


PAYSAGES. 


45-46.  Les  deux  petits  paysages  ronds. 

Diamètre  du  rond  :   6  p.    6  lign.     Hauteur  et   lar- 
geur de   la  planche:    6  p.    10  lign. 

45)  Paysage,  où  Ton  voit  dans  le  second 
plan  à  gauche  un  village,  et  sur  le  de- 
vant à  droite  un  arbre  près  des  rui- 
nes dune  arcade.  Au  milieu,  un  cava- 
lier vu  par  le  dos  et  allant  au  galop. 
Le  nom  de  Mattiolif.  est  marqué  en 
bas,  entre  lç$  deux  lignes  du  cercle 

46)  Un  homme  portant  un  paquet  sur  le 
dos  et  un  bâton  sur  l'épaule ,  dirige- 
ant ses  pas  vers  une  tour  carrée  qui 
se  voit  sur  le  second  plan  du  côté 
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droit.  Le  chiffre  1VF  qui  désigne  Mat- 
tioïi  fecit ,  est  gravé  sur  une  pierre 
vers  la  droite  d'en  bas. 


47-50.  Les  grands  paysages  ronds. 

Suite  de  quatre  estampes. 
Hauteur   et    largeur  :    j  p.    10  lign. 

47)  Paysage  montueux ,  traversé  par  un 
ruisseau  ,  d'où  un  homme  vient  de 
puiser  de  l'eau  dans  un  vase.  A  gau- 
che, entre  deux  arbres,  marche  un 
homme  faisant  un  geste  du  bras  droit 
tendu.  Au  bas  de  l'un  de  ces  arbres 
on  lit:  Matlhiolus. 

48)  Paysage  semblable  ,  où  Ton  voit  au 
milieu  du  devant  un  homme  accrou- 
pi ,  présentant  une  coupe  avec  de 
l'eau  qu'il  vient  de  puiser  dans  un 
ruisseau,  à  un  autre  homme  qui  tient 
un  bâton  sur  Tépaule.  Au  bas  de  la 
droite  est  écrit  :  Matliolus  f. 

49)  Deux  hommes  assis  sur  le  bord  d'une 
pièce  d'eau,  près  d'un  groupe  d'ar- 
bres qui  est  à  la  droite  de  l'estampe. 
On  lit  au  milieu  d'en  bas:  Mattiolus 
Bonon. 
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Un  voyageur  enveloppé  d'un  man- 
teau et  tenant  un  bâton,  passant  à  co- 
té d'un  autre  homme  qui  est  couché 
sur  le  bord  d'un  chemin,  vis-à-vis 
d'une  butte  qui  s'élève  à  gauche ,  et 
qui  est  garnie  de  plusieurs  arbres. 
Sans  le  nom  de  M^tliolî. 

5l-58t  Les  paysages  déforme  ovale. 

Suite  de  huit  estampes. 
Largeur  :    6  p.  6  lign.    Hauteur  :  5  p.  6  lign. 

5i)  Une  église  de  village  dont  la  tour 
assez  grande  se  termine  en  pointe. 
On  remarque  sur  le  devant  à  droite 
une  butte  garnie  d'arbres,  et  au  milieu 
une  femme  accompagnée  d'un  petit 
garçon.  On  lit  vers  la  gauche  d'en  bas, 
Maithwlus. 

5a)  Une  grande  maison  à  plusieurs  corps 
de  logis,  contre  Tun  desquels  est 
appuyé  un  escalier  de  bois.  On  voit 
sur  le  devant  à  droite  un  pêcheur 
près  de  deux  arbres.  Le  nom  de 
Matthiolus  est  gravé  à  la  gauche  d'en 
bas. 

53)  Le  côté  gauche  de  ce  morceau  offre 
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un  édifice  délabré  à  plusieurs  étages , 
au-dessus  duquel  s'élève  une  tour  car- 
rée. En  avant  de  cet  édifice  on  remar- 
que sur  une  butte  un  homme  debout 
entre  deux  femmes  assises.  Le  devant  - 
à  droite  est  garni  de  six  arbres  très 
touffus.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Maithiolus. 
54)  Un  vieux  bourg  remarquable  par  une 
large  porte  voûtée  qui  occupe  le  milieu 
de  l'estampe.  Vers  la  gauche  marchent 
deux  hommes  couverts  de  manteaux 
qui  ondoyent  au  gré  du  vent.  Le  nom 
de  Maithiolus  est  à  la  gauche  d'en  bas. 
■35)  Une  église  avec  une  tour  carrée  dont 
le  toit  se  termine  en  flèche,  et  au-delà 
de  laquelle  on  remarque  vers  la  droite 
le  dôme  d'un  autre  édifice.  Sur  le 
devant  de  ce  même  côté,  trois  figu- 
res se  trouvent  à  l'ombre  d'un  arbre 
très  touffu,  planté  au  milieu  du  devant. 
Sans  nom- 
if))  Un  château  situé  au  sommet  dune 
montagne  fortifié  par  des  murs  et 
des  bastions.  En  avant  de  cette  mon- 
tagne règne  une  rivière.  Le  nom  de 
■Mtf/z/^'tf/tf.yestgravéàlagauched'enbas. 
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57)  Une  grande  maison  percée  d  une  voû- 
te, au  travers  de  laquelle  passe  une 
rivière.  On  remarque  sur  le  devant,  à 
droite  deux  hommes  dont  l'un  s'ap- 
puye  sur  son  bâton.  De  deux  autres 
hommes  qui  sont  placés  près  d'un  es- 
calier ouvert  de  la  maison,  l'un  pèche 
à  la  ligne.  Le  nom  de  Matthiolus  est 
gravé  à  la  gauche  d'en  bas. 

58)  Un  bâtiment  semblable  à  un  château- 
fort,  avec  trois  tours  rondes  dont  cel- 
le à  droite  est  tronquée,  les  deux  au- 
tres pointues.  Cet  édifice  est  entouré 
de  plusieurs  arbres.  A  gauche  ,  trois 
figures  descendent  dans  une  vallée  , 
au-delà  de  laquelle  paroit  un  petit  loin- 
tain. Le  nom  de  Matthiolus  est  gravé  à 
la  droite  d'en  bas. 


59  -  62.  Les  paysages  en  hauteur. 

Suite  de  quatre  estampes. 
Hauteur:    10  p.  6  lign.    Largeur:    8  p.  3  liga 

5y)  Un  désert  montucux  ,  où  l'on  voit  à 
gauche  un  lion  assis  ,  et  un  peu  plus 
loin  St.  Jérôme  priant  à  genoux.  À  la 
droite  d'en  haut  on  lit:  Matthiolus. 
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60)  Pays  montueux,  entre-coupé  par  une 
rivière  qui  forme  une  chute  d'eau,  et 
au-delà  de  laquelle  on  voit,  à  droite, 
un  centaure  tirant  une  flèche  vers  un 
saint  religieux.  Vers  le  milieu  d'en  bas 
est  écrit:  Matlhiolus. 

61)  Un  grand  rocher  percé  et  surmonté 
d'un  petit  fort.  Sous  la  voûte  du  ro- 
cher ,  à  la  gauche  de  l'estampe  ,  se 
promène  une  Sainte  suivie  d'un  petit 
chien.  Sans  nom. 

62)  Paysage  montueux,  où  l'on  remarque 
à  droite  Jésus  Christ  et  deux  de  ses 
disciples ,  allant  sur  un  pont  qui  con- 
duit à  Emaûs,  dont  la  porte  est  à  la 
gauche  de  l'estampe.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  Matlhiolus. 


63-67.  Les  petits  paysages. 

Suite  de  cimj  estampes. 
Largeur  :    3  p.  5  lign.    Hauteur  :    2  pouces. 

NB.  Ces  pièces  ne  portent  pas  le  nom 
de  l'auteur. 
€3)  Pays  montueux,  où  l'on  voit  à  droite 
un  paysan  et  une  paysanne  qui  por- 
tent chacun  un  paquet  sur  le  dos,,  et 
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qui  traversent  un  petit  pont  joignant 
deux  rochers,  entre  lesquels  coule 
un  ruisseau  formant  une  cascade. 

64)  Quatre  rochers  escarpés  dont  chacun 
est  surmonté  d'un  édifice ,  et  qui  sont 
joints  par  des  ponts.  On  remarque 
sur  le  devant  à  gauche  quelques  figures 
qui  passent  un  petit  pont  de  pierre. 

65)  Vue  d'une  rivière  traversée  par  un 
pont  de  pierre  délabré.  On  remarque 
sur  le  devant  à  droite  un  chariot  qui 
se  dirige  vers  une  montagne,  au  som- 
met de  laquelle  se  montre  un  village. 

66)  Paysage,  où  l'on  voit  à  gauche  un 
carosse  sur  un  pont  de  pierre  de  deux 
arches ,  et  sur  le  devant  à  droite  un 
chasseur  précédé  de  son  chien. 

67)  Un  petit  village  situé  sur  une  rivière, 
sur  laquelle  on  voit  à  droite  un  petit 
bateau.  Sur  le  devant  à  gauche,  un 
vieillard  est  assis  sur  une  chaise  contre 
le  tronc  d'un  grand  arbre. 

68.  Paysage  aux  trois  groupes  â  arbres. 
Un  paysage,  où  se  font  remarquer  trois 
groupes  d'arbres  dont  l'un  est  à  gauche, 
un  second  au  milieu  du  second  plan ,  et 
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le  troisième  sur  le  devant  à  droite.  Entre 
ces  deux  derniers  on  voit  un  petit  édifice 
sur  une  élévation  de  terre.  Ce  morceau 
qui  ne  porte  pas  de  nom,  est  un  essai 
de  jeunesse,  et  très  médiocre. 

Largeur:    5  p.   i   ligne?     Hauteur:   3  p.  6  lign. 

69.  Paysage  à  la  maison  à  deux  étages* 
Ce  morceau  offre  sur  le  second  plan  à 
droite  une  maison  à  deux  étages,  et  plus 
loin,  à  gauche,  un  second  édifice  un  peu 
plus  grand,  au-delà  duquel  s'élève  Une 
montagne.  Sur  le  devant  est  une  petite 
colline,  au  milieu  de  laquelle  est  tracé 
un  chemin.  Il  y  a  un  bouquet  d'arbres 
à  gauche  ,  et  un  autre  à  droite  ,  tout  près 
des  bords  de  la  planche.  Ce  morceau  n'est 
pareillement  qu'un  essai  de  jeunesse  de 
Mattioli,  et  il  est  sans  nom. 

Largeur  :  5  p.  6  lign.   Hauteur  :  3  p.  10  lign. 

70.  Le  Paysage  aux  quatre  figures. 
Paysage  offrant  la  vue  d'une  rivière, 
dont  le  bord  à  droite  est  orné  de  deux 
grands  arbres  et  de  quelques  fabriques. 
Au  milieu. du  lointain  s'élève  une  mon- 
tagne très  escarpée  du  coté  de  l'eau,  et 
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surmontée  de  quelques  maisons.  Entre 
plusieurs  figures  dont  ce  morceau  est 
animé  ,  on  remarque  particulièrement 
sur  le  devant,  au  milieu,  deux  hommes 
debout,  et  à  gauche  deux  autres  dont 
l'un  est  assis  par  terre.  Dans  la  marge 
d'en  bas,  à  droite,  on  lit:  Mattiolus f. 

Largeur  :   5   p.    8    lign.     Hauteur  :   4  P-   Ea  marge 
d'en  bas  :    2   lign. 

7 1.  Vue  d'une  ville. 
Vue  dune  ville  fortifiée  de  tours  et  de 
bastions,  placée  à  la  droite  de  l'estampe, 
et  baignée  par  une  rivière  couverte  à 
gauche  d'un  grand  nombre  de  bateaux. 
Sur  le  devant  de  ce  même  côté,  s'élèvent 
deux  arbres  à  côté  l'un  de  l'autre.  Le 
rivage  est  animé ,  au  milieu,  de  plusieurs 
figures.  Dans  la  marge  d'en  bas,  à  gauche, 
on  lit:  Ludouicus  Matthiolus f. 

Largeur:   S  p.  10  lign.  Hauteur:    3  p.  10  lign.   La 
marge  d'en  bas  :    2  lign. 

72-78.  Les  grands  paysages  en  largeur. 

Suite  de  sept  estampes. 
Largeur:    10  p.    Hauteur:    7  p.  6  îigii. 

72)  Un  petit  bateau  arrêté  près  d'un  an- 
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cien  édifice.  Sur  le  devant  à  gauche 
un  paysan ,  et  sa  femme  qui  porte  un 
enfant  sur  le  dos,  suivent  un  âne 
chargé.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Matthiolus. 

73)  Une  rivière  sur  laquelle  on  voit,  au 
milieu  de  l'estampe,  un  bateau  à 
deux  voiles.  Sur  le  devant  à  droite , 
près  d'un  groupe  d'arbres,  cinq  fem- 
mes dont  une  assise  par  terre ,  sem- 
blent attendre  l'arrivée  du  bateau.  On 
lit  vers  la  gauche  d'en  bas:  Matthiolus, 
écrit  hors  du  bord  du  sujet. 

74)  Paysage,  où  l'on  voit  à  gauche  une 
butte  garnie  de  quelques  arbres ,  et  à 
droite,  sur  le  second  plan,  quelques 
édifices  remarquables  par  deux  restes 
de  murs  élevés.  Au  milieu  du  devant, 
un  homme  debout  cause  avec  un 
autre  qui  est  assis  par  terre.  Le  nom 
de  Matthiolus  est  gravé  à  la  droite 
d'en  bas. 

75)  Une  femme  vue  par  le  dos  ,  montrant 
à  un  vieillard  assis  sur  le  tronc  d'un 
arbre  abbatu ,  une  église  située  à  la 
gauche  du  second  plan.  A  droite  sont 
deux  chaumières  entourées  d'arbres. 

XIX.  Vol.  A  a 
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Le  nom  de  Matlhiolus  est  gravé  à  la 
droite  d'en  bas. 

76)  Paysage ,  où  Ton  voit  à  droite  deux 
maisons  ,  et  une  autre  à  la  gauche  du 
second  plan.  L'espace  large  entre  ces 
fabriques  est  animé  par  plusieurs  figu- 
res, parmi  lesquelles  on  remarque  par- 
ticulièrement, sur  le  devant  à  gauche, 
un  homme  debout  près  d'une  femme 
assise  et  ayant  un  enfant  sur  ses  bras. 
On  lit  au  bas  de  ce  même  côté  :  Mat- 
thiolus. 

77)  Paysage,  où  l'on  a  représenté  à  droite 
quelques  maisons,  à  gauche  une  gran- 
de porte  de  ville  bâtie  de  grosses  pier- 
res carrées ,  et  en  avant  de  laquelle 
une  femme  debout  parle  à  deux  au- 
tres qui  sont  assises  devant  elle.  Le 
nom  de  Matthiolus  est  gravé  à  la  gau- 
che d'en  bas. 

78)  Le  côté  gauche  de  ce  morceau  offre 
un  magazin  de  foin  délabré  ,  avec  un 
avant-toit  couvert  de  chaume.  Sur  le 
devant  à  droite  sont  deux  paysans 
dont  l'un  est  assis  ,  l'autre  couché  sur 
le  y  entre.  Sans  nom. 


DE  LOUIS  MATTIOLI.  3ll 

7g -90.  Les  paysages  aux  douze  mois. 

Suite  de  douze  estampes. 

Largeur  :   11p.    6  lign.  Hauteur:    7  p.   2  à  3  lign. 
La  marge  d'en  bas  :   6  lign. 

79)  Januari'us.  Vue  d'un  village.  On  voit  à 
gauche  un  homme  fendant  du  bois. 
Le  nom  de  Malthiolus  est  gravé  à  la 
gauche  d'en  bas. 

80)  Februarius.  Vue  d'une  petite  ville.  À 
gauche  un  grand  feu  environné  d'hom- 
mes et  de  femmes  qui  s'y  chauffent. 
Sans  nom. 

81)  Martius.  Une  petite  forteresse  sur  le 
plateau  d'une  montagne  entourée  d'un 
lac.  Au  milieu  du  devant  plusieurs 
hommes  occupés  à  détruire  un  vieux 
bàteâu.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  : 
Malthiolus. 

82)  Aprilis.  Paysage  montueux.  On  voit 
sur  le  devant  à  droite  un  homme  as- 
sis ,  parlant  à  un  autre  qui  est  debout 
et  appuyé  sur  une  pelle.  Le  nom 
de  Matthiolus  est  gravé  à  la  gauche 
d'en  bas. 

§3)  Mayus.  Vue  d'une  rivière  dont  le  bord 
à  droite  est  garni  de  beaucoup   d'ar- 

Aa  2 
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bres.  A  gauche  un  homme  et  une  fem- 
me marchent  vers  l'eau  ,  où  Ton  voit 
quatre  hommes  dans  un  petit  bateau. 
Sans  nom. 

84)  Junius.  Pays  montueux.  Vers  la  droite 
deux  bergers  suivant  un  troupeau  de 
moutons.  Le  nom  de  Matlhiolus  est 
gravé  à  la  gauche  d'en  bas. 

85)  Julius.  Vue  d'une  église  isolée.  Sur  la 
gauche  deux  femmes,  dont  Tune  porte 
une  faulx,  près  d'un  champ  de  blé.  Le 
nom  de  Matthiolus  est  gravé  à  la  gau- 
che d'en  bas. 

86)  Augustus.  Une  petite  ville  ceinte  de 
murs  ,  du  milieu  de  laquelle  s'élève 
une  grande  tour  d'église.  Sur  le  de- 
vant à  gauche  ,  un  homme  sorti  du 
bain  qui  se  r'habille.  Sans  nom. 

87)  September.  Paysage  remarquable  par 
un  puits  qui  occupe  le  milieu  de  l'es- 
tampe. A  droite  un  homme  faisant 
marcher  un  àne  chargé  de  deux  hot- 
tes remplies  de  raisins.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas  :  Matthiolus. 

88)  October.  Paysage  au  milieu  duquel  se 
présente  un  moulin  à  vent.  Entre  plu- 
sieurs ligures   dont  le  coté   droit  de 
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l'estampe  est  animé ,  on  remarque 
deux  hommes  debout  qui  causent 
ensemble.  A  la  gauche  d'en  bas  on 
lit:  Matthiolus. 

S9)  JSooember.  Vue  d'un  village  situé  sur 
le  bord  d'une  rivière  qui  se  voit  à 
gauche.  On  apperçoit  dans  le  village 
un  paysan  marchandant  avec  un  mar- 
chand de  cochons.  Le  nom  de  Mat- 
thiolus est  gravé  â  la  droite  d'en  haut 

90)  December.  Paysage,  où  l'on  a  représen- 
té à  gauche  un  bourg,  et  à  droite  un 
village,  séparés  par  une  petite  rivière 
traversée  par  un  pont  de  pierre.  On 
remarque  deux  couples  d'hommes 
marchant  vers  une  hauteur  qui  occu- 
pe le  milieu  de  l'estampe.  Sans  nom. 

91.  Paysage  à  la  famille  en  voyage. 
D'après  F.  Bosio. 

Paysage  offrant  à  droite  une  petite  col- 
line surmontée  de  deux  arbrisseaux  peu 
feuillus  qui  se  croisent.  Au  bas  de  cette 
colline,  vers  le  milieu  de  l'estampe,  mar- 
che un  homme  portant  un  bâton  sur  l'é- 
paule. Il  est  suivi  d'une  femme  qui  a  au 
bras  droit  un  panier,  et  mène  de  la  rnain 
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gauche  une  petite  fille.  Les  pas  de  ces 
trois  figures  sont  dirigés  vers  le  fond.  A 
gauche,  sur  le  second  plan,  est  un  édifice 
fort  élevé  ,  tombé  en  ruines  et  entouré 
d'arbres.  Le  lointain  offre  un  bourg  situé 
au  pied  d'une  montagne  ,  et  séparé  du 
devant  par  une  rivière.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas:  Fi an.  Bosio  In. — L.MJ. 

Largeur:   17  p.   2  lign.    Hauteur  :   12  p.  9  lign. 

DIFFÉRENS  AUTRES    SUJETS- 
0,2.  Laure  Bassi.  D'après  D.  Fratta. 

Le  portrait  de  Laure  Catherine  Bassi , 
femme  célèbre  par  ses  talens  et  sa  vaste 
littérature.  Elle  mourut  en  1778.  Elle  est 
en  buste ,  vue  presque  de  face  et  renfer- 
mée  dans   un  ovale  ,   autour  duquel   on 

lit  :  Laura  M.  Catharina  Bassi. aetat. 

Ann.*XX.  Dans  un  cartouche,  au  milieu 
d'en  bas ,  est  ce  distique.  Laura  vale,  Inge- 
m'o  (juae  etc.  Dans  la  marge  d'en  bas  est 
écrit  :  Dominicus  Fratta  de/.  —  1782.  — 
Matthiolus  f. 

Hauteur  ■    6  p.  10  lign.    Largeur  :    4  p.  8  lign. 

*j?t.  Frontispice  de  livre. 
La  Peinture  montrant  à  la  Sculpture 
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l'écusson  d'armes  du  prince  Matthieu 
Marchetti,  évêque  d'Arezzo,  qui  est  éri- 
gé sur  un  piédestal ,  au  bas  duquel  est  as- 
sise l'Architecture.  Ces  trois  arts  sont  re- 
présentés par  des  figures  de  femmes.  Sur 
le  piédestal,  on  lit:  Abecedario  pittorico , 
et  en  bas,  à  gauche  :  Gw.  Pietro  Zanotti 
Lut.,  à  droite:  L.  Matlioli  f.  Frontispice 
pour  l'ouvrage  du  père  A.  Orlandi\  im- 
primé à  Bologne  en  1707 ,  in  4t0- 

Hauteur:    7  p.  6  lign.   La  marge  d'en  bas:  4  lign. 
Largeur  :5  p.    5  lign. 

()4-  Catafalque  du  duc  de  Parme. 
Catafalque  érigé  à  l'occasion  des  funé- 
railles de  Ranuce  II,  prince  Farnèse,  duc 
de  Parme.  On  lit  vers  le  haut ,  dans  une 
banderole:  Ranuccio  Farnese ,  et  en  bas , 
à  gauche  :  Marcus  Ant.  Chiarinus  del.  ,  à 
droite:  Lud. Matthiolus  f.  Bonon. 

Hauteur  :   g  p.    1  lign.   Largeur  :  6  p.  8  lign. 

95.  La  fleur  dAloès. 

Un  Aloès  en  fleur.  La  plante  est  dans 

un  grand  vase  placé  sur  un  mur,  au-delà 

duquel  ,  à  la  gauche  de  l'estampe,  sont 

deux  jeunes  gens  qui  le  regardent,  et  qui 
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ne  sont  vus  qu'à  mi-corps.  Dans  la  mar- 
ge d'en  bas  est  une  inscription  de  six  lig- 
nes, dont  la  dernière  offre  les  deux  mots: 
Planta  interiere. 

Hauteur:   10  p.  61ign.  La  marge  d'en  Las  :  1  p.  2  lign. 

Largeur  :   7  p.  4  lign- 

96.  Répétition  de  la  pièce  précédente. 

Ce  même  dessein  gravé  une  seconde 
fois.  Le  travail  y  est  un  peu  plus  soigné. 
L'inscription  de  la  marge  d'en  bas  est  la 
même,  mais  elle  ne  comprend  que  cinq 
lignes,  dont  la  dernière  est  composée  de 
ces  cinq  mots  :  Incrementum  una  cum 
Planta  interiere. 

Hauteur  :10p.  5  lign.  La  marge  d'en  bas  :  10  lign. 
Largeur  :    7  p.   9   lign. 
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97.  Pièce  allégorique. D'après  D.Creti. 

Une  Reine  tenant  de  la  main  droite  un 
sceptre,  et  de  l'autre  un  mords,  à  genoux 
au  pied  d'un  trône  ,  sur  lequel  est  assis 
Pallas  tenant  l'écusson  d'armes  d'un  car- 
dinal. Aux  deux  côtés  de  ce  trône  sont 
trois  figures  de  femmes  allégoriques  et 
deux  génies  ailés,  qui  tiennent  un  chapeau 
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de  cardinal.  Sur  le  trône  sont  marqués 
les  mots  :  Spcs  altéra  Romae. 

Hauteur  :    i3  p.  2  lign.    Largeur  :    9  p.  4  lign. 

98.  Le  char  de  la  Religion. 
La  Religion  accompagnée  de  quelques 
autres  figures  allégoriques,  dans  un  char 
triomphal  traîné  par  deux  éléphans  qui 
se  dirigent  vers  la  gauche,  en  écrasant  le 
Temps  et  les  Démons.  Sur  la  housse  de 
l'un  des  éléphans  on  lit  :  omis  levé ,  et  à  la 
droite  d'en  bas  :  Mattiolus. 

Largeur  :   14  p.  Hauteur  :    10  p.    3  lign. 


99-101.  Les  trois  décorations  de  théâtre 
■r  D'après  D.  Mauro. 

En  trois  estampes. 
Largeur:  i4  p.  2  à  3  lign.   Hauteur  :  11p. 

99)  Un  jeune  homme  suivant  deux  fem- 
mes qui  se  métamorphosent  en  lau- 
riers. Dans  une  contrée  remplie  de 
rochers.  On  lit  dans  la  marge  d'en 
bas,  à  gauche:  Dom.  Mauro  In.,  à 
droite:  Mattiolif. 
100)  Un  jeune  homme  péchant  à  la  ligne, 
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pendant  qu'il  s'entretient  avec  une 
femme  qui  tient  une  perche  de-  pé- 
cheur Dans  un  pays  montueux,  où 
l'on  voit  au  milieu  un  pont  de  pierre 
à  trois  arches.  On  lit  en  bas,  à  gauche  : 
Dow.  Mauro  In.,  et  à  droite:  L.Mzt- 
tiolif.  Bol.a 

joj)  Une  dame  suivie  d'un  page,  se  pro- 
menant dans  un  bois,  et  regardant 
vers  la  droite  d'en  haut,  où  l'on  voit 
deux  zéphirs,  enlevant  en  l'air  une 
jeune  femme  avec  un  arbre  auquel 
elle  paroit  être  attachée.  On  lit  en 
bas ,  à  gauche  :  Dom.  Mauro  In. ,  à 
droite  :  Mattiolif. 

102.   Décoration  du  thé  dire  Fontanelli. 

On  voit  au  milieu  d'en  haut  Jupiter 
assis  sur  son  aigle,  planant  en  l'air  dans 
un  lieu  rempli  de  rochers  escarpés,  du 
creux  de  l'un  desquels  ,  à  la  gauche  de 
l'estampe,  sort  un  homme  assis  sur  le 
dos  d'un  dragon  entortillé  de  serpens. 
Dans  une  grotte  au  milieu  du  fond,  on 
apperçoit  une  déesse  assise  sur  un  char 
traîné  par  deux  lions.  On  lit  en  bas,  au 
milieu;    Sccna  per  la  représentations  del 
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Ballo  nel  Icalro  Fontanelli ',  et  à  gauche: 
Maithiolus. 

Largeur:   19  p.  Hauteur:    i4  p-  3  Hgn. 


10 3- 12 2.  Les  estampes  pour  le  poème 
intitulé:  BERTOLDO  CON  BERTOLDINO 
E  CACCASENNO ,  IN  OTTAVA  RIMA  ,  im- 
primé à  Bologne  en  i*}36 ,  de  l'imprimerie 
de  Lelio  dalla  Volpe.  In  4*o. 

Suite  de  vingt  estampes. 
Hauteur  :  7  p.  3  à  5  ligu.   Largeur  :  5  p.  3  à  5  Hgn. 

NB.  Ces  estampes  ont  été  gravées  d'a- 
près celles  publiées  antérieurement  par 
Joseph  Marie  Crespi  (Voyez  Nr.  23-42  de 
son  oeuvre),  à  l'exception  de  Nr.  6  qui 
est  d'un  autre  dessein.  Mattioli  a  gravé 
ces  pièces  en  contre-partie  de  celles  de 
Crespi,  et  il  y  a  ajouté  de  jolis  fonds  enri- 
chis de  plusieurs  autres  ligures. 

Ces  pièces  sont  numérotées  depuis 
1  à  2o,  et  chacune  porte  le  nom  ou  la 
marque  de  Mattioli. 
103)   Chant  1.  Bertoldo  assis  sur  un  âne , 

faisant  un  geste  de  la  main  gauche 

et  ayant  l'autre  posée  sur  son  genou. 

Il  est  entouré  de  mouches.    On  re- 
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marque  une  maison  dans  le  fond  à 
gauche. 

104)  Chant  2.  Il  a  le  visage  couvert  d'un 
crible,  et  montre  de  la  main  gauche 
une  tarte  qu'il  tient  de  la  droite. 
On  voit  un  berger  avec  son  trou- 
peau dans  le  fond  à  gauche. 

ioS)  Chant  3-  11  marche  portant  de  la 
main  gauche  un  lièvre,  et  mettant 
l'index  de  l'autre  main  sur  la  bouche. 
Le  lointain  offre  la  vue  de  plusieurs 
édifices ,  parmi  lesquels  on  remarque 
à  gauche  un  obélisque. 

jo6)  Chant  4-  Un  sbirre  parlant  à  Bertoldo 
fourré  dans  un  sac.  Ils  sont  tournés 
vers  la  droite.  Le  fond  offre  un 
vestibule. 

107)  Chant  5-  Bertoldo  ferme  le  sac  dans 
lequel  il  a  engagé  le  sbirre  à  se 
fourrer.  Ils  sont  tournés  vers  la 
droite. 

io3)  Chant  6.  Bertoldo  couvert  d'une 
robe  de  chambre  brochée,  allant  se 
cacher  dans  un  four.  On  remarque 
un  sceau  sur  le  devant  à  droite. 

109)  Chant  7.  Bertoldino  couché  sur  un 
âne  qui  marche  vers  la  droite,    et 
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dont  il  tient  la  queue.  On  voit  dans 
le  fond  à  droite  deux  villageois  mar- 
chant dans  vin  ravin. 
no)  Chant  8.  Bertoldino  enragé  paf  le 
coassement  des  grenouilles,  jette  dans 
le  vivier  tout  l'argent  qu'il  avoit  reçu 
du  roi.  On  voit  dans  le  fond  à  droite 
un  homme  et  une  femme  qui  causent 
ensemble. 

1 1 1)  Chant  9.  Marcolf  a  placée  dans  le  fond 
à  droite,  s'étonne  de  trouver  Bertol- 
dino couvant  des  oeufs. 

112)  Chant  10.  Bertoldino  se  prépare  à 
traverser  les  airs  par  le  moyen  de 
quelques  grues  qu'il  s'attache  à  la 
ceinture.  Il  est  observé  par  sa  mère 
que  l'on  voit  dans  le  fond  à  droite. 
Un  cavalier  et  un  homme  à  pied  se 
font  remarquer  dans  le  lointain. 

n3)  Chant  il,  La  ceinture  de  Bertoldino 
se  rompt,  et  le  nouvel  Icare  tombe 
dans  un  vivier  ,  à  la  grande  frayeur 
de  sa  mère  que  l'on  voit  accourir 
dans  le  fond  à  droite.  On  remarque 
un  petit  village  dans  le  lointain  à 
gauche. 

ii4)   Chant  12.  Bertoldino   reste  nud  ex- 
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posé  aux  rayons  du  soleil,  et  se  fla- 
gelle avec  une  verge  jusqu'au  sang, 
pour  se  débarrasser  des  mouches. 
On  voit  dans  le  fond  plusieurs  villa- 
geois et  villageoises. 
n5)  Chant  i3-  Un  milan  enlevant  les  pe- 
tits poulets  que  Bertoldino  avoit  liés 
ensemble.  On  voit  dans  le  fond  à 
gauche  un  jeune  homme  qui  regar- 
de Bertoldino  ,  et  trois  villageois 
qui  s'éloignent. 

116)  Chant  14.  Bertoldino  venant  de  cou- 
per les  oreilles  à  l'àne  d'un  jardirier, 
qui  accourt  en  criant  à  la  gauche 
du  fond. 

117)  Chant  i5-  Menghina  venant  du  ar- 
din,  porte  de  la  main  droite  un  pa- 
nier rempli  d'herbes ,  et  prend  de  la 
gauche  Caccasenno  qu'elle  rencortre- 

118)  Chant  16.  Menghina  appaisantCaxa- 
senno,  en  lui  présentant  quelque  Ion- 
bon  qu'elle  tient  de  la  main  dnite. 
On  voit  un  berger  assis  par  terre 
dans  ie  fond  à  gauche. 

119)  Chant  17.  Marcolfa  montrant  à  Cac- 
casenno un  cheval  dont  elle  dit  cu'il 
rioit.  Le  cheval  se  voit  à  la  droit*  de 
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l'estampe.  On  remarque  trois  figures 
d'hommes  au  milieu  du  fond, 
a 20)  Chant  18.  Caccasenno  à  cheval  ,  di- 
rigeant ses  pas  vers  la  gauche.  On 
remarque  dans  le  fond  à  droite  un 
paysan  portant  un  paquet. 

121)  Chant  19.  Caccasenno  monté  à  che- 
val à  reculons.  Il  se  dirige  vers  la 
droite  du  fond  ,  où  Ton  remarque 
un  ânier. 

122)  Chant  20.  Caccasenno  assis  sur  le  de- 
vant de  la  droite  ,  mangeant  de  la 
bouillie.  On  voit  dans  le  fond  à  gau- 
che une  paysanne  qui  trait  une  vache. 


Le  frontispice  et  les  vignettes  pour  le  même 
poème. 

123)  Le  frontispice.  Une  maison  de  pay- 
san, en  avant  de  laquelle  on  voit  trois 
femmes  dont  deux  filent  au  fuseau, 
et  un  villageois  qui  est  assis  sur  une 
chaise  à  la  droite  de  l'estampe.  Au- 
dessus  de  la  porte  est  le  buste  d'un 
paysan,  avec  cette  inscription:  Ber* 
toldi  Gens  et  Domus.  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit:  Bonomae  delineabal^ 
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et  incidebat  Ludovicus  Mattioli  Bono- 
niensis  in  ClementïnaPicturae  et  Sculp- 
turae  Academiae  Prof  essor,  ann.  agens 
75 — 1736.  Cette  pièce  est  très  bien 
terminée ,  et  gravée  d'une  manière 
soignée ,  quoique  Mattioli  Tait  faite  à 
l'âge  de  75  ans. 

Hauteur:  8  p.  9  lign.    La  marge  d'en  bas:   4  HgR- 
Largeur  :  6  p.  8  lign. 

124)  Portrait  de  Jules  César  Croce  ,  dit 
dalla  lira.  Il  est  en  buste ,  vu  presque 
de  face  et  tourné  un  peu  vers  la  gau- 
che. On  lui  voit  un  violon  placé  de- 
vant la  poitrine.  Dans  un  ovale ,  au- 
tour duquel  est  écrit:  Giulio  Ccsare 
Croce  detto  dalla  lira.  Planche  ovale. 

Diamètre  de  la  hauteur:    3  p.  10  lign.    Celui  de  la 
largeur  :    2  p.  il  lign. 


Vignettes. 
Ces  vignettes  ne  portent  pas  le  nom  de 
l'artiste. 

125)  Vignette  imprimée  sur  le  titre.  Un 
renard ,  vu  de  profil  et  tourné  vers 
la  droite.  Le  fond  offre  la  vue  de  la 
ville  de  Bologne. 

Largeur  :    4  P-  6  '*&"•    Hauteur  :    3  p. 
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126)  Vignette  à  lajin  de  lavis  au  lecteur. 
Une  rivière,  au-delà  de  laquelle  s'é- 
lèvent quelques  montagnes.  Sur  le 
devant  à  gauche  sont  deux  arbres 
dont  les  tiges  souples  se  croisent , 
et  au  milieu  est  un  homme  dirigeant 
ses  pas  vers  la  gauche. 

Largeur  :  3  p.  7  lign.    Hauteur  :    2  p. 

127)  Un  groupe  de  quelques  arbres  pres- 
que secs.  Sur  le  second  plan,  à  gauche, 
deux  hommes  vus  par  le  dos,  et  mar- 
chant ensemble.' 

Largeur  :    4  P-  3  lign.    Hauteur  :  3  p.  2  lign. 

128)  Un  château- fort  au  sommet  d'une 
montagne.  Au  milieu,  deux  hommes 
qui  descendent  dans  un  chemin  creux, 
et  qui  ne  sont  vus  qu'à  mi-corps. 

Largeur  :  4  p.  2  lign.    Hauteur  :  2  p.  1 1  lign. 

129)  Un  édifice  de  la  forme  dune  grosse 
tour  carrée,  entouré  de  beaucoup 
d'arbres,  et  situé  au  pied  d'une  mon- 
tagne. En  avant,  une  large  chaussée 
qui  forme  un  angle,  se  tire  jusques 
sur  le  devant.  A  la  gauche  de  la 
planche  on  apperçoit  quatre  figures 
sur  le  bord  de  la  chaussée. 

Largeur  :  4  p.  4  ^gn-    Hauteur  :  3  p.  2  lign, 
XIX.  Vol.  B  b 
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130)  Une  maison  composée  de  plusieurs 
corps  de  logis ,  et  ceinte  d'un  mur. 
Sur  le  devant  à  droite  marchent  deux 
hommes  vus  par  le  dos. 

Largeur:   4  P-  2  lign.    Hauteur:  2  p.  n  Iign. 

131)  Pays  montueux,  entre-coupé  de  par- 
ties d'arbres.  Sur  le  devant  à  droite 
deux  hommes  vus  par  le  dos ,  dont 
l'un  porte  un  lièvre  attaché  à  un 
bâton  qu'il  tient  sur  l'épaule. 

Largeur  :  4  p.  4  ^gn-    Hauteur  :  3  p.  2  lign. 

132)  Un  vieux  pâtre  faisant  marcher  de- 
vant lui  deux  vaches  vers  le  fond  à 
gauche,  sur  un  chemin  garni  à  droite 
de  plusieurs  arbres,  dont  on  voit  qua- 
tre au  milieu  du  devant,  six  au-de- 
là du  chemin. 

Hauteur:  4  P-  2  %n-    Largeur:  2  p.  n  lign. 

133)  Ce  morceau  présente  au  milieu  du 
second  plan  une  chaumière,  et  sur 
le  devant  deux  arbres  très  souples 
dont  les  tiges  se  croisent. 

Largeur  :  3  p.  7  lign.    Hauteur  :  2  p. 

î34)  Une  espèce  de  château -fort,  flan- 
qué à  gauche  d'une  tour  ronde,  et 
entouré  d'arbres ,  parmi  lesquels  se 
font   remarquer  quelques   pins.   Le 
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devant  à  gauche  est  orné  d'un  arbre 
isolé ,  au-delà  duquel  on  remarque 
deux  couples  de  figures. 

Largeur  :    4  P*  ^  ^§n-   Hauteur  :    2  p.  1 1  lign. 

135)  Deux  grosses  tours  rondes  et  un 
bastion  garni  en  haut  d'une  balus- 
trade. Sur  le  devant  à  droite  deux 
femmes  vues  par  le  dos ,  assises  sur 
une  butte.  Quelques  autres  figures 
se  voient  à  différentes  distances  dans 
le  fond  de  ce  même  côté. 

Largeur:   4  P-  2  ^Sn-   Hauteur:    2  p.   11  lign. 

136)  Vue  d'un  village.  Au  milieu  du  de- 
vant deux  arbres  qui  se  croisent,  et 
dont  l'un  est  presque  sec.  On  remar- 
que à  droite  un  homme  s'appuyant 
sur  son  bâton. 

Largeur  :  3  p.    7  lign.   Hauteur  :   2  p. 

137)  Un  château,  au  milieu  duquel  se 
fait  remarquer  une  tour  ronde  ornée 
de  colonnes.  Au  milieu  du  devant 
deux  hommes  marchent  ensemble, 
en  se  dirigeant  vers  le  château. 

Largeur  :    4  P-  3  lign.    Hauteur  :    3  p.  2  lign. 

138)  Paysage,  où  l'on  voit  au  milieu  deux 
arbres  qui  se  croisent,  et  au  pied 
de  l'un  desquels,  vers  la  droite,  est 

Bb  2 
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debout  un  homme  appuyé  sur  son 
bâton.  Un  peu  plus  vers  le  fond  de 
ce  même  côté ,  est  assise  une  femme 
qui  semble  allaiter  un  enfant. 

Largeur  :  4  p.  3  lign.    Hauteur  :    3  p. 

l3o,)  Un  petit  château.  Sur  le  devant  à 
gauche  on  voit  une  femme  et  un 
homme  marchant  ensemble  vers  le 
château.  La  femme  a  un  panier  au 
bras,  l'homme  un  bâton  sur  l'épaule. 

Largeur  :    4  P-  3  lign.    Hauteur  :    3  p. 

l4o)  Vue  d'un  petit  bourg  situé  sur  un 
plateau.  Au  milieu  du  devant  unhom- 
me  debout  près  de  deux  femmes  as- 
sises ,  vus  l'un  et  les  autres  par  le 
dos  A  droite  une  petite  colline  gar- 
nie d'un  arbrisseau. 

Largeur  :  4  P-   3  lign.    Hauteur  :    3  p. 


Pièces  gravées  par  LOUIS  MATTIOLI , 

que  cite  GOBI,  Tome  II,  p.  267,  mais  que 

nous  n'avons  pas  eu  occasion  de  voir. 

1.  Les  blanchisseuses,  d'après  un  tableau 
qui  appartient  à  Mgr.  l'évêque  de  Pa- 
reil zo.  Peint  par  Crespi. 

2.  David  en  fuite.  D'après  le  même. 


4 


9 


10 


DE  LOUIS  MATTIOLI.  389 

«St.  Jean  Népomucène  ,  à  mi  -  corps. 
D'après  un  tableau  peint  par  le  même 
dans  l'église  des  P.  P.  ermites  de  St, 
Augustin  ,  appelée  la  Miséricorde  , 
hors  de  la  ville  de  Bologne. 
Toutes  les  pièces  insérées  dans  le 
livre  des  fastes  de  Louis  XIV,  roi  de 
France.  12  planches. 

5.  Les  estampes  que  Mattioli  a  faites 
pour  le  duc  de  Modène  ,  et  pour  le 
duc  de  Parme. 

6.  Livre  de  dessein,  intitulé:  Primi  dé- 
menti délia  Pitiura ,  raccolti  da  car/  au* 
tori,  per  uso  de'  principianti.  1728. 

7.  Portrait  di  Laura  Maria  Caterina  Bas- 
si,  mis  à  la  tète  des  vers  faits  à  sa  louan- 
ge ,  lorsqu'elle  fut  couronnée  de  lau- 
rier en  philosophie. 

8.  Le  petit  St.  Jean  Baptiste,  d'après  un 
ouvrage  fait  en  marbre  par  Joseph 
Mazza,  du  cabinet  de  M.s  Monti  à  Bo- 
logne. 

Autre  St.  Jean  Baptiste  assis  dans  un 
paysage,    et  embrassant  son  agneau. 
D'après  Louis  Carrache. 
Les  Saints  François  Solano  et  Jacques 
délia  Marca. 
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u.  Thèse  soutenue  parle  docteur Petro- 
nio  Rampionesi ,  où  l'on  a  représenté 
l'empereur  Frédéric  Barberousse  as- 
sis sur  un  trône  magnifique  ,  et  te- 
nant conseil  avec  quelques  savans  Bo- 
lonois  sur  ses  droits  sur  la  Lombar- 
die.  D'après  Dominique  Fraita. 

12.  St.  Philippe  de  Néri,  dans  les  catacom- 
bes. D'après  Aurelien  Milani. 

lo.  Le  grand  Sultan  et  son  âne  qui  rue. 

1-4-  Rébecca  près  du  puits. 

15.  Ste.  Marguerite  de  Cortone. 

16.  Un  St.  Joseph. 

17.  St.  Grégoire,  et  les  âmes  du  purga- 
toire. 

18.  Ste.  Gertrude. 

19.  Le  bon  Pasteur  dans  un  fond  de  pay- 
sage. 

20.  Une  Vierge  avec  l'enfant  Jésus  ;  petite 
pièce  marquée  des  mots  :  Juva  pusil- 
lanimes etc. 


Pièces  citées  par  H.  H.  FVSSLI  dans  la 

seconde  partie  de  son  dictionnaire  général 

des  artistes. 

21-  Une  annonciation.  D'après  Louis  Car- 
rache. 
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22.  Le  même  sujet.  D'après  P.  F.  Cit- 
iadini. 

23.  Un  St.  Jérôme  dans  le  désert  Sans 
nom  du  peintre.  (C'est  peut-être  Nr.32 
ou  Nr.33  de  notre  catalogue.) 


JOS.  MARIE  CRESPI. 


oo^ 


Joseph  Marie  Crespi,  surnommé  Spag- 
nuolo  ou  le  Spagnolet,  naquit  à  Bologne 
en  l665,  et  mourut  dans  la  même  ville 
en  I747.  H  prit  ses  instructions  dans 
l'art  de  la  peinture  sous  la  direction 
d'Ange  Miche/  Toni,  et  de  Dominique 
Canuti,  et  se  perfectionna  chez  Charles 
Cignani,  et  Antoine  Burrini. 

Notre  peintre  a  gravé  plusieurs  estam- 
pes, dont  cependant  il  y  en  a  qui  ne  por- 
tent pas  son  nom,  mais  bien  celui  de 
Louis  Mattioli,  son  ami  intime ,  dont  il 
vouloit  améliorer  le  sort  médiocre  par 
cette  condescendance. 

Les  pièces  venant  efFectivement  de  la 
pointe  de  J.  M.  Crespi,  sont  gravées  à 
l'eau-forte  dans  un  goût  très  approchant 
de  celui  de  Louis  Mattioli ,  quoiqu'elles 
offrent  une  manière  plus  libre  et  plus 
pittoresque. 

Nous  avons  vu  et  détaillé  quarante  deux 
de  ces  pièces,  cependant  l'oeuvre  de  notre 
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artiste  ne  se  borne  pas  à  ce  nombre  ;  du 
moins  Gori  cite  deux  pièces  que  nous 
n'avons  pas  eu  occasion  de  voir,  et  qui 
pourroient  bien  lui  appartenir.  Nos  lec- 
teurs en  trouveront  la  description  à  la 
fin  de  ce  catalogue,  suivie  de  quelques 
remarques  sur  une  couple  d'autres  es- 
tampes attribuées  à  la  pointe  de  notre 
artiste  par  Louis  Crespi,  son  fils ,  qui  ce- 
pendant n'a  pas  été  bien  exactement 
instruit  des  gravures  faites  par  son  père, 
ainsi  que  nous  l'avons  aussi  observé  à 
l'article  23-42  de  notre  catalogue ,  où  il 
confond  les  estampes  de  son  père  avec 
celles  du  même  sujet  gravées  par  L.  Mat- 
tioli,  quoique  les  unes  soient  exécutées 
en  contre-partie  des  autres,  par  consé- 
quent sur  des  planches  entièrement  dif- 
férentes. 
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SE 

JOSEPH  MARIE  CRESPl, 

DIT 

LE  SPAGNOLET. 


SUJETS  PIEUX. 

l-Le  prophète  Isaïe.  Pièce  cintrée  par 
le  haut  et  par  le  bas.  On  lit  en  haut: 
Lud.  Caracc.  Bonon.  Bononiae  in  Ecclesia 
orph.  D.  Bart.  pinxit. ,  et  en  bas  :  Joseph 
de  Crispis  del.  —  Lud.  Matthiolus  f. 

Hauteur  :  10  p.  5  lign.    Largeur  :  6  p.  4  %n. 

2-  Autre  prophète.  Il  écrit  dans  un 
livre,  en  retournant  la  tète  vers  un  ange 
qui  l'inspire,  et  qui  se  voit  à  la  gauche 
de  l'estampe.  Ce  morceau  fait  le  pendant 
du  précédent;  il  a  les  mêmes  inscriptions 
et  la  même  dimension. 

3,  Une  Nativité.  La  Vierge  donnant  le 
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sein  à  l'enfant  Jésus  couché  dans  la  crèche. 
On  remarque  à  gauche  St.  Joseph  consi- 
dérant le  nouveau  né,  et  à  droite  l'àne 
et  le  boeuf.  Sur  le  devant  de  ce  même 
côté  est  à  genoux  un  berger  offrant  un 
agnelet.  Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit, 
au  milieu  :  Augusiinus  Caracius  Bonon.*  in 
ccclesia  orphanor.  D.  Bartholomaci  pinacit , 
à  gauche:  Joseph  de  Crispis  delin. ,  et  à 
droite  :  Ludouicus  Matthiolus  f. 

Hauteur:  12  p.  8  lign.  La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur  :  8  p.  io  lign. 

4-  Le  massacre  des  innocens,  compo- 
sition de  beaucoup  de  figures.  Le  fond 
représente  différentes  pièces  d'architec- 
ture ,  et  vers  la  gauche  un  grand  pié- 
destal avec  la  statue  d'un  cheval.  On  lit 
en  bas ,  à  gauche:  Gioseffo  Crespi  detto  lo 
Spagnololn.edip.,  et  à  droite:  Lod-Mat- 
tiuli  del.f. 

Hauteur  :  i4  p.  9  lign.  La  marge  d'en  bas  :  2  lign. 
Largeur  :  12   p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  à  l'eau-forte  seule. 
Elle  estgravée  d'une  pointe  peu  exercée 
et  d'une  manière  tâtonnante.  L'eau- 
forte  n'ayant  pas  assez  mordu,  les  par- 
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lies  plus  ombrées  ont  été  retouchées, 
mais  pareillement  à  l'eau-forte,  et  d'une 
pointe  grossière. 

La  seconde  épreuve  est  retouchée  au 
burin,  et  on  y  a  ajouté,  dans  le  haut,  des 
nuages  qui  entourent  les  anges ,  et  qui 
manquent  absolument  dans  la  première 
épreuve.  De  plus,  les  cinq  pierres  jet- 
tées  par  terre  au  milieu  du  devant, 
presque  en  blanc  dans  la  première 
épreuve,  sont  couvertes  de  tailles  de 
burin,  de  manière  qu'on  ne  les  distin- 
gue que  difficilement. 

Une  répétition  de  cette  estampe, 
voyez  au  Nr.  3  de  l'oeuvre  de  Mattioli. 
5.  Les  trois  rois  apportant  des  présens 
à  l'enfant  Jésus  nouvellement  né.  On 
remarque  particulièrement  un  des  rois 
debout  à  la  droite  du  devant,  tenant  un 
Vase  de  la  main  droite  élevée.  Dans  la 
marge  d'en  bas  est  écrit,  au  milieu:  Lu- 
dovicus  Caraccius  Bonon.s  in  ecclesia  orph. 
D  Bartholomaei  pinxit ,  à  gauche  :  Jo- 
seph de  Crispis  delineauit^  et  à  droite: 
Ludouicus  Matthiolus  faciebat  Bonon. 

Hauteur  :    i4  p.     La    marge   d'e^x  bas  :    1  pouca. 
Largeur  :    1 1  p.    2  lign. 
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6-  La  Circoncision.  Les  prêtres  se  pré- 
parant pour  circoncire  l'enfant  Jésus 
On  remarque  sur  le  devant  à  droite  la 
Vierge,  et  un  peu  vers  le  fond,  St.  Jo- 
seph, l'un  et  l'autre  debout.  Dans  la  mar- 
ge d'en  bas  est  écrit,  au  milieu:  Ludo- 
vicus  Carraccius  Bonon.  in  ccclesia  orph, 
D.  Barlholomaei pinxit ,  à  gauche:  Joseph 
de  Crispis  delin.,  et  à  droite:  Ludovicus 
Matthiolus  incidit. 

Hauteur:  i3  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas:  \  p. 
Largeur:    11  p.  2  lign. 

7.  La  Ste.  Vierge  assise  sur  un  trône  , 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  qui 
met  une  couronne  de  fleurs  sur  la  tête 
de  Ste.  Rose  agenouillée  devant  lui ,  et 
accompagnée  de  deux  grands  anges.  Un 
autre  ange,  à  l'âge  d'enfant,  se  voit  sur 
le  devant  à  gauche,  un  genou  en  terre,  et 
tenant  un  lis.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Antonius  Crespi incidit ,  et  dans  la  marge: 
S.  Rosû  de  S.  Maria ,  pirgo  Tertiaria  Ord. 
Praedic. 

Hauteur:   10  p.  îu  lign.    Laïgeui  :   y- p.  10  lign. 

8.  La  Vierge  assise  sur  des  nuées,  sou- 
tenant du  bras  droit  l'enfant  Jésus  qu'elle 
a  sur  ses  genoux,  et  présentant  de  l'autre 
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main  une  ceinture  à  une  religieuse  qui 
est  à  genoux  à  la  droite  de  l'estampe.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas:  La  Madonna 
délia  Centura  —  Antonio  Crespi  f.  —  Fran- 
cesco  Torriforma  in  Modena. 

Hauteur:  11  p.  4  lign-  La  marge  d'en  bas:  5  lign. 
Largeur  :  8  p. 

9.  Jésus  Christ  ressuscitant  de  son  tom- 
beau gardé  par  des  soldats  qui  s'éveillent, 
et  parmi  lesquels  il  y  en  a  un  sur  le  de- 
vant à  gauche ,  qui  s'enfuit.  On  lit  dans 
la  marge  d'en  bas  ,  à  gauche  :  Giosejfo 
Crespi  detto  il  Spagnolo  inv.  e  dip.  ,  et  à 
droite:  Lodovico  Mattioli  delin.  e  f.,  ainsi 
qu'une  dédicace  adressée  par  Mattioli  à 
Charles  Cignani.  Cette  planche  a  dans  la 
marge  d'en  bas  plusieurs  taches  noires, 
produites  par  l'eau-forte  qui  y  avoit  per- 
cé le  vernis. 

Hauteur:  i5  p.  9  lign.  La  marge  d'en  bas:  i  p. 
Largeur  :   11p.  6  lign. 

Une  répétition  de  cette  pièce  voyez 
au  Nr.  8  des  estampes  de  Mattioli. 

10.  St.  Pascal  Baylon,  moine  de  l'ordre 
de  St.  François  à  Villa -réal  en  Espagne. 
il  est  représenté  s'élevant  au  ciel  dans 
une  grande  flamme.   On  lit  à  la  gauche 

XIX.  Vol.  C  c 
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d'en  bas:  Fordinando  Crespîf.,  et  dans  îa 
marge  d'en  bas  :  Responsorio  di  S.  Pas- 
quale  Baylon.  Ce  morceau  a  été  gravé 
par  /.  M.  Crespi  d'après  son  fils  Ferdi- 
nand, peintre  en  miniature,  et  depuis  re- 
ligieux de  l'ordre  de  St.  François. 

Hauteur  :  8  p.  7  iign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p.  3  lign. 
Largeur  :  6  p.  1  lign. 

11.  Une  femme  ayant  son  enfant  sur  les 
bras,  s'approchant  d'un  autel  près  duquel 
on  voit  un  évêque  accompagné  de  deux 
diacres.  On  remarque  sur  le  devant  à  droi- 
te un  homme  qui  tient  un  flambeau.  Au  mi- 
lieu d'en  bas  est  écrit  :  Lud.  Matthiolus  ln.f. 

Largeur  :  5  p.  2  lign.    Hauteur  :   3  p.  9  lign. 


SUJETS  PROFANES. 

12.  Portrait  de  M.  A.Tamburini.  Il  est 
représenté  à  mi -corps,  feuilletant  de  la 
main  droite  dans  un  livre  qu'il  tient  de 
la  gauche.  On  voit  dans  le  fond  des  livres 
sur  des  tablettes ,  et  à  gauche  un  crucifix 
et  un  encrier.  En  bas  est  écrit  :  R.  P.  Mi- 
chacl  Angélus  Tamburinus  Jjluiinensis 
Praeposùus  Generalis  XIV.  Soc  Jesu.  — 
G.  Spagnolo  in:  dis  s. 

Hauteur:    8  p.  9  lign.    Largeur:  5  p.  8  lign. 
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l3.  Un  écusson  d'armes  supporté  en 
l'air  par  deux  génies  ailés  au-dessus  de 
Pallas  et  de  Mars ,  dont  l'une  est  assise  à 
gauche,  l'autre  à  droite.  L'Amour  est  au 
milieu  à  leurs  pieds.  Pièce  inventée  et 
gravée  par  J.  M.  Crespi. 

r  ..  _ 

Hauteur:  8  p.  10  lign.    JLargeur  :  6  p. 

l4-  Diane  vue  par  le  dos,  attachée  con- 
tre un  arbre  et  fouettée  par  un  Satyre. 
On  remarque  vers  le  fond  àgaucheActéon 
avec  des  bois  de  cerf  à  la  tête,  qui  s'avan- 
ce ,  en  lui  faisant  des  reproches.  Sur  une 
pierre,  à  la  droite  d'en  bas ,  sont  les  lettres 
M.  B.  dont  nous  ignorons  la  signification. 
Cette  pièce  est  gravée  d'une  pointe  aussi 
spirituelle  que  légère.  *) 

Hauteur  :    4  P-  8  lign.   Largeur  :   3  p.  3  lign. 

Copie  de  ce  morceau  ,  gravée  assez 
exactement  par  quelque  anonyme.  On 
la  distingue  de  l'estampe  originale  en 
ce  que  les  bois  de  cerf  à  la  tête  d'Ac- 


*)  Luigi  Crespi  (  page  224  )  nous  apprend  ,  que 
cette  pièce  a  servi  de  frontispice  à  un  ouvrage 
satirique  ,  intitulé  :  Diana  Jlagetlata  par  le 
marquis  Ovidio  Montalbani.  Il  est  vraisembla- 
ble ,  que  les  deux  lettre»  M.  B.  désignant  les 
mots  :  Monialbani  Bolvgnese. 

Cc2 
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téon  ,  sont  régulièrement  contournés 
d'un  double  trait,  tandisque  dans  l'ori- 
ginal ils  ne  sont  marqués  que  par  un 
seul  trait  d'une  manière  très  négligée. 

Même  dimension. 

l5-  Une  jeune  fille  chatouillant  avec 
un  brin  d'herbe  un  berger  endormi ,  der- 
rière lequel  elle  est  debout,  faisant  signe 
de  silence  de  la  main  droite.  On  remar- 
que trois  moutons  dans  le  fond  à  gauche. 
Au  bas  de  ce  même  côté,  dans  la  marge , 
on  lit:  Joseph  de  Crispis  In. 

Hauteur  :    8  p.  5  lign.   La  marge  d'en  bas  :  3  Ugn. 
Largeur  :    6  p.    3  lign. 

l6-2o.  Différens  métiers»  Suite  de  cinq 
estampée. 

Hauteur  :    5  p.  5  lign.  Largeur  :    4  P« 

16)  Un  charpentier  vu  par  le  dos  ,  por- 
tant une  planche  que  son  maître  sem- 
ble lui  ordonner  de  placer.  Ce  dernier 
est  à  la  droite  de  l'estampe. 

17)  Un  tailleur  de  pierre,  travaillant  avec 
un  marteau.  Adroite,  un  ouvrier  por- 
tant un  auget 

18)  Un  homme  tenant  de  la  main  droite 
son   chapeau  .    parlant  à  une  femme 
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qui  se  voit  à  la  gauche  de  l'estampe, 
portant  un  caisson  et  une  écuelle. 

19)  Une  femme  s'entretenant  avec  un 
homme  qui  est  à  la  gauche  de  l'estam- 
pe, portant  une  petite  orgue  attachée 
à  une  bandoulière. 

20)  Un  aveugle  appuyant  sa  tète  sur  son 
bâton  qu'il  tient  des  deux  mains.  Il 
est  accompagné  d'un  chien  qu'il  a  at- 
taché à  un  cordon.  H  y  a  auprès  une 
femme  assise  qui  le  regarde. 

Ces  cinq  pièces  sont  sans  nom. 

21.  Un  enfant  accroupi  jettant  par  ter- 
re trois  dés ,  en  présence  de  trois  autres 
enfans  qui  forment  un  groupe  à  la  droite 
de  l'estampe.  Sans  nom.  Dans  la  marge 
d'en  bas  sont  trois  vers  qui  commencent 
ainsi:  Permezzo  ctossi  etc. 

Hauteur:  6  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p. 
Largeur  :    5  p.  3  lign. 

22.  Deux  enfans  jouant  un  jeu  que  l'on 
nomme  en  Italie  à  Capclletto.  Ils  sont  ac- 
croupis sur  une  espèce  d'estrade  faite  de 
briques.  Deux  autres  enfans  dont  celui  à 
gauche  tient  un  bâton  ,  regardent.  Sans 
nom.  Dans  la  marge  d'en  bas  sont  trois 
vers  qui  commencent  ainsi  :  Giochiamo  a 
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Capeïïetlo  etc.  Ce  morceau  fait  le  pen- 
dant du  précédent  ,  et  a  la  même  di- 
mension. 

23-42.  Les  bouffoneries    de   Bertoldo 
Bertoldino  etCaccasenno.  En  trois  suites. 

Hauteur  :  7  p.  x  à  4  l'gn-  Ea  marge   d'en  bas  :   i  p. 
environ.  Largeur  :  5  p.  5  à  5  lign. 

Ces  pièces  sont  numérotées  à  la  gau- 
che d'en  bas.  Chacune  porte  trois  vers 
Italiens  dans  la  marge  d'en  bas. 

Il  y  a  à  remarquer  que  ces  vingt  piè- 
ces ont  été  dans  la  suite  gravées  une 
seconde  fois,  mais  en  contre-partie  par 
L.  Mattioli  qui  y  a  ajouté  des  fonds. 
Voyez  Nr.  io3-l22  de  l'oeuvre  de  Mat- 
tioli. Gori  confond  les  planches  de  Mat- 
tioli avec  celles  de  J.  M.  Crespi,  et  don- 
ne ces  deux  suites  différentes  pour  un 
même  ouvrage  :  il  a  été  induit  en  cette 
erreur  par  le  chanoine  Louis  Crespi 
qui  pourtant  étoit  fils  de  Jos.  Marie 
Crespi,  et  qui  auroit  pu  être  mieux  in- 
struit sur  ce  point.  (Voyez  p.  223.) 


PREMIERE   SUITE. 


23)  1.  Bertoldo  assis  sur  un  âne,  faisant  un 
geste  de  la  main  droite ,  et  ayant  l'au- 
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tre  posée  sur  son  genou.  Il  est  envi- 
ronné de  mouches.  In  compagnia  di 
Mosche  etc.  Gios.  Crespi  In. 

24)  2.  Il  a  le  visage  couvert  d'un  crible, 
et  montre  de  la  main  droite  une  tarte 
qu'il  tient  de  la  gauche.  Giuseppe  Cres- 
pi In.  —  Per  essere  mirato ,  e  non  mi- 
rato  etc. 

$5)  3.  Il  marche,  portant  de  la  main  droite 
un  lièvre,  et  mettant  l'index  de  l'autre 
main  sur  la  bouche.  G.  Crespi  In.  — 
Bertoldo  colla  Lèpre  infra  le  muni  etc. 

26)  4-  Unsbirre  parlant  à  Bertoldo  four- 
ré dans  un  sac.  Ils  sont  tournés  vers  la 
gauche.  Gius.  Crespi  In.  —  Sefuor  del 
Sacco  otticni  oggi  tue  brame  etc. 

27)  5.  Bertoldo  ferme  le  sac,  dans  lequel 
il  a  engagé  le  sbirre  à  se  fourrer.  Ils 
sont  tournés  vers  la  gauche.  Gius,  Cres- 
pi In.  —  Lega  siretlo  lo  Sbirr  quanto 
più  puote  etc. 

*8)  6-  Bertoldo  caché  dans  un  four,  où  on 
le  remarque  assis.  Giuseppe  Crespi Inu.  - 
Vattene  pur  nelFurno  ad appialtariietc. 

SECONDE  SUITE. 
29)  1.  Bertoldino  couché  sur  un  âne  qui 
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marche  vers  la  gauche,  et  dont  il  tient 
la  queue.  Joseph  de  Crïspis  Inv.  —  Vai 
ad  usa  di  soma ,  e  de  tuoi  pari  etc. 

3o)  2.  Bertoldino  enragé  par  le  coasse- 
ment des  grenouilles ,  jette  dans  le  vi- 
vier l'argent  qu'il  avoit  reçu  du  roi. 
Gios.  Crespi  Inu.  —  Oh  percli  oggi  non 
vive  un  pazzo  taie  etc. 

3i)  3-  Malcolfa  placée  dans  le  fond  à  gau- 
che, s'étonne  de  trouver  Bertoldino 
couvant  des  oeufs.  Gioseppe  Crespi  di- 
pinse  —  Marcolfa  non  restar  tanto  am- 
mirata  etc. 

32)  4-  Bertoldino  se  prépare  à  traverser 
les  airs  par  le  moyen  de  grues  qu'il 
s'attache  à  la  ceinture.  Il  est  observé 
par  sa  mère  que  l'on  remarque  dans 
le  fond  à  gauche.  Josep.  de  Crispis  Inu.  - 
Bella  simplicité  quanto  sei  cara  etc. 

33)  5.  La  ceinture  de  Bertoldino  se  rompt, 
et  le  nouvel  Icare  tombe  dans  un  vi- 
vier ,  à  la  grande  frayeur  de  sa  mère 
qui  accourt  dans  le  fond  à  gauche.  Si 
rompe  la  cintura ,  e  in  giii  profonda  etc. 

34)  G-  Bertoldino  reste  nud  exposé  aux 
rayons  du  soleil ,  et  il  se  flagelle  avec 
une  verge  jusqu'au  sang,  pour  se  dé- 
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barrasser  des  mouches.  Gioseffo  Cres- 
pi  In.  - —  Non  slupir,  che  42  le  Mosche  or 
facci  guerra  etc. 

35)  7.  Un  milan  enlevant  les  petits  pou- 
lets liés  ensemble  par  Bertoldino.  Gios. 
Cr es  pi  In.  —  Orasi  Bertoldin,  ch'io  ben 
ti  squadro  etc. 

36)  8.  Bertoldino  venant  de  couper  les 
oreilles  à  l'àne  d'un  jardinier  qui  ac- 
court en  criant  à  la  droite  du  fond. 
Giuseppe  Crespi  In.  —  Voi  che  qui  con- 
template  il  rio  Destino  etc. 


TROISIEME  SUITE. 


37) 


1.  Menghina  venant  du  jardin  ,  porte 
de  la  main  gauche  un  panier  rempli 
d'herbes ,  et  prend  par  la  droite  Cac- 
casenno  qu'elle  rencontre.  Gios.  Cres- 
pi In.  —  Canta  la  falilela  ,  e  vicn  de 
l'Orio  etc. 

38)  2.  Menghina  appaisant  Caccasenno,  en 
lui  présentant  quelque  bonbon  qu'elle 
tient  de  la  main  gauche.  Giuseppe  Cres- 
pi In. —  Taci ,  e  ponjinc  al  pianto  opo- 
veraccio  etc. 

39)  3.  Marcolfa  montrant  à  Caccasenno 
un  cheval  dont  elle. dit  qu'il  rioit.  Le 
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cheval  se  voit  à  la  gauche  de  l'estampe. 
Gioseffo  Crespi  In.  —~  Marcolfa  leva  pur 
tutti  i  spauenti  etc. 

4q)  4-  Caccasenno  à  cheval ,  dirigeant  ses 
pas  vers  la  droite.  Gios.  Crespi  In.  — - 
Lascia  lascia  la  Briglia ,  ah  gran  suen- 
tura  etc. 

4i)  5.  Caccasenno  monté  à  cheval  assis  à 
reculons,  c'est-à-dire,  le  dos  tourné 
vers  la  tète  du  cheval.  Il  se  dirige  vers 
la  gauche.  Gias.  Crespi  Inu.  — -  Non  di- 
ca  alcun  ,  ch'io  pesco  poco  il  fondo  etc. 

42)  6.  Caccasenno  assis  sur  le  devant  de 
la  gauche  ,  mangeant  de  la  bouillie. 
G.  Crespi  in.  —  Mangia  Costui  la  Col- 
la., e  nonjauella  etc. 


Pièces  gravées  par  j.  M.  CRESPI,  que  cite 
GORI.  Tome  i,  p.  332,  mais  que  nous  n'avons 
pas  eu  occasion  de  voir. 
1.  St.  Antoine  ,  dans  un  ovale,  dans  le 
goût  de  Rembrandt.  Louis  Crespi  en  par- 
lant de  cette  pièce  (page  223)  nous  rap- 
porte, que  la  planche  s'est  perdue,  et  que 
par  cette  raison,  les  épreuves  en  sont  très 
rares. 
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2.  Une  tête  de  St.  Stanislas,  dans  un 
ovale. 


Louis  Crespi  (page  224)  cite  comme 
gravé  par  J.  M.  Crespi ,  mais  marqué  du 
nom  de  Maitioli  „un  tableau  de  van  Dyck 
qui  se  trouve  dans  la  maison  Orsi,  et  qui 
.  ,  (  /#  balia  favorita  di  Van  Dyck) 
*  "  [la  nourrice  favorite  de  VanDyck  ) 
avec  deux  petits  enfans." 

Ce  même  auteur  lui  attribue  aussi  „deux 
demi-figures  d'un  St.  François  embrassant 
la  croix  ;  in  quarto."  Nous  ne  connoissons 
que  l'une  de  ces  pièces  qui  cependant 
est  incontestablement  gravée  par  Mattioli. 
(Voyez  Nr.  29  de  l'oeuvre  de  ce  maître.) 

De  plus,  il  cite  „un  crucifix  miraculeux 
de  Pistoie  marqué  en  bas  des  noms  des 
fils  de  J.  M.  Crespi." 

Enfin  il  attribue  à  J.  M.  Crespi  „une  ré- 
surrection" qui  a  été  gravée  par  Mattioli 
(voyez  Nr.  8  de  son  oeuvre  ) ,  et  qui  est 
différente  de  la  pièce  gravée  effectivement 
par  J.  M.  Crespi,  décrite  au  Nr.  9  de  son 
oeuvre. 
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JFAN  ANTOINE  LORENZ1NI. 


Jean  Antoine  Lorenzinz ',  connu  aussi 
sous  le  nom  defrà  Antonio,  naquit  à  Bo- 
logne en  i665,  et  mourut  dans  la  même 
ville  en  1740.  Il  apprit  l'art  de  la  peinture 
chez  Laurent  Pasinnlli,  mais  il  la  quitta 
bientôt ,  pour  s'adonner  à  la  gravure. 
Occupé  un  jour  à  dessiner  un  tableau 
dans  l'église  de  St.  François  à  Bologne, 
il  prit  goût  pour  la  vie  monastique,  et 
entra  dans  l'ordre  des  religieux  de  St. 
François ,  sans  cependant  jamais  quitter 
Fart  de  ia  gravure. 

Cet  artiste  a  gravé  un  nombre  consi- 
dérable d'estampes,  dont  cependant  nous 
avons  cru  ne  devoir  admettre  dans  notre 
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catalogue  que  huit  pièces ,  les  seules  qui 
fassent  honneur  à  leur  auteur,  et  qui 
méritent  à  tous  égards  l'approbation  que 
les  connoisseurs  leur  ont  toujours  accor- 
dée. Ces  pièces  sont  gravées  d'une  pointe 
élégante  et  spirituelle,  qui  approche  de 
celle  de  Joseph  del  Sole  à  s'y  méprendre. 
Il  y  a  apparence ,  que  Lorenzini  les  a  fai- 
tes à  l'âge  de  vingt  à  vingt  six  ans,  puis 
qu'il  y  en  a  deux  qui  portent  les  aimées 
1685  et  1691,  et  que  les  six  autres  offrent 
à  peu-près  le  même  goût 

Plus  tard  Lorenzini  a  tellement  changé 
sa  manière  de  graver,  qu'on  seroit  tenté 
d'y  voir  un  autre  artiste  du  même  nom, 
si  Ton  n'étoit  certain  qu'il  n'a  jamais 
existé  qu'un  seul  Jean  Antoine  Lorenzini. 
Les  pièces  de  cette  seconde  manière  of- 
frent, à  la  vérité,  un  dessein  correct  et 
pur;  mais  elles  sont  gravées  d'une  pointe 
si  mesurée  et  si  froide,  qu'elles  ne  four- 
nissent pas  le  moindre  agrément  aux 
yeux,  et  n'ont  d'autre  mérite  que  celui 
d'être  faites  d'après  des  tableaux  de  grands 
peintres  qui,  pour  la  plus  grande  partie, 
n'ont  pas  été  jusqu'à  présent  rendus  pub- 
lics par  d'autres  estampes. 
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1.  La  Résurrection  de  Jésus  Christ.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas,  à  gauche: 
Santi  di  Tito  Fiorentino,  à  droite:  Fr. 
Ant.°  Lorenzini incise ,  et  au  milieu:  Prae 
timoré  autem  etc.  —  Lelio  dalla  Volpe 
forma  in  Bologna. 

Hauteur  :  10  p.  8  Iign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign» 
Largeur  :  7  p.  3    lign. 

2.  La  Ste.  Vierge  ayant  sur  ses  bras 
l'enfant  Jésus  endormi,  à  qui  elle  lève 
la  main  gauche,  comme  pour  vouloir  la 
baiser.  St.  Joseph  est  dans  le  fond  à 
droite.  Ces  figures  sont  à  mi-corps.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas:   Leonardo  da 

Vinci  In.  e  dp. Gio.  Ant.  Lorenzini  f. 

Ce  morceau  est  des   premiers  essais  de 
Lorenzini. 

Hauteur  :  5  p.  9  lign.  La  marge  d'en  bas  :  3  lign. 
Largeur  :  4  p.  10  lign. 

3.  Le  jeune  Jésus  assis  dans  une  gloire 
d'anges  au  milieu  de  la  Ste.  Vierge  qui 
lui  baise  la  main  ,  et  de  St.  Joseph  qui 
tient  un  grand  livre  ouvert.  D'après  le 
tableau  qui  se  trouve  dans  l'église  des 
Carmélites  chaussés  hors  de  la  ville  de 
Bologne.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  :  Lau- 


DE  JEAN  ANTOINE  LORENZINI.     4l5 

rentius  Pasinellus  Invertit  et  Pinccit.  Sans 
le  nom  de  Lorenzini. 

Hauteur  :   16  p.  6  lign.    Largeur:  12  p.    6  lign. 

4-  La  Ste.  Vierge  enlevée  au  ciel  par 
les  anges.  On  lit  en  bas,  à  gauche  :  Gui- 
àus  Rc-nus  Pinxit. ,  et  à  droite  :  Joanes 
Antonius  Lorenzinis  delin.  et  sculpsit.  La 
marge  contient  une  dédicace  adressée  par 
Guido  Marc-Antoine  de  Signorinis  à  la 
comtesse  Constance  Isolani  Gessi. 

Largeur  :  10  p.  Hauteur  :  7  p.  2  lign.  La  marge  d'en 
bas  :   9  lign. 

5.  Le  même  sujet  traité  différemment.  La 
Vierge  est  à  genoux  sur  un  nuage  porté 
par  deux  grands  anges,  et  accompagnée 
de  deux  petits  anges  qui  portent  les  bouts 
de  son  manteau.  D'après  le  Guide.  Sans 
inscriptions. 

Hauteur:  12  p.  La  marge  d'en  bas:  11  lign.  Lar- 
geur :   8  p.    9  lign. 

0.  St.  Jean  prêchant  dans  le  désert.  Le 
Saint  est  debout  à  gauche,  tenant  un  bâ- 
ton de  la  main  droite,  et  de  l'autre  faisant 
un  signe  de  démonstration  vers  ses  audi- 
teurs qui  sont  partie  assis,  partie  debout 
vis-à-vis  de  lui,  à  la  droite  de  l'estampe» 
Grande  pièce  composée  de  deux  feuilles 
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jointes  en  largeur.  On  lit  vers  la  gauche 
d'en  bas  :  Lawentius  Pasinelli  inuT  pincsit. 
La  marge  d'en  bas  offre  une  dédicace 
adressée  par  J.  A.  Lorenzini  à  François 
Ghiselieri  ,  dont  les  armes  se  voient  au 
milieu. 

Largeur  :  29  p.  4  l*gn-  Hauteur  :  16  p.  6  lign. 
La  marge  d'en  bas  :   9  lign. 

7.  St.  Antoine  de  Padoue  ressuscitant 
un  homme  tué  pour  avoir  délivré  son 
père  condamné  à  tort.  Grande  pièce  com- 
posée de  deux  feuilles  jointes  en  hauteur. 
On  lit  en  bas  ,  à  gauche  :  Lorcnzu  Pasi- 
nellî inuen.  e  dipinse,  et  à  droite  :  Gio.  Ant. 
Lorenzini  de  lin  :  et  incise.  La  marge  d'en 
bas  offre  une  dédicace  adressée  par  J.  A. 
Lorenzini  à  François  II,  duc  de  Modène. 

Hauteur  :  32  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign. 
Largeur:  18  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves  : 
La  première  est  celle  que  Ton  vient 
de  détailler. 

La  seconde  porte  une  croix  dans  Pé- 
cusson,  au  Heu  des  armes  du  duc  de 
Modène,  et  l'inscription  qui  est  entière- 
ment changée,  est  de  cette  teneur  :  Non 
ad  altri  chc  a  Voi  grande  Operator  etc. 
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8.  Le  martyre  de  Ste.  Ursule  et  de  ses 
compagnes.  On  lit<à  la  gauche  d'en  bas: 
Laurentius  Tasinellus  mu.  pinxit.  La  mar- 
ge d'en  bas  renferme  une  dédicace  adres- 
sée en  i665  par  J.  A.  Lorenzini  au  R.  P. 
Joseph  Marie  Rondono ,  de  l'ordre  de  St. 
François. 

Largeur:  1  j  p.  6  lign.  Hauteur:  i3  p.  îo.lign. 
La  marge  d'en  bas  :  6  ligu. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  celle  dont  on  vient  de 
faire  le  détail. 

La  seconde  porte  dans  la  marge  d'en 
bas  une  dédicace  adressée  en  1691  à  Cé- 
lestin  Guicciardini  par  Guide  Marc -An- 
toine de  Signorinis. 


XIX.    Vol. 
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LOUIS      BARBIER  I. 


JLjouis  Barbieri  est  un  peintre  inconnu  à 
tous  les  auteurs  de  l'histoire  de  l'art.  Le 
seul  Ascoso  cite  une  image  de  St.  Pascal 
qui  se  trouve  dans  l'église  de  Ste.  Cathe- 
rine à  Bologne,  et  qui  a  été  peinte  par  un 
artiste  de  ce  nom.  Celui-ci  a-t-il  eu  Bo- 
logne pour  patrie?  en  quel  temps  a-t  il 
vécu?  et  est-ce  le  même  qui  a  gravé  l'es- 
tampe suivante?  Voilà  des  questions, 
sur  lesquelles  nous  ne  saurions  don- 
ner les  moindres  éclaircissemens.  Tout 
ce  que  nous  savons,  c'est  que  l'estam- 
pe dont  nous  présentons  ici  le  détail, 
offre  le  dessein  savant  d'un  excellent 
peintre  ,    et    qu'elle    est    gravée    d'une 
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pointe  légère,  dans  un  goût  très  appro- 
chant de  celui  du  Pésarèse.  Cette  pièce 
intéressante  doit  être  très  rare ,  puisque 
aucun  des  catalogues  connus  n'en  fait 
mention,  et  que,  certes,  elle  n'y  auroit 
pas  été  omise,  si  leurs  auteurs  en  avoient 
eu  connoissance. 

1.  St.  Pélégrin  Laziosus,  servite. 
Ce  Saint  est  représenté  assis  sur  un  lit, 
et  rendant  la  vue  à  un  vieillard  aveugle 
prosterné  devant  lui,  en  présence  d'un 
grand  nombre  d'autres  hommes  et  fem- 
mes malades  qui  implorent  le  secours 
du  Saint.  Le  fond  représente  un  temple. 
Au-dessus  du  Saint  est  une  gloire  d'anges. 
Sur  le  devant  à  gauche  se  fait  remarquer 
une  femme  à  genoux ,  engageant  un  en- 
fant à  implorer  le  Saint.  Dans  un  car- 
touche au  milieu  den  bas  on  lit:  B.PEL- 
LEGRIiNO  LAZIOSI  SERVITA,  et  à 
droite  :  Lodo.co  Barbierl  lnuent.  et  Fecit. 

Hauteur  :  i5  p.  8  Hgn.   Largeur  :    10  p. 
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JACQUES  MARIE  GIOVANNINI. 


J acaues  Marie  Giovannini ',  qui  se  latinisa 
quelque  fois  en  Jovanninus  ou  Joanninus, 
naquit  à  Bologne  en  1667,  et  mourut  à 
Parme  en  1717-  Il  apprit  les  principes  de 
l'art  chez  Joseph  Rolti,  devint  peintre 
habile,  et  travailla  pour  plusieurs  églises 
et  palais.  Dans  la  suite  il  se  livra  préfé- 
rablement  à  la  gravure,  et  mit  au  jour 
un  assez  grand  nombre  d'estampes  qui  le 
montrent  ferme  dessinateur  plutôt  que 
graveur  heureux.  Giovannini  a  conduit  sa 
pointe  avec  une  netteté  scrupuleuse,  et 
a  produit  ses  ombres  par  des  traits  pres- 
que rayés,  ce  qui  les  rend  plates  et  donne 


OEUVRE  DE  JACQ.  MAR.  GIOVANNINI.  42 1 

à  son  travail  en  général  un  air  sec,  froid 
et  monotone. 

1.  L'ange  Gabriel  annonçant  à  la  Ste. 
Vierge  le  rnistère  de  l'incarnation.  D'a- 
près un  tableau  de  François  Àlbani.  Dans 
la  marge  d'en  bas  est  une  dédicace  adres- 
sée par  Giovannini  au  cardinal  Seb.  Ant. 
Tanario.  Cette  pièce  est  marquée  de 
Nr.  60. 

Hauteur  :  18  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p. 
Largeur:    i3  p.  4  lign. 

2.  Fuite  en  Egypte  pendant  la  nuit 
Un  ange  éclaire  les  saints  voyageurs  avec 
un  flambeau.  D'après  Emile  Tuffi. 

Largeur:  2i  p.  4  lign.  Hauteur:  16  p.   6  lign. 

3.  La  Circoncision  de  Jésus  Christ. 
Composition  de  beaucoup  de  figures , 
parmi  lesquelles  se  fait  remarquer  le 
petit  St.  Jean  Baptiste,  qui  est  à  genoux 
sur  le  devant  de  la  droite.  D'après  le 
Guide.  La  marge  d'en  bas  offre  une  dédi- 
cace adressée  par  notre  artiste  à  Jules 
Zumbo. 

Hauteur:    i5  p.   6  lign.   Largeur:    10  p. 

4-  Jésus  Christ  donnant  la  Ste.  Com- 
munion à  ses  disciples  ;  gravé  d'après  le 
tableau  du  maître  autel  de  l'église  du  Cor- 
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pus  domini  à  Bologne,  peint  par  M.  A. 
Franc es chini.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas: 
MarcuJ  Ant:  Franceschinuf  inu:  et  pin:, 
et  dans  la  marge  d'en  bas:  ' ///.""*  D.  D. 
Andreae  et  Fratribus  de  Sorra expres- 
sion. Jac  :  Joanninuj  inciser  D.D.D. 

Hauteur  :  25  p.  La  marge  d'en  bas  :  7  lign.  Largeur  : 
i5  p.  6  lign. 

5.  La  Ste.  Vierge  assise  entre  St.  Jé- 
rôme qui  est  debout,  et  Ste.  Madelaine 
qui  adore  à  genoux  l'enfant  Jésus.  D'a- 
près le  fameux  tableau  du  Corrège  qui 
est  à  Parme  dans  l'église  de  St.  Antoine. 
La  marge  d'en  bas  renferme  une  dédi- 
cace adressée  à  François  VII.,  duc  de 
Parme,  en  CIO.  Ip. IIÇ. 

Hauteur  :  26  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p. 
3  lign.    Largeur  :    19  p.  4  ^ên- 

6-  La  Ste.  Vierge  assise  sur  un  pié- 
destal élevé,  qui  est  environné  de  St.  Jean 
Baptiste,  de  St.  George,  de  St.  Pierre 
Martyr  de  l'ordre  des  frères  prêcheurs , 
et  de  St.  Géminien,  évèque  et  patron  de 
la  ville  de  Modène.  Gravé  sur  un  dessein 
de  J.  B.Merli,  fait  d'après  le  tableau  ori- 
ginal du  Corrège.  La  marge  d'en  bas  offre 
une  dédicace  adressée  à  la  duchesse  Do- 
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rothée  Sophie,  épouse  de  François  VII., 
duc  de  Parme.  CID  :  IOC  :  IC  : 

Hauteur:  27  p.  4  ^Sn-  La  marge  d'en  Las:  1  p. 
5  lign.    Largeur  :    18  p.  7  lign. 

7.  St.  Sébastien  percé  de  flèches,  et  lié 
par  les  bras  à  un  arbre  qui  s'élève  à  la 
gauche  de  l'estampe.  D'après  Louis  Car- 
rache.  On  lit  en  bas:  Lod.  Caracci  dipin. 
Giac.  Giovannini  del.  et  Intal. 

Hauteur:  w  p.  10  lign.  Largeur:  8  p.  1  lign. 

8-19.  Le  plafond  du  dôme  de  l'église 
de  St.  Jean  des  Bénédictins  de  Parme  , 
peint  par  Antoine  Allegri,  dit  le  Corrige. 
Suite  de  douze  planches.  Ces  pièces  sont 
numérotées ,  la  première  partie  de  I  à  VII, 
la  seconde  de  I  à  III I. 

Hauteur  et  largeur  :  i5  p. 

8)  Frontispice.  Un  cartouche  de  forme 
carrée,  orné  au  milieu  d'en  haut  des 
armes  de  Toscane.  On  y  lit  :  Ferdi- 
nando  Tertio  magno  Hetruriae  Princi- 
pi,  etc.  En  bas  est  écrit:  Jacobus  Ma- 
ria Jovanninus  Bononniensis  scuîpsit 
Parmae.  AnnoM.DCC.  Superiorum  Per~ 
missu. 

Hauteur  :  i5  p.  3  lign.   Largeur:    i3  p. 

9)  1.  Deux  apôtres  assis  sur  des  nuées, 
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et  accompagnés  de  sept  anges  dont  il 
yen  a  deux,  vers  le  haut  de  la  droite, 
qui  s'embrassent.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas:  Ant.  Corrigensis  inv.etpin. — 
Jacob.  Jouannin  us  fccit. 

10)  il.  Deux  autres  apôtres  dont  les  jam- 
bes de  ceiui  qui  est  assis  à  droite,  sont 
soutenues  par  trois  anges. 

11)  III.  Deux  autres  ,  parmi  lesquels  on 
remarque  St.  Pierre.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas:  Ant.  Corrigensis  inv.  et  pin. 

12)  mi.  Deux  autres,  accompagnés  de  deux 
anges.  En  bas  est  St.  Jean  l'évangeliste, 
ayant  devant  lui  un  aigle ,  sur  le  dos 
duquel  est  un  livre  ouvert- 

i3)  v.  Autre    apôtre  assis  ,    accompagné 

de  quatre  anges. 
14)  VI.  Deux  autres,  accompagnés  de  sept 
anges,  dont  celui  à  la  droite  d'en  haut 
nest  gravé  quau  trait. 
i5)  vu.  Jésus  Christ  paroissant  dans  sa 
gloire,  planant  au  milieu  d'un  grand 
nombre  de  chérubins. 
Les  quatre  pendentifs  de  ce  même 
dôme ,  où  sont  représentés  les  quatre 
évangelistes,  accompagnés   des  quatre 
principaux  docteurs  de  l'église  Latine. 
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i6)  i.  St.  Jean  et  St  Ambroise.  On  lit  en 
bas  :  Ant.  Corrigiensis  inùen.  et  pin.  — 
Jacob  Jouanninus  fecit  aauc  fort. 

17)  il.  St.  Luc  et  St.  Jérôme. 

18)  m.  St.  Marc  et  St.  Grégoire. 

19)  IIII.  St.  Matthieu  et  St.  Augustin. 
20-39.   Diverses  actions  de  la  vie  de 

St.  Benoit,  peintes  à  Bologne  par  Louis 
Carrache  et  par  ses  élèves,  dans  le  cloître 
du  monastère  de  St.  Michel  du  Bois.  Suite 
de  vingt  pièces.  Ces  estampes  sont  numé- 
rotées de  1  à  19.  Le  seul  frontispice  n'a 
point  de  numéro. 

20)  Frontispice,  où  Ton  a  représenté  le  gé- 
nie de  la  peinture  qui ,  accompagné 
de  la  Peinture  et  de  la  déesse  tutélaire 
de  la  ville  de  Bologne  ,  présente  un 
exemplaire  de  ces  estampes  à  une 
reine,  que  l'on  reconnoît  à  sa  couronne 
pour  être  la  grande  duchesse  de  Tos- 
cane. Ce  frontispice  est  de  l'invention 
et  de  la  gravure  de  Giovannini. 

Hauteur  :    i4  p.   Largeur  :   8  p.  6  lign. 

21)  1.  La  Naissance  de  St.  Benoit.  D'après 
Fr.  Brizio. 

Hauteur:  i3  p.  g  lign.  Largeur:   7  p.  10  lign. 

22)  2.  St.  Benoit  prenant   congé   de   ses 
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parens,  avant  de  s'en  aller  dans  le  dé- 
sert D'après  Laurent  Garbieri.  (Voyez 

Nr.  4o.) 

Hauteur  :    i3    p.    7   lign.  Largeur  :    7  p.   10  lign. 

«3)  3.  Les  habitans  des  environs  de  la  so- 
litude de  St.  Benoit  apportant  à  ce 
Saint  divers  présens.  D'après  Guido 
Béni. 

Hauteur:    20  p.  4  lign-   Largeur:   i3  p.  8  lign. 

«4)  4-  St.  Benoit  délivrant  par  ses  prières 
un  possédé  qu'on  lui  amène.  D'après 
Louis  C arrache. 

Hauteur  :  3  p.    9  lign.    Largeur  :   7   p.  9  lign. 

25)  5-  Ce  même  Saint  faisant  cesser  par 
ses  prières  le  feu,  dont  la  cuisine  de 
son  monastère  étoit  embrasée.  D'après 
Louis  Carrache. 

Hauteur:  i3  p.   10  lign.    Largeur:  7  p.  S  lign. 

s6)  6.  Des  ouvriers  faisant  inutilement 
leurs  efForts,  pour  remuer  une  pierre 
que  le  démon  rend  immobile.  D'après 
Louis  Carrache. 

Hauteur  :    19  p.  10  lign.    Largeur:    i3  p.  9  lign. 

27)  7.  St.  Benoît  fuyant  des  femmes  im- 
pudiques. D'après  Louis  Carrache. 

Hauteur:  i3  p.   9  lign.    Largeur:    7  p.  10  lign. 

28)  8.  Une  folle  courant  avec  précipita- 
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tion  vers  le  monastère  de  St.  Benoît, 
pour  y  recouvrer  la  santé.  D'après 
Louis  C arrache. 

Hauteur:  i3  p.  6  lign.    Largeur:    7  p.    7  lign. 

29)  9.  Totila  venant  visiter  St.  Benoit. 
D'après  Louis  Carrache. 

Hauteur:  20  p.  4  %n-  Largeur  :  i3  p.  8  lign. 

30)  10.  St.  Benoît  faisant  fuir  les  démons 
qui  avoient  enlevé  un  de  ses  religieux, 
pendant  le  temps  que  l'on  fut  occupé 
à  bâtir  l'église  du  mont  Cassin.  D'a- 
près Leonello  Spada. 

Hauteur:  i3  p.  10  lign.    Largeur:    8  p. 

3i)  11.  Des  cavaliers  visitant  St.  Benoit 
dans  la  solitude.  D'après  Laurent  Gar- 
bien'. 

Hauteur:  i3  p.  8  lign.    Largeur:  7  p.  8  lign. 

32)  12.  Les  Goths  saccageant  le  monastè- 
re du  mont  Cassin.  D'après  Louis  Car- 
rache. 

Hauteur:    20  p.  6  lign.  Largeur:    i3  p.  8  lign. 

33)  i3.  Deux  Religieuses  sortant  du  tom- 
beau, pendant  que  St.  Benoît  célèbre 
le  sacrifice  de  la  messe.  D'après  Lucio 
Ma  sa  ri. 

Hauteur  :    i3  p.  8  lign.  Largeur  :    8  p. 

34)  l4-  St.  Benoît  faisant  transporter  des 
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sacs  de  bled  dans  son  monastère.  D'a- 
près Lucie  Masari. 

Hauteur:  i3  p.  g  lign.    Largeur:  8  p.  3  lign. 

35)  i5.  L'ame  de  St.  Benoit  transportée 
dans  le  ciel  par  les  anges.  D'après  Jac- 
ques Capedone. 

Hauteur:  i3  p.    9   lign.    Largeur:    8  p. 

36)  16.  Deux  groupes  de  deux  termes 
qui  se  tiennent  debout  dos  à  dos,  et 
qui  font  l'office  de  colonnes.  D'après 
Le  Guide. 

Hauteur:  i3  p.  9  lign.    Largeur:    8  p.  10  lign. 

37)  17.  Deux  autres  groupes  semblables 
de  deux  hommes  dont  l'un  porte  l'au- 
tre. D'après  Louis  Carrache. 

Hauteur:    i3  p.  9  lign.  Largeur:  8  p.  2  lign. 

38)  18.  Deux  autres  groupes  semblables 
dont  chacun  est  composé  de  trois  hom- 
mes. D'après  Louis  Carrache. 

Hauteur:    i3  p.  9  lign.   Largeur  :  8  p.  3  lign. 

3g)  19.  Deux  statues  d'Hercule  dont  celui 
à  gauche  a  sous  les  pieds  le  serpent 
de  Lerne,  l'autre  foule  aux  pieds  la 
têie  du  taureau  de  Crète-  D'après  Louis 
Carrache. 

Hauteur:    i3  p.  9  lign.    Largeur:  7  p.  xo  lign. 

40.  Une  répétition  de  Nr.  22)  2  de  la 
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suite  précédente.  Gravée  par  Giovannini 
sur  un  dessein  de  Simon  Cantarini,  dit  le 
Pèsarèse. 

Hauteur:  i4  p-  8  lign.    Largeur:  7  p.  7  lign. 

41.  Une  répétition  deNr.35)  i5  de  cet- 
te même  suite.  Elle  est  si  mal  gravée,  que 
nous  ne  doutons  pas,  qu'elle  ne  soit  un 
essai  de  jeunesse  de  Giovannini.  On  lit 
dans  la  marge  d'en  bas  ,  à  gauche  :  Giaco- 
mo  Cauedoni  dipinfe ,  au  lieu  de  Giac  :  Ca- 
uedoniinu.  edipin.,  à  droite:  Giacomo  Gio- 
uannini  scolpi,  au  lieu  de  Giac:  Giouan- 
nini  del:  e  s  col. 

Hauteur:    i3  p.  5  lign.    Largeur:    7   p.   y  lign. 

42.  Mars  prêt  à  combattre ,  retenu  par 
un  génie  ailé.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas: 
Giac:  Giovannini  del:  et  intalg:,  et  dans  la 
marge  d'en  bas  :  Marte  pronto  per  combat- 

tere  tratenuto  del  Genio  allato Gio  : 

Fran.co  Barbieri  da  Cento  dipin. 

Hauteur:  xi  p,  7  lign.  La  marge  d'en  bas:  2  lign. 
Largeur  :    8  p. 

43.  Desseins  de  difFérens  monumens 
antiques  Romains.  Suite  de  vingt  sept 
estampes  de  différentes  grandeurs,  gra- 
vées d'une  pointe  très  légère  ,  pour  un 
ouvrage  in  quarto,  intitulé  :  Caroli  Cae- 
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saris  Malvasia  marmora  Felsinea  etc.  Bo- 

noniae.  1690. 

44-  Une  suite  de  deux  cent  quinze  plan- 
ches, offrant  au-delà  de  deux  mille  ancien- 
nes médailles,  pour  un  ouvrage  intitulé: 
Paolo  Pcdrusi,  I  Cesari  in  oro ,  in  argcnto 
ed  in  bronzo,  raccohi  nei  Farnese  museo. 
Parma  1694-1 7 1 7-  Sept  volumes  in  folio. 


NOTE. 


Le  catalogue  du  cabinet  de  Winkler 
(  article  Jouanninus  )  fait  mention  d'une 
estampe  de  notre  artiste  que  nous  ne  som- 
mes pas  parvenu  à  voir ,  et  qui  y  est  ainsi 
détaillée  : 

Pièce  emblématique  qui  représente  au 
milieu  d'une  grande  arcade  le  médaillon 
de  François  Farnèse  ,  duc  de  Parme  et  de 
Plaisance ,  soutenu  par  des  génies.  Au  bas 
les  figures  allégoriques  des  arts  et  des 
sciences,  avec  nombre  d'accessoires.  Pièce 
marquée  :  Jouanninus  Bonon.  deiin.  et 
sculpsit.  gr.  in  fol. 

Suivant  J.R.  Fufsli (Diction,  des  artistes) 
Giovannini  auToit  aussi  gravé  d'après  Mi- 
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chel-Ange  Mirigi ;  mais  nous  avons  tout 
sujet  de  croire ,  que  cette  donnée  n'est  pas 
exacte.  On  aura  regardé,  comme  produc- 
tion de  Giovannini ',  une  estampe  très  mé- 
diocre d'après  Merigi,  qui  représente  Jé- 
sus Christ  à  Emaùs,  montrant  aux  disci- 
ples sa  playe  du  côté  ,  et  qui  est  ainsi 
marquée  :  P.  Fauioure  :  G:  giouane  fe ;. 
mais  cette  pièce  est  gravée  par  Pierre  Fa- 
toure,  ainsi  qu'une  note  manuscrite  de  Ma- 
nette nous  l'apprend.  Voyez  aussi  l'article 
Fatoure  dans  la  nouvelle  édition  du  dic- 
tionnaire des  artistes  par  H.  H.  Fufsii. 
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DE 


DOMINIQUE  MARIE  VrIANI. 


Oet  artiste  naquit  à  Bologne  en  1668,  et 
mourut  à  Pistoie  en  1711.  II  étoitfilsde 
Jean  Viani  et  son  disciple. 

L'estampe  suivante  est  gravée  à  l'eau- 
forte  ,  avec  des  traits  assez  serrés  et 
droits,  qui  ne  sont  que  rarement  croisés, 
ce  qui  fait  que  les  ombres  sont  presque 
d'un  même  ton.  Le  dessein  montre  de  la 
fermeté. 

Nous  n'avons  vu  que  cette  seule  pièce 
de  notre  maître  ;  mais  Gori  fait  mention 
de  quelques  autres  encore. 

1.  St.  Joseph. 
St.  Joseph  assis,  soutenant  l'enfant  Jé- 
sus qui  lui  fait  des  caresses,  et  qui  est 
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assis  sur  un  piédestal  placé  à  la  gauche 
de  l'estampe ,  et  marqué  en  bas  de  ces 
mots:  dom.  viaNI.  I.  F.  Ce  sujet  est  ren- 
fermé dans  un  ovale. 

Hauteur  :   10  p.  7  lign.    Largeur  :  7  p. 

Pièces  citées  par  GORI,  comme  gravées  par 

DOMINIQUE  MARIE  VIANI. 

St.  Christophe  qui  se  repose,  après 
avoir  passé  la  rivière  avec  l'enfant  Jésus. 
Inventé  et  gravé  à  l'eau-forte  par  D.  M. 
Viani. 

Nous  ne  savons  pas ,  si  ce  St.  Chri- 
stophe vient  effectivement  de  D.  M.  Viani, 
ou  de  quelque  autre  artiste  ;  car  ,  malgré 
nos  recherches  ,  nous  ne  sommes  jamais 
parvenu,  ni  à  voir  cette  pièce,  ni  à  en 
trouver  seulement  quelque  notice  dans 
l'un  ou  l'autre  des  catalogues  que  nous 
avons  consultés  à  cet  égard.  Mais  si  Gori, 
à  son  article  de  Jean  Marie  Viani,  cite 
^differens  sujets  d'histoire  desCarraches, 
„parmi  lesquelles  il  y  a  une  Vierge  avec 
,,1'enfant  Jésus  et  St.  François ,  dans  un 
^paysage,  d'après  Louis  Carrache" ,  alors 
nous  ne  pouvons  plus  douter,  que  cet 
auteur  n'entende  les  pièces  gravées  par 

XIX.  Vol.  E  e 
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Jean  Marie  Viani ',  et  que  par  conséquent 
il  a  fait  Terreur,  d'attribuer  à  Jean  Do- 
minique Viani,  toutes  les  estampes  qui 
de  fait  appartiennent  à  son  père  Jean 
Marie  Viani. 
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DÉ 


JOSEPH  ANTOINE  CACCIOLL 


Ce  peintre  naquit  à  Bologne  en  1672,  et 
mourut  dans  la  même  ville  en  1740-  Il 
apprit  la  peinture  chez  les  frères  Bo/li, 
et  nous  laissa  beaucoup  de  bons  tableaux 
dans  les  églises  de  plusieurs  villes  d'Italie. 
Nous  ne  connoissons  de  lui  que  les  trois 
estampes  suivantes,  qui  sont  gravées  d'une 
pointe  vite  et  négligée,  et  qui  semblent 
être  des  productions  de  sa  jeunesse. 

1.  Ste.  Famille. 

L'enfant  Jésus  vu  de  profil  et  assis  à  la 
gauche  de  l'estampe ,  est  sur  un  coussin 
posé  sur  une  table.  Il  tend  les  deux  mains 
vers  un  livre  ouvert  que  la  Ste.  Vierge  lui 

Ee2 
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présente,  et  dans  lequel  il  semble  éppe- 
ler.  A  gauche,  derrière  l'enfant,  on  voit 
Ste.  Anne,  et  à  droite  St.  Joseph.  Sur  le 
devant  de  ce  même  côté  est  St.  Jean  Bap- 
tiste vu  par  le  dos.  Il  tourne  la  tête  vers 
le  spectateur,  et  montre  l'enfant  Jésus  de 
sa  main  droite  tendue.  Ce  sujet  est  dans 
une  forme  ronde.  En  bas,  vers  la  gauche, 
à  la  distance  de  quelques  lignes  hors  de 
la  forme  ronde  ,  on  lit:  Simon  da  Pesaro 
Inu. ,  et  tout  au  bas  :  CaccioliJ.  *) 

Diamètre  :  4  P-   2  lîgn. 

Cette  pièce  est,  suivant  toute  apparen- 
ce, la  même  que  celle  dont  parle  Gori,  et 
qu'il  dit  être  gravée  d'après  Jean  Joseph 
del  Sole. 

2.  La  mort  de  Sie.  Madelaine.  D'après 

C.  Cignani. 
Ce  sujet  est  de  la  forme  et  de  la  dimen- 


*)  Ce  nom  de  Caccioli  étant  très  souvent  rogné  , 
quelques  uns  ont  pu  tomber  dans  l'erreur,  d'at- 
tribuer If»  gravure  <]o  cette  estampe  au  Pèsarèsc 
même ,  parccqu'elle  est  à  peu-près  dans  le  goût 
de  cet  artiste.  Voyez  notre  catalogue  de  l'oeuvre 
du  Guide,  etc.  imprimé  à  Vienne  en  1795.  Page 
7  3.  Nr.  35. 
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sion  de  la  pièce  précédente.  On  y  voit,  à 
gauche,  Ste.Madelaine  mourante  entre  les 
mains  d'un  ange  qui  la  soutient.  Elle  a  les 
mains  jointes  et  placées  dans  son  giron, 
où  Ton  voit  aussi  sa  boîte  d'onguent.  Un 
second  ange,  a  droite,  lui  présente  une 
couronne  de  fleurs.  Deux  têtes  de  chéru- 
bins sont  en  l'air  dans  le  haut  de  ce  mê- 
me côté.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Car- 
lo Cignani  Inu.  Le  nom  de  Caccioli  ne  s'y 
trouve  pas. 


3.  Le  portrait  de  Ferdinand  Galli 
Bibiena. 
Le  portrait  de  ce  peintre  est  dans  un 
ovale  entouré  de  quatre  figures,  dont  celle 
en  haut,  à  gauche,  est  un  petit  génie  ailé 
qui  porte  deux  couronnes  de  laurier  ,  à 
droite,  la  Renommée  sonnant  la  trompette, 
et  en  bas  à  gauche  l'Architecture,  à  droite 
la  Peinture ,  représentées  par  des  figures 
de  femmes  allégoriques.  On  lit  autour  de 
l'ovale  du  portrait:  Ferdinandus  de  Gallis 
dictus  Bibiena  Bononiensis  pictor  et  archi- 
lectus  serenissimi  ducis  Parme.  En  bas  est 
une  large  banderole,  sur  laquelle  est  écrit: 
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Varie  opère  di  prospettiua  inventate  da  Fer- 

dinando  Galli et  intagliale  du  Carlo 

Antonio  Buffagnotti. Tout  en  bas,  à 

gauche,  on  lit:  Caccioli F. 

Hauteur:  16  p.  6  lign.   Largeur:  12  p.  3  lign. 

Le  dessein  des  figures  qui  entourent  ce 
portrait ,  étant  très  imparfait ,  il  y  a  ap- 
parence ,  que  cette  estampe  est  une  pro- 
duction de  jeunesse  de  notre  artiste.  D'ail- 
leurs elle  est  gravée  avec  beaucoup  de  né- 
gligence, les  ombres  y  étant  pour  la  plus 
grande  partie  exprimées  par  des  zig-zags 
tracés  tout  d'une  haleine. 
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Jlurèlien  Milani  naquit  à  Bologne  en  1 675, 
et  mourut  à  Rome  en  1749-  H  fut  d'abord 
disciple  de  Laurent  Pasinel h;  mais  il  se  per- 
fectionna chez  César  Gennari.  Il  devint  bon 
peintre,  et  se  signala  principalement  par  sa 
force  dans  le  dessein;  c'est  lui  qui  ,  plus 
que  tous  les  autres  peintres  de  son  temps, 
a  soutenu  la  gloire  de  lecole  des  Carra* 
ckes ,  des  ouvrages  desquels  il  avoit  fait 
une  étude  suivie  et  particulière. 

Milani a  gravé  les  deux  seules  estampes 
dont  nous  donnons  ici  la  description  ;  il 
les  a  exécutées  d'une  pointe  qui  décèle  le 
dessinateur  ferme  et  exercé.  Les  ombres 
y  sont  faites  avec  des  hachures  mêlées  de 
beaucoup  de  points  et  de  traits  courts  et 
coupés,  qui  produisent  un  ensemble  bar- 
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monieux  et  plein  d'effet,  quoique  l'artiste, 
n'y  ait  employé  ni  burin  ni  pointe  sèche. 

1.  La  Vision. 

Un  ange  montrant  à  Hélène  Marguerite 
Magnani  ,  qui  dans  la  suite  embrassa  la 
vie  religieuse  sous  le  nom  de  la  soeur  Ma- 
rie-Lucrèce Seraphine ,  Ste.  Catherine  et 
la  ville  de  dieu  qui  se  voient  dans  le  ciel, 
l'une  à  la  gauche  ,  l'autre  au  milieu  de 
J'estampe.  Dans  un  fond  de  paysage.  On 
lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Aureliano  Milani 
f.  —  Sustulit  me  in  spiritu  etc.  La  marge 
d'en  bas  offre  une  dédicace  et  quatorze 
vers  Italiens. 

Largeur  :  i3  p.   8  lign.  Hauteur  :   9  p.  1  lign.    La 
marge  d'en  bas  :    1  p.  4  lign. 


2.  Le  portement  de  croix. 

Jésus  succombant  sous  le  fardeau  de  la 
croix.  On  voit  à  gauche  la  porte  de  la  ville 
de  Jérusalem,  à  droite  le  calvaire.  Compo- 
sition de  beaucoup  de  figures.  Grand  mor- 
ceau de  trois  pièces  jointes  en  largeur.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas  :  Deiparae  Virgi- 

ni  eius  Filium hanc,  auam  delineauit, 

in  aereincidit,  summi amoris  et  doloris  ima- 
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ginem,  dicauit  Aurelianus  Milanus  Pictor 

Bononiensis  Anno  Jubilaei  1725 Ro- 

mae  Super,  pcrrn. 

Largeur  :  45  p.   Hauteur  :  21  p.  6  lign.  La  marge 
d'en  bas  :   1  p. 
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D5 


FRANÇOIS  ANTOINE  MELONI; 

(Voyez  Nr.  7  des  monogrammes.) 


François  Antoine  Meloni  naquit  à  Bologne 
en  1676,  et  mourut  à  Vienne  en  Autriche 
en  1710.  11  apprit  les  principes  de  l'art 
chez  Paul  Antoine  Paderna  et  Innocence 
Monti ,  et  se  perfectionna  dans  la  suite 
chez  Marc  Antoine  Francescluni.  Meloni 
quitta  bientôt  la  peinture,  pour  laquelle 
il  ne  se  sentit  pas  assez  de  talent,  et  se 
livra  presque  entièrement  à  la  gravure* 
Ses  estampes  offrent  un  dessein  correct 
et  pur,  et  un  travail  à  i'eau-forte,  ter-r 
miné  au  burin  d'une  manière  plus  ou 
moins  soignée,  mais  toujours  très  spi- 
rituelle. 
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Notre  artiste  étant  déjà  mort  à  l'âge 
de  trente  sept  ans,  le  nombre  de  ses 
productions  en  gravure  n'est  guère  consi- 
dérable. Nous  donnons  ici  le  détail  de 
seize  pièces  qui  cependant  ne  forment 
pas  l'oeuvre  complet  de  notre  artiste ,  si 
toute  fois  les  estampes  citées  par  Gori  et 
par  d'autres  écrivains  lui  appartiennent 
effectivement,  ce  que  nous  n'osons  pas 
garantir. 

SUJETS  PIEUX. 

1.  Eliezer  et  Rèb^cca.   D'après  Paul 

Vèronèse. 

Eliezer  présentant  des  bracelets  à  Ré- 
becca,  et  la  choisissant  pour  être  la  fem- 
me d'Isaac.  Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit, 
à  gauche:  Paulus Cagliarij  Veron.  Pinxit^ 
à  droite  :  Franc.  An  t.  Meloni  Del.  et  Inc. , 
et  au  milieu  un  distique  Latin  \Dum  dédit 
Armentis  etc. 

Largeur  :  i4  P«  5  lign.  Hauteur  :  10  p.  8  lign. 
La  marge  d'en  bas:    10   lign. 


2.  V adoration  des  bergers.   D'après  C. 
Cignani. 

La  Vierge  assise  montrant  l'enfant  Je- 
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sus  à  deux  bergers  dont  l'un  est  à  genoux 
à  la  gauche,  l'autre  debout  à  la  droite 
de  l'estampe.  Pièce  cintrée  par  en  haut, 
et  bombée  aux  deux  côtés  d'en  bas.  Là 
marge  offre  une  dédicace  adressée  par 
Meloni  au  marquis  Virgilio ,  Sénateur  de 
Via.  Gravé  en  1700. 

Hauteur:    u    p.    6  lign.  -La  marge  d'en  bas:  1  p. 
Largeur  :    8  p.   2  lign. 

3.  St.  Joseph.   D'après  M.  A.  Franceschini. 
St.  Joseph,  un  genou  en  terre  et  dirigé 

vers  la  gauche,  soutenant  l'enfant  Jésus 
qui,  debout  suf  une  butte,  a  les  yeux 
levés  vers  cinq  chérubins  qui  voltigent 
en  l'air,  trois  à  gauche,  et  deux  au  mi- 
lieu. Le  fond  offre  un  paysage.  Ce  sujet 
est  renfermé  dans  un  ovale.  On  lit  en  bas  : 
M.  A.  F  In.  et  Pin.  —  F.  A.  M.  de/,  et  Inc. 

Hauteur:    12  p.  8  lign.  Largeur:  9  p.  2  lign. 

4.  St.  Char/es  B or r ornée.   D'après  M.  A. 

Franceschini. 

St.  Charles  Borromée  implorant  l'in- 
tercession de  la  Ste.  Vierge,  pour  la  ces- 
sation de  la  peste  qui  regnoit  à  Milan. 
Dans  la  marge  d'en  bas  est  une  dédicace 


DE  FRANÇOIS  ANTOINE  MELONI.  ^ 
adressée  en  1700  par  Meloni  à  Renaud 
d'Est,  duc  de  Modène. 

Hauteur:  17  p.  8  lign.  La  marge  d'eu  bas:  14  lign. 
Largeur  :    18  p. 

sujets  Profanes. 

5.  Les  deux  Nymphes  et  V enfant.  D'après 
M.  A.  Franceschini. 

Une  Nymphe  assise  à  la  gauche  de  l'es- 
tampe, prenant  d'entre  les  mains  dune 
jeune  fille  des  fruits  qu'une  autre  Nymphe, 
debout  à  droite,  semble  vouloir  s'appro- 
prier. Le  fond  représente  un  paysage, 
où  Ton  remarque  à  gauche  un  groupe 
de  trois  grands  arbres.  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit,  à  gauche:  Eq.  M.  A- 
tranceschini  pinx. ,  et  à  droite  :  F.  A. 
Meloni  inc.  *) 

Hauteur:  11  p.  y  lign.  La  marge  d'en  bas:  2  lignes? 
Largeur  :    8  p.  4  Lign. 

6.  L'Aurore.  D'après  Charles  Cignani. 

L'Aurore  en  l'air  répandant  sur  la  terre 
des  fleurs  que  Lucifer  planant  au-dessus 

*)  Sur  l'épreuve  que  nous  eûmes  devant  nous, 
nous  avons  vu  plus  bas  des  traces  d'une  autre 
inscription,    niais  qui  en  étoit  coupée. 
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humecte  de  ïa  rosée.  Plafond  de  forme 
ovaie,  peint  à  Forli  dans  la  maison  Al- 
bisini.  On  lit  en  bas,  à  gauche:  Eq.  Ca- 
ro?us  Cignanus  pi'nx. ,  et  à  droite  :  Fran.s 
Ant.s  Meloni  Acad.us  Clem.us  sculps.  Vienn. 
Auslriae.  lylo. 

Hauteur:  i3  p.  îo  lign.   Largeur:  10  p.  5  lign. 

\    7.  Diune  et  Endymion.  D'après  M.  A. 
France  se  hini. 

Diane  planant  sur  un  nuage ,  donnant 
un  baiser  à  Endymion  endormi.  On  re- 
marque à  gauche  l'Amour  faisant  signe  de 
silence.  En  bas  est  écrit,  à  gauche:  M.  A. 
F.  In.  et  pin. ,  à  droite  :  F.A.M.  del.  et  Inc. , 
et  dans  la  marge  d'en  bas  :  Buminis  Endl- 
mion  tacito  capit  oscula  labro. 

Largeur:  i4  p.  4  ^gn-  Hauteur  :  12  p.  3  lign. 
La  marge  d'en  bas  :  10  lign. 


8.  Latone  et  ses  deux  jumeaux.  D'après 
M.  A.  Franceschini. 
Latone  assise  par  terre,  et  considérant 
d'un  air  d'intérêt  ses  deux  enfans  ju- 
meaux ,  Diane  et  Apollon  ,  couchés  de- 
vant elle.  On  remarque  à  la  droite  d'en 
haut  Junon  faisant  un  geste  de  menace 
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dirigé  vers  Latone.  Dans  la  marge  d'en 
bas  est  écrit  :  Ecce  oleae  gemini  Soles 
nascuntur  in  umbra  —  Dom.co  Guidotti  , 
e  Giacomo  Mellini  sotto  il  seminario  for- 
ma. —  M.  A.  F.  In.  et  pin.  —  F.  A.  M.  del  et 
inc  1705.  Ce  morceau  fait  le  pendant  du 
précédent. 

Largeur  :    i4  P-    ^  ^S0,   Hauteur  :    12  p.   3  lign. 
La  marge  d'en  bas:  10  lign. 


o.  Les  Amours.  D'après  Franceschini. 

Un  Amour  portant  sur  le  dos  un  car- 
quois rempli  de  flèches,  et  tenant  un  arc 
de  la  main  gauche  ,  semble  parler  à  un 
autreAmour  qui  le  suit,  couvert  d'un  grand 
drap  en  guise  de  manteau.  Deux  autres 
Amours,  à  la  gauche  de  l'estampe  ,  sont 
occupés  d'un  soulier  à  ligamens  ,  et  un 
cinquième  ,  à  droite ,  arrange  un  drap 
jette  par  terre.  On  lit  en  bas:  Ludicra  sunt 
pueris  violenta  cupidinis  arma.  —  M.  A.  F. 
In.  et  pin.  —  F.  A.  M.  del.  et  Inc.  —  Guidotti, 
e  Mellini  sotto  il  seminario  forma. 

Largeur  :  16  p.  10  lign.  Hauteur  :5  p.  10  lign. 
La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
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lo.  La  chasse  du  lapin.  D'après  M.  A. 
France  s  chini. 

Un  enfant  poursuivant,  une  lance  à  la 
main,  un  lapin  qui  court  dans  un  rets  ten- 
du par  deux  autres  enfans  qui  se  voient 
à  la  droite  de  l'estampe.  On  lit  en  bas  : 
Faliere  vis  puer  hune,  failiique  cunniculus 
hic  te.  — -  M.  A.  F.  In.  et  pin.  —  F.  A.  M.  de/, 
et  Inc. —  Guidotti  e  Mellini  sotto  il  semina- 
rio  forma. 

Largeur  :  17  p.  6  Hgn.  Hauteur:  6  p.  La  marge 
d'en  bas  :   8  lign. 


il.   Vénus  et  V Amour.  'D'après  M.  A. 

Franceschini. 
Vénus  assise  par  terre  sous  une  espèce 
de  tente ,  faisant  signe  à  l'Amour  qui  vol- 
tige en  lair  a  la  gauche  de  l'estampe.  On 
lit  au  milieu  d'en  bas  :  Guidotti  e  Mellini 
forma  sotto  ilscminario.  Sans  les  noms  des 
artistes. 

Largeur:  17  p.    Hauteur:  6  p. 

12.  La  fil  eus  e  et  V  Amour.  D'après  M.  A. 

Franceschini. 
Jeune  femme  assise  à  la  droite  de  l'es- 
tampe, laissant  tomber  son  fuseau,  effra- 
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yée  par  l'Amour  qui  s'approche  d'elle  en 
l'air,  en  lui  apportant  une  touffe  de  che- 
veux ou  de  lin.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  : 
Guidotti  e  Mcllini  sotto  il  seminario  forma . 
Sans  les  noms  des  artistes. 

Largeur:  17  p.    Hauteur:  6  p. 

l3.  Le  Sommeil.  D'après  M.  A.Franceschini. 
Le  Sommeil  (Somnus)  dormant  couché 
par  terre.  A  gauche  ,  l'Amour  ayant  un 
flambeau  dans  la  main  gauche,  enlève  de 
l'autre  au  sommeil  une  des  tètes  de  pa- 
vots que  celui-ci  tient  légèrement  dans 
la  main  droite.  On  lit  en  bas  :  Somnus 
amans  Veneris  furtivo  assista  Amori.  — 
M.  A.  F.  In.  et  pin.  —  F.  A.  M.  del.  et  Inc.  — 
Guidotti  e  Mellini  forma  sotto  il  semi- 
nario. 

Largeur  :17p.  Hauteur  :  6  p.  La  marge  d'en  ba$  : 
d  lign. 

l4-  Les  petites  filles  au  bain  D'après 
M.  A.  Franceschini. 

Deux  petits  Satyres  cachés  derrière  des 
broussailles  à  la  gauche  de  l'estampe,  re- 
gardant trois  petites  filles  qui  se  baignent 
dans  une  fontaine.  On  lit  en  bas:  Exem- 
Xix.  Vol.  F  f 
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plum  heu  potis ,  et  pueros  lascif  a  doccre.  — 
M.  A  F-  In.  et  pin.  —  F.  A.  M.  del  et  Inc.  — 
Guidotti  c  Mellini  forma  sotto  il  seminario. 

Largeur:  17  p.  Hauteur  :  G  p.  La  marge  d'en  bas  :  6  lign. 

l5.  Mercure  et  V Amour.  D'après  M.  A. 
Franceschini. 

Mercure  assis  à  droite ,  et  l'Amour  as- 
sis à  gauche  ,  faisant  l'un  et  l'autre  un 
filet.  On  lit  en  bas:  Mercurius  et  Amorfur 
et  venator  uterçue.  —  M.  A.  F.  In.  et  pin.  — 
F.  A.  M.  del.  et  Inc.  —  Guidotti  c  Mellini 
sotto  il  seminario  forma. 

Largeur:  17  p.  Hauteur:  6  p.  10  lign.  La  marge 
d'en  bas  :   7  lign.  ■ 


16.  Fan.  D'après  M.  A.  Franceschinù 
Pan  assis  par  terre  dans  un  bois,  éten- 
dant le  bras  gauche  vers  un  enfant  qui  se 
métamorphose  en  un  myrte ,  et  qui  est  à 
genoux  à  la  droite  de  l'estampe.  On  lit  en 
bas  :  Sylvarum  numen  Driadis  fert  munera 
Myrram.  —  M.  A.  F.  In.  et  pin.  —  F.  A.  M. 
del.  et  inc  —  Guidotti  c  Mellini  forma  sot- 
to  il  seminario. 

Largeur:   17    p.   Hauteur  :   5  p.  10  lign.    La  marge 
d'en  bas  :   9  lign. 
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Pièces  citées  par  GOIU. 

1.  Lia   et  Piachel.   D'après  M.  A.  Fran- 

ceschini. 

2.  St.  Sébastien  mourant,  à  qui  la  B. 
Irène  retire  une  flèche  du  flanc.  D'a- 
près le  même. 

3.  St.    Antoine   de    Padoue.    D'après  le 

même. 

Pièces  citées  dans  le  catalogue  de  Paignon 
Dijorwal,  par  bÈnard. 

4.  Ste.  Agnès  et  Ste.  Cécile;  ovale  en  h. 

2  pièces.  D'après  C.  Cignani.  1233. 

5.  Une  femme  assise  recevant  des  fleurs 

que  lui  présente  un  jeune  enfant:  elle 
parle  à  une  autre  femme  debout  devant 
elle;  le  fond  est  un  paysage:  est.  en  h. 
sans  nom,  mais  inventée  et  gravée  par 
Mcloni.  1246. 


Pièce  citée  dans  le  catalogue  du  cahinet  de 
Winhler,  par  hubbr. 

6.  Jésus  de  nuit  chez  Nicodème  le  Pha- 
risien ,  lui  donnant  des  instructions. 
Deux  figures-  assises.  F.  AnU  Meloni 
Bonon.  irir.  et  fecit.  In.  fol. 


Ff  2 
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CESAR  JOSEPH  MAZZONI. 


(^ésar  Joseph  Mazzoni  naquit  à  Bologne 
en  1678,  et  mourut  dans  la  même  ville 
en  1763.  Il  fut  disciple  de  Laurent  Pasi- 
nelli  et  de  Jean  Joseph  dal  Sole.  Il  devint 
peintre  de  mérite  et  travaillent  à  l'huile 
et  à  fresque  ,  mais,  suivant  Louis  Crespi, 
il  ne  fit  pas  grande  fortune.  On  n'a  de 
lui  que  la  seule  pièce  suivante. 

1.  Le  portrait  de  Laurent  Pasinelli. 
Le  portrait  de  Laurent  Pasinelli  en 
buste,  vu  presque  de  face  et  tourné  un 
peu  vers  la  gauche.  Il  est  coèiTé  d'une 
grande  perruque.  Dans  un  ovale ,  au  bas 
duquel  un  cartouche  offre  cette  inscrip- 
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tion:    LORENZO  PASINELLI.    On  lit  à   la 

droite  de  la  marge  d'en  bas  :    C.  G.  Mat- 
zoni  fece.  Gravé  à  leau-forte. 

Hauteur:    4    p.    4     %"•   Largeur:   3  p.   La  marge 
d'en  bas  :    1  lign.     ■ 
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CHARLES  ANTOINE  RAMBALDI. 


(jet  artiste  naquit  à  Bologne  en  1680,  et 
mourut  dans  la  même  ville  en  J  71 7.  li 
fut  disciple  de  Dominique  Viani,  et  de- 
vint dans  la  suite  peintre  à  l'huile  et  à 
fresque  de  mérite ,  ainsi  que  le  prouvent 
ses  difFérens  ouvrages  faits  à  Bologne, 
Turin  et  en  beaucoup  d'autres  endroits. 
L'estampe  suivante  est  la  seule  que  Ton 
connoisse  de  ce  maître.  Elle  est  gravée 
à  l'eau-forte  d'une  pointe  assez  délicate, 
mais  avec  peu  d'entente  de  l'arrangement 
des  hachures. 


1.  La  S  te.  Vierge. U  après  Guido  Béni- 
La  Ste.  Vierge  debout  sur  un  nuage. 
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ayant  à  ses  pieds  deux  anges  qui  semblent 
l'élever.  Elle  a  les  bras  ouverts  ,  les  yeux 
levés  vers  le  ciel,  et  la  tête  un  peu  penchée 
vers  son  épaule  droite.  D'après  le  Guide. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Guido  Reni 
inu.  pin. ,  et  dans  la  marge  d'en  bas  une 
dédicace  adressée  par  Rambaldi  à  Fr. 
Antoine  Dominique  Bussi. 

Hauteur:    12  p.    3   lign.   La  marge  d'en  bas  :    i  p. 
9  lign.   Largeur:  9  p.  6  lign. 
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XX.  Vol. 


NOMS 

DES   ARTISTES 

IiOKT    LES    OEUVRES    SONT    DECRITS     DANS     CE 

VINGTIÈME  VOLUME. 


Page. 

JDaSSIANO  ,    BERNARDIN , l66 

BÀZZICAXUVE  ,   HERCULE 69 

BELLAVIA  ,  MARC-ANTOINE. 1 

BERLJNGHIERI ,   camille     110 

BI1ACELLI,    JEAN  BAPTISTE 7 4 

BURANI,  François    89 

CALETTI,  joseph  ,   dit  CllEMONESE    ....  129 

CANTA-GALLINA ,  remy 57 

CAPITELLI  ,    BERNARDIN       l$$ 

CARPIONI,  ju/.es     , i75 

ClAMBERLANO  ,  lucas a5 

CREMONESE,  joseph.  Voyez  CALETTf. 

DUGHET,  oaspard  ,  dit  le  POUSSIN tfz 

PESPAGNOLET.  Voyc*  BIBERA. 

l'ALCO.  Voyez  FALCONE. 

FALCONE  ,  anuje 93 


Page. 

GIM1GNANI,  HYACINTHE     \Ç)i 

GUASPRE.  Voyez  DUGHET. 

IMPERIALE  ,  jérôbie ,  119 

MANINI,     BARTHÉLEMI , 2g3 

MERCATI ,  jean  bapt j38 

MESCHINI,    a 296 

ONOFRI ,  crescent , 237 

PACE  ,     JEAN    BAPT 299 

PARIGI,  Alphonse  ,   le  cadet 64 

PARIGI  ,  jules     68 

DEL    PÔ  ,     PIERRE 245 

DEL   PÔ  ,    THÉRÈSE 258 

PODESTA,     JEAN    ANDRÉ      168 

POUSSIN,  gaspard.  Voyez  DUGHET. 

RALNALDI  ,    CHARLES 23o 

RIBERA  ,  joseph  ,  l'ESPAGNOLET 77 

ROSA,   SALVATOR 265 

TESTA  ,     PIETRE      .  , 211 

VAJANI    ,     ALEXANDRE 123 

VAJANI  ,   ANNE    MARIE 126 

VAJANI  ,    SEBASTIEN 124 

VANNI  ,    JEAN  BAPT Il3 

UGOLINI     t  297 


MARC-ANTOINE 
BELLAVIA. 


XX.  Vol. 


On  n'a  presque  point  de  notices  sur  cet 
artiste.  Orlandi  et  La nzi  sont  les  seuls  au- 
teurs que  nous  sachions  qui  en  fassent 
mention.  Le  premier  dit  (page  273)  qu'il 
étoit  Sicilien,  et  qu'on  le  croit  sorti  de 
l'école  de  Piètre  de  Cortone ,  parcequ'il  a 
travaillé  avec  les  écoliers  de  ce  maître. 
Lanzi  (T.  I.  p. 645)  nous  rapporte,  qu'il  a 
peint  à  Rome  à  San  Andréa  délie  Fratte, 
et  qu'on  le  croit  disciple  de  Piètre  de  Cor- 
tone ,  mais  que  l'on  n'en  étoit  pas  sur.  Sui- 
vant ces  données  on  peut  admettre  que 
Bellavia  a  vécu  vers  l'an  1600. 

Les  estampes  dont  nous  donnons  ici  le 
détail  ,  ne  sont  pas  d'un  mérite  égal,  ni 
pour  le  dessein,  ni  pour  la  pointe:  mais 
il  est  évident,  qu'elles  appartiennent  à  un 
même  auteur.  Elles  décèient  un  artiste 
habile  dont  la  pointe  approche  un  peu 
de  celle  dont  Annibal  Carrache  a  exécuté 
quelques  unes  de  ses  estampes.  C'est  peut- 
être  par  cette  raison  ,  que  des  amateurs 
peu  exercés  les  ont  souvent  prises  pour 

As 


des  ouvrages  gravés  par  ce  grand  pein- 
tre même.  Ce  qui  contribua  à  les  in- 
duire en  cette  erreur,  c'est  l'inscription 
qui  se  trouve  sur  Nr.  35  de  notre  catalo- 
gue ,  et  qui  est  de  cette  teneur:  Opurr  di- 
verse et  di  Anibal  Caracci,  et  plus  encore 
le  frontispice  que  le  dernier  éditeur,  le 
marchand  Venant  Monaldlni ,  â  placé  à 
leur  tète,  et  sur  lequel  on  lit:  P/nsieri  di- 
versilineati  etintagliati  d"  Anibale  Caracci. 

lleinecke  (dans  son  dictionnaire,  article 
Vincent  Bïlly  )  parle  de  ces  estampes  de 
la  manière  suivante  :  „I1  a  publié  deux  sui- 
ntes de  plusieurs  sujets  de  piété  et  de  my- 
thologie, sur  lesquelles  le  graveur,  pour 
«attraper  les  amateurs,  a  faussement  mis 
„lcs  lettres  A.  C,  comme  si  elles  étoient 
»h  Augustin  ou  à  Annibal  Carrache.  On 
^attribue  le  dessein  à  Marc-  Antonio  BeJ- 
„lapia." 

Cette  notice  nous  apprend,  à  la  vérité, 
que  ces  estampes  n'appartiennent  point 
à  Annibal  ou  à  Augustin  Carrache  ;  mais 
elle  nous  laisse  toujours  dans  l'incertitu- 
de quant,  à  leur  véritable  auteur.  îl  n'y  a 
pourtant  pas  le  moindre  doute  qu'elles  ne 
soient  toutes  de  la  main  de  Marc-Antoine 


Bellavîa.  La  marque  de  cet  artiste  se  trou- 
ve ,  plus  ou  moins  distinctement  expri- 
mée sur  les  pièces  45,  46,  47,  48,  49,  5o, 
de  notre  catalogue ,  et  sur  3o,  on  lit  même 
le  nom  de  cet  artiste  écrit  en  toutes  lettres 
de  la  manière  suivante  :  marcus  antonius 
bellauia  in.  et  pr.  rorne.  S.  P. 

I!  y  a  toute  apparence,  que  ces  estam- 
pes n'ont  pas  été  publiées  du  vivant  de 
leur  auteur,  ou  qu'on  n'en  a  tiré  qu'un  très 
petit  nombre  d'épreuves.  Elles  vinrent 
dans  la  suite  entre  les  mains  de  Vincent 
Bcîly  ou  Bill  y  qui ,  ou  de  l'aveu  de  leur 
auteur,  ou  à  son  insçu,  et  peut-être  mê- 
me seulement  après  sa  mort,  les  a  pu- 
bliées comme  des  productions  SAnnibul 
Carrache  ,  vraisemblablement  pour  leur 
procurer  un  meilleur  débit;  et  c'est  sans 
doute  ce  même  marchand  qui  a  fait  met- 
tre sur  chaque  pièce  le  numéro  du  recueil. 
Plus  tard  Venant  Monaldini  en  a  réimpri- 
mé trente  huit  pièces  auxquelles  il  a  ajou- 
té les  lettres.  A.  C.  IN ,  et  de  plusieurs 
desquelles  il  a  changé  les  numéros. 

N'étant  d'aucune  importance  de  savoir, 
en  combien  de  recueils  ces  estampes  ont 
été  mises  au  jour,  vu  qu'elles  ne  forment 


point  de  suites  proprement  dites  ,  non* 
avons  cru  ne  pas  devoir  nous  tenir  dans 
notre  description  à  Tordre  des  numéros 
dont  elles  sont  marquées  ,  d'autant  plus 
que  beaucoup  de  ceux-ci  ont  été  changés 
dans  les  différentes  éditions  ;  et  nous  a- 
vons  préféré  de  ranger  les  estampes  par 
ordre  de  matière ,  sans  que  cependant 
nous  ayons  manqué,  d'indiquer  à  chaque 
article  les  changemens  faits  à  la  planche, 
afin  de  mettre  les  amateurs  en  état  ,  de 
distinguer  les  épreuves  postérieures  de 
celles  qui  ont  été  tirées  antérieurement, 
et  qui  sont  beaucoup  plus  vigoureuses. 


OEUVRE 


MARC -ANTOINE  BELLAVÏA, 

(Nr.  7  des  monogrammes.) 


SUJETS  DU  NOUVEAU  TESTAMENT. 


1-  JLies  pasteurs  adorant  l'enfant  Jésus 
nouvellement  né.  On  remarque  sur  le  de- 
vant à  droite  une  femme  qui  présente  à 
la  Vierge  deux  pigeons  dans  une  corbeille. 
A.  C.  IN.  — XVI. 

Hauteur:  4  p-  S  lign.    Largeur:   3  p.  9  Hgn. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.C.  IN. 

2.  Le  même  sujet,  trailé  différemment. 
La  Vierge  assise  a  sur  ses  genoux  Ten- 
fant  Jésus  emmailloté.  St.  Joseph  se  voit  à 
droite,  et  deux  bergers  et  une  femme  sont 
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en  adoration  à  la  gauche  de  l'estampe.  Dans 
le  haut  de  ce  même  côté  voltigent  trois 
chérubins.  AC.  IN.  —  VIII. 

Hauteur  :    /}  p.  6  Hgn.    Largeur  :   3  p.  5  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN. 

3.  Les  Mages  apportant  des  présens  à 
l'enfant  Jésus.  LaVierge  est  assise  adroite, 
ayant  le  petit  Jésus  sur  ses  genoux.  Dans 
la  marge  d'en  bas  on  lit  :  OPERA  DI  ANJ- 
BAL  CAIÏACCI.  —  II. 

Hauteur:  4  p«  5  Hgn«  Largeur:  3  p.  5  Hgn. 

4-  Repos  en  Egypte.  La  Vierge  dort  as- 
sise ,  et  ayant  sur  son  giron  l'enfant  Jé- 
sus, qui  dort  pareillement.  Vers  le  fond  à 
gauche  on  remarque  St.  Joseph  ,  qui  re- 
garde le  petit  Sauveur,  et  derrière  lui  on 
apperooit  l'âne.  A.  C.  IN. 

Hauteur:  5  p.   5  lign.    Largeur:  3  p.  S  Hgn. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
AC.  IN. 

5.  Autre  repos  en  Egypte.  La  Vierge 
assise  par  terre,  donne  à  tetter  à  l'enfant. 
Jésus,  en  tournant  son  regard  vers  St.  Jo- 
seph qui  lui  parle  ,  assis  à  gauche  et  te- 
nant de  la  main  droite  un  livre-  XI. 

Largeur  :  5  p .  5  Hgn     Hauteur  :  3  p.  5  Hgn. 
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6.  Autre  repos  en  Egypte.  L'enfant  Jé- 
sus debout  au  milieu  de  l'estampe ,  lève 
les  mains  vers  un  fruit  que  la  Vierge  lui 
montre.  St.  Joseph  est  assis  par  terre ,  à 
la  droite  de  l'estampe.  Dans  le  fond  de  ce 
même  côté  on  remarque  l'àne.  XII. 

Largeur  :  5  p.  5  lign.  Hauteur  :  3  p.    5  lign. 

7.  Le  Sauveur  à  mi-corps,  ayant  la  main 
gauche  posée  sur  le  globe  de  la  terre,  et 
de  l'autre  donnant  la  bénédiction.   AC. 

IN.  — XXXV. 

Hauteur  :  4  p.  4  l'gn-    Largeur  :  3  p.  3  lign . 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  et  au  lieu  du  Nr.  XXXV.  est 
Nr.VII. 

SUJETS  DE  VIERGES  ET  DE  SAINTES 
FAMILLES. 


A     d 


eux     ligures 


8.  La  Ste.  Vierge  se  penchant  sur  l'en- 
fant Jésus,  qui  dort  couché  sur  un  lit.  AC 
IN.— XVIII. 

Lar^our  :  4  p.  7  lign.    Hauteur  :   3  p.   1  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les   lettres. 
AC  IN. 


lo 
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A    trois   figures. 

g.  La  Ste.  Vierge  assise  contre  un  ar- 
bre, donnant  un  baiser  à  l'enfant  Jésus 
qu'elle  a  sur  ses  genoux.  St.  Joseph  de- 
bout dans  le  fond  à  gauche,  lit  dans  un 
livre.  A.C.  IN.—VIUI. 

Hauteur  :    5  p.  5  tfgn.    Largeur  :    3  p,   5  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A-  C.  IN. 

10.  L'enfant  Jésus  debout  à  gauche, 
montrant  d'une  main  une  pomme  à  St. 
Joseph  ,  tandis  qu'il  prend  de  l'autre  un 
second  fruit  semblable  d'entre  les  mains 
de  la  Ste.  Vierge  qui  est  assise  à  la  droite 
de  l'estampe.  A.  C.  IN.  — XXXI. 

Même  dimension. 

Epreuve  antérieure,  marquée  de  Nr.  X. 
et  de  Nr.  VIIII  qui  est  rayé. 

A  quatre  figures. 

11.  LaSte.Vierge  assise  à  droite,  amu- 
sant l'enfant  Jésus  que  Ste.  Anne  a  sur  ses 
genoux.  On  voit  dans  le  fond  à  droite 
St.  Joseph  debout,  tenant  un  bâton.  A.C. 
IN.  — VII. 

Hauteur  ;    o  p.  2.  lîgn.    Largeur  :    4  p. 

Epreuve    antérieure  avant  les  lettres 
A.C.  IN. 
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12-  La  Ste.  Vierge  assise  dans  un  fau- 
teuil, et  ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jé- 
sus que  Ste.  Anne  amuse.  On  apperçoit 
dans  le  fond  à  droite  St.  Joseph  s'appu- 
yant  de  la  main  gauche  sur  son  bâton. 
À.  GIN.  — XII. 

Hauteur  :   4  P-  S  lign.    Largeur  :    3  p.  5  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN. 

i3-  St.  Joseph  montrant  une  petite  bran- 
che d'arbre  à  l'enfant  Jésus  couché  dans 
le  giron  de  la  Ste.Vierge,  laquelle  retour- 
ne la  tète  vers  St.  Anne  placée  à  la  gauche 
de  l'estampe.  A.  C.  IN  écrit  à  rebours. — 
XXIII. 

Hauteur:  4  p.  2  lign.    Largeur:  3  p.    6  lign. 

Epreuve  antérieure.  Elle  a  une  mar- 
ge de  4-  lignes,  dans  laquelle  est  écrit: 
SI  STÂMPANO  DA  VINCENZO  BELII  IN  RO- 
MA  ALL'  ORLOGIO  ALLA    CHIESA   NOVA  — 

A.  CI. 

l4-  Le  même  sujet,  traité  différemment. 
Ste.  Anne  s'appuye  de  ses  deux  mains  sur 
un  bâton.  Au  milieu  d'en  haut  voltigent 
trois  têtes  de  chérubins.  A.C.  IN.-XXI1II 

Hauteur  :    4  p-  ^  l'gD-   Largeur  :3  p.   5  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les   lettre6 
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A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  IIII,  au  Heu 
de  XXIIII. 

15.  La  Ste.  Vierge  assise  ayant  sur  ses 
genoux  l'enfant  Jésus,  à  qui  Ste.  Anne  pré- 
sente une  pomme.  On  voit  St.  Joseph  dans 
le  fond  à  droite,  près  d'un  piédestal. A.  C. 
IN. —  XI. 

Largeur  :   4  p.  6  lign.    Hauteur  :    3  p.  4  'ign. 

Epreuve  antérieure,  avant  les  lettres 
A.C.  IN. 

16.  La  Ste.  Vierge  assise  par  terre, 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  ,  à 
qui  le  petit  St.  Jean  baise  le  pied.  St.  Jo- 
seph lit  dans  un  livre,  assis  dans  le  fond 
à  droite.  V. 

Largeur  :  4  p.  6  lign.    Hauteur  :    3  p.  5  lign. 

17.  St.  Agnès  baisant  la  main  à  l'enfant 
Jésus  qui  est  assis  sur  un  coussin  et  sou- 
tenu par  la  Ste.  Vierge.  On  remarque  S  te. 
Anne  dans  le  fond  à  droite.A.C.  IN  —XIII. 

Largeur  :    3  p.  5  lign.    Hauteur  :    3  p.  1  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN. 

A  six  figures. 

18  La  Ste.  Vierge  ayant  auprès  d'elle 
l'enfant  Jésus  et  le  petit  St.  Jean  Baptiste 
On  voit  dans  le  fond  à  droite  St.  Joseph, 
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à  gauche  Ste.  Anne  et  au  milieu  St.  Joa- 
chim.A.C.  IN; -XXXVI. 

Largeur  :  4  V-  6  lign.    Hauteur  :  3  p.  5  lign. 

Epreuve  antérieure ,  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  VI  au  lieu  de 
XXXVI. 

SAINTS  ET  SAINTES. 

ig.  Les  évangelistes  St.  Jean  et  St. Mat- 
thieu, écrivant  leurs  évangiles.  Dans  un 
rond.  A.C.  IN.  — XXIIIII. 

Hauteur  et  Largeur  :    3  pouces. 

Epreuve  antérieure,  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  XIIII  au 
lieu  de  XXIII1I. 

20.  Les  évangelistes  St.  Luc  et  St.  Marc, 
écrivant  leurs  évangiles.  Dans  un  rond. 
A.C.  IN. —  XXVII. 

Même  dimension. 

Epreuve  antérieure ,  avant  les  lettres 
A.C.  IN.  Elle  est  marquée  de  XVII,  au 
lieu  de  XXVII. 

21.  St.  Grégoire  inspiré  par  le  St.  Esprit, 
et  un  autre  père  de  l'église,  occupés  l'un 
et  l'autre  à  écrire  les  saints  livres.  Dans 
un  rond.  A.C. IN.  — XXX. 

Hauteur  et  Largeur  :  3  pouces. 

Epreuve  antérieure   avant  les  lettres 


Pis» 


l4  OEUVRE 

A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  XX.  au  lieu 
de  XXX. 

22.  St.  Jérôme  et  un  autre  St.  Père  de 
l'église,  écrivant  leurs  saints  livres.  Dans 
un  rond.  A.  C.  IN.  — XXVIII. 

Même  dimension. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  XVIII,  au 
lieu  de  XXVIII. 

23.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à 
genoux  l'enfant  Jésus  qui  est  assis  devant 
lui,  à  la  gauche  de  l'estampe.  XXII. 

Hauteur:  i    p.  10  lign.    Largeur:    1  p.  8  lign. 

24.  St. François  à  genoux,  considérant 
un  crucifix  qu'il  a  sur  ses  bras.  XXIII. 

Même  dimension. 

25.  St.  François  recevant  les  stigmates. 
On  lit  dans  la  marge  d'en  bas.  S.  FRANCIS- 
CO—XXI. 

Hauteur  :  2  p,  10  lign.   Largeur  :  1  p.  g  lign. 

26.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à 
genoux  l'enfant  Jésus  qui  est  debout  de- 
vant lui,  à  la  droite  de  l'estampe.  XXI II. 

Même  dimension. 

27.  St.  Joseph  assis ,  soutenant  l'enfant 
Jésus  couché  sur  ses  genoux.  XXII. 

Hauteur  :    3  p.  1 1  lign.   Largeur  :  2  p.  9  lign. 
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28.  St.  Pierre  montrant  le  ciel  à  plu- 
sieurs Bienheureux. A. C.  IN— XXXVIII. 

Hauteur  :  4  P-  5   lign.    Largeur  :  3  p.  4  %n. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  est  marquée  de  VIII  au  lieu 
de  XXXVIII. 

29.  St.  Paul  instruisant  di/Térens  nou- 
veaux convertis.  VIII. 

Hauteur  :   4  P-  6  ^ên«   Largeur  :  3  p.  4  lign. 

30.  St.  Roch  guérissant  des  malades. 
A.C.  IN.  écrit  à  rebours.  XXXVII. 

Hauteur:  5  p.  3  lign.    Largeur  :  3  p.  11  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.C.  IN.  Elle  est  marquée  de  VII  au  lieu 
de  XXXVII. 
3i.  St.  Christophe.  A.C.  IN.— XXII. 

Hauteur  :   5  p.  5  lign.   Largeur  :  3  p.  6  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.C.  IN.  Elle  est  marquée  de  XIII  au  lieu 
de  XXII. 

32.  Le  jeune  St.  Jean  Baptiste  donnant 
à  boire  à  son  agneau  près  d'une  fon- 
taine. VI. 

Hauteur:  5  p.  8  lign.  La  mar.^e  d'en  Las  :  6  lign. 
Largeur  :  4  p.  2   l'gn. 

33.  L'Ange  gardien   <~n  l'air  ,    portant 


<$>&' 
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un  enfant  vers  le  ciel.  Sur  le  devant  à  gau- 
che on  remarque  un  démon  accroupi.  V. 

Hauteur  :  6  p.  4  ^gn«  Largeur  :  4  P-  2  lign. 

34-  St.  Luc  occupé  à  peindre  le  por- 
trait de  la  Ste.  Vierge,  en  présence  de  no- 
tre Seigneur  et  d'un  de  ses  disciples.  A.  C 
IN— I. 

Hauteur:  7  p.  2  lign.   Largeur  :  5  p.  4  l»ên- 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  a  en  bas  une  marge  de 
7  lignes,  qui  est  marquée  de  II  au  lieu  de  I. 

35.  Un  St.  Anachorète  en  prières.  Il  a 
la  barbe  fort  longue,  et  ses  cheveux  lui 
descendent  sur  tout  le  dos.  On  remarque 
à  ses  pieds ,  d'un  côté  une  couronne  ro- 
yale et  un  sceptre,  de  l'autre  une  biche 
qui  se  repose.  A.  C.  IN. 

Hauteur  :  7  p.   1  lign.   Largeur  :  5  p.  1  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  Elle  a  en  bas  une  marge  de 
ceignes,  qui  porte  le  numéro  I,  et  cette  in- 
scription :  Opère  diverse  et  di  Anibal  Ca- 
racci.  Si  stampano  da  Vincenzo  Belii  in 
Borna  air  orologiu  alla  chiesa  nova. 

36.  St.  François  priant  à  genoux  de- 
vant une  croix  formée  par  la  brandie 
sèche  d'un   arbre  qui   s'élève  à  la  droite 
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de  l'estampe.  A.  C.  IN   écrit  à  rebours. 
XVI1II. 

Largeur:  4  p-  *  HgB-    Hauteur:  3p.  3  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN. 

3;.  Le  même  Saint  priant  à  genoux  et 
les  bras  ouverts  devant  un  crucifix  placé 
sur  quelques  livres.  A.  C.  IN XXI. 

Largeur:   4  p>    Hauteur:  3  p.  2  lign. 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN. 

38.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  l'en- 
fant Jésus  qui  est  assis  sur  une  table,  te- 
nant de  la  main  gauche  une  branche  de 
lis.  III. 

Largeur  et  Hauteur:    5  p.  7  lign. 

39.  La  Madelaine  pénitente,  pleurant 
sur  un  crucifix.  Elle  est  tournée  vers  la 

droite.  A.  C.  IN. —X. 

Hauteur:    4  P»  5  lign.  Largeur:  3  p.  4  I»gn. 

Epreuve  antérieure,  avant  les  lettres 
A.C.  IN.  au  lieu  desquelles  on  lit  dans  la 
marge  d'en  bas  :  marcus  AnTONius  bE- 
jLauja  IN  etpr.  rome.  S.  P.  Cette  inscrip- 
tion est  laite  avec  des  traits  fort  délicats  de 
la  pointe  sèche. 

40.  Le  même  sujet,  traité  d'une  autre 
JCX.  Vol.  B 


j6 


OKU  VUE 

manière.    Lu  Sainte  est  tournée  vers   la 
gauche. 

Largeur  :    /J  p.  6  lign.    Hauteur  :   3  p.  1  lign. 

Nous  avons  vu  trois  épreuves  de  cette 
estampe. 

La  première  est  marquée  de  XVI. 

ha  seconde  de  XVII. 

La  troisième  est  pareillement  marquée 
de  XVII,  mais  elle  porte  en  même  temps 
les  lettres  A.  C.  IN.  qui  ne  se  trouvent  pas 
dans  les  deux  épreuves  précédentes. 

DIFFÉRENS  AUTRES  SUJETS. 

41.  Deux  Satyres  et  deux  enfans  assis 
en  différentes  attitudes.  Pièce  en  forme 
de  Vignette.  XXV. 

Largeur  :  3  p.  9  lign.    Hauteur  :  1  p.  2  lign. 

42.  Quatre  différentes  têtes  de  vieil- 
lards. XXV. 

Largeur:  3  p.  9  lign.    Hauteur:  1  p.  3  lign. 

43%  Diane  debout  près  de  Pan  qui  est 
assis  sur  une  pierre.  A.C..  XXXIII. 

Hauteur:   3  p.  5  lign.    Largeur:  3  p.   î  lign. 

Epreuve  antérieure,  avant  les  lettres 
A.  C.  Elle  est  doublement  numérotée,  sa- 
voir de  XXXIII  et  de  XIIII. 

44*  Trois  enfans  marchant  de  (il  dont 
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l'un  joue  du  tambourin.  Deux  autres  en- 
fans  se  font  remarquer  dans  le  fond  à  gau- 
che. Cette  pièce  est  mal  dessinée,  et  pa- 
roit  être  des  comraencemens  de  notre  ar- 
tiste. A. C.  IN  —  XXXU. 

Hauteur  et  Largeur  :  3  p.  7  h'gn, 

45.  Un  fleuve  couché  près  de  son  urne. 
Il  s'appuye  sur  son  bras  gauche.  L'urne 
est  marquée  des  lettres:  A.  C.  F  écrites  à 

rebours.  En  bas  sont  ces  marques:  A. C.ï 

XXXIUI.  Planche  ovale. 

Diamètre  de  la  largeur  :  3  p.  y  lign.  Celui  de  U 
hauteur  :  3  p. 

Epreuve  antérieure.  L'urne  est  mar- 
quée du  chiffre  àeMarç-Ant.  Bellavia.  En 
bas  sont  les  lettres.  A. G.  \..  et  le  numéro 
XXIII  au  lieu  de  XXXIIII. 

46.  Autre  fleuve.  Il  tient  de  la  main 
droite  l'urne  sur  laquelle  il  s'appuye  de 
son  coude  gauche.  Au  dessus  de  l'urne 
est  la  marque  de  Bellavia,  et  au  milieu 
d'en  bas  le  numéro  XXIIII.  Planche  ovale. 

Diamètre  de  la  largeur  :  2  p.  3  lign.  Celui  de  1* 
hauteur  :  1  p.  8  ligtt. 

4;.  Autre  fleuve.  Il  est  vu  par  le  dos, 
ayant  le  bras  droit  en  pente,  et  s'appu- 
yant  de  l'autre  sur  son  urne.  On  remar- 
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que  au  milieu  d'en  bas  le  numéro  XXV, 
et  les  traces  du  monogramme  de  Bella- 
via  ,  ainsi  que  du  numéro  V  à  travers 
plusieurs  traits  de  burin  ,  avec  lesquels 
l'éditeur  les  a  rayés.  Planche  ovale. 

Même    dimension. 

48.  Autre  fleuve  accroupi  d'une  ma- 
nière singulière.  Il  a  le  genou  droit  en 
terre  ,  et  la  tète  renversée  et  posée  sur 
son  bras  gauche.  Un  autre  fleuve  est  as- 
sis dans  le  tond  à  droite.  A.  C.  IN.  —  III. 

Largeur:   6  p.  2  lign.    Hauteur:   4  ]>•  7  "§"• 

Epreuve  antérieure  avant  les  lettres 
A.  C.  IN.  A  travers  le  numéro  III  on  ap- 
percoit  les  traces  du  .  monogramme  de 
Bellavia. 

49.  Autre  fleuve.  Il  tient  de  la  main 
droite  une  rame,  et  porte  l'autre  sur  l'ou- 
verture de  son  urne.  Dans  le  fond  à  droite 
deux  enfans  nuds  se  battent  avec  un  ani- 
mal marin.  A.  C.  IN.  —  V. 

.   Largeur  :  6  p.  4  ^g11-    Hauteur  :  4  p.  5  lign. 

Epreuve  antérieure.  Elle  est  marquée 
de  A.  C.  I,  au  lieu  de  A.  C.  IN ,  et  à  travers 
le  numéro  V,  on  apperçoit  les  traces  du 
monogramme  de  Bellavia. 

50.  Autre  fleuve     II  est  assis  sur   son 
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urne,  et  lient  une  rame  cJe  la  main  gau- 
che. On  voit  dans  le  fond  à  droite  Pan 
poursuivant  Syrinx.  A.C-  IN — Vlllï. 

Largeur:  G  p.  2  lign.    Hauteur:   4  P-  6  lign. 

Epreuve  antérieure.  On  remarque  à  là 
gauche  d'en  haut  assez  distinctement  les 
I races  de  la  marque  de  Bellavia  accom- 
pagnée des  lettres  IN.  E.  F.  qui  signifient: 
Marcus  Antunius  Bellavia  inv.  et  fecit.  Au 
reste  elle  porte  en  bas  les  lettres  A.  C.  IN  ; 
mais  le  numéro  VII  au  lieu  de  VIIII. 

5l-  Romulus  et  Ilémus  trouvés  sur  le 
bord  du  Tibre  par  Faustulus  et  sa  femme 
Louve.  On  remarque  à  gauche  un  fleuve, 
et  à  droite  un  génie  ailé  qui  les  aident  à 
rétirer  de  l'eau  les  deux  jumeaux  couchés 
dans  un  panier.  A.  C.  IN.  —  I1I1II. 

Largeur  :    6  p.  G  lign.    Hauteur  :    4  F-  8  lign. 

Epreuve  antérieure  marquée  A.  C.  1. 
au  lieu  de  A.  C.  IN.  et  de  1 1 II  au  lieu  de 
HUIT. 

52.  Le  même  sujet  en  plus  grand  for- 
mat ,  et  avec  plusieurs  changemens  dont 
les  plus  essentiels  consistent  en  ce  qu'on 
voit  les  dieux  Jupiter,  Mars  et  Saturne 
dans  l'Olympe,  et  sur  le  devant  à  droite 
deuxNayades  assises  près  dune  urne.  On 
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lit  à  la  droite  d'en  bas:  SI  &TAMPANO  DA 
VINC.  BELLJI  ALLA  CHIESA  KO  VA  BO- 
MA.  —  I.  Cette  pièce  est  la  plus  considé- 
rable, et  la  mieux  exécutée  de  l'oeuvre  de 
notre  artiste. 

Largeur:  17  p.  2  lign.    Hauteur:    7  p.  2  Ii^>n. 


Trente -huit  de  ces  estampes  ont  été 
dans  la  suite  publiées  par  Venant  Monal- 
clini,  qui  a  mis  à  leur  tête  les  deux  plan- 
ches suivantes. 

La  première  représente  le  Temps  en- 
gageant la  Peinture  d'écrire  sur  un  tableau 
ces  mots  :  Pensieri  dhersi  lîncati  et  iiita- 

ghaîi  d'Aniùale  Caracci Si  pendôno 

pressa  Venanzio  Monaldini.  Sur  le  devant 
à  gauche  sont  deux  génies  dont  l'un  tient 
une  équerre,  et  un  buste  de  marbre.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Bloemart.  inc. 
Cette  pièce  est  gravée  au  burin,  mais  elle 
ne  vient  pas  de  Corn.  Bloemacrt. 

Hauteur  :    8  p.    Largeur  :    5  p.  8  lign. 

La  seconde  offre  le  portrait  d' Annibal 
Carrachn  représenté  à  mi-corps  et  de  pro- 
dl.  11  écrit  de  la  main  gauche  dans  un  li- 
vre qu'il  tient  de  la  droite.  En  bas  on  lit: 
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/nihalc  Caracci  dis.  ecl  inc.  il  suo  Ritratlu. 
Cette  inscription  est  pareillement  fausse; 
car  le  corps  de  la  figure  est  gravé  à  leau- 
forte  par  quelque  anon)*me  dans  un  goût 
très  approchant  de  celui  de  Piètre  Santi 
Bartoli,  et  la  tête  est  exécutée  au  burin 
par  quelque  autre  graveur  peu  habile. 

Cette  tète  a  une  tournure  contrainte  et 
peu  naturelle,  vu  qu'elle  a  été  mal  appli- 
quée au  corps.  Il  est  apparent,  qu'elle  y 
a  été  ajoutée  après-coup. 

Hauteur:  6  p.    6  lign.    Largeur:   5  y. 


■ 


LUC.CIAMBERLANO. 


JLi  histoire  de  la  vie  de  cet  artiste  n'eiit 
pas  connue.  On  sait  seulement  par  ses 
estampes  qu'il  fut  docteur  en  droit,  pein- 
tre et  graveur  d'Urbin  ;  car  sur  plu- 
sieurs de  ses  estampes  il  s'est  désigné  en 
ces  qualités.  Les  dates  y  marquées  nous 
apprennent  que  Ciamberlano  a  travaillé 
entre  les  années  l5«9  et  16.+I ,  et  qu'il  a 
presque  toujours  demeuré  à  Rome. 

Notre  artiste  montre  du  talent  dans  ses 
inventions,  et  son  dessein  est  ferme  et 
savant.  Ses  estampes  sont  généralement 
gravées  au  burin,  mais  elles  ne  sont  pas 
égales  quant  au  mérite  de  leur  exécution. 
Les  meilleurs  d'entre  elles  approchent  du 
goût  &  Augustin  Carrache. 

L'oeuvre  de  Ciamberlano  est  considé- 
rable: le  catalogue  que  nous  présentons 
ici  à  nos  lecteurs,  renferme  au  delà  de 
cent  trente  pièces.  Nous  croyons  bien  à 
la  vérité ,  que  ce  n'est  pas  là  son  état  com- 
plet ,  mais  nous  sommes  intimement  per- 
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suadés,  qu'il  ne  peut  pas  y  manquer  beau- 
coup rie  pièces,  et  que  le  nombre  fixé  par 
Marollcs  à  33 1  estampes,  est  exagéré  et 
porté  au  delà  de  toute  proportion  raison- 
nable. 
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(Nr.  G  des  monogrammes.) 


SUJETS  DE  LA  BIBLE. 

1-  JLie  prophète  Jonas  rendu  par  le 
poisson  qui  l'avoit  englouti.  On  le  voit  à. 
la  droite  de  l'estampe ,  remontant  sur  le 
rivage.  Au  bas  de  ce  même  côté  on  lit: 
Jonaf.  Prof. ,  et  à  la  droite  d'en  haut  est 
le  chiffre  de  Ciamberïano.  La  figure  de 
Jonas  est  une  copie  faite  trait  pour  trait; 
d'après  celle  d'Orphée  de  Nr.  123  des 
estampes  d' Aug.  Carracha  ,  et  la  baleine 
d'après  celle  du  sujet  d'Andromède  du 
Nr.  I2tr)  du  même  maître. 

Largeur  :  G  p.  4  l>gn.    Hauteur  :  S  p. 
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2.  Jésus  Christ  en  prières  au  mont  Oli- 
vet ,  consolé  par  l'ange  que  l'on  voit  à 
droite.  A  mi-corps.  D'après  Alex.  Caso- 
lano.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas:  ïrna- 
ginem  pura  Christi  etc.  —  Allexander  Ca- 
solanus  lnuen.  1606.  —  Lucas  Ciamberla- 
nus  F. 

Hauteur  :  (j  p.  3  liga.  La  marge  d'en  bas:  7  l!g<». 
Largeur  :    6  p.  6  liga. 

3-  Jésus  Christ  apparaissant  à  la  Made- 
laine  sous  la  figure  d'un  jardinier  après 
sa  résurrection.  D'après  Fred.  Baroche. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  FedericusBa- 
rocius  Vrbinas  înuenior  et  pinxit.  Lucas 
Ciamherlanus  VrbinasJ.  V.  Doctor  delinea- 
vit  et  sculpsit.  Anno  1609.  La  marge  d'en 
bas  contient  une  dédicace  adressée  par 
Ciamberlano  à  Clément  Bartholo  d'Ur- 
bin,  quatre  vers  Latins,  le  privilège  ainsi 
exprimé:  Romae  superiorum  licentia ,  et 
cette  adresse:  Franciscus  Vill  amoena  ex' 
cudit ,  cum  priuilegio  S.  Pontificis. 

Hauteur:  i3  p.  10  liga.  La  marge  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur  :  g  p.  8  lign. 

4-I&-  Les  quinze  mistères  du  rosaire. 
Suite  de  quinze  estampes  gravées  en  l6ly 
d'après  Raphaël  Sciaminossi.  Chacune  de 
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ces  pièces  contient  dans  la  marge  d'en  bas 
une  explication  latine. 

Largeur  :    5  p.  8  lign.    Hauteur  :    i  p.  8  lign. 

4)  L/annonciation  de  la  Ste. Vierge.  Nun- 

tiat  aduentum  Gabriel  etc. 
*)  La  Visitation.     Virgo   ad/'t   Elisabeth 

etc. 

La  naissance  de  Jésus  Christ.    Virgi- 

nis  ex  utero  etc. 

La  purification  de  la  Vierge.  Sistitur 

in  ttmplo  etc. 

Jésus  trouvé  dans  le  temple.  Quaesi- 

tus  gernitu  ,  lacrymis  etc. 

La  prière  au  jardin.   Tiistis  et  afflû- 

tus  etc. 

La  flagellation.  Fortiler  adstrictus  can- 

dentia  etc. 

Le  couronnement  d'épines.  Purpurea 

ex  humeris  etc. 

Le  portement  de  croix.  Fert  immane 

crucis  etc. 

Le  crucifiement.  Figuntur  pal  mue  at- 

que  etc. 

La  Résurrection.  E  Tumulo  surgit  etc. 

L'Ascension.  Jpsc  sua  Victor  etc. 

La  Pentecôte.    Cum  sonitu  ignaiomas 

etc.  C(?tte  estampe  est  marquée  de  lan- 


IO 


t2 


32  OEUVRE 

née'l6l<}et'du  monogramme  de  Ciam- 
hcrlano. 

17)  L'assomption  de  la  Ste.  Vierge.  Iniac- 
iae  pur  a  l'ila  etc. 

18)  Son  couronnement  dans  le  ciel.  Ac- 
cipe  insignem  surgens  etc. 

19-27.  Les  mistères  de  la  passion  de 
Jésus  Christ.  Suite  de  neuf  estampes,  où 
sont  représentés  des  anges  dont  chacun 
tient  ou  porte  quelque  instrument  de  la 
passion. 

Hauteur:  6  p.  La  marge  d'en  has  :  cj  lïgn.  Largeur: 
4  p.  6  Iign. 

Ces  estampes  ont  été  gravées  d'après 
différens  maîtres.  Au  bas  de  chacune  est 
un  vers  de  l'écriture  Sainte.  Elles  sont 
numérotées  depuis  I  à  VIII,  et  précédées 
d'un  frontispice  qui  fait  la  neuvième  piè- 
ce de  la  suite  ,  mais  qui  n'a-  point  de  nu- 
méro. 

19)  Frontispice.  Deux  anges  assis  l'un 
vis-à-vis  ded'autre  au  bas  d'un  cartou- 
che, sur  lequel  est  écrit:  Jesu  Christi 
domini  nostrî  passionis  mysicria  à  Lu- 
ca  Ciamberîano  Vrbinat.  incisa.  Romae 
Anno  Domini*). 

*)    L'annco  même  y  a  iu't  omise. 
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La  marge  d'en  bas  offre  une  dédica- 
ce adressée  par  Jean  Cillars  de  Frise  au 
cardinal  Scipion  Borghèse. 

20)  I.  Un  ange  tenant  la  croix.  D'après  Ra- 
phaël diUrbin.  Factus  est  pro  nobis  etc. 

21)  II.  Autre,  appuyé  sur  une  colonne. 
D'après  le  Guide.  Etfuijlagellatus  etc. 

22)  III.  Autre  portant  un  bassin.  D'après 
Polydore.  lnnocens  ego  sum  etc. 

^3)  IV.  Autre ,  assis ,  tenant  la  lance. 
D'après  Fréd.  Zuccaro.  If  nus  militum 
Lance  a  etc. 

4)  V.  Autre  ,  accroupi  ,  regardant  les 
trois  dez,  et  tenant  un  flambeau  ainsi 
qu'une  corde.  D'après  Raphaël  dUr- 
bin.  Et  venit  illuc  cum  etc. 

-.3)  VI.  (Sur  l'estampe  par  erreur  IV.) 
Autre,  portant  l'écrileau  avec  les  let- 
tres INRI.  D'après  Chérubin  Albert:'. 
Erat  autem  scriptum  etc. 

26)  VII.  Autre,  tenant  une  échelle  et  une 
pierre  tendue.  D'après  Cher.  Alberli. 
Et  Petrae  scissae  sunt.  Math.  27. 

zj)  VIII.  Autre  tenant  l'éponge.  D'après 
le  Guide.  In  siii  mea  etc. 


XX.    'Sol. 
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SAINTS  ET  SAINTES. 
28-69.  La  vie  de  St.  Philippe  Néri  Flo- 
rentin, fondateur  de  la  congrégation  de 
l'oratoire  de  Rome.    Suite  de  quarante 
deux  estampes. 

Hauteur  :  7  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas:  1  p. 
Largeur  :    5  p.  6  lign. 

Ces  estampes  sont  numérotées  depuis 
1  à  42  au  milieu  de  la  marge  d'en  bas, 
qui  offre  une  explication  du  sujet  en  lan- 
gue latine. 

Trente  trois  de  ces  estampes  portent 
les  lettres  L.  C.  et  une,  savoir  Nr.  20  est 
ainsi  marquée  :  Lucas  Ciamb.s  Vrbinas  l.V. 
Doctor  inucnit  et  scalpsit.  Romae.  Deux 
pièces,  savoir  Nr.  17  et  27  ont  été  gravées 
par  Chrétien  Sas ,  d'après  /  Stella,  et  por- 
tent les  noms  de  ces  maîtres.  Sept  autres, 
savoir  Nr.  1, 5, 19, 24, 34, 4o  et  41»  ne  por* 
tent  ni  marque  ni  nom  ,  mais  semblent 
être  de  la  gravure  de  noire  artiste. 

A  la  tète  de  ces  42  estampes  est  le  por- 
trait du  Saint,  dans  un  ovale  environné 
de  quatre  anges.  On  lit  autour  de  la  bor- 
dure de  l'ovale  :  Vera  ejfigie  di  S.  Filippo 
Neri  Fiuren.  Dans  un  cartouche  au  bas 
du  portrait  est  écrit:  Vita  di  S.  Fi/ippo  Ne- 
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ri  etc. ,  et  en  bas  de  l'estampe  :  /.  Stella 
inucrUor Christianus  Sas  sculp. 

Même  dimension. 

70.  St.  Thomas  de  Villeneuve  faisant 
l'aumône.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas» 
Beatus  Thomas  de  Villanoua  cognomento 
etc.  Sans  le  nom  de  Ciamberlano. 

Hauteur  :  7  p.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign.  Largeur  : 
5  p.    2  lign. 

71.  St.  Crescence  ,    patron    d*Urbin, 

tuant  un  dragon  qui ,  suivant  la  légende, 

faisoit  d'horribles  ravages  aux  environs 

de  Tiferno.    On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 

* 
Lucas  Cimberlanvs  Vrbinas.  I.  V.  D.  Inuen- 

tor  et  scalpsit.  En  outre ,  le  monogramme 
de  l'artiste  est  gravé  sur  la  cuisse  droite 
du  cheval  du  Saint,  en  guise  de  marque 
d'harras.  La  marge  d'en  bas  offre  au  mi- 
lieu une  inscription  ,  et  à  gauche  et  à 
droite  quatre  distiques  Latins  qui  com- 
mencent ainsi  :  Sensu  ope  si  Diue  etc. 

Hauteur:  i4  p.  S  lign.  La  marge  d'en  bas:  1  p. 
S  lign.    Largeur:    12  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 
La  première  est  celle  que  nous  avons 
détaillée. 

La   seconde  est    sans   toute    inscrip- 

C-2 
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lion-    On  les  a  effacées  ,    ainsi   que  le 

monogramme  marqué  sur  la  cuisse  du 

cheval. 

-2.  St.  Jérôme  expirant  dans  la  solitu- 
de. Son  lion  qui  rugit  de  douleur,  est 
aux  pieds  du  Saint,  à  la  droite  du  fond 
de  l'estampe.  On  lit  en  bas  :  Raphacî  Vr- 

hinas  Inu. L.  C  et  dans  la  marge: 

///.  ac  admodum  R.  D.  Antonio.  Venturi- 

no dicata.  Petrus  Steplianonrus  Vi- 

ceniinus.  Anno.  M.D.CXllll.  —  Ex  marti- 

rologio  Borna  no conditum  est —  Apud 

Peirurn  Stephanonium.  Cum  priuilegio. — 
Romae  super,  licentia.  loi 4-  — P- — <$■ — F- 
c'est  à  dire  :  Pétri  Stephanonii  lormis. 

Hauteur:  i5  p.  4  liën-  La  marge  d'en  bas  :  i  p, 
Largeur  :   10  p.  8  lign. 

73.  Le  bien-heureux  Philippe  Néri  re- 
cevant St.  Charles  Borromée  qui  lui  fait 
une  visite,  et  dont  il  apperçoit  le  visage 
resplendissant  comme  relui  d'un  auge. 
St.  Charles  fcst -à  jgauche,  Philippe  à  droite, 
ils  s'embrassent.  Le  fond  représente  un 
vestibule,  à  l'ouverture  duquel  on  remar- 
que un  homme  parlant  à  un  ecclésiasti- 
que dans  la  rue.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas:  Lucas  ÇiamletianusVrbinas.  ln.etf.. 
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et  dans  la  marge  d'en  Las  :  Ill.mo  Principi 
Federico  S.  R.  E.  Cardinali  Borromaeo  Ar- 
c/iiepiscopo  Mcdiolanensi  —  Suivent  deux 
distiques  Latinsetc.  Pièce  gravéeen  1612. 

Hauteur:    17  p.    10  lign.    La  marge  d'en  bas:    1  p. 
Largeur:  i4  p. 

7+.  St.  Thomas  l'apôtre  en  buste  ,  vu 
de  face,  tenant  de  la  main  droite  une  lan 
ce,  et  de  l'autre  une  cquerre,  sur  laquelle 
est  écrit  :  Lucas  Ciamberlanus  Urbinas  de- 
lineauit  et  inciJcbai.  Dans  la  marge  d'en 
bas  on  lit:  Descendis  ad  inferos  etc. 

Hauteur  :  18  p.  8  lign.  La  marge  d'en  bas:  1  p. 
Largeur:    i4  p.    2  lign. 

Cette  estampe  fait  partie  d'une  suite  de 
seize  pièces  gravées  par  Dominique  Fal- 
cini  et  C.  Bassani. 

70.  P>ontispice  où  l'on  a  représenté  la 
Religion  et  l'Eglise  Romaine  près  d'une 
espèce  d'autel  orné  des  armes  de  Scipion 
Chigi,  et  surmonté  d'un  grand  écriteau 
avec  cette  inscription  :  //  sacro  santo  Se- 
rt a to  di  Giesu  Crislo  signor  noslro ,  portato 
in  quesii  disegni  da  più  rinomati  e  celebri 
pittori  d'italia,  per  opéra  di  Domenico  Fal- 
cini  intagliatore  in  Siena,  Au  bas  de  l'au- 
tel on  lit  :  Al  molto  illustre  Sig.re  il  signa- 
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ré  Scipionc  del  Sig.r  Camillo  Chigi,  et  pi  is 
bas  :  Alla  cattolica  pietà  etc.  lie  chiffre  de 
Ciamberlano  est  à  la  droite  d'en  bas.  Aux 
deux  côtés  et  au-dessus  du  sujet  du  n.i- 
lieu  est  une  large  bordure  offrant  quinze 
compartimens  dont  l'un  présente  J.  G. 
à  îa  croix,  le  .second  la  Vierge  de  dou- 
leurs, et  les  treize  autres  les  martyres  des 
apôtres. 

Hauteur  :    i5  p.  8  lignes  ?  Largeur  :  i3  p.  6  lignes  ? 

Cette  estampe  est  le  frontispice  de  a 
suite  de  seize  pièces  gravées  par  D.Falcni 
et  C.  Bassani,  dont  on  a  fait  mention  eu 
Nro.  précédent. 

76.  La  vie,  les  miracles  et  le  marty-e 
de  St.  Grégoire,  premier  archevêque  Ôùs 
Arméniens ,  représentés  en  plusieurs  sj- 
jets  ,  sur  une  même  pièce.  On  lit  en  bas , 
à  gauche  :  Alberius  de  Rubeis  Romanis 
inuenior  et  fer.,  et  à  droite:  Jmcus  Cian- 
berlonus  Vrbinas  J.  V.  Doc.  scalp.  Ann.  i6c2. 
Grand  morceau  de  deux  feuilles  jointes 
ensemble  en  hauteur. 

Hauteur  :   3o  p.  8  lign.    Largeur  :  19  p. 

77.  Ste.  Lucie  vierge  et  martyre  m 
buste  et  vue  de  face.  On  remarque  deux 
veux  à  la  droite  d'en  haut.   A  la  gauche 
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d'en  bas  est  l'année  1599.  ^ans  ^a  marge 
on  lit:  S.  Lucia.  Vergine.  et  Mar.,  et  tout 
en  bas  les  lettres  P  —  S- — F.,  c'est-à-dire: 
Pétri  Stepfianoni  jorrnis.  Cette  pièce  est 
gravée  par  L.  Ciamberlano  d'après  Augu- 
stin Carrache. 

Hauteur  :   5  p.  1 1  lign.   La  marge  d'en  bas  :  4  Hgn. 
Largeur  :    4  P«  ^  l'gn« 

78.  La  bien  -  heureuse  Jeanne  de  la 
Croix,  opérant  des  miracles  par  la  ver- 
tu du  rosaire.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Romae  sup.  liccntia.  Anno  1621.  Lucas 
Ciamb.3  F. 

Hauteur:  10  p.  9  lign.  La  marge  d'en  bas:  9  li^u. 
Largeur  :  8  p.    4  ^6n- 


THÈSES,  CONCLUSIONS  ET  ALLÉGORIES. 

79.  La  Prudence  et  la  Tempérance  as- 
sises aux  côtés  des  armes  d'un  cardinal 
de  la  maison  d'Est.  A  la  gauche  d'en  bas 
est  le  chiffre  de  Lucas  Ciamberlano.  On 
croit ,  que  cette  pièce  a  été  faite  d'après 
un  dessein  de  Louis  Carrache. 

Largeur  :  3  p.  2  lign.    Hauteur  :  2  p.  6  lîgn. 

80.  Les  armes  du  duc  d'Urbin  au  mi- 
lieu d'une  décoration  d'architecture  où 
l'on  voit  à  gauche  la  Justice,  à  droite  la 
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Force  représentées  debout  entre  deux    o 
lonnes.  Au  bas  de  l'ëcusson  des  armes  sont 
assises  la  Tempérance  et  la  Prudence.  On 
lit  à  la  droite  d'en  bas:  Lucas  Ciambeila- 
nus  Vrbinas  Fait. 

Largeur  :    10  p.   G  lign.    Hauteur  :    8  p.   2  lign. 

8î.  Les  armes  du  pape  PaulV,  suppor- 
tées par  deux  petits  anges  au  milieu  d'tne 
décoration  d'architecture,  où  l'on  voit  à 
gauebe  St.  Augustin,  à  droite  St.  Fulgen- 
ce,  l'un  et  l'autre  debout  entre  deux  co- 
lonnes. Au  milieu  du  devant,  les  évèques 
Gilles  Romain  et  Thomas  aVillanovasont 
assis  sur  un  siège  sémi-eirculaire.  A  côté 
de  St.  Augustin  est  un  ange  tenant  i  ne 
croix  ,  et  à  côté  de  St.  Fulgence,  un  au.re 
ange  tenant  une  crosse.  On  lit  à  lagauthe 
d'en  bas:  Lucas  Ciumberlanus  1.  V.  D/c- 
tor  F. 

Largeur:  11  p.    Hauteur:  8  p.  9  lignes? 

82.  Deux  femmes  formant  des  guirkn* 
des  de  fleurs  dont  elles  ornent  un  cir- 
louche  qui  renferme  les  armes  du  carli- 
nal  Galaminio.  Le  fond  représente  un  jir- 
din.  On  lit  vers  la  droite  d'en  bas:  Lutas 
Ciamb*  delineauit  fecitq. 

Largeur:   11  p.    2   lign.    Hauteur  :  8  p.  9  lign. 
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b'3.  Les  armes  d'un  cardinal  Italien  sup- 
portées par  deux  grands  anges  au  milieu 
d'une  composition  d'architecture,  où  sont 
placées  deux  femmes  dont  celle  à  gauche 
désigne  la  Religion,  l'autre,  adroite,  la 
Prudence.  Au  milieu  d'en  bas,  deux  pe- 
tits anges  soutiennent  un  cartouche  qui 
renferme  un  dessein  symbolique  avec  cet- 
te devise  :  Si'âi  aliisque  nitet.  Quatre  autres 
desseins  symboliques  se  voient  au-dessus 
et  au-dessous  des  deux  statues  de  fem- 
mes. On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Lucas 
Ciambf  Vrbinas  F. 

Largeur:    12  p.  6  lign.    Hauteur:    10  p.  8  lign. 

84-  Sujet  de  thèse  représentant  l'Amé- 
rique, l'Asie  et  l'Afrique,  avec  les  sym- 
boles qui  les  font  connoître,  vis-à-vis  de 
l'Europe  qui  est  assise  à  gauche  sous  la 
figure  d'une  femme  majestueuse ,  cou- 
ronnée de  la  thiare  papale.  On  lit  vers  la 
droite  d'en  bas:  Lucas  Ciarnberlanus  Vr- 
binas faciebat. 

Largeur  :    i5  p.    Hauteur  :10  p.   10  lign. 

85-  Sujet  de  thèse  où  l'on  a  représenté 
au  milieu  un  temple  orné  de  quatre  sta- 
tues de  femmes  allégoriques  placées  en- 
tre des  colonnes.  Sur  le  devant  est  assise. 
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à  gauche  une  femme,  tenant  de  ïa  main 
droite  les  clefs  de  leglise  Romaine,  et  de 
l'autre  un  sceptre,  avec  lequel  elle  semble 
écarter  un  serpent,  à  droite  une  autre 
femme  qui  tient  une  eouronne  royale  sur 
une  tasse,  et  qui  a  auprès  délie  un  aigle* 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  ;  Lucas  Ciam- 
berlanus  Vrbinas  I.V.D.  Faciebat. 

Largeur;  i5  p.  3  lign.    Hauteur:  10  p.  2  iîgn, 

86,  Sujet  de  thèse  où  l'on  remarque  à 
gauche  Apollon,  à  droite  Minerve  dans 
leurs  chars  ,  planant  en  l'air  sur  des  nua- 
ges au-dessus  d'un  jardin,  où  les  sept  arts 
libéraux  sont  assemblés  dans  de  petits 
temples  dont  l'un  est  à  gauche ,  l'autre  à 
droite,  Les  quatre  vertus  cardinales  sont 
assises  à  l'entrée  du  jardin  gardée  par  des 
lions.  On  lit  vers  la  gauche  d'en  bas:  Lu* 
cas  Çiambcrlanus  dçîincauit  a  Faciebat. 

Largeur:  i5  p.  îo  lign,    Hauteur:  \\  p.   io  lign. 

87  Un  sujet  pour  une  conclusion,  où 
l'on  voit  une  femme  à  deux  tètes,  assise 
sur  une  estrade  au  milieu  de  deux  figu- 
res allégoriques  qui  soutiennent  au-des- 
sus de  sa  tète  un  globe  céleste  ,  marqué 
de  l'écusson  des  armes  du  cardinal  Gala- 
mnio«    Des   deux  côtés   de  l'estrade  se 
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voient  les  sept  arts  libéraux.  Sur  une 
banderole  au  haut  de  l'estampe,  est  écrit: 
per  astra,   per  orbcm ,    et  au  milieu  d'en 

bas  on  lit:  1616 Lucas  Ciartwerla- 

nus  Vrbinas  Faciebat. 

Largeur:   i5  p.  9  lign.    Hauteur:  11p. 

88.  Un  jeune  prince  de  la  maison  Bar- 
berin,  accompagné  de  l'Histoire  et  de  la 
Renommée,  qui  lui  font  remarquer  les 
actions  héroïques  de  ses  ancêtres  ,  que 
la  Peinture  a  représentées  dans  des  ta- 
bleaux. Pièce  allégorique.  On  lit  à  la  gau- 
che d'en  bas:  Ex  delineato  ab  illustri  Pic- 
fore  Antonio  Tempestino  ,  Lucas  Ciamber- 
îanus  Vrbinas.  I.  V.  Doctor,  faciebat. 

Largeur:    i5   p.    6    lign.     Hauteur:    12  p.   4   ^8n- 

89.  Sujet  de  thèse  offrant  le  concours 
de  l'Art  et  de  la  Nature.  Pièce  emblémati- 
que de  beaucoup  de  figures  ,  au  milieu 
desquelles  on  remarque  six  lions  qui  sup- 
portent des  armoiries  ,  sur  une  grande 
place  ,  en  avant  d'une  ville.  A  la  gauche 

d'en  bas  sont  les  lettres  L  C.  et  au  milieu 

* 
cette  adresse:  Hcnriscus  Van  schocl  jormis. 

Largeur:   16p.  8  lign.    Hauteur:   n  p.  4  ^gn- 

90.  Sujet  de  thèse  où  l'on  a  représenté 
le  Pape  donnant  la  mission  à  deux  reli- 
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gieux  de  l'ordre  de  St.  François,  dam  un 
temple  semi-circulaire  orné  de  six  statues 
qui  représentent  la  Prudence,  la  Justice, 
la  Force,  la  Modération,  l'Abondance  et 
la  Religion.  En  avant  est,  à  gauche  la  sta- 
tue d'un  cardinal,  à  droite  celle  d'un  *vè- 
que.  On  lit  vers  la  gauche  d'en  bas:  Lu 
cas  C.  F. 

Largeur:    16  p.   Hauteur:  12  p.  3  lign. 

91.  Sujet  de  thèse  où  l'on  a  représenté 
des  peuples  qui  arrivent  de  tous  cotés 
dans  une  ville,  où  l'on  enseigne  la  théo- 
logie scolastique  suivant  les  principe*  de 
Scot.  Dans  une  banderole  au  milieu  den- 
haut,  est  écrit:  Seraphicum  emporium  Scv- 
ticum.  A  la  gauche  d'en  bas  est  le  chif- 
fre accompagné  des  mots  :  Roman  En* 
1621. 

Largeur:   16  p.    10  lign.    Hauteur:  \2  p.  9  lijn. 

92.  La  partie  inférieure  d'une  thtse , 
où  l'on  voit  à  gauche  Minerve,  à  droite 
Mercure,  l'une  et  l'autre  dans  des  niches, 
et  en  bas  l'Etude  et  la  Vigilance  représen- 
tées par  de  jeunes  femmes  assises.  6ans 
le  nom  de  Lucas  Ciamberlano. 

Largeur:    îfî  p.    10  lign.    Hauteur:   i3  p. 

93.  Une  Heine  ayant  dans  chaque  nain 
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un  compas,  de  l'un  desquels  elle  se  sert 
pour  mesurer  un  globe  céleste,  pendant 
que  deux  autres  femmes  qui  sont  assises 
sur  des  nuées  à  ses  côtés,  sont  occupées. 
L'une,  à  tracer  des  chiffres  sur  des  boules, 
l'autre  à  peser  de  pareilles  boules  dans 
une  balance.  Plus  bas  sont  deux  femme;» 
assises  qui  mesurent  chacune  avec  un 
compas  le  globe  de  la  terre,  au  devant 
duquel  deux  enfans  soutiennent  les  ar- 
mes d'un  cardinal ,  en  l'honneur  de  qui 
cette  pièce  énigmaîique  a  été  faite.  Elle 
a  été  gravée  d'après  un  dessein  de  Lan- 
jianco.  On  lit  en  bas,  à  gauche:  Joannes 
Lan)  r an*  de  lin.  Lucas  Ciamberla*  seul.  — 
Supcrior.  licentia.  Romae ,  et  à  droite  est 
l'année  l632. 

Largeur:   16  p.  3  lign.    Hauteur:    i3  p.  4  lign. 

94-  La  partie  inférieure  d'une  thèse, 
où  Ton  a  représenté  un  grand  nombre  de 
génies  dont  ceux  à  gauche  soutiennent  le 
portrait  du  pape  Sixte  V,  les  autres  qui 
sont  à  droite,  celui  du  cardinal  Félix  Cen- 
tinus.  Sans  le  nom  de  L.  Ciamberlano. 

Largeur:  18  p.    Hauteur:    i3  p.    6  lign. 

95.  Le  cardinal  Laurent  Magalotti  as- 
sis sur  une  estrade  au  milieu  d'un  temrilc, 
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et  recevant  les  hommages  des  sciences  et 
des  arts  représentés  par  des  figures  allé- 
goriques. Au  bas  de  l'estrade  est  écrit: 
Laurentio  Card.  Magolotto  litlerar.  Pctro- 
no.  Sur  le  devant  à  gauche  est  la  Peintu- 
re, tenant  un  tableau,  sur  lequel  est  peint 
un  homme  rompant  un  joug  par-dessus 
4>on  genou,  avec  cette  devise:  Virtute tue- 
iur,  et  à  droite  un  enfant  soutenant  un 
écusson  d'armes  qui  offre  une  main  te- 
nant un  sceptre  entortillé  d'un  serpent, 
avec  la  devise  :  utrunque  simul.  Un  aatre 
petit  écu  d'armes  est  à  ses  pieds.  A  la 
gauche  d'en  bas  on  lit:  Lucas  Ciambtrla- 
nus  Vrbinas  Pictor  et  I.  V.  Doctor  inueniort 
delineavit  et  scalpsil.  Romac  Supcrior.  li- 
centia.  1628. 

Largeur  :  Su  p.  4  lign.   Hauteur  :   i5  p.   4  l'ê0. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  celle  que  nous  ve-- 
nons  de  détailler. 

La  seconde  montre  différens  change- 
mens,  savoir:  Le  portrait  du  cardinal 
est  remplacé  par  celui  de  Paris  comte 
de  Lodron ,  archevêque  de  Saizbourg. 
Les  bras  et  les  mains  sont  autrement 
places.    Au  bas  de  l'estrade  est  écrit: 
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Paridi  Archiep.  Salisburg.  Litterar.  Fa- 
trono.  F.  P.  D.  Il  V.  O.P.——  D.  D.  Au 
lieu  des  armes  de  Bologne  qui  se^oicnt 
au  milieu  d'en  haut  dans  la  première 
épreuve,  sont  celles  du  pays  de  Salz- 
bourg.  Le  tableau  que  tient  la  Peintu- 
re, offre  des  armes,  où  l'on  voit  un 
chien  assis,  ayant  dans  la  bouche  une 
branche  de  lis  et  une  palme  ,  et  celles 
que  soutient  l'enfant  vu  sur  le  devant 
a  droite,  les  armes  de  la  famille  deLo* 
dron.  Le  petit  écusson  aux  pieds  de 
cet  enfant  est  entièrement  supprimé. 
Dans  le  fond  quatre  médaillons  sont 
suspendus  sur  les  chapitaux  des  colon- 
nes torses.  Enfin  Tannée  1628  est  ef- 
facée. 

96.  Un  bas  de  thèse  ,  où  sont  repré- 
sentés des  génies  qui  soutiennent  les  por- 
traits de  plusieurs  cardinaux  et  prince» 
de  la  maison  Aldobrandin.  On  lit  en  bas  à 
droite  :  Typis  Ludovici  Grignani an.  i6'3G. , 
et  à  gauche:  Superiorum  Permissu.  Sans 
le  nom  de  Lucas  Ciarnber/ano. 

Hauteur  :    24  p.  9  lign.    Largeur  :23  p.    9  lign. 

97.  Les  armes  du  pape  Urbain  VIII 
dans  un  cartouche  placé  au  milieu  d'une 
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composition  d'architecture  décorée  deco- 
lonnes,  de  devises  et  de  figures  allégori- 
ques à  la  louange  de  la  maison  Barbei\ne. 
Pièce  allégorique  pour  une  thèse.  On  lit 
à  la  droite  d'en  bas:  Homae  superior.  per- 
missu.  Anno  Jubilei.  iG'25.  Ant.  Temptsta 
delineavit.  LucasCiamberlanus  fecil.  Grind 
morceau  de  deux  feuilles  jointes  en  hau- 
teur. 

Hauteur  :    3o  p.  9  lign.   Largeur:    21  p. 

TORTRAITS. 

98.  Portrait  de  François  Balducci ,  en 
buste,  vu  presque  de  face  et  tourné  un 
peu  vers  la  droite.  Dans  un  ovale,  au  bas 
duquel  sont  deux  aigles  aux  deux  cotés 
d'un  cartouche,  sur  lequel  est  écrit:  Ad 
pictorem  —  Adde  aquilam  :  inter  aves  itc. 
Autour  de  l'ovale  on  lit:  Franciscus  Bal- 
ducius  Panormùanus  ,  et  dans  la  marge 
d'en  bas:  Jacobus  Philippus  Camolal. — 
Dom.  Zamperus  delin.  —  Lucas  Ciamb.in- 
cidit.  *) 

Hauteur:  4  p-   M  lign.  Largeur:  2  p.  10  ligne;. 

)  Toutes  les  inscriptions  sur  la  seule  épreuve  que 
nous  ayons  vue  de  cette  estampe  ,  étant  i  re- 
bours ,  nous  avons  sujet  de  croire,  que  o'es  une 
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99.  Autre  portrait  du  même ,  gravé 
une  seconde  fois,  et  différent  du  précé- 
dent. 11  est  en  buste  ,  vu  presque  de  face 
et  tourné  un  peu  vers  la  gauche.  Dans  un 
ovale  surmonté  de  deux  trompettes  qui 
se  croisent.  En  bas  on  lit:  FranciscusBal- 
ducius.  Sans  le  nom  de  Ciamberlano.  Ce 
portrait  se  trouve  dans  le  livre  des  poé- 
sies dont  on  fait  mention  au  Nr.  102. 

Hauteur  :  4  p.  5  lign.  Largeur:  ï  p.   6  lign. 

100.  Portrait  de  St.  Simon  martyrisé  à 
Trente  par  les  Juifs.  Il  est  en  buste,  vu 
presque  de  face  ,  et  tourné  un  peu  vers 
la  gauche.  Il  tient  une  palme  de  la  main 
droite.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  :  P.  S.  F. 
c'est-à-dire  :  Pétri Stephanoni Forrnis.  Dans 
la  marge  d'en  bas  est  écrit:  Imago  S.  Si- 
monis  Martf.s  Tridentini.  Suit  une  dédi- 
cace de  Pierre  Stephanoni  adressée  au  car- 
dinal Charles  Madrutio  ,  et  enfin:  Fides 
Galiîia  pinxit.  1607.  La  gravure  de  cette 
estampe  est  attribuée  par  quelques  uns  à 
Augustin  C arrache^  mais  on  a  tout  sujet 
de  la  donner,  sans  hésiter,  k  LucasCiarnlfûr- 


contre-cpreuve ,    quoique    elle    soit   assez    vigou- 
reuse. 


XX.    Vol, 
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lano.  D'ailleurs  elle  porte  la  date  Je  1607, 

et  Aug.  C arrache  est  déjà  mort  en  1600. 

Hauteur:  10  p.  La  marge  d'en  bas  :  8  lign.  Largeur: 
7  p.  8  lign. 


TITRES  DE  LIVRES. 

loi.   Trois  femmes   qui   représentent 

trois  genres  de  poésies  ,  supportant  un 
cartouche  dans  lequel  est  écrit:  Rime  del 
Sig.  Balducci.  Parte  IL.  Le  chiffre  de  L.Ci- 
arnberlano  est  à  la  droite  d'en  bas. 

Hauteur  :   4  P-  ^  l'ên'    Largeur  :    2  p.  3   lign 

lo2.  Frontispice  pour  les  poésies  de 
François  Balducci.  Le  Temps  couché  :>ar 
terre,  regardant  la  Poésie  et  la  Renommée 
qui  sont  debout  sur  une  espèce  de  pié- 
destal,  aux  deux  côtés  d'un  cartouthe 
ovale,  dans  lequel  est  écrit  :  Le  rime  del 
Sig.r  Francesco  Balducci.  Vers  en  bas  on 
lit,  à  droite:  Eques  Joseph  Caesar  Aipi- 
nas  Inuertlor,  à  gauche  le  chiffre  de  Cicm- 
herlano,  et  tout  en  bas  est  écrit:  In  Ru- 
ma  ver  Guiglielmo  Faccioiti  con  licenza  de 
Superiori,  lanno  M.D.C.XXX.  d Apri/e. 

Hauteur:  4  p.   5  lign.     Largeur:    2  p.  G  lign. 

lo3.   La   Tragédie   exprimée    par  ine 
femme  qui  tient  une  épée  teinte  de  sang. 
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On  lit  sur  un  écriteau:  Aristobulo,  irage- 
dia  di  D.  Luigi  Manzini,  et  dans  la  marge 
d'en  bas  :  In  Borna  pressa  Ludovico  Gri- 
gnani  etc.  Le  chiffre  de  l'artiste  est  à  la 
droite  d'en  bas.  Pièce  gravée  eni64l 

Hauteur:  6  p.  6  Iign.  La  marge  d'en  bas:  5  lign. 
Largeur  :  4  P-  G  %"• 

104.  Un  cartouche  au  haut  duquel  sont 
sept  enfans  dont  trois  soutiennent  une 
couronne.  On  lit  dans  le  cartouche:  He- 
roicac  Juventutis  Pïnacotheca  etc.  Sans  le 
nom  de  L.  Ciamberlano. 

Hauteur  :  7  p.  y  lign.   Largeur  :  5  p.  4  lign- 

105.  La  république  de  Gènes  donnant 
la  main  à  un  jeune  homme  couronné  de 
raisins  qui  représente  le  royaume  de  Cor- 
se. On  lit  dans  un  cartouche:  lncorona- 
iione  del  Sercniss.  Gio.  Giaeomo  Impériale 
du(e  di  Genova.  Sans  le  nom  de  Ciarnber- 
lano. 

Hauteur  :  8  p.  2.  lign.    Largeur  :  6  p. 

DIFFÉRENS  AUTRES  SUJETS. 
106-109.  Quatre  estampes  pour  un 
ouvrage  intitulé  :  Tribulo  di  Pamaso  alla 
Maestà  Ces  arc  a  di  Ferdinando  111  d  Ausîria. 
Poésie  di  France  sco  Balducci.  InRomaiG'jiï- 
in  ~to. 

j)   2 
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106)  Un  jeune  héros  debout,  tenant  de  la 
main  droite  une  lance ,  et  ayant  sur 
l'autre  le  globe  de  la  terre.  Il  foule 
aux  pieds  un  ennemi  vaincu.'  D^ux 
Muscs  à  genoux  à  la  gauche  de  les- 
tampe  ,  lui  présentent  des  couronnes 
de  laurier.  Près  de  la  bouche  de  l'une 
de  ces  Muses  est  écrit:  Merenti.  Le 
chiffre  de  L.  Ciumbcrlano  est  grive 
à  la  gauche  d'en  bas. 

Hauteur  :   7  p.    2.  lign.    Largeur  :  5  p.  5  lign. 

107)  Bataille  où  l'on  .voit  l'armée  enne- 
mie en  déroute.  Sur  le  devant  à  droite 
un  cavalier  porte  un  coup  de  messe 
d'armes  à  un  soldat  qui  veut  arrêter 
son  cheval.  Un  autre  cavalier  est  r  in- 
versé sur  son  cheval  tué.  A  dro  te, 
en  haut,  est  une  banderole  avec  ces 
mots  :  FideiCacsar  sic  protivït  hostes , 
et  en  bas  est  le  chiffre  de  L.  Cum- 
bcrlano. 

Largeur  :   7  p.  9  lign.    Hauteur  :  5  p.   9  lign. 

108)  Uranie  assise  sur  des  nuées  entre 
deux  petits  génies  dont  celui  à  gau- 
che est  placé  près  d'un  globe  céleste, 
l'autre  soutient  un  tableau  sur  lequel 
est  écrit:  JjJJrania.  Canzonc  in  rnor/e 
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ai  Ferdinando  IL  imp.  Le  chiffre  de 
L.  Ciamberlano  est  vers  la  gauche 
d'en  bas. 

Hauteur:  7  p.    Largeur:  4  P«    10  l'g». 

109)  Alcmène  accourant  effrayée  en  vo- 
yant le  petit  Hercule  étranglant  deux 
serpens.  A  la  gauche  d'en  haut,  sur 
une  espèce  de  bouclier,  on  lit:  L'AI- 
cide.  Canzone  su  il  natale  Dell  Ar- 
ciduca  Filippo  Agost.°  d  Austria.  Le 
chiffre  de  L.  Ciamberlano  est  au  mi- 
lieu d'en  bas. 

Hauteur  :  7  p.    Largeur  :  4  p.  9  lîgii» 

110.  La  Victoire  et  le  Sort  assis  aux 
côtés  d'un  écusson  qui  offre  la  devise  de 
l'académie  degli  Impoliti,  et  qui  est  sur- 
monté d'une  tête  de  Chérubin,  ainsi  que 
d'une  banderole  avec  ces  mots  :  Accade- 
mia  impoli torum.  On  lit  à  la  droite  d'en 
bas  :  Lucas  Ciamberlanus  Vrbinas  F.  Cette 
pièce  est  une  copie  de  l'estampe  à' Augu- 
stin Carrachc  (  Nr.  159  de  son  oeuvre  ) 
avec  quelques  changemens,  particulière- 
ment dans  les  attributs  des  deux  figures 
de  femmes. 

Largeur  :  7  p.  9  lign.    Hauteur  :  6  p. 

111.  lia  devise  de  l'académie  degli  Im- 


54  OEUVRE 

politi.  On  y  voit,  deux  hommes  assis  aux 
deux  côtés  d'un  cartouche  dans  lequel  est 
représenté  un  brisoir  avec  cette  devise: 
Ejcpolit  ictus.  A  gauche  est  debout  une 
Reine,  tenant  un  sceptre  et  un  bouclier, 
et  à  droite  un  homme  tenant  une  lance  et 
une  plante.  On  lit  en  bas:  Accademia — — 
impolitorum  —  Lucas  Ciamberlanus  Vrbi- 
nas  F.  — 1620. 

Largeur:  10  p.    Hauteur:   6  p.  8  lign. 

112.  La  devise  de  l'académie  dcgli  F/z- 
tricati,  représentée  dans  un  cartouche  pla- 
cé entre  Minerve  qui  est  assise  à  gauche  , 
et  Hercule  qui  est  à  droite.  Le  cartouche 
occupe  le  milieu  d'une  décoration  d'ar- 
chitecture, où  l'on  voit  à  gauche  la  Scien- 
ce ,  la  Vérité  et  l'Abondance ,  et  à  droite 
le  Temps  et  la  Renommée.  Le  chiffre  de 
Ciamlerlano  est   au  bas  de  ce  même  côté. 

Largeur  :    3 1  p,   Hauteur  :   7  p.  g  lign. 

113.  LesTempêtes  et  lesFrimats  dispa- 
rpissant  à  l'approche  du  Printemps  figuré 
par  la  déesse  Flore  qui  est  assise  dans  un 
char  auprès  dePomone  déesse  des  fruits. 
Ce  char  plane  en  l'air,  sur  des  nuées  tu- 
dessus  d'un  jardin  animé  par  un  grand 
nombre  de  Zéphirs   et  d'Amours,   dent 
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les  uns  portent-  des  fleurs  ,  d'autres  des 
fruits.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Anio- 
nius  Pomerantius  delin.  Lucas  Ciamberla- 
nus  F. 

Largeur:   12  p.  4  lîgu.    Hauteur:   g  p.  8  lign. 

il 4-  Les  sept  arts  libéraux  rassemblés 
dans  un  temple,  au  milieu  duquel  on  voit 
les  armoiries  de  la  famille  Borghèse,  sup- 
portées en  l'air  par  trois  génies.  On  re- 
marque vers  le  fond  de  la  droite  une  Si- 
bylle assise  près  d'une  table,  et  ayant  une 
oie  à  ses  pieds.  Au  bas  de  l'estampe  on 
lit:  Lucas  Ciambcrla.s  Vrbinas  Faciebat.— 
1617-  Romae  Superio.  liccntia. 

Largeur:  i5  p.  8  lign.    Hauteur:  11p. 

Vingt  deux  pièces  pour  un  livre  de  des- 
sein ,  gravées  d'après  Augustin  Carrache. 
Voyez  dans  l'Oeuvre  de  ce  maître,  appen- 
dice. 


Pièces  citées  par  GO  RI  comme  gravées 
par  L.  CL4MBERLANO. 

1.  D'après  Raphaël,  les  apôtres  qui  sont 
peints  dans  l'église  des  trois  Fontaines 
hors  de  Rome ,  un  peu  plus  grands  que 
ceux  qu'avoit  gravés  Marc-Antoine. 
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2.  D'après  P.  Piazza  di  Castel  Franto, 
un  St.  François  avec  un  ange  jouant  de 
la  viole. 

3.  D'après  Oâoardo  Fialetti ,  des  rin- 
ceaux cTornemens  et  des  frises  en  12  de- 
mi-feuilles réaies. 

Pièces  citées  dans  le  catalogue  du  Cabi~ 
net  de  WWKLER,  par  HUBER. 

1.  St.  François  dans  un  paysage,  à  ge- 
noux devant  une  grande  croix.  Pièce  mar- 
quée :  Lucas  Ciamberlanus  Jecit.  (  C'est 
peut-être  Nr.  2  de  Gori.) 

2.  Jésus  Christ  en  acte  de  bénédictkn. 
Sans  marque.  (C'est,  suivant  toute  apja- 
rence,  la  première  pièce  de  la  suite  Nr  i 
de  Gori ,  citée  ci-dessus.) 

3-  La  Vierge-Marie,  les  mains  croisées 
sur  la  poitrine.  Sans  marque. 


57 


OEUVRE 


DE 


hEMY  CANTA  GALLINA. 


(Nr.  8  des  monogrammes.) 


On  sait  que  Canta  Gaîlina  fut  ingénieur, 
dessinateur  et  graveur,  et  qu'il  est  mort 
à  Florence  vers  i63o.  Suivant  Hcineke ,  il 
a  appris  le  dessein  dans  l'école  des  Carra- 
c/ies,  et  la  gravure  chez  Jules  Parigi.  Gori 
prétend,  que  c'est  notre  Canta  Gallina  qui 
a  instruit  dans  le  dessein  Jacques  Callot 
et  Etienne  de  la  Bella ,  artistes  qui  dans 
la  suite  se  sont  acquis  une  si  grande  re- 
nommée. 

Les  estampes  de  notre  artiste  offrent 
un  dessein  maniéré,  surtout  dans  la  tour- 
nure des  figures  trop  longues;  mais  elles 
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sont  gravées  d'une  pointe  qui  décèle  me 
main  ferme  et  qui  réunit  de  la  légère  à 
bien  de  l'esprit. 

Nous  ne  détaillons  dans  notre  catalogue 
que  trente  huit  pièces  de  Canta  Gallim , 
sans  que  nous  prétendions,  que  ce  soit 
le  nombre  complet  de  son  oeuvre:  diflé- 
rens  catalogues  font  encore  mention  de 
plusieurs  autres  pièces;  mais  ces  données 
sont  si  vagues  et  si  confuses  ,  que  nous 
n'avons  pas  osé  les  ajouter,  suivant  notre 
usage  ,  à  la  fin  de  notre  catalogue  ,  de 
peur  de  perpétuer  peut-être  des  erreurs, 
au  lieu  de  donner  des  éclaircissemens  si- 
tisfaisans  et  valables. 

1-12.  DifFérens  paysages. Suite  de  douse 
estampes,  dessinées  et  gravées  par  Rerry 
Canta  Gallina.  Sans  nom  *). 

Largeur  :  5  p.  2  à  6  lign.  Hauteur  :  3  p.   7^9  lipï. 

i)  Trois  buttes  surmontées  de  bouquets 


*)  Il  y  a  apparence,  que  ces  paysages  sont  les  rtê- 
mes  dont  Gori  dit,  que  Can/a  Gallina  les  avnt 
dédiés  en  1627  au  marquis  Cerbone  Rorbone  del 
Monte  San  Maria  ;  mais  cette  dédicace ,  gradés 
peut-être  sur  une  planche  séparée,  à  mettre  à  la 
tète  de  la  suite ,  ne  se  trouvoit  pas  dans  l'exem- 
plaire que  nous  avons  eu  devant  nous. 
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d'arbres.  Entre  celle  du  côté  gauche  et 
celle  du  milieu,  on  remarque  un  petit 
pont  de  bois,  et ,  au  delà  de  ce  pont 
la  vue  d'un  petit  bourg. 

2)  Un  bois  clair;  à  droite  une  petite  ri- 
vière traversée  par  un  pont  de  bois  , 
sur  lequel  marche  un  homme  ayant 
un  long  bâton  sur  l'épaule. 

3)  Deux  hommes  dont  l'un  debout,  l'au- 
tre assis  sur  le  bord  d'une  petite  rivière 
qui  se  voit  à  la  gauche  de  l'estampe, 
et  qui  baigne  un  pays  couvert  de  rui- 
nes et  de  quelques  arbres. 

4)  Un  homme  péchant  à  la  ligne,  près 
d'un  autre  qui  est  dans  un  petit  ba- 
teau ;  un  troisième  homme  paroît  à 
droite  au  delà  d'une  butte  garnie  de 
quelques  bouquets  d'arbres. 

ô)  Paysage  où  l'on  voit  à  gauche  une 
maison  bâtie  entre  deux  rochers ,  et 
à  droite  un  groupe  d'arbres.  Dans 
un  lointain,  au  milieu  de  l'estampe, 
on  remarque  une  habitation  entourée 
d'arbres,  un  champ  labouré  et  quel- 
ques montagnes. 

G)  Vue  d'un  ruisseau  bordé  à  gauche  de 
plusieurs  arbres,  parmi  lesquels  celui 
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au  milieu  du  devant,  est  sec  et  cour- 
bé vers  la  droite. 

-)  Paysage  où  l'on  a  représenté  au  milieu 
une  butte  garnie  de  quelques  arbre; , 
à  gauche  un  bateau  avec  deux  hom- 
mes sur  une  rivière  qui  coule  dans 
le  lointain ,  et  à  droite  un  homme  en- 
veloppé d'un  manteau  ,  parlant  à  ui 
autre  qui  est  assis  en  avant  dune 
maison. 

8)  Paysage  montueux  où  l'on  remarque 
sur  le  devant  à  gauche  un  voyageur 
qui  se  repose  au  pied  d'un  arbre  à 
quelque  distance  d'un  petit  pont  de 
pierre.  Au  second  plan  s'élève  un  lâ- 
cher surmonté  d'une  maison. 

if)  Autre  paysage  montueux ,  où  l'on  vcit 
à  droite  un  groupe  de  deux  grands 
arbres,  et  à  gauche  une  petite  maison, 
Dans  le  milieu  du  fond  sont  des  fabri- 
ques entourées  d'arbres. 

10)  Deux  hommes  dont  l'un  assis,  à  l'on- 
bre  d'un  bouquet  d'arbres  qui  s'élève 
au  milieu  du  devant.  A  droite  une 
chaumière.  A  gauche  un  lointain  orié 
de  fabriques. 

11)  Paysage  où  l'on  voit  au  milieu  un  ber- 
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ger  faisant  marcher  son  troupeau.  Sur 
le  devant  à  droite  un  voyageur  se  re- 
pose à  l'ombre  de  deux  arbres. 
.)  Vue  d'une    large  rivière.    A  gauche 
deux  hommes  près  d'un  rocher  cou- 
vert de  verdure.   Au  milieu  de  l'eau 
on  voit  une  nacelle,   et  à  droite  un 
bateau  maté. 
10-19.  Décoration  des  sept  intermèdes 
de  l'Opéra  représenté  à  Florence  aux  no- 
ces de  Corne  de  Médicis,  prince  de  Tos- 
cane ,   avec   Marie  Madelaine  ,    archidu- 
chesse d'Autriche  en  1608.  Suite  de  sept 
estampes  inventées  par  Jules  Parigi ,   et 
gravées   cinq   par  Remy   Canta  Gallina, 
deux  par  Jules  Parigi  même. 

Largeur  :  g  p.  8  à  1  o  lign.  Hauteur  :  6  p.  2  à  6  li^ti. 
La  marge  J'en  bas:    6  h  J  lign. 

i3)  Palazzo  délia  Fama.  Intermedio  Primo. 
i4)   Astrea.   Intermedio  Secondo. 
i5)  Giardino  di  Cal  ipso.  Intermedio  terzo. 
Giulio  parigi  I.  et  F.  1608. 

16)  Naçe  di  Amerigo  Vespuceû  Intermedio 
Quarto. 

17)  Intermedio  Quinto  diVolcano. 

18)  Tempio  délia  Pare.   Intermedio  Seslo. 
Giulio  Parigi  I,  et  ¥■ 
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19)  Prospettiva  délia  Scena  in  cul  si  rap- 
presenlb  il  Giuditio  di  Paride. 

20-38.  Vaisseaux  des  Argonautes  pour 
la  conquête  de  la  toison  d'or,  combat  na- 
val représenté  sur  l'Arno  à  Florence,  à 
l'occasion  des  noces  de  Corne  de  Médicis, 
prince  de  Toscane,  avec  Marie  Madeleine 
d'Autriche  en  1608.  Suite  de  dix -neuf 
planches  gravées  d  après  Jules  Parigi. 

Largeur  :  10  p.  6  lign.  Hauteur:  6  p.  3  à  4  san- 
La  marge   d'en  bas  :  6  lign. 

20)  Asierione  Argon  :  condot.0  da  Giove  Ful- 
mina.6 

21)  Castore  e  Poluce.  Cette  pièce  porte  à 
la  gauche  d'en  bas  le  chiffre  de  Canta 
Gallina. 

22)  Capitana  dell  Armata  di  Colco  feita 
dalli  Sig.ri  Deputati. 

v/  23)  Polifemo  e  Palemonio  Argonauti  con- 

dotti  da  Cerere. 
^24)  Atalania  condot. a  da  Diana. 
2.5)  Meleagro  e    Tideo  Argon,  condoiti  da 

Cupido. 
26)  Reale  delV  Armata  degl 'Argonauti ' do- 
re fra  Giasone  rappresentato  dal  Ser.mi 
Sposo. 


y) 

38) 

r 

(à 


ij) 

3a) 


JJ3) 

34) 

35) 
36) 

37) 

38) 
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Peîco  c  Talarnone  Argonauti  Condotti 
lia  Telide. 

Barca  di  Musici  rapr.a  glauco  dio  ma- 
rino  e  triton/'. 

Hiclo  e  Naucleo  Argon  :  Condotti  nef 
Carro  di  Nettunno. 

Calai  e  Zeti  condotti  da  Borea  et  Oritia. 
Orfco   fondai to  da  Bacco.  Barca  dcl 
Sigf  JSicolo  Berardi. 
Agamcnnone  et  Menelao  Argn.1  condo.' 
da  Volcano,  Barca  dcl  S/g.  Scipione  et 
O  Maria  no  Porcelaghi. 
Anfionc  Argon,  condotio  da  Mercurîo. 
ldmone  e  Mopso   Argon  :   guidait  da 
Apollo. 

Scoglio   d'Arno  con  quatro  fiumi  etc. 
Gravé  par  J.  Parigi. 
Periclernene.  Fatta  Dal  Sig.'e  Michela- 
gnolo  Baglioni. 

Evrito  Echione  e  Etalide ,  condotti  da 
Mercurio.ctc,  Cette  pièce  porte  le  chif- 
fre de  Cania-Gaîlina  à  mi-hauteur  du 
côté  droit. 

Herco/e.  —  Barcha  dd  sig.r  Nicoio  Ci 
menés. 


'»• 
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D'ALPHONSE   PARIGJ 

LE  CADET. 

(Nr.  i  des  monogrammes.) 


Sj-lphonsc  Parigi  le  jeune,  fils  de  Jules 
Parigi ,  fut  d'abord  ingénieur  servar.t  à 
l'armée ,  et  dans  la  suite  ,  architecte  du 
grand  duc  de  Toscane.  Il  mourut  en  1656; 
l'année  de  sa  naissance  n'est  pas  cornue. 
On  ne  connoit  de  cet  artiste  que  les 
douze  estampes  suivantes  qui  poui  le 
goût  du  dessein  et  de  la  pointe  ressem- 
blent tellement  à  celles  de  Canla  Galiina 
qu'on  a  de  la  peine  à  les  en  distinguer. 

1-6.  Les  estampes  pour  la  tragédie  de 
Ste.Ursule,  représentée  à  Florence  au  com- 
mencement du  dix-septième  siècle.  Suite 
de  six  estampes  inventées  et  gravées  >ar 
Alphonse  Parigi,  dont  la  marque  est  gra- 
vée à  la  gauche  où  à  la  droite  du  bord  du 
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sujet,  et  le  nom  à  la  droite  de  la  marge 
d'en  bas  de  chaque  pièce. 

Largeur  :  5  p.  3  à  4  lign.    Hauteur  :  4  p.    La  marge 
d'en  bas:  738  lîgn. 

1)  Concilio  di  Demoni  contro  S.  Orsola. 
Atto  primo. 

2)  Rattaglia  fra  Romani  e  Unni.  Atto  se- 
condo. 

3)  Lucifero  co  i  demoni fugato  du  S.  Mi- 
chèle. Atto  terzo, 

4)  Jereo  a  piedi  del  lié  de  gV  Un  ni  per  la 
liberalione  di  S.  Orsola.  Atto  4- 

i)  //  Rè  de  gl"  Unni  fulminato  „  „  „  „  *) 

e  rovinasi  il  tempio  di  Mort.  Atto  V. 
6)   Trionfo  di  S.  Orsola  in  cielo  e  ballo  di 
Romani  vincitori.  Fine  VI. 
7-12.  Flore  ou  la  naissance  des  fleurs,  su- 
jet de  l'opéra  représenté  à  Florence  pour 
les  noces  d'Odoard  Farnèse  duc  de  Par- 
me, avec  Marguerite  de  Toscane  en  1628. 
Suite  de  six  estampes  dessinées  et  gravées 
par  Alfphonse  Parigi. 

Largeur  :   iy  p.  6  lign.     Hauteur  :    6  p.    La   marge 
d'en  bas  :    i  p. 


*)    Ici   trois   ou    quatre    mots    sont  supprimés  dan1 
la  planche. 

XX.  Vai.  E 
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7)  Plusieurs  salles  à  colonnes  symmétri- 
quement  disposées  dans  un  grand  jar- 
din. On  remarque  au  milieu  Pégtse 
au  haut  d'une  fontaine  qui  plane  en 
l'air  sur  un  nuage.  Dans  la  marge  dén 
bas  on  lit  :  //  Natal  de  Jiori  irrigaii 
dal  jonte  Pegaseo  col  ballo  délie  Ju- 
re. —  Alfonsus  Parigius  deli:  et  fe:it. 
1628. 
•s)  Un  bois  dont  le  fond  présente  la  >ue 
de  la  mer,  sur  laquelle  on  remarque 
Vénus  dans  une  grande  conque.  Dais 
la  marge  d'en  bas  on  lit  :  Sbarco  di  Vé- 
nère e  délia  sua  cor  te  condutta  da  Z>(ji- 
ro  nellc  spiagge  Tirrene.  —  Alfon.us 
Parigius  deli  :  et  je  cit.  1628. 
9)  L'enfer  représenté  par  difFérens  éli- 
fices  incendiés.  Au  milieu  est  l'Amcur 
près  de  Pluton  et  de  trois  autres  per- 
sonnes qui  portent  des  couronnes  air 
la  tête.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bis: 
Amore  chiede  la  gelosia  a  Plutone  — 
Alfonsus  Parigius  deli:  et  fecit.  162}. 

10)  Un  bois  offrant  au  milieu  une  grote, 
dars  laquelle  Cybèle  est  assise  sur  son 
trône.  Au  sommet  de  la  grotte  se  hit 
remarquer  Mercure.    Aux  deux  cô:és 
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plusieurs  Satyres  et  Nymphes  sont 
rangés  près  des  coulisses  qui  repré- 
sentent des  bouquets  d'arbres.  Dans  la 
marge  d'en  bas  on  lit  :  Awiso  di  Mer- 
curio  a  Berecintia  dea  délia  Terra ,  et 
aile  Ninfe  de  campi.  —  Alfonsus  Pari- 
gi'us  deli.:  et  fecit.  1628. 

11)  Un  bois  qui  donne  la  vue  dans  la  mer, 
où  l'on  remarque  Neptune  dans  son 
char  qui  se  dirige  vers  la  droite.  Près 
d'une  des  scènes  de  ce  même  côté  est- 
Vénus  accompagnée  de  l'Amour.  Au 
milieu  d'en  haut  les  nues  d'où  tombe 
la  pluie,  s'ouvrent  et  font  voir  Jupiter 
assis  dans  l'Olympe.  Dans  la  marge 
d'en  bas  est  écrit  :  Tempesla  commossa 
da  Amore  ne  campi  Toscani  —  Alfon- 
sus Parigius  de  H '  :  et  fecit. 

»a)  La  mer  entre  des  rochers.  On  remar- 
que vers  la  droite  Neptune  dans  un 
char  traîné  par  des  chevaux  marins. 
A  la  gauche  d'en  haut  paroît  Junon 
dans  un  char  attelé  de  deux  paons,  et 
porté  en  l'air  sur  un  nuage.  Cette  pièce 
n'a  point  d'inscription  dans  la  marge. 
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JULES     P  A  R  I  G  I. 


Jules  Parigi  florentin ,  iils  d'Alphonse  le 
vieux,  fut  disciple  de  Bernard Buonlalmti. 
Il  devint  dans  la  suite  ingénieur,  arrïii- 
tecte  et  chef  d'une  école  de  dessein.  Il 
mourut  en  i635. 

Nous  ne  connoissons  de  ce  maître  nie 
deux  seules  pièces  gravées  par  lui-mène; 
elles  font  partie  d'une  suite  de  sept  estim- 
pes  gravées  d'après  ses  desseins  par  Bemi 
Canta  Gallina.  Voyez  l'oeuvre  de  B.  Can- 
ta Gallina.  Nr.  i5  et  18.  Jules  Parigi ,  out 
comme  Alphonse  Parigi  le  jeune ,  a  aussi 
gravé  dans  un  goût  très  approchani  de 
ceiui  de  Canta  Gallina. 
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HERCULE  BAZZICALUVE. 


A  l'exception  de  Hcinehe  et  de  J.  J.  FfJfsli, 
aucun  autre  écrivain  de  l'histoire  de  l'art 
ne  fait  mention  de  cet  artiste.  Suivant  le 
dernier  (Diction,  des  artistes)  ^Hercule 
vBazzicaluv£  florentin  fut  successivement 
^chambellan  à  la  cour  d'Insbruk ,  maître 
.,de  camp  de  l'archiduc  à  Florence,  cha- 
-telain  de  l'ancienne  forteresse  à  Livourne 
.et  enfin  de  Sienne.  Il  apprit  l'art  du  des- 
sein et  de  la  gravure  chez  Jules  Parigi." 
Ses  estampes  sont  gravées  dans  un  goût 
parfaitement  ressemblant  à  celui  de  J.  Cal- 
lot.  Il  yen  n  une  (Nr.3  de  notre  catalogue) 
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qui  porte  l'année  16^1  •  Au  reste  les  dates 
de  la  naissance  et  de  la  mort  de  cet  arti- 
ste ne  sont  pas  connues. 

Les  estampes  de  ce  maître  sont  très 
difficiles  à  trouver;  nous  n'en  avons  vu 
que  les  sept  pièces  suivantes.  Heineke^zx- 
le  de  douze  autres  encore,  parmi  lesquel- 
les, cependant,  quelques  unes  des  nôtres 
pourroient  être  comprises.  Les  autres  ca- 
talogues connus  n'en  citent  pas  une  seule 
pièce.  Ainsi  tout  bien  considéré,  l'oeuvre 
de  Bazzicaluve  semble  pouvoir  consister 
à  peine  en  vingt  pièces. 

l.  Paysage  où  l'on  remarque  au  milieu 
du  second  plan  une  jeune  femme  portant 
un  paquet  sur  la  tète.  Elle  dirige  ses  pas 
vers  la  droite  ,  en  passant  près  d'une 
gueuse  qui  a  auprès  d'elle  un  enfant,  et 
qui  est  assise  à  l'ombre  d'un  grand  arbre 
sur  le  devant  à  gauche.  Pièce  de  forme 
ronde  sans  nom. 

Diamètre  :  5  pouces. 

2-5.  Les  batailles.  Suite  de  quatre  es- 
tampes. 

Largeur:  9  p.  2  à  4  Kgn.    Hauteur  :  4  p.  7  à  8  lign. 

2)  Sujet  de  combat  de  cavalerie.  A  droite, 
sur  une  colline,  une  troupe  de  cava- 
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liers  poursuit  des  cavaliers  ennemis 
en  débandade.  A  gauche,  sur  le  second 
plan,  se  voient  trois  cavaliers  arrêtés, 
dont  l'un  monte  son  cheval.  A  droite, 
sur  le  devant  un  palefrenier  assis  par 
terre,  tient  un  cheval  sellé  par  la  bri- 
de. Sans  lettre. 

3)  Autre  sujet  de  bataille,  où  l'on  remar- 
que sur  le  second  plan,  plusieurs  ca- 
valiers allant  au  galop  et  presque  de 
fil  vers  la  droite.  Sur  le  devant  à  gau- 
che, un  cavalier  armé  d'un  casque  et 
d'une  cuirasse,  s'avance  au  galop  vers 
le  spectateur.  On  lit  en  bas  :  Ercolc 
Bazicaluva  a  Florentine  lnuentor  et  fe- 
cit.  1G41.  —  Bonato  Supriano  forma. 

4)  Autre  sujet  de  bataille,  où  l'on  voit 
sur  le  troisième  plan  un  combat  de 
cavalerie  ,  au  milieu  du  second  plan 
deux  couples  de  cavaliers  qui  se  bat- 
tent ,  et  sur  le  devant  à  gauche ,  un 
cuirassier  couvert  d'un  casque  qui  va 
au  galop  en  se  dirigeant  vers  le  champ 
de  bataille. 

5)  Combat  naval  représentant  deux  ga- 
lères combattant  contre  un  grand  vais- 
seau de  guerre.  Un  combat  semblable 
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se  voit  vers  le  fond  du  côté  gauche. 
On  remarque  sur  le  devant  à  droite 
un  petit  bateau  chargé  de  plusieurs 
figures.  Sans  marque. 

6.  Paysage  où  Ion  voit  à  gauche  une 
chaumière  dans  laquelle  entre  une  villa- 
geoise. Sur  le  devant  de  ce  même  coté 
un  gentil-homme  à  pied,  conduisant  un 
chien  à  la  lesse,  parle  à  un  paysan  monté 
sur  une  mazette.  A  la  droite  d'en  bas  sont 
les  lettres  E.  F.  B.  qui  semblent  désigner: 
Ercole  ftjce  Bazzicaluve.  Car  la  pièce  est 
indubitablement  de  ce  maître. 

Largeur:  8  p.   10  lign.    Hauteur:   5  p.  8  lignes? 

7.  Marche  solernnelle  de  trois  chars  de 
triomphe  dont  le  plus  avancé  est  chargé 
de  drapeaux  pris  à  l'ennemi.  Ces  trois 
chars  marchent  de  front  à  la  droite  de 
l'estampe,  sur  une  grande  place  entourée 
de  maisons,  et  située  sur  le  bord  d'une 
large  rivière  qui  occupe  le  côté  gauche 
de  l'estampe.  La  place  est  peuplée  d'un 
grand  nombre  de  spectateurs  et  de  sol- 
dats. A  la  gauche  d'en  bas  on  lit  :  ercole 
Bazzicaluue  D.  D. 

Largeur:  i5  p.  io  lign.    Hauteur:   îo  p.  4  lign. 
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Pièces  citées  par  HEI1SEKE  dans  son 
dictionnaire  des  artistes ,  article  :  Baz- 
zicaluve. 
Une  suite  de  douze  paysages  en  largeur, 
dédiés  au  grand  duc  en  i638.   Sur  la  der- 
nière pièce  on  lit  :.  Insignis  hujus  arlifea 
etc. 
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JEAN  BAPTISTE  ERACELLI 


Jean  Baptiste  B/acel/i,  né  à  Gènes  en  l584, 
fut  disciple  du  célèbre  peintre  Jean  Bap- 
tiste Paggi ',  chez  qui  son  talent  se  déve- 
loppa d'une  manière  si  rapide  et  si  heu- 
reuse ,  ,que  son  maître  lui  çonfioit  sou- 
vent ses  ouvrages  commencés,  pour  lui 
en  laisser  poursuivre  le  travail.  Bractlli 
mourut,  suivant  Soprani,  en  1609,  âgé 
seulement  de  vingt  cinq  ans.  Cependant , 
l'estampe  suivante  étant  datée  de  B.orne 
et  du  5  Juin  de  l'année  1629,  il  Faut  croire, 
ou  que  Soprani  s'est  trompé  à  l'égard  de 
l'année  de  la  mort  de  notre  artiste,  ou 
qu'il  a  existé  un  autre  Jean  Baptiste  Bra- 
celli  ,   ainsi  que  le  soutient  L   B.  Fujsli 
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(Kunstlerlexicon)  qui,  sur  une  notice  de 
7/./(A.mmaestr«*imento  délia  pittura  etc. 
nelle  chiese  di  Roraa)  cite  un  tableau  qui 
se  trouve  à  Rome  dans  l'église  de  S\e.  Ma- 
rie del  Suffragio,  et  qui  est  peint,  à  ce 
qu'il  dit,  par  un  autre  Bracello  que  l'on 
croit  être  florentin.  Nous  n'osons  pas  dé- 
terminer, si  le  Bracelli  de  Fujsli  diffère 
effectivement  de  celui  de  Soprani,  mais 
il  est  très  vraisemblable,  que  le  premier, 
c'est-à-dire  le  Génois,  a  suivi  ou  a  été  re- 
trouver plus  tard  son  maître  Paçgi  à  Flo- 
rence où  celui-ci  a  demeuré  vingt  ans, 
et  qu'au  lieu  de  retourner  à  Gènes,  il 
est  aile  à  Rome  où  ,  arrivé  en  dernier 
lieu  de  Florence,  on  a  pu  le  prendre  pour 
florentin.  En  ce  cas  le  Bracelli  àa  Soprani 
et  le  Bracelli  de  Fujsli  savoir  l'auteur 
de  l'estampe  suivante,  ne  seroient  qu'un 
même  personnage. 

Il  nous  reste  à  remarquer  ,  que  notre 
estampe  ,  gravée  d'une  pointe  large  et 
ferme,  paroit  être  la  seule  production  en 
gravure  que  nous  ayons  de  la  main  de 
Bracelli,  qu'elle  est  difficile  à  trouver, 
et  qu'elle  n'est  citée  dans  aucun  cata- 
logue. 
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1.  Procession. 
Représentation  de  l'appareil  solemnel 
fait  à  Rome  sur  la  façade  de  féglise  de 
St.  Jean,  par  la  nation  Florentine,  ainsi 
que  de  la  procession  de  l'étendard  de  St. 
André  Corsino  allant  de  St.  Pierre  à  la 
dite  église  ,  le  5  de  Juin  1629.  Composi- 
tion d'un  grand  nombre  de  figures.  D'a- 
près Augustin  Ciampeîli.  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit ,  à  gauche  :  Ritratto  deV  so- 

îenne il  di  B  diGiugno  1629. ,  à  droite  : 

Net  Giglio  sonojigurati da  quelladis- 

cesi —  —  Augusiinus  Ciarnpellus  Florenti- 

nus  Inventer Joannts  Baptista  Brac- 

cellus  delineavit  et  Je  cit. Romae  supe- 

rior.  licentia. 

Largeur  :    18  p.  6  ligit.    Hauteur  :    ip   p.    4  lignes  ? 
La  marge  d'en  bas  :    i  p.    3  lign. 


77 


OEUVRE 


JOSEPH    RIBERA, 


L  ESPAGNOLE!1. 


(Nr.  g  des  monogrammes.) 


Joseph  Bil>era,  ou,  comme  il  se  signe  lui- 
même,  Rïuera,  dit  VEspagnolet,  naquit, 
suivant  les  uns,  en  l5o,3  à  Gallipoîi  dans 
la  terre  ROtrante,  suivant  d'autres  en  1588 
àXativa  (le  San  Felipe  d'aujourd'hui)  près 
de  Valence.  Il  fut  disciple  de  M.  A.  Merigi 
à  Naples,  vint  ensuite  à  Rome,  à  Modène 
et  à  Parme  ,  pour  y  étudier  d'après  les 
ouvrages  de  Raphaël ,  du  Corrège  et  d'au- 
tres grands  maîtres ,  et  retourna  enfin  à 
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Naples  où  il  s'établit  pour  le  reste  de  sa 
vie.  Il  mourut  en  i656. 

Les  estampes  de  VEspagnolet  sont  gé- 
néralement comptées  parmi  les  produc- 
tions les  plus  remarquables  de  la  gravu- 
re à  feau-forte.  Son  martyre  de  St.  Bar- 
thélemi  est  un  véritable  chef- d'oeuvre  de. 
l'art;  il  est  impossible  de  pousser  à  un 
plus  haut  degré  de  vérité  l'expression 
dans  la  tète  du  Saint  et  dans  celle  du  bour- 
reau qui  l'écorche.  Dans  tous  les  ouvrages 
de  notre  artiste  on  admire  la  pureté  et 
l'exactitude  du  dessein,  surtout  des  ex- 
trémités, la  délicatesse  de  la  pointe,  et  la 
manière  ingénieuse,  avec  laquelle  les  ha- 
chures suivent  les  formes  des  muscles  et 
des  draperies.  D'ailleurs  ses  eaux-fortes 
montrent  une  pointe  facile  ,  et  pleine  de 
goût ,  un  travail  varié ,  adapté  avec  intel- 
ligence aux  différens  objets,  et  mêlé  de 
si  peu  d'ouvrage  de  burin  qu'on  doute 
de  son  existence,  et  qui,  cependant,  est 
entièrement  suffisant  pour  répandre  de 
l'harmonie ,  de  l'effet  et  de  la  vigueur. 

Les  auteurs  de  catalogues  diffèrent 
beaucoup  à  l'égard  des  estampes  gravées 
par  lEspagnolet  lui-même;   les  uns  lui 
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donnent  trop  peu  de  pièces,  les  autres  lui 
en  attribuent  un  trop  grand  nombre:  le 
fait  est  qu'il  n'a  jamais  gravé  que  dix-huit 
pièces,  savoir  celles  dont  nous  donnons 
la  description  dans  le  catalogue  suivant 
de  son  oeuvre. 

Nous  remarquerons  encore  ici  ,  que 
lEspagnolet  s'est  le  plus  souvent  marque 
à  la  fois  de  deux  monogrammes  ,  dont 
l'un  offre  un  entrelas  de  toutes  les  lettres 
qui  composent  son  nom  PiIBERRA,  l'autre 
celles  de  la  syllabe  HISP. 

SUJETS   PIEUX. 


l.  Le  corps  mort  de  Jésus  Christ. 

La  Vierge  ,  St.  Jean  et  la  Madelaine 
pleurant  sur  le  corps  mort  de  Jésus  Christ 
étendu  par  terre  au  pied  de  la  croix  que 
l'on  voit  en  partie  à  la  gauche  de  l'estampe. 
Au  bas  de  ce  même  côté  sont  les  lettres 
GR  écrites  à  rebours.  Monogr.  9  b. 

Largeur:  9  p.  5  lign.   Hauteur:  7  p.  2  lîgn. 

2.  St.  Sébastien. 
St.  Sébastien  attaché  à  un  arbre.  Il  est 
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à  mi-corps,  faisant  un  geste  de  la  main 

gauche.  Pièce  légèrement  griffonnée.  Sans 

marque. 

Hauteur:  3  p.  3  lign.   Largeur:  2  p.   7  lign. 

3.  Si.  Jérôme  lisant. 

»  St.  Jérôme  assis  dans  le  désert  ,  lisant 
dans  un  papier  qu'il  tient  des  deux  mains. 
Le  Saint  est  vu  de  profil  et  tourné  vers  la 
droite.  A  sa  gauche  sont  placés  plusieurs 
livres  sur  une  pierre,  au  delà  de  laquelle 
on  apperçoit  le  lion.  A  la  gauche  dén 
haut  est  la  lettre  A  et  le  chiffre  9.  d- 

Largeur  :   9  p.  3  lign.    Hauteur  :  7  p. 

4.  St.  Jérôme. 

St.  Jérôme  saisi  de  frayeur,  croyant 
entendre  une  trompette  qui  l'appelle  au 
jugement  universel.  Le  Saint  assis  au  mi- 
lieu de  l'estampe,  retourne  la  tête  vers  la 
droite  d'en  haut,  où  Ton  voit,  dans  des 
nues,  un  grand  ange  sonnant  d'une  trom- 
pette. On  apperçoit  la  tête  du  lion  à  la 
gauche  d'en  bas.  Les  chiffres  9.  a.  sont 
gravés  à  la  droite  d'en  bas.  Belle  pièce 
et  rare. 

Hauteur:  11  ,p.  S  lign.    Largeur  :  8  p.  6  lign. 
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5.  St.  Jérôme. 
Le  même  sujet  traité  différemment.  Au 
lieu  de  l'ange  on  voit  à  la  droite  d'en  haut 
deux  mains  qui  tiennent  une  trompette. 
La  tète  du  lion  esta  mi-hauteur  du  même 
côte  de  l'estampe ,  et  en  bas  sont  les  chif- 
fres 9.  a.  surmontés  de  l'année  1621. 

Hauteur:  11  p.  7  lign.   Largeur:  8  p.  9  lign. 

6.  St.  Barthélemi. 
Le  martyre  de  St.  Barthélemi.  Ce  Saint 
à  genoux  est  attaché  par  les  bras  à  un 
tronc  d'arbre.  Un  bourreau  qui  l'écorche, 
est  à  droite,  un  autre  qui  aiguise  son  cou- 
teau, se  voit  à  gauche.  Dans  la  marge  d'en 
bas  est  cette  épigraphe  :  Dedico  mi  obras 
y  esta  estampa  al  Serenij.mo  Principe  Phi- 
libert o  mi  Sehor  en  Napoles  arw  1624.  — 
Jusepe  de  Riucra  Spanai.  Cette  pièce  est 
la  plus  belle  de  l'oeuvre  de  notre  artiste , 
et  les  bonnes  épreuves  en  sont  très  rares. 

Hauteur:  11  p.  La  marge  d'en  bas:  8  lign.  Largeur: 
8  p.  8  lign. 


7.  St.  Pierre. 
St.  Pierre  pleurant  son   pêche.    11  est 
tourné  vers  la    droite  ,    priant  Dieu  les 
xx.  Vol.  F 


#2  OEUVRE 

mains  jointes  et  le  genou  gauche  en  terre. 
Le  chiffre  9.  a.  est  à  la  droite  d'en  bas: 
mi  peu  plus  haut  se  voit  Tannée  162 1 
écrite  à  rebours. 

Hauteur  :  11  p.  10  L'gu.   Largeur:  8  p.  10  lign, 
SUJETS   PROFANES. 


8.   T'aie  dltommc. 

Tête  d'un  vieil  homme  très  laid  ,  vu  de 
profil  et  tourné  vers  la  droite.  Il  est  re- 
marquable par  son  gros  nez  ,  et  par  la 
lèvre  inférieure  fort  saillante.  11  a  les  che- 
veux courts  ,  et  en  partie  couverts  d'un 
bandeau  lié  autour  de  la  tête.  On  lui  voit 
un  goitre  au  cou.  A  la  droite  d'en  bas 
aont  les  chiffres  9.  a.,  et  Tannée  1622. 

Hauteur  :  5  p.  2  lign.    Largeur  :  3  p.  1 1  lign. 

Les  épreuves  postérieures  portent  dans 
la  marge  d'en  bas  :  K  V.  Wyn.  ex. 

9.  Tête  dhomme  à  poireaux. 

Buste  d'un  homme  fort  laid,  vu  de  pro- 
fil et  tourné  vers  la  droite.  Il  est  plein  de 
poireaux,  et  a  deux  grandes  loupes  au  cou. 
Sa  tête  est  couverte  d'un  bonnet  qui  se 
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termine  en  pointe.  A  la  gauche  d'en  bas 
est  le  chiffre  g.b.  et  le  mot  hispanus. 

Hauteur  :  8  p.  Largeur  :  5  p.  2  lign. 

Les  épreuves  postérieures  portent  dans 
la  marge  d'en  bas  les  lettres  F.  V.  W.  ex. 

10.  Le  Poète. 

Un  poëte  couronné  de  laurier  dans  l'at- 
titude d'un  homme  qui  médite  profondé- 
ment. Il  est  debout ,  s'appuyant  du  bras 
gauche  sur  une  pierre  carrée,  au  delà  de 
laquelle  s'élève  un  gros  arbre  dont  on  ne 
voit  que  le  tronc.  Sans  marque. 

Hauteur  :  5  p.  10  lign.    Largeur  :  4  p.  6  lign. 

il.  Le  Centaure  et  le  Triton. 
Combat  d'un  Centaure  et  d'un  Triton, 
armés  de  massues  l'un  et  l'autre.  On  voit 
dans  le  fond  à  gauche  un  Triton  nageant 
dans  la  mer  ,  et  ayant  une  Nymphe  en 
croupe.  Sans  marque. 

Largeur  ;  6  p.  2.  lign.  Hauteur  :  4  P-  4  ^8U- 

12-  Le  Satyre  fouetté» 
Un  Amour  en  l'air  à  la  droite  de  les- 
tampe,  donnant  des  coups  de  verge  à  un 
Satyre  attaché  à  un  arbre.  Vers  la  gauche 

F  2 
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d'en  bas  est  le  chiffre  9.  e.  qui,  étant  com- 
posé de  lettres  SN,  est  difficile  à  expli- 
quer ;  cependant  il  est  certain ,  que  l'Es- 
pagnolet  est  l'auteur  de  cette  pièce. 

Largeur:  7  p.  8  lign.    Hauteur:  6  p.  2  lign. 


i3.  Silène. 
Silène  couché  par  terre  près  d'une  cu- 
ve remplie  de  raisins,  au  milieu  de  deux 
Satyres  dont  l'un  lui  met  sur  la  tête  une 
couronne  de  pampre,  et  l'autre  lui  verse 
du  vin.  Un  autre  Satyre  et  une  Bacchante 
se  voient  dans  le  fond  à  gauche.  Aux  pieds 
de  Silène,  à  la  droite  de  l'estampe  ,  sont 
couchés  par  terre  deux  enfans  dont  l'un 
dort,  l'autre  boit  dans  une  écuelle.  Au  bas 
de  ce  même  côté,  on  lit:  Joseph  a  Bilcra 
Hisp.s  Valenti/  Setabenf.  Partinope.  1(28. 

Largeur:  i3  p.   Hauteur:  10  p. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreures. 

La  première  est  celle  dont  on  vient 
de  faire  le  détail. 

La  seconde  porte  au  milieu  d'en  bas 
cette  inscription  :  Al.  Molto  111/ °  S.  Bon 

Gioscppe  Balsamo,  Barone  di  Caitaji 

Messina  —  —  Giouanni  Orlandi  Borna- 
no  D.  D. 


DE   JOSEPH   RIBERA.  85 

l4 •  Don  Juan  à" Autriche. 
Il  est  représenté  à  cheval,  allant  au  ga- 
lop vers  la  droite.  Le  fond  offre  la  vue 
de  la  ville  de  Naples.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  Jusepe  de  Riueraf.  1648.,  et  dans 
le  haut  est  écrit:  El  S.mo  S.  Don  Juan  de 
Au  stria. 

Hauteur  :   i3  p.    Largeur  :   10  p. 

Cette  estampe  a  été  dans  la  suite  re- 
touchée dans  toutes  ses  parties.  On  y  a 
changé  la  tète  en  celle  de  Charles  II,  roi 
d'Espagne,  et  on  a  ajouté  dans  le  haut 
trois  anges  dont  deux  au  milieu  tien- 
nent une  couronne  royale  au-dessus  de 
la  tète  du  roi,  et  un  troisième  qui  est 
à  droite  ,  porte  les  armes  d'Espagne. 
Le  nom  de  Jusepe  de Riuera  f.  s'y  trou- 
ve, mais  l'année  1648  a  été  changée  en 
celle  de  1670.  Déplus  on  a  ajouté  cette 
épigraphe  :  CAROLUS  IL  BFA  GRATTA 
HISPANIARUM  ET  INDIARUM  REX  etc. 
Gaspar  de  Hollander  excud.  Antuerpia 
op  de  meer. 

15-17-  Principes  de  dessein. 

Suite  de  trois  estampes. 
Largeur:  7  p.  10  lign.    Hauteur:  5  p.  3  lign. 

iS)  Sept  études  d'yeux  au  trait,  et  six  au- 
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très  yeux  terminés  et  ombrés.  On  lit 
vers  la  droite  d'en  bas  :  Josephf  Ribcra 
espanol, 
>6)  Etude  d'une  bouche  ouverte  comme 
pour  crier,  au  trait  et  terminée,  une 
autre  bouche  semblable,  deux  nez  du 
trait ,  et  deux  nez,  terminés  sur  une 
même  planche.    On  lit  vers  la  droite 
d'en  bas:  Joseph  Ribera  espahol. 
17)  Etudes  de  neuf  oreilles  dont  trois  au 
seul  trait.  Vers  la  droite  d'en  bas  sont 
les  chiffres  9.  a.  et  l'année  1622,  et  tout 
au  coin  de  ce  même  côté  est  le  Nr.  4. 
Dés  trois  planches  il  n'y  a  que  cette 
dernière  qui  soit  numérotée  ,  ce  qui 
fait  présumer  qu'elle  a  été  un  jour  em- 
ployée pour  faire  partie  de  quelque  li- 
vre de  dessein  composé  de  plusieurs 
planches  gravées  par  un  autre  artiste. 
Au  reste  il  est  certain  que  Bibcrra  n'a 
gravé  que  ces  trois  pièces. 

18.  Ecusson  d'armes. 
I^es  armes  d'un  Seigneur  espagnol,  dans 
un  cartouche  au-dessus  duquel  trois  en- 
fans  ailés  soutiennent  une  couronne.  L'ecu 
est  en  sautoir  de  l'un  en  l'autre.  Les  deux 
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coins  à  gauche  et  à  droite  sont  chargés 
de  deux  tours  et  d'un  lion  sautant.  Sans 
marque. 

Hauteur:  9  p.    Largeur:  6  p.    7  lign. 
PIÈCE  DOUTEUSE. 


Repos  en  Egypte.   D'après  Charles 
Saraceno* 

La  Vierge  assise  au  pied  d'un  palmier, 
et  ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus, 
tourne  le  regard  vers  trois  grands  anges 
qui  chantent  dans  un  livre  de  musique, 
étant  debout  à  la  droite  de  l'estampe.  Du 
côté  opposé,  St.  Joseph  debout,  et  tenant 
son  âne  par  le  licou ,  fait  un  geste  vers 
un  quatrième  ange  qui  cueille  des  dattes. 
Les  monogrammes  ordinaires  de  Y  Es- 
pagnole! sont  marqués  vers  le  milieu  d'en 
bas,  et  à  gauche  on  lit:  Carolus  Saracenus 
liment.  Tout  au  bas  de  la  marge  est  écrit: 
F.  —  V.  Wyn.  ex.  c'est-à-dire  :  Francis  eus 
van  Wyngaerde  excudit. 

Hauteur:  10  p.  8  lign.  La  marge  d'en  bai  :  10  lign. 
Largeur  :    8  p.  4  l'8n* 

On  ne  peut  guère  disconvenir,  que  la 
taille  de  cette  pièce  n'ait  beaucoup  de  rap- 
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port  avec  celle  de  YEspagnolet ,  surtout 
à  l'égard  de  la  conduite  de  la  pointe;  mais 
on  n'y  trouve  pas  la  facilité  du  dessein 
répandue  dans  les  autres  estampes  de  ce 
maître.  Il  faudroit  donc  croire,  que  cette 
estampe,  si  toute  fois  elle  vient,  de  YEs- 
pagnolet ,  seroit  une  production  de  ses 
premiers  temps. 


»9 
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DE 

FRANÇOIS    BURANI 

de    REGGIO. 


Cie  peintre  n'est  presque  point  connu  ; 
nous  savons  seulement  qu'il  est  natif  de 
Reggio  ,  que,  suivant  Malvasia  (T.  IV. 
p.  109)  il  a  peint  pouç  l'église  de  la  mè- 
re de  Dieu  de  sa  ville  natale ,  conjointe- 
ment avec  Leone/  Spada ,  et  que  par  con- 
séquent il  florissoit  vers  Tan  1600. 

La  pièce  suivante  ,  la  seule  que  Ton 
connoisse  de  ce  maître,  est  gravée  à  l'eau- 
forte  dans  un  goût  très  approchant  de  ce- 
lui de  Joseph  Riâerra,  mais  nous  n'ose- 
rions pas  soutenir,  qu'elle  soit  d'après  ce 
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maître,  vu  qu'elle  est  marquée  du  matfe- 
cil,  qui  semble  dire  assez  positivement, 
que  Burani  Va,  dessinée  et  gravée. 

Nous  croyons  devoir  remarquer  ici, 
que  Heinehe  (Dict.  des  artistes)  cite  cette 
estampe  d'abord  sous  Francesco  Burani ', 
et  une  seconde  fois  sous  Francesco  Buz- 
zani,  qu'à  ce  dernier  article  il  la  donne, 
sans  hésiter,  comme  gravée  d'après  Jos. 
Blberra,  et  qu'au  premier  article  il  décla- 
re ,  on  ne  sait  pas  ,  sur  quelle  autorité , 
Burani  pour  disciple  de  YEspagnolet. 

Gori  qui  appelle  notre  artiste  Buranno, 
dit  de  lui  tout  légèrement,  qu'^l  a  gnvé 
des  ouvrages  d'après  XEspagnolet,  sans  en 
nommer  un  seul,  et  sans  citer,  ni  même 
faire  soupçonner  la  source  d'où  il  a  tiré 
sa  notice. 


1.  Silène. 


Silène  assis  près  d'un  tonneau,  s'ap- 
puyant  du  bras  droit  sur  le  dos  d'un  Sa- 
tyre, et  mettant  la  main  gauche  sur  la 
cuisse  d'un  second  Satyre  qui  tient  une 
flûte  de  Pan.  A  droite  un  troisième  Sa- 
tyre danse ,  en  jouant  des  castagnet.es. 
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Au  bas  de  ce  même  côté  on  lit:  Fran.cus 
Buranuj  Reggien.fecit. 

Largeur:   i4  p.    Hauteur:   9  p.  fi  lign. 

Les  épreuves  postérieures  portent  à  la 

gauche  d'en  bas  cette  adresse:  Gio.  Bat. 

* 
de  Rossi  ex ,  in  pazza  nauona  in  Roma. 

Con  lie  en.  de  Sup. 
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Les  estampes  dont  nous  donnons  ici  le 
catalogue ,  appartiennent  à  un  maître 
dont  le  mérite  est  trop  signifiant ,  pour 
qu'il  soit  vraisemblable,  que  l'histoire  de 
l'art  l'ait  entièrement  passé  sous  silence. 
Cependant ,  trois  de  ces  estampes  étant 
marquées  Ang.  Falco ,  nom  entièrement 
inconnu  ,  il  est  plus  que  vraisemblable , 
queFalco  n'est  qu'une  abbréviation  àeFal- 
cone,  nom  qu'ont  porté  deux  artistes  dont 
l'un  s'appeloit  Ange,  l'autre  Jean  Ange , 
et  qui  vécurent  à  peu-près  dans  un  même 
temps. 

Jean  Ange  Fa  Icône  fut,  suivant  Sopra- 
ni  (p-  439)  un  fameux  architecte  lom- 
bard ,  qui  travailla  à  Gênes,  et  y  mourut 
de  la  peste  en  Tan  1667. 

Ange  Falcone,  surnommé  l'Oracle  des 
latailles ,  naquit  en  1600  à  Naples,  apprit 
l'art  chez  Joseph  Ri'bcra  l'Espagnolel,  et 
devint  dans  la  suite  un  des  plus  célèbres 
peintres  de  batailles.  Dominici,  son  bio- 
graphe nous  rapporte,  (T.  III.  p.  70.)  que 
ses  ouvrages  lui  valurent  l'estime  et  Tad- 
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miration  de  Jacques  Courtois  dit  Bourgui- 
gnon, avec  lequel  il  avoit  fait  connois- 
sance  à  Rome-  Notre  artiste  fut  pour  quel- 
que temps  en  France,  où  il  travailla  pour 
le  Roi  Louis  XIV  ,  et  pour  plusieurs 
Grands  de  sa  cour.  Il  mourut  dans  sa 
patrie  en  l6G5- 

Faute  de  notices,  il  n'est  guère  facile, 
de  déterminer  avec  certitude,  lequel  des 
deux  Falcone  est  l'auteur  des  estampes 
suivantes;  néanmoins  nous  croyons  pou- 
voir admettre  qu'elles  appartiennent  à 
Ange  Falcone  le  Napolitain  ,  quoiqu'elles 
n'aient  rien  d'analogue  avec  les  idées  et 
les  ouvrages  d'un  peintre  de  bataille  pris 
dans  le  sens  ordinaire.  Mais  ce  qui  nous 
confirme  dans  notre  opinion,  c'est  que, 
suivant  Dominici ,  Falcone  ne  s'est  pas 
borné  au  seule  genre  de  batailles ,  et  que 
même  dans  celui-ci  il  nous  a  laissé  le  plus 
souvent  des  représentations  d'événemens 
belliqueux  de  l'ancienne  histoire  plutôt 
que  de  simples  combats  fictices  comme 
le  sont  d'ordinaire  ceux  des  autres  pein- 
tres de  batailles. 

Les  estampes   suivantes    offrent  une 
imagination  vive,  un  dessein  ferme  et  sa- 
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vant,  des  tournures  et  des  airs  de  tètes 
approchant  du  goût  du  Parmesan,  enfin 
une  pointe  toujours  facile ,  souvent  spiri- 
tuelle. Une  de  ces  pièces  (Nr.  18)  étant 
marquée  de  l'année  1619,  ^  semble  que 
Fa  l cône  les  a,  pour  la  plus  grande  partie, 
gravées  dans  sa  jeunesse,  c'est-à-dire  pen- 
dant le  temps  de  son  apprentisage  chez 
Joseph  Ribera  ,  et  avant  qu'il  ne  se  soit 
préférablement  attaché  au  genre  des  ba- 
tailles. 

Ces  pièces  ne  se  trouvent  que  fort  dif- 
ficilement ;  aucun  auteur  de  catalogues 
n'en  fait  mention.  Il  n'y  a  que  Strutt  qui 
connoit  une  seule  estampe  d'un  Ange- 
lo  Falco  ;  laquelle  représente  Apollon  et 
Daphné  dans  un  paysage ,  et  dont  il  fait 
la  remarque,  que  le  paysage  est  d'un  goût 
insipide  ,  et  les  figures  très  mauvaises. 
Nous  ne  saurions  dire  si  le  jugement  de 
Slruit  sur  cette  estampe  que  nous  ne  con- 
noissons  aucunement,  est  bien  juste,  mais 
nous  sommes  persuadés  qu'il  ne  sauroit 
être  appliqué  à  aucune  des  vingt  pièces 
que  nous  avons  vues  et  que  nous  détail- 
lons dans  notre  catalogue. 
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D'ANGE   FALCONE. 

(Nr.  a  des  monogrammes.) 


a)    En  hauteur. 

1-4-     Quatre    apôtres. 

Suite  de  quatre  estampes  * '. 
Hauteur  :  4  P-  Largeur  :  2  p.  6  à  7  lîgn. 

Cjes  pièces  sont  des  répétitions  des Nros  4, 
5,  10  et  i3  de  l'oeuvre  du  maître  dont 
les  estampes  sont  marquées  des  lettres  FP. 
Elles  sont  dans  le  même  sens  ;  mais  elles 
s'en  distinguent,  en  ce  qu'il  y  a  àla droite 
de  chaque  figure  une  ombre  faite  avec  des 

*)  Il  y  a  ajjparence  que  Falcone  a  gravé  toute  une 
suite  «le  douze  ou  treize  pièces  d'apôtres  ;  mais 
nous  n'en  avons  vu  que  ces  quatre. 
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lignes  horizontales  ,  et  à  gauche  une  pe- 
tite ombre  portée  ,  faite  avec  des  lignes 
perpendiculaires  ,    au  lieu    que  dans  les 
estampes  marquées  de  F  P  les  figures  se 
trouvent  entourées  de  traits  qui  forment 
une  espèce  de  rayons  de  soleil, 
a)  St.  Jacques  le  majeur.  Il  est  vu  presque 
par  le  dos ,  et  tourné  vers  la  droite.  Il 
a  la  tète  couverte  d'un  petit  chapeau 
élevé  par  derrière  ;  il  appuyé  la  main 
gauche  sur  la  hanche,  et  de  l'autre  il 
tient  un  long  bourdon  orné  en  haut 
d'une  espèce  de  bourrelet  semblable 
à  l'aile  d'un  grand  oiseau. 

2)  St.  Jean.  Il  est  vu  de  profil  et  marchant 

vers  la  gauche.  Il  porte  la  main  gauche 
sur  la  poitrine ,  et  tient  de  l'autre  un 
calice  d'où  sortent  deux  petits  serpens. 
L'aigle  est  à  ses  pieds  à  la  droite  de 
l'estampe. 

3)  St.  Jacques  le  jnincur?  Il  est  vu  de  pro- 

fil, et  tourné  vers  la  gauche.  Son  man- 
teau pend  sur  sex  deux  bras  croisés. 
Il  a  une  ceinture  ,  à  laquelle  est  atta- 
ché quelque  chose  de  ressemblant  à 
une  bourse. 

4)  St.  Mat 7u'as .p  Son  corps  est  de  face,  mai* 

G2 
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sa  tète  de  profil ,  et  retournée  vers  la 
droite.  Il  tient  sous  le  bras  gauche  un 
glaive,  et  porte  la  main  droite  vers  sa 
longue  barbe.  On  voit  à  la  droite  d'en 
bas  les  lettres  A.  f. 


5-6.  Deux  apôlres*). 

En  deux  estampes. 
Hauteur:  4  P-  4  l'êu-    Largeur:    3  p.    i  lign. 

5)  Un  apôtre  marchant  vers  la  gauche, 
ayant  la  tête  retournée  vers  la  droite. 
Il  relève  son  manteau  de  la  main  gau- 
che, et  de  l'autre  il  fait  un  geste,  com- 
me pour  montrer  l'endroit ,  vers  le- 
quel il  dirige  ses  pas.  La  marque  de 
Falcone  est  légèrement  tracée  à  la 
droite  d'en  bas.  On  attribue  le  dessein 
de  ce  morceau  au  Parmesan, 

6)  Autre  apôtre  pareillement  marchant 
vers  la  gauche.  11  porte  la  main  droite 
à  son  menton,  et  a  un  grand  livre  sous 


*)    Nous  ignorons ,  ai  ces  deux  pièces  existent  seu- 
les, ou  si  elles  font  partis  d'une  suite  de  plusieurs. 
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le  bras  gauche.  Sans  marque.  Le  des- 
sein de  ce  morceau  est  pareillement 
attribué  au  Parmesan. 


7.  La  Ste.  Vierge  et  S  te.  Elisabeth. 
La  Ste.  Vierge  assise  ,  ayant  sur  ses 
gpnoux  l'enfant  Jésus  qui  tend  les  deux 
mains  vers  le  petit  St.  Jean,  pour  avoir 
les  fruits  que  celui-ci  lui  présente,  d'après 
les  ordres  de  Ste.  Elisabeth  que  l'on  voit 
à  genoux  sur  le  devant  de  la  gauche. 

Hauteur  :  7  p.  8  lign.  Largeur  :  5p.  8  lign. 

Cette  pièce  porte  au  milieu  d'en  bas  un 
monogramme  qui  désigne,  suivant  toute 
apparence,  Ange  Falcone.  On  en  a  une 
grande  estampe  faite  au  burin  d'après  le 
même  dessein,  et  marquée:  Marco  del 
Moro  inuentor.,  par  conséquent  cette  pièce 
paroit  être  gravée  par  Ange  Falcone  d'a- 
près Marc  del Moro ,  et  n'appartient  donc 
pas  à  Baptiste  del  Moro  ,  ainsi  qu'on  le 
prétend  presque  généralement. 

8.  Jeune  femme  debout. 

Jeune  femme  debout,  vue  de  face  et 
légèrement  habillée  à  la  Romaine.  Elle  a 


sa 
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les  bras  derrière  le  dos,  et  la  jambe  droite 
croisée  sur  la  gauche. 

Hauteur  :  4  p.    Largeur  :   1  p.   7  lign. 


9.   Une  Carialydc. 

Une  espèce  de  Cariatyde.  C'est  une 
jeune  femme  debout,  habillée  à  l'antique, 
dont  cependant  les  deux  bras  et  le  sein 
sont  nuds,  ainsi  que  sa  jambe  droite  qu'elle 
a  placée  devant  la  gauche.  Elle  rélève  son 
vêtement  de  la  main  gauche  qu'elle  porte 
sur  sa  mamelle  droite,  et  a  l'autre  rncin 
passée  sur  sa  tête.  Cette  figure  semble 
être  adossée  contre  un  mur.  Pièce  gravée 
d'une  pointe  très  spirituelle  d'après  un 
dessein  du  Parmesan. 

Hauteur:  4  p.    Largeur  :  1  p.   7  lign. 

10.  Les  Caryatides*}. 
Deux  femmes  adossées  l'une  contre  l'au- 

*)  Lors  de  la  rédaction  du  XVI  Volume  du  pein- 
tre-graveur, nous  faisions  la  description  de  cette 
estampe  sur  une  épreuve  qui,  rognée  par  en  las, 
nous  laissa  dans  l'incertitude  sur  son  auteur  et 
nous  la  rangions  parmi  les  pièces  de  lîaptjte 
d'Angeli  dcî  Moro  ,  avec  lesquelles  clic  a  me 
grande  ressemblance.  Une  épreuve  entière  <pie 
nous  avons  vue  depuis ,  nous  met  à  présent  en 
état  de  rectifier  notre  méprise. 
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tre ,  faisant  l'office 

de  Caryatidi 

;s.  Celle  à 

gauche  porte  la  main  droite  vers  sa  tète, 

l'autre  en  fait  de  même  avec  la 

main  gau- 

che.  Au  milieu  de 

la  marge/d 

en  bas  est 

la  marque  à? Ange 

Falcone. 

Hauteur  :  6  p.  7  lign. 

La  marge  d'en 

bas  :    3  lign. 

Largeur  :  4  P-    x  ^Sn* 

11.  Apollon  et  Marsias. 
Apollon  se  préparant  à  écorcher  Mar- 
sias. On  voit  ce  dernier  assis  à  terre  au 
pied  d'un  arbre,  contre  le  tronc  duquel 
il  est  lié  par  le  bras  gauche.  Apollon,  un 
genou  en  terre ,  tient  son  autre  bras,  de- 
mandant le  couteau  qu'un  homme  dans 
le  fond  à  gauche,  est  occupé  à  aiguiser 
sur  une  pierre.  Cette  estampe,  gravée 
d'apr,ès  le  Parmesan,  porte  vers  la  droite 
d'en  bas  la  marque  de  Falcone. 

Hauteur  :  5  p.  3  lignes  ?  Largeur  :  4  p.  3  lignes  ? 


12.  Bellone. 
Elle  se  tient  debout  sur  sa  jambe  gau- 
che, ayant  l'autre  posée  sur  un  tas  d'ar- 
mures composé  d'une  cuirasse,  d'un  cas- 
que, de  deux  boucliers,  d'une  hallebarde 
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et  d'un  arc.  Elle  porte  la  main  gauche  sur 
sa  poitrine,  et  étend  l'autre,  avec  laquelle 
elle  tient  une  petite  statue  de  femme.  C:!- 
te  pièce  dont  on  attribue  le  dessein  au 
Parmesan,  est  gravée  à  l'eau-fortc,  et  re- 
touchée au  burin  en  plusieurs  endroits*) 
Klle  ne  porte  ni  nom  ni  marque. 

Hauteur:   30  p.  2  lign.  Largeur:   7  p.   6  Ugn. 

l3.  Le  tomhcau. 
Le  tombeau  d'un  homme  de  lelircs  qui 
est  représenté  assis  ,  s'appuyant  sur  le 
bras  droit ,  et  tenant  un  livre  de  la  man 
gauche.  La  partie  supérieure  de  ce  tom- 
beau est  terminée  par  une  image  de  la 
Ste.  Vierge  renfermée  dans  un  ovale,  et 
soutenue  par  deux  anges  dont  celui  à 
droite  tient  une  torche  renversée.  Le  mi- 
lieu offre  deux  autres  anges  qui  soutien- 
nent un  écriteau  destiné  pour  une  in- 
scription ,    et  dans    la   partie    înfériei  re 


)  Ce  qu'il  y  a  d'ajouté  au  burin  dans  celte  es- 
tampe, étant  peu  habilement  exécuté,  nous  ayoni 
vijet  de  croire,  tjuc  l'épreuve  sur  laquelle  noua 
avons  fait  notre  description  ,  n'étoit  qu'une  ic- 
.  onde  épreuve  ,  et  <ju.  il  y  a'  de  premières  épreu- 
ves qui  ne  ion!  point  retoucliéei  au   burin. 
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est  représenté  un  sacrifice  en  forme  <]e 
bas-relief.  D'après  un  dessein  du  Par- 
mesan. 

Hauteur:   ji  p.  3  lign.    Largeur:  8  p.   £  lîgn. 

Cette  estampe  a  été  dans  la  suite  re- 
touchée à  l'eau -forte  dans  toutes  ses 
parties.  On  reconnoit  l'épreuve  retou- 
chée, en  ce  que  le  fond  dans  lequel  se 
trouve  la  Vierge  ,  blanc  dans  la  pre- 
mière épreuve,  est  couvert  d'une  tail- 
le, et  qu'il  n'y  a  de  ménage  en  blanc 
qu'une  auréole  autour  des  tètes  de  la 
Vierge  et  de  l'enfant.  De  plus  la  par- 
tie supérieure  de  la  jambe  gauche  de 
l'homme  de  lettres  ,  entièrement  en 
blanc  dans  la  première  épreuve,  a  été 
couverte  d'une  ombre  sur  toute  sa  lon- 
gueur. Cette  épreuve  retouchée  porte 
le  nom  cYA/ig.  faïco  écrite  au  milieu 
du  bas  de  l'estampe. 

Copie  de  cette  estampe,  assez  bien 
gravée  par  un  anonyme  dans  le  sens 
de  l'original.  On  la  reconnoit,  en  ce 
que  la  torche  renversée  que  tient  l'an- 
ge placé  à  droite  ,  a  sept  ligamens ,  au 
lieu  que  dans  l'estampe   originale  elle 
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n'en  a  que  six.  Au  reste  cette  copie  est 
gravée  d'une  pointe  plus  maigre. 

Même    dimension. 


b)    En   largeur. 

1^.  La  jeune  mère  endormie. 
Jeune  femme  dormant,  couchée  dans 
un  lit ,  ayant  le  bras  gauche  tendu  en 
avant,  et  le  droit  posé  sur  sa  cuisse.  Elle 
a  auprès  d'elle  un  petit  enfant  nu  qui 
suce  à  une  de  ses  mammelles.  Vers  la 
gauche  du  fond,  un  Satyre  vu  à  mi-corps, 
épie  la  dormante.  Cette  pièce  cintrée  par 
en  haut  ,  est  d'un  dessein  très  gracieux. 
Les  lettres  A.  f.  sont  gravées  vers  la  gau- 
che d'en  haut. 

Largeur:  6  p.    8  lignes?   Diamètre  de  la  hauteur; 
4  p.  6  lignes  ? 

lo.  St.  George. 
Le  Saint  monté  sur  un  cheval  qui  se 
cabre ,  attaque  avec  sa  lance  qu'il  tient 
dje  ses  deux  mains,  le  dragon  qui  est  sur 
le  devant  de  la  droite.  La  Reine  qu'il  dé- 
livre de  ce  monstre,  se  voit  à  genoux  vers 
le  fond  à  gauche.  Belle  pièce  sans  marque. 

Largeur  :  G  p.  0  lign.    Hauteur:  4  P-  9  lign- 
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16.  St.  George. 
Le  Saint  allant  au  galop  vers  la  droite 
de  l'estampe  ,  enfonce  sa  lance  dans  la 
gueule  du  dragon.  La  Reine  délivrée  est 
debout  à  la  droite  du  fond ,  priant  Dieu 
les  mains  jointes  et  élevées.  Sur  le  de- 
vant de  ce  même  côté  est  jette  à  terre 
une  tête  de  mort.  Sans  marque. 

par  en  haut  :9  p. 


Largeur    {  L  *  r'  Hauteur:  o  p 

par  en  bas  :  9  p.   4  lign. 


9  « 


17.  Les  Sirènes ,  Noyades  et  Tritons. 

Une  Sirène  domptant  des  chevaux  ma- 
rins qui  se  dirigent  vers  la  droite.  Elle 
est  précédée  d'un  Triton  qui  a  en  croupe 
une  Nayade  vue  par  le  dos ,  et  qui  sonne 
d'un  cor  qu'il  tient  de  la  main  gauche. 
On  remarque  au  milieu  du  devant  un 
Amour  couché  sur  le  dos  d'un  dauphin, 
et  tenant  une  palme  de  la  main  droite. 
Cette  estampe  est  gravée  d'après  un  des- 
sein que  l'on  attribue  au  Parmesan.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas:  AttgJ0  Falco  écrit 
d'une  pointe  très  foible.  Il  y  a  de  premiè- 
res épreuves  avant  le  nom  à' Ange  Fa/co. 

Largeur:   11  p.  5  lign.  Hauteur:  8  p.  2  lign. 
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l8-  Le  combat. 
Un  combat  entre  plusieurs  hommes 
nuds,  dont  les  uns  sont  à  pied ,  les  autres 
à  cheval.  On  remarque  particulièrement 
au  milieu  de  l'estampe  un  homme  prêt  à 
percer  d'une  pique  son  adversaire  qu'il 
vient  de  terrasser,  et  qui  se  défend  en- 
core de  son  bras  droit  élevé.  Un  autre 
homme  est  étendu  mort  à  la  droite  du  de- 
vant; un  sabre  est  jette  à  terre  à  côté  de 
lui.  Au  milieu  du  fond  combattent  deux 
cavaliers,  un  troisième,  à  gauche,  tombe 
de  son  cheval.  On  lit  au  milieu  d'en  bas: 
Ang.falco.  1619,  le  6"  écrit  à  la  renverse, 
les  deux  coins  d'en  haut  et  d'en  bas  du 
côté  droit  sont  brisés. 

Largeur:   x\  p.  2  lign.    Hauteur:  g  p.  8  lign. 


ig.  Frise. 
Une  frise  où  l'on  a  représenté  un grand 
rinceau,  sur  lequel  est  assis,  vers  la  droite, 
Pan  soutenant  de  la  main  gauche  une  cor- 
beille remplie  de  fruits  posée  sur  son  épau- 
le, et  portant  la  droite  sur  le  sein  de  Vé- 
nus qui  est  assise  devant  lui,  mettant  la 
main  gauche  sur  le  dos  d'un  Amour  qui 
la  serre  de  ses  bras.  Un  autre  Amour  ac- 
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croupi  à  gauche  sur  la  partie  Ja  plus  éle- 
vée du  rinceau,  prend  duiruit  de  la  cor- 
beille. Ce  morceau  ne  paroit  être  que  la 
moitié  d'une  pièce  plus  large  et  compo- 
sée de  deux  planches.  Il  est  gravé  d'une 
pointe  large  dans  le  goût  de  Paul  Fari- 
nait. Les  lettres  A.  j.  sont  marquées  à 
gauche  dans  la  marge  d'en  bas. 

Largeur  :    11    p.    g    lign.    Hauteur:    7   p.    8  lign. 
La  marge  d'en  bas  :  4  'ign. 


20.  Apollon. 

Apollon  assis  sur  le  Parnasse,  tenant  de 
la  main  gauche  tendue  en  avant  un  mas- 
que et  une  plume,  et  soutenant  de  l'autre 
une  flûte  de  Pan  qu'il  porte  sur  l'épaule, 
et  des  tuyaux  de  laquelle  il  coule  de  l'eau. 
On  voit  au  delà  et  1res  près  de  lui  le  Pé- 
gase qui  mange  les  feuilles  d'une  branche 
de  l'un  des  lauriers  qui  se  voient  à  droite. 
A  la  gauche  d'en  bas  est  écrit  :  Ang.  /. 

Largeur  :  1 1  p.  4  ^gn-   Hauteur  :  8  p.  2  lign. 


m 
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CAMILLE  BERLINGHIERï. 


Lsamille  Berlinghieri  qu'on  trouve  mar- 
qué Bcrlingieri  dans  les  quatre  estampes 
suivantes,  est  un  peintre  peu  connu.  Lan- 
zi  nous  apprend  (T.  II.  P.  II.  p.  256)  que 
Bcrlinghieri  étoit  natif  de  Ferrare  ,  et 
disciple  de  Charles  Bonone,  que  le  tableau 
de  la  manne  de  l'église  de  St.  Nicolas  est 
son  ouvrage,  que  dans  celte  même  ville 
il  y  a  encore  plusieurs  autres  tableaux  de 
lui  ,  enfin  qu'il  doit  en  exister  aussi  à 
Venise  où  notre  artiste  a  été  appelé  Fcr- 
raresino,  et  où  il  estmorl.  Dans  un  autre 
endroit  (Indice  primo)  Lanzi  rapporte 
que  Berlinghicri  est  décédé  en  i635,  âgé 
seulement  de  trente  neuf  ans. 

Ses  estampes  qui  représentent  des  pay- 
sages ,   sont  gravées  d'une  pointe  large 
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dans  le  goût  des  pièces  gravées  sur  fer; 
les  arbres  offrent  des  touffes  un  peu  lour- 
des ,  et  les  nues  des  masses  trop  forte- 
ment marquées  ;  néanmoins  l'esprit  d'o- 
riginalité et  l'effet  piquant  que  l'artiste  y 
a  répandus,  ne  laissent  pas  de  leur  don- 
ner du  mérite. 

Nous  ne  doutons  pas,  que Berlinghicri 
n'ait  gravé  lui-même  les  quatre  pièces 
nommées  ,  mais  nous  ignorons,  si  elles 
composent  tout  son  oeuvre,  ou  si,  peut- 
être,  elles  font  partie  de  la  suite  de  douze 
pièces  dont  Heincke ,  qui  la  cite  dans  son 
dictionnaire  etc.,  dit  qu'elle  a  été  gravée 
à  Venise  chez  François  Valeggiu  d'après 
notre  artiste. 

1  -  4.  Bijfércns  paysages. 

Suite  de  quatre  estampes. 

Largeur  :  S  p.  6  à  g  lign.    Hauteur  :  4  p.  4  l'Sn- 
La  quatrième  a  5  p.  11  lign.  de  larçeur. 

1)  Paysage  où  l'on  voit  sur  le  devant  à 
droite  un  pèlerin  assis  sur  un  banc.  11 
tient  de  la  main  droite  un  bourdon,  et 
porte  l'autre  sur  un  panier  qui  est  à  côté 
de  lui.  Le  banc  est  placé  au  pied  d'une 
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hauteur  richement  garnie  de  groupes 
d'arbres,  et  surmontée  d'un  édifice.  On 
lit  à  la  droite  d'en  bas:  Camille  Berlin- 


2)  Le  côté  gauche  de  ce  morceau  pré- 
sente un  bourg  remarquable  par  deux 
tours  dont  l'une  est  carrée  et  tronq  lée 
par  le  haut ,  l'autre  est  ronde  et  se  ter- 
mine en  pointe.  On  appercoit  deux  hom- 
mes debout,  et  un  troisième  qui  est  ac- 
croupi, devant  la  porte  d'une  maison  d'où 
sort  une  figure.  Vers  le  fond  à  droite 
on  remarque  un  carosse  attelé  de  quatre 
chevaux  qui  vont  au  galop.  A  la  gauche 
d'en  bas  est  écrit:  Camillo  Berlingieri. 

3)  Un  chasseur  tenant  son  fusil ,  et 
épiant  deux  oiseaux  que  l'on  voit  sur  le 
devant  à  droite,  près  d'un  bosquet,  au 
delà  duquel  s'élèvent  quelques  maisons. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Camillo  Ber- 
lingieri. 

4)  Une  mer  agitée  entre  des  rochers 
escarpés  dont  celui  à  droite  est  surmonté 
d'un  petit  fort ,  l'autre  qui  est  à  gauche  et 
un  peu  plus  éloigné ,  d'une  église.  On  lit 
à  la  gauche  d'en  bas  :  Camillo  Berlingieri 
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JEAN   BAPTISTE  VANNI. 


J  ean  Baptiste  Vanni,  peintre  et  architecte, 
naquit  à  Pise  en  1599  »  et  mourut  à  Flo- 
rence en  1660.  Il  fut  successivement  dis- 
ciple d' Aurel Lomï,  Matthieu  Roselli,  Jean 
Bil/vertï,  Jacques  da  Empoli,  Christophe  Al- 
luri  et  pour  l'architecture,  de  Jules  Parigi. 
11  travailla  à  Rome,  à  Parme,  à  Venise  et 
dans  plusieurs  autres  villes  d'Italie. 

Les  estampes  de  J.  B.  Vanni  offrent  un 
dessein  plutôt  léger  qu'étudié,  ses  tètes 
et  ses  extrémités  sont  même  quelquefois 
négligées.  Elles  sont  gravées  d'une  pointe 
facile,  mais  peu  variée.  Vanni  &  fait  ses 
ombres  avec  des  traits  parallèles,  presque 
droits  ,  et  rarement  croises.  Sa  grande 
estampe  d'après  Paul  Véronèse  est  ce  qu'il 
a  exécutée  avec  le  plus  de  soin. 

xx.  Voi  H 
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Nous  avons  sujet  de  croire,  que  l'oeu- 
vre de  notre  artiste,  tel  que  nous  en  don- 
nons ici  la  description,  est  à  son  complet, 
et  que  Gori  se  trompe,  en  lui  attribuant 
aussi  un  paysage  animé  par  des  pâtres  et 
des  troupeaux,  d'après  le  Bamboche.  Nous 
remarquerons  à  cette  occasion,  que  cet 
auteur  est  au  moins  très  sûrement  en  er- 
reur, iorsqu'en  parlant  des  noces  deCana 
d'après  Paul  Véronèse  (  Nr.  17  de  notre 
catalogue)  il  prétend  ,  que  J.  B.  Vanni  a 
gravé  encore  d'autres  ouvrages  de  Paul 
Véronèse. 

i-i5.  Le  plafond  du  dôme  de  l'église 
cathédrale  de  Parme.  Suite  de  quiitze 
estampes. 

1-3)  La  partie  la  plus  exhaussée  du  do  ne 
qui  s'appelle  la  calotte.  Elle  représen- 
te les  anges  transportant  la  Ste.  Vier- 
ge dans  le  ciel.  Grande  pièce  de  trois 
planches  jointes  en  largeur.  Au  bas 
de  la  planche  qui  fait  la  partie  gauche, 
est  une  dédicace  adressée  par  J.  B. 
Vanni  à  Marc  Laurent  Guicciardui, 
de  Tan  1642  ;  de  plus  on  y  lit:  Gio  :  Ja~ 
como  Rossi  le  stampa  in  Borna  alla 
Face.  A  la  gauche  d'en  bas  de  la  pitee 
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du  milieu  est  écrit:  Ant:  Correg: inuen  : 
et  pin:  Parrna.  Gio.  B.ta  Vanni  inc. 

Largeur  :  53  p.  6  lign.    Hauteur  :  i4  p.  6  lign. 

Le  pourtour  du  dôme,  précisément  au- 
dessus  de  renlablement.  Il  représente  les 
apôtres  qui  regardent  avec  admiration  ce 
qui  se  passe  au-dessus  deux,  et  des  an- 
ges qui  brûlent  de  l'encens  dans  des  cas- 
solettes. Savoir: 

4)  Ce  morceau  offre  à  droite  un  apôtre, 
et  à  gauche  quatre  anges  dont  deux 
sont  occupés  à  un  encensoir.  On  lit 
au  bas  de  ce  même  côté:  Ant  :  Cor- 
reg. inuen  :  et  pin  :  Parma.  Gio  :  B.ta 
Vanni  inc.  Gio  :  Jacomo  Bossi  le  slam- 

pa  in  Borna  alla  Pare. 

Hauteur  :   i3  p.  8  lign.    Largeur:  12  p.  g  lign. 

5)  A  droite  un  apôtre  ,  et  derrière  lui 
un  ange  près  d'une  cassolette.  Vers 
la  gauche,  trois  anges  dont  deux  tien- 
nent une  navette  qui  a  la  forme  d'un 
encensoir.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas  :  Ant.  Correg.  inuen  :  Parma.  Gio. 
B.ta  Vanni  inc.  Gio.  Jacomo  Bossi  le 
stampa  in  Borna  alla  Pace. 

Hauteur:    i3  p.   8  lign.     Largeur:    n  p.   2.  lign. 

6)  Deux  apôtres,  et  derrière  eux  trois 
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anges,  dont  un  assis,  et  un  autre  net 
de  l'encens  dans  une  cassolette. 

Hauteur:  i3  p.  8  lign.    Largeur:  ao  p.    10  liga. 

7)  Deux  apôtres  et  cinq  anges  dont  l'un 
met  une  branche  d'arbre  sur  la  flam- 
me  d'une  cassolette. 

Hauteur  :  i3  p.  7  lign.    Largeur:  i3p.  S  Hgn. 

8)  Deux  apôtres  et  quatre  anges  dont  il 
y  en  a  un  qui  tient  une  écuelle. 

Hauteur:  i3  p.    6  lign.    Largeur:  i3  p.  3  lign. 

«j)  Un  apôtre  et  quatre  anges  ,  dent 
l'un  debout  met  de  l'encens  dans  une 
écuelle  que  tient  un  second  assis  t'e- 
vant  lui.  On  lit  en  bas:  Ant:  Correg. 
inuen.  et  pin:  Parma.  Gio.  B!a  Vaitoi. 
/ne.  —  Gio.  Jacomo  Rossi  le  stampa  in 
Roma  alla  Pace. 

Largeur:    18  p.  6  lign.    Hauteur:    i3  p.  g  lign. 

io)  Un  apôtre  et  trois  anges.  On  lit  à  la 
droite  d'en  bas:  Ant.  Correg:  inuen.  et 
pins  :  Parma.Gio.  B.ta  Vanniinc  :  Gio  Ja- 
como Rossi  le  Stampa  in  Roma  alla  Pace. 

Hauteur:    i3  p.    6  Hgn.    Largeur:    11   p.  G  lign. 

11)  Deux  apôtres  qui  se  tiennent  embras- 
sés, et  trois  anges  dont  deux  sont  oc- 
cupés d'un  grand  plat. 

Hauteur:  i3  p.  8  lign.    Largeur:  12  p. 
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Les  quatre  pendentifs  de  ce  dôme,  où 
l'on  a  représenté  sur  des  nuées  qua- 
tre saints  patrons  de  la  ville  de  Parme. 
Savoir  : 

12)  Un  évèque  environné  de  quatre  an- 
ges, dont  l'un,  à  la  droite  de  l'estam- 
pe, montre  un  livre  ouvert. 

Hauteur:   18  p.    Largeur:   i5  p. 

i3)  Autre  évéque ,  accompagné  de  six  an- 
ges dont  l'un,  à  gauche,  tient  sa  crosse. 
On  lit  au  bas  de  ce  même  côté  :  Ant. 
Correg  :  inuni  :  Par  ma  pin  :  Gio.  B.ta 
Vanni  inc.  Gio.  Jacomo  Rossi  le  stam- 
pa  alla  Pace. 

Hauteur:   18  p.  4  l'gn-    Largeur:   i!>  p.  4  lign. 

14)  St.  Jean  Baptiste  entouré  de  six  anges. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Ant.  Cor- 
reg. inucn  :  et  pin  :  Parma.  Gio  :  Bta 
Vanni  inc.  Gio.  Jacomo  Rossi  le  stampa 
in  Borna  alla  Pace. 

Hauteur:  18  p.    Largeur:  i5  p. 

jS)  Un  Saint  tenant  de  la  main  gau- 
che un  bâton.  Il  est  environné  de  sept 
anges  dont  l'un  à  gauche  tient  une 
palme,  un  autre  à  droite  porte  un  va- 
se. On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Ant: 
Correg:  innen:  et  pin:  Parma.  Gio.  B.ta 
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Vanni  inc.  Gio  :  Jac.omoB.ossi  le  Stam- 
pa  in  Rorna  alla  Pace. 

Hauteur:  17  p.  9  lign.  Largeur:  i5  p.  4  Hgn. 

16.  Le  martyre  de  St.  Placide,  disciple 
de  St.  Benoît  et  de  Ste.  Flavie  sa  soeur. 
Gravé  d'après  le  tableau  du  Corrège  qui 
est  à  Parme  dans  l'église  de  St.  Jean  des 
Bénédictins.  On  lit  dans  la  marge  d'en 
bas  ,  à  gauche  :  Ant.  Corr.  Invent.  G:  V: 
l638. ,  et  à  droite:  Gio.  Jacomo  Rossi  le 
stampa  in  Roma  alla  Pace. 

Largeur:  11  p,  Hauteur:  9  p.  8  lign.  La  msrga 
d'en   bas  :    3  lign. 

17.  Jésus  Christ  honorant  de  sa  pré- 
sence les  noces  de  Cana.  Gravé  par  Jean 
Bapt.  Vanni  en  1637  d'après  le  tableau  de 
Paul  Vê.ronhe  qui  est  dans  le  réfectoire 
des  religieux  Bénédictins  de  St.  George 
à  Venise.  La  marge  d'en  bas  offre  une 
dédicace  adressée  à  Ferdinand  II  de  Mé- 
dicis,  duc  de  Toscane,  qui  cependant  n'y 
est  pas  nommé.  Grande  pièce  composée 
de  deux  morceaux  joints  en  hauteur. 

Largeur  :  2S  p.  Hauteur  :  ig  p.  La  marge  HVn 
bas  :    i  p.    5  lign. 
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JÉRÔME  IMPERIALE. 


J érôme  Impériale,  noble  Génois,  fut  plu- 
tôt amateur  que  professeur  de  l'art  pro- 
prement dit.  Envoyé  à  Parme ,  pour  faire 
ses  études ,  les  ouvrages  du  Corrège  et  du 
Parmesan  excitèrent  en  lui  le  désir  de 
s'appliquer  à  la  peinture  que  cependant, 
après  son  retour,  il  n'a  plus  été  en  état 
d'exercer  avec  loisir  ,  ayant  été  empêché 
par  des  occupations  d'une  autre  nature. 
Néanmoins  il  continua  dans  les  raoraens 
libres  que  lui  laissoient  ses  affaires,  l'étu- 
de du  dessein  et  s'y  perfectionna.  Il  ap- 
prit en  même  temps  la  gravure  à  l'eau- 
fortp.  chez  le    peintre  Jules  Bemo  avec 
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bien  du  succès  ;  et  il  nous  auroit  laissé 
sans  doute  encore  d'autres  estampes  aussi 
remarquables  que  le  sont  les  quatre  piè- 
ces suivantes  ,  si  une  mort  prématurée 
ne  l'avoit  enlevé  aux  arts  à  la  fleur  de  son 
âge.  11  mourut  vers  l63o  sur  les  terres 
de  son  parent  George  Vincent  Impériale 
qui  étoient  situées  dans  le  royaume  de 
Naples,  et  dont  le  gouvernement  lui  étoit 
confié. 

Les  quatre  estampes  à" Impériale  cui 
forment  tout  son  oeuvre,  présentent  ces 
compositions  d'un  très  bon  goût  ;  le  des- 
sein y  est  fort  bien  entendu,  et  la  pointe 
maniée  avec  intelligence  et  très  pittorcs- 
quement. 

1.  La  Ste.  t'iergc 

La  Ste.  Vierge  assise  sur  une  espèce  de 
piédestal ,  et  ayant  sur  ses  genoux  l'en- 
fant Jésus  qui  semble  donner  une  fleur 
au  petit  8t.  Jean.  Celui-ci,  debout  à  la 
gaucbe  de  l'estampe,  élève  sa  main  dro.te 
pour  recevoir  la  fleur,  tenant  sa  croix  le 
l'autre  main  qu'il  a  appuyée  sur  le  pié- 
destal. La  Vierge  est  assise  contre  un  pi- 
lier qui   laisse   la  vue  dans   un    paysage. 
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«Sans  toute  marque.  Cette  pièce  est  gra- 
vée dune  pointe  large,  mais  très  ferme. 

Hauteur  :  7  p.  6  lign.    Largeur:  5  p.  11  lign. 

2.  La  Ste.  Vierge  accompagnée  de  S  te.  Ca- 
therine et  de  St.  Jérôme. 

La  Sle.  Vierge  assise  sur  une  butte , 
ayant  sur  ses  bras  l'enfant  Jésus.  A  gau- 
che est  Ste.  Catherine,  tenant  une  palme 
de  la  main  droite ,  et  mettant  l'autre  sur 
le  sein.  St.  Jérôme  est  assis  sur  le  devant 
à  droite  ,  soutenant  sur  son  genou  un 
livre  ouvert  ,  et  ayant  un  caillou  dans 
l'autre  main.  Le  lion  repose  à  ses  pieds 
au  milieu  du  devant.  Sans  toute  marque. 
Ce  morceau  plus  foible  dans  le  dessein 
que  les  autres  pièces  de  cemaitre,  semble 
être  un  des  premiers  qu'il  ait  gravés. 

Hauteur  :7  p.   9  ligu.    Largeur  :6  p. 


3.  La  Ste.  Vierge. 
La  Vierge  assise  ,  étendant  la  main 
droite  vers  une  pomme  ,  et  de  l'autre 
soutenant  l'enfant  Jésus  qu'elle  a  sur  ses 
genoux,  et  qui  semble  faire  des  caresses 
au  petit  St.  Jean.  Ce  dernier  debout  à 
droite,   est  accompagné  de  son  agneau 
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qu'il  embrasse.  On  remarque  dans  le  fond 
une  espèce  de  rideau  suspendu  sur  un 
mur  et  une  colonne  dont  le  piédestal  oc- 
cupe le  côté  droit  de  l'estampe.  Sans  nom. 

Hauteur  ;  8  p.  2  lign.   Largeur  :  6  p.  a  lign. 


4-  L'ange  gardien. 

L'ange  gardien  conduisant  un  enfant, 
en  le  garantissant  contre  le  démon  qui 
dresse  contre  lui  des  embûches,  et  eue 
Ton  voit  sur  le  devant  à  gauche  dans  un 
trou  d'où  sort  de  la  fumée.  On  lit  dam  la 
marge  d'en  bas:  Angélus  Cuslos  entre  nx 
vers  Latins  qui  commencent  ainsi  :  Eh 
Mortalis,  Amor  divini  numinis  etc.  A  la 
droite  d'en  bas  est  écrit:  Hier  ony  mus  im- 
perialis  lnu.jaciebat  Parmac  1622. 

Hauteur:  8  p.  3  lign.  La  marge  d'en  bas:  9  lign. 
Largeur  :    7  p. 
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^ALEXANDRE   VAJANI, 


NOMME 


TIORENTINO. 


Alexandre  Vajani ,  nommé  Fiorenù'no , 
travailla  à  Milan,  où  Ion  trouve  plusieurs 
beaux  tableaux  qu'il  avoit  faits  pour  des 
églises.   Il  florissoit  vers  Tan  1628. 

Nous  ne  connoissons  de  ce  peintre  que 
l'estampe  suivante  qu'il  a  gravée  lui-même 
d'après  sa  propre  invention.  Nous  y  avons 
jointe  une  autre  pièce ,  gravée  d'après  lui 
par  un  Sébastien  Vajani  qui ,  suivant  toute 
apparence,  fut  un  de  ses  parens,  mais  qui 
est  absolument  inconnu  dans  l'histoire 
de  l'art- 
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1.  Jésus  Christ  près  de  son  tombeau. 
Le  corps  mort  de  Jésus  Christ  étendu 
près  de  son  tombeau.  On  remarque  vers 
la  droite  une  aiguière  dans  un  plat  posé 
sur  une  pierre,  et  sur  le  devant  à  gauche 
la  couronne  d'épines,  les  trois  clous,  un 
marteau  et  àes  tenailles  jettes  à  terre.  En 
Las,  vers  la  droite,  est  écrit:  AlcsanderVa- 
l'anus  Sculptor  et  inuenior.,  et  au  milieu: 
Apud  Carolum  Losi.  Super,  permis.  Pièce 
gravée  à  J'eau-forte  d'une  manière  large. 

Largeur:  g  p.    Hauteur:  G  p.  10  ligr». 


Nous  croyons  pouvoir  placer  ici  1  es- 
tampe suivante,  gravée  d'après  Alexandre 
Vajani  par  Sébastien  Vajani,  lequel  est  en- 
tièrement inconnu  dans  l'histoire  de  l'art, 
et  qui  paroit  avoir  été  un  artiste  de  mé- 
rite. 

1.  La  Madclaine. 

La  Madelaine  faisant  pénitence  assise 
dans  une  grotte.  Elle  semble  méditer  ;m 
une  tète  de  mort  que  lui  présente  un  m- 
ge  placé  à  son  côté.  Elle  a  la  main  droite 
posée  sur  sa  poitrine,  et  montre  de  l'iu- 
tre  un  livre  qui  est  ouvert  devant  elle  >ur 
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une  pierre  carrée  où  on  lit  :  lll.mo  Dho. 
Joanni  Ciampolo  singulari  virtute  presidio 
Sebastianus   V ai  anus  celauit  et  dedicauit. 

Ai  no  1628. Aîexander  Vaianus  in- 

■toentor.  superior.  permissu. 

Hauteur:  y  p.  8  Iign.   Largeur .;  8  p.  2  Lignes  1 

Celte  estampe  est  gravée  au  burin  d'une 
manière  soignée;  cependant  le  burin  olïre 
moins  un  graveur  de  pratique  qu'un  pein- 
tre qui  s'est  appliqué  avec  soin  à  produire 
un  ouvrage  ne!. 
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D'ANNE   MARIE  VAJAN1. 


/inné  Marie  Vajani,  Florentine ,  a  peint 
des  fleurs  avec  succès,  et  s'est  fait  remar- 
quer comme  habile  dans  l'art  de  la  gra- 
vure. Elle  florissoit  vers  l63o;  et  est, 
suivant  toute  apparence,  parente  &  Ale- 
xandre et  de  Sébastien  Vajani. 

1.  Ste.  Madelaine. 

Elle  est  à  mi-corps  et  dirigée  vers  la 
droite  ,  ayant  la  tête  retournée ,  de  ma- 
nière qu'elle  est  vue  presque  de  face.  Elle 
tient  de  la  main  droite  une  boite  d'on- 
guent, et  de  ràutre  elle  se  prend  par  les 
cheveux.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas:  Anna 
Maria  Va  i a  ni  seul  p.  î62j. 

Hauteur  .  6  p.   i  o  li^n.    Largour  :  5  p.  4  I'gn- 
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Cette  estampe  est  gravée  à  l'eau-forle 
avec  des  hachures  larges  et  ouvertes.  Le 
dessein  en  est  correct,  mais  on  ne  sauroit 
affirmer  qu'il  est  pareillement  de  Marie 
Vajani. 

Nous  connoissons  encore  quelques  au- 
tres estampes  qu'elle  a  gravées  trois  pour 
{■Agalleria  Giustiniana  et  une  pour  la  Flo- 
ra de  Jean  Baptiste  Ferrari ,  imprimé  à 
Rome  i633  in  4to-  Cette  dernière  a  été 
employée  aussi  pour  la  traduction  ita- 
lienne imprimée  en  i638  in  4to. 

Les  estampes  du  premier  ouvrage  «ont 
les  suivantes  : 

Dans  la  première  partie. 

2.  Nr.  3-  La  statue  de  Pallas  marquée: 
Anna  Maria  Vaiani  âel.  et  seul. 


Dans  la  seconde  partie. 

3-  Nr.  33.    Deux  bustes   de   vieillards 
sur  une  même  planche,  marquée  de  même. 

4-  Nr.  52.    Deux  bustes  de  femmes  sur 
une  même  planche ,  marquée  de  même. 

Celle  de  l'ouvrage  du  père  Ferrari  est 
la  suivante  : 

5,  Un  vase  de  (leurs.    On  lit  en  bas  : 
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Anna  M.a  Vaiana  de  lin.  cl  p.m  incid. —  - — 
Idem    vas   ordinatis  Jioribus   conspicwm. 
D.  d.  3.  et  à  la  droite  d'en  haut  on  li:  le 
numéro  421  qui  est  celui  de  la  page. 

Hauteur:  7  p.  6  lign,    Largeur:  5  p. 

Ces  quatre  estampes  sont  gravées  d'un 
burin  assez  maigre  et  peu  exercé. 
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m 

JOSEPH    CALETTI 

OIT 

CREMONESE. 

(Nr.  5  des  monogrammes.) 


J oscph  Cnlelli ',  plus  connu  sous  le  nom 
de  Joseph  Crémunèse  ,  naquit  à  Ferrarc 
\ers  1600,  et  mourut  vers  1660.  On  n'a 
jamais  trouvé  les  traces  de  l'artiste  qui 
auroit  pu  avoir  été  son  maître.  Manette 
(dans  une  note  manuscrite)  le  croit  dis- 
ciple àxxGuerchin.  Ciladalla  (T.  III.  p.  3o5) 
nous  rapporte,  qu'il  fut  imitateur  de  Dossi 
et  du  Titien.  Il  imita  ce  dernier  si  bien, 
que  quelqu'un  lui  acheta  plusieurs  ta- 
bleaux, et  alla  les  vendre  à  Rome  pour 
des  ouvrages  du  Titien  même. 
XX.   Vol.  I 
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Les  estampes  du  Crémonèse  sont  aulint 
de  preuves  du  génie  original  de  leur  au- 
teur. Le  dessein  y  a  un  caractère  parti- 
culier,  surtout  dans  les  plis  des  drape- 
ries qui  sont  jettes  en  formes  rondes.  II 
est  de  même  remarquable ,  que  notre  ar- 
tiste a  donné  à  ses  visages  des  lèvres  su- 
périeures sensiblement  grosses ,  sans  :c- 
pendant  les  rendre  difformes.    Aussi  sa 
manière  de~  graver  a  quelque  chose  de 
propre  à  lui  seul  ;  il  a  fait  toutes  ses  om- 
bres avec  des  traits  parallèles  qu'il  a  ar- 
rondis suivant  les  formes  ,   et  qu'il  n'a 
presque  jamais  croisés.    Pour  renforcer 
ces  ombres,  il  employa  des  entre-deix, 
ou  il  grossit  les  traits  avec  le  burin,  à 
peu-près  suivant  les  principes  de  Claide 
Mellan. 

L'oeuvre  complet  de  notre  artiste  est 
composé  de  24  pièces  dont  il  y  en  a  plu- 
sieurs qui  ne  sont  pas  faciles  à  trouver. 

1 .  David  considérant  la  tête  de  Golia.Ji. 
Il  est  à  mi-corps,  vu  de  profil  et  tour- 
né vers  la  droite.   Ses  deux  mains  sml 
appuyées  sur  la  poignée  d'une  épée  dmt 
la  pointe  porte  à  terre.  La  tète  du  géant  est 
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placée  sur  un  piédestal  qui  est  a  droite,  et 
sur  lequel  on  \\\.:JosephCremonen.inuen.etf. 

Hauteur:  5  p.    Largeur:  4  P-  G  lign. 

2.  David  portant  la  tête  de  Goliath. 

Il  est  vu  de  profil ,  et  marchant  vers  la 
gauche  d'un  pas  précipité.  Il  a  ses  deux 
mains  appuyées  sur  la  poignée  d'un  sa- 
bre énorme  qui  repose  sur  son  épaule 
droite,  et  auquel  la  tête  gigantesque  de 
Goliath  est  attachée  par  les  cheveux,  de 
manière  qu'elle  vient  à  être  placée  sur  son 
dos.  Dans  une  banderole  au  bas  de  l'es- 
tampe on  lit:  Josejjo  Cremonesi  inuentur. 

Hauteur:  5  p.  î  lign.    Largeur:  3  p. 

3.  David  portant  la  tête  de  Goliath. 

Il  est  vu  de  profil  et  marchant  vers  la 
gauche.  Il  a  un  grand  sabre  nu  sous  le 
bras  droit,  et  porte  devant  lui  la  tète  de 
Goliath  qu'il  tient  par  les  cheveux.  Dans 
la  marge  d'en  bas  on  lit  :  Al  mollo  îll.e 
Sig.r  SigJ  et  Prone.  Collen.0  IlSigf  Ascanio 
Spineda—  Ca tarin  Doino  DDD.  —  Ferra re 
con  licenza  de  superiori. 

Hauteur  :  9  p.  La  marge  d'en  Las  :  3  lign.  Largeur  : 
5  p.  «i  lign. 

12 
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4-  Samson  et  D  ai  il  a. 
Dalila  se  préparant  à  couper  les  che- 
veux deSamson  endormi  sur  ses  genoux. 
Elle  tient  de  la  main  droite  une  touffe  des 
cheveux  deSamson  qu'elle  est  prête  à  cou- 
per avec  les  ciseaux  qu'elle  a  dans  l'autre 
main.  On  remarque  vers  le  milieu  du  fond, 
hors  d'un  petit,  mur,  quelques  Philistins 
qui  attendent  le  moment  pour  se  saisir 
de  leur  victime.  Cette  belle  pièce  est  mar- 
quée à  la  gauche  d'en  bas  des  lettres  I.  CF. 
qui  signifient  :  Josephus  Caletti  ou  Cre- 
monensis  Fecit. 

Largeur  :   5  p.  6  lign.   Hauteur  :  4  P»  *o  ligrf. 


5.  St.  Rock. 

St.  Roch  vu  de  profil  et  tourné  vers  la 

gauche.   Il  a  un  genou  en  terre,  et  tient 

de  la  main  droite  un  bourdon.  Son  chien 

dont  on  ne  voit  que  la  tête,  est  derrière  lui. 

Hauteur  :  5  p.  3  lign.  Largeur  :  3  p.  3  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

Dans  la  première  lescabelle,  sur  la- 
quelle le  Saint  a  le  genou  droit  appuyé, 
a  huit  lignes  de  hauteur. 

Dans  la  seconde  cette  escabelle  a  été 
diminuée  panenbas,  de  manière  qu'elle 
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n'a  que  six  lignes  de  hautes.!*,   et  au- 
dessous  de  l'escabelle  est  écrit  :  S.  nocco. 


(/.  La  décollation  de  St.  Jean  Baptiste. 

A  la  gauche  de  ce  morceau,  un  bour- 
reau debout  tient  de  la  main  gauche  éle- 
vée la  tète  de  St.  Jean,  avant  de  la  mettre 
sur  un  grand  plat  que  porte  sous  le  bras 
droit  Hcrodiade,  placée  devant  lui  à  là 
droite  de  l'estampe,  et  accompagnée  d'une 
vieille.  Le  fond  présente  la  cour  d'un  bâ- 
timent où  l'on  remarque  Hérode  à  la  fe- 
nêtre à  la  droite  d'en  haut.  Au  bas  de  cette 
fenêtre  sont  gravées  les  lettres  I.  CF.  Les 
figures  qui  entrent  dans  cette  composi- 
tion, ne  sont  qu'à  mi-corps. 

Hauteur:  5  p.  4  ^1$n-   Largeur:  4  P-  6  lign. 

7.  Un  St.  Eve  que. 
Un  St.  Evèque  de  l'ordre  de  St.  Ber- 
nard à  genoux,  montrant  de  la  main  gau- 
che le  ciel,  et  de  l'autre  la  terre.  La  mi- 
tre et  la  crosse  épiscopales,  ainsi  que  quel- 
ques livres  sont  jettes  à  terre  devant  lui. 
On  remarque  au  milieu  d'en  bas  un  écus- 
«on  d'armes  qui  est  vuide.  Sans  marque. 

Hauteur;  10  p.  3  lien.    Largeur  :  6  p.  8  lign. 
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8.  Femme  nue ,  vue  par  le  ans.  .. 
Jeune  femme  nue  supposée  sortant  du 
bain.  Elle  est  vue  un  peu  plus  qu'à  mi- 
corps  et  par  le  dos.  Sa  tête  qui  est  de 
profil,  est  tournée  vers  la  droite.  Elle  re- 
garde une  pièce  de  draperie  ,  avec  la- 
quelle elle  semble  être  sur  le  point  de  se 
couvrir.  Le  fond  offre  à  droite  quelques 
virbres,  à  gauche  une  maison  qui  se  n.ire 
dans  l'eau.  Sans  marque. 

Hauteur  :  4  p.  8  lign.    Largeur  :  3  p. 

9.  I! Amoureux. 

Un  jeune  homme  offrant  de  l'argent  à 
une  fille ,  pour  en  obtenir  des  faveurs  11 
est  à  droite,  vu  presque  par  le  dos,  et  la 
tête  couverte  d'un  grand  chapeau..  Jl  mon- 
tre de  la  main  gauche  l'argent  répandu 
sur  une  table  ,  sur  laquelle  s'appuye  la 
fille  du  bras  droit,  mettant  la  main  gm- 
che  sur  l'épaule  du  jeune  homme.  Vers 
le  fond  à  droite  l'Amour  est  assis  sur  un 
lit  à  rideaux.  Sans  marque. 

Largeur  :  5  p.  4  l»Sn-    Hauteur  :5  p. 

10.   Tête  d'homme. 
Tète  de  jeune  homme  vu  de  face,  Il  est 
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couvert  d'un  bonnet  qui  lui  descend  sur 
l'oeil  droit.  Sans  marque. 

Hauteur  et  largeur  :  3  p.  3  lign. 


H-24.  Les  Princes  de  Ferra  r s. 

Suite   de  quatorze   estampes. 
Hauteur:  6  p.  6  lign.    Largeur:  5  p. 

Ces  estampes  ne  portent  pas  le  nom  de 
l'artiste ,  mais  elles  viennent  indubitable- 
ment de  sa  pointe.  Les  figures  sont  à  mi- 
corps,  et  il  y  en  a  deux  sur  chaque  plan- 
che. Les  noms  des  princes  sont  écrits  sur 
des  banderoles  au  bas  de  l'estampe.  Les 
planches  sont  doublement  marquées  A.  a, 
jusques  àN,«.  Les  petites  lettres  a  —  n 
sont  à  gauche,  les  grandes  A — N  à  droite. 
La  dernière  feuille  est  avant  toute  inscrip- 
tion, c'est-à-dire  qu'elle  ne  porte  ni  noms 
ni  lettres. 
1 1)  A.  a.  Almerico  I.  Match:  diFerrara.  1. 

Tedaldo  I.  Mardi  :  diFerrara.  2. 
J2)  B.  b.  Bonifacioïlh  Mardi  :  diFerrara.  3- 

Matilda  Marchesana  diFerrara.  4- 
i3)  G.  c.  GulielmoAdelardiPrenc:  diFerrara. 

Marche  sella  Adelardi  Nep. 
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i4)  D.  d.  Azzo  VI  il  Mati  diFerrara.  5. 

Aldavrandino  IL  Mar:  diFerraraS. 

iS)  E.  e.  Azzo  VIII I.  Marc.  diFerrara.  7. 

Obizo  VI.  Marc.  diFerrara.  8. 
ifi)  F.f.  Azzo  X.  March.  diFerrara.  9. 

Francesco  I.  Marc.  diFerrara.  1  o. 

17)  G.  g.  Azzo  XL  March.  diFerrara.  1 1. 

R'nald  III.  March.  di ' Fer r ara.  12. 

18)  H.  h.  Obizzo  VIL  Mardi.  diFerrara.  i3. 

Aldavrandino  III.  March.  di  Fer- 
ra: 1^. 

19)  I.  /.  Nico/oZ<>poII.March:diFerrara.i5. 

Alberto  V.  March.  diFerrara.  16. 

eo)  K.  k.  Nfyolo  III.  March.  diFerrara.  ]  7. 
Lionello  L  Marc,  di  Ferra ra.  18. 

ai)  L.  /.  Borso  I.  Dura  di  Fer r ara.  I. 
Ercole  L  Duca  di  Ferrara.  <i. 

22)  M. m.  Alfonso  I.  Duca  di  Ferrara,  3. 
H  ercole  IL  Duca  di  Ferrara.  4 

a3)  N.  n.  Alfonso  IL  Duca  di  Ferrara.  S 
CesareL  Duca. 

»4)  Cette  pièce  qui  est  avant  la  lettre,  re- 
présente à  gauche  une  princes- 
se tenant  une  espèce  de  sceptre, 
et  à  droite  un  jeune  prince  te- 
nant un  bâton  de  commandement 
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C'est,  peut-être,  François  II,  qui 
succéda  à  son  père  Alphonse  IV, 
sous  la  régence  de  sa  mère,  Lau- 
ra  Martinozzia,  et  qui  régna  de- 
puis 1662  jusqu'à  1694» 
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JEAN  BAPTISTE  MERCATI. 


(Nr.  3  des  monogrammes.) 


Jean  Baptiste  Mercati  fut  peintre  et  gra- 
veur, natif  de  Borgosan  Sepolcro.  Ceux 
qui  lui  assignent  Sienne  pour  sa  patrie, 
sont  en  erreur,  ainsi  que  ceux  qui  pré- 
tendent qu'il  ait  existé  deux  artistes  du 
nom  de  Jean  Baptiste  Mercati. 

On  ne  connoît  ni  la  date  de  la  naissance, 
ni  celle  de  la  mort  de  notre  artiste  ;  mais 
on  sait  par  ses  estampes  qu'il  a  vécu  à 
Rome  entre  les  années  1616  et  1607. 

Mercati  a  gravé  d'après  d'autres  pein- 
tres ,  mais  aussi  d'après  ses  propres  in- 
ventions. Ses  estampes  sont  d'un  bondes- 
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sein,  et  exécutées  à  l'eau-forte  mêlée  d'ou- 
vrage de  burin ,  d'une  manière  forte  qui 
leur  donne  de  la  vigueur  et  un  effet  bril- 
lant. Elles  ont  à  cet  égard  beaucoup  de 
ressemblance  avec  celles  àtRaphaëiScia- 
minossi.  *     5 

Les  estampes  que  nous  avons  détaillées 
dans  notre  catalogue  ,  montent  à  64  piè- 
ces ;  mais  il  y  a  apparence  que  l'oeuvre 
complet  de  Mercaii  est  composé  d'un  plus 
grand  nombre.  Nous  avons  joint  à  la  lin 
de  notre  ouvrage  cinq  pièces  que  nous 
n'avons  pas  eu  occasion  de  voir. 

SUJETS  PIEUX. 

1,  Le  baptême  de  Jésus  Clirist  dans  le 
Jourdain.  On  lit  dans  la  marge  d'en  bas 
une  dédicace  adressée  en  1G27  par  J.  B. 
Mercati  à  Cassiano  à  Puteo  à  Rome  ,  et 
plus  bas  :  Idem  Jo.  Batt.  inuen.  et  F. 

Hauteur:  10  p.  4  lign.  Ua  marge  d'en  bas:  11  p. 
Largeur  :8  p. 

2.  La  décollation  de  St.  Jean  Baptiste. 
Pans  une  banderole  au  bas  de  l'estampe 
est  une  dédicace  adressée  à  Nicolas  Ale- 
manno ,  et  plus  bas  on  lit:  Rome  anno 
1G26.  — —  Joe  unes  Baptista  Mercatus  in- 
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uentor  et  lineaiur  obseruantic  crgo  D  Z)«— 
superiorum  permissif. 

Hauteur  r  12  p.  4   l>gn.    Largeur:    8  p.  8   ligu, 

3.  La  sainte  Vierge  ,  ayant  entre  ses 
bras  l'enfant  Jésus  dont  elle  condui:  la 
main,  pour  mettre  une  bague  au  doigt  de 
S  te.  Catherine  qui  la  reçoit  à  genoux  A 
mi-corps.  La  marge  d'en  bas  contient  une 
dédicace  adressée  en  1620  par  J.  B.  Mer± 
Cuti  à  Lelio  Guidiccioni.  D'après  le  Cor- 
rige. 

Hnuleur  :  10  p.  .*>  lign.  La  marge  d'en  Las:  jo.ign. 
Largeur:    8  p.   10  ligu. 

4-  Ste.  Catherine  assise  dans  la  gîo're. 
On  voit  deux  anges  sur  des  nues  dan;  le 
fond  a  droite.  Dans  une  forme  ronde.  Au 
milieu  d'en  bas  sont  les  lettres  G.  M.  F.  On 
attribue  l'invention  de  cette  estampe  à 
Raphaël  Sciamînossi,  mais  elle  a  cepen- 
dant beaucoup  plus  de  la  manière  de  Ven- 
tura Salimbene. 

Diamètre  :    3  p.   4  l'3n- 

5.  Ste.  Bibiane  réfusant  de  sacrifier  aux 
divinités  payennes.  On  voit  la  Sainte  à 
gauche,  accompagnée  de  deux  servantes, 
vis-à-vis  d'une  prêtresse  qui  est  à  droite, 
accompagnée  pareillement  de  deux  fem- 
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mes.  D'après  Piètre  de  CoTlone.  La  marge 
d'en  bas  offre  une  dédicace  adressée  par 
J.  B.Mercali  en  1626  à  Marcel  Sacchetti. 

Hauteur  :  8  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bai:  10  lign. 
Largeur  :   7  p.  q  Kgn. 

6.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à 
genoux  l'enfant  Jésus  qui  l'embrasse.  On 
voit  à  la  droite  d'en  haut  la  Reine  des 
cieux  dans  une  gloire  d'anges.  En  bas  est 
écrit,  à  gauche:  G.  M.J.F.,  adroite:  Su- 
per. Per. 

Hauteur:  9  p.  10  lign.    Largeur:   7  p.  4  ^gn- 

On  trouve  quelque  fois  des  épreuves 
de  ce  morceau,  où  il  y  a  en  bas  une  mar- 
ge avec  cette  inscription  :  Gio  :  Batlista 
Mercati  Pi/tore  dal  Borgo  S.  Sepolcro  D. 
D.  D.  Questa  effigie  da  se  delineata  del  mû 

racoioso  S.°  Antonio  di  Padoua In 

Borna.  l637-  Cette  inscription  est  gravée 
sur  une  petite  planche  séparée  de  dix  lig- 
nes de  hauteur. 


SUJETS   PROFANES. 

7-10.  Les  quatre  qualités.  Suite  de  qua- 
tre estampes. 

Hauteur:  5  p.  2  à  3  lign.  La  marge  d'en  bas  :  5  lign, 
Largeur:  3p.  9  lign. 
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Ces  estampes  sont  de  la  même  gran- 
deur que  les  pièces  gravées  par  Raphaël 
Sciaminossi  (Nr.  115-126  de  son  oeuvTe), 
et  il  semble  qu'elles  en  font  partie. 
7)  La  Modestie.  Une  femme  tenant  d<  ia 
main  droite  un  sceptre  au  bout  duquel 
est  un  oeil  d'homme.  On  lit  à  la  gm- 
che  d'en  bas:  Gio.batt.aMercati I.  F,  et 
dans  la  marge:  modlstia. 
#)  Le  Sort.  Une  femme  tenant  de  la  rmin 
gauche  une  corde,  et  de  l'autre  une 
couronne  royale  et  une  bourse  d'ar- 
gent. A  la  gauche  d'en  bas  est  la  mar- 
que de  Mercati,  et  dans  la  marge  on 
lit:  SORTE. 

9)  Le  Contentement  amoureux.  Un  jeune 
homme  tenant  de  la  main  droite  un 
petit  miroir  dans  lequel  il  voit  la  figu- 
re de  son  amante.  A  la  gauche  d  en 
bas  est  le  chiffre  de  Mercaii  accom- 
pagné de  Tannée  1616,  et  dans  la  mar- 
ge on  lit:  CONTENTO  AMOROSO. 

10)  L  Espion.  Un  homme  enveloppé  d  un 
manteau  brodé  d'yeux  ,  d'oreilles  et 
de  langues ,  tenant  de  la  main  gauthe 
une  lanterne.  Il  a  des  ailes  aux  piels, 
et  est  accompagné  d'un  chien  courant 
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A  la  gauche  d'en  bas  est  la  marque  de 
Mcrcati,  accompagnée  de  Tannée  1616. 
et  dans  la  marge  on  lit:  SPIA. 
11.  Un  grand  nombre  de  Tritons  ac- 
compagnés de  Néréides  et  d'enfans.    On 
remarque  à  gauche  une  Néréide  montée 
sur  un  bouc  marin,  et  à  droite  un  Tri- 
ton conduisant  de  la  main  droite  un  tau- 
reau par  la  bride,  et  soutenant  de  l'autre 
un  caisson  qu'il  porte  sur  la  tête.    Sujet 
en  forme  de  frise.   A  la  gauche  d'en  bas 
est  le  chiffre  de  Mcrcati. 

Largeur  :  i5  p.    Hauteur  :  3  p.  7  lign. 

12-63-  Vues  de  Rome.  Suite  de  cin- 
quante deux  estampes,  y  compris  le  titre 
et  la  dédicace. 

Largeur  :  4  P-  8  lign.    Hauteur  :  3  p.  5  lign. 

Ces  pièces  sont  numérotées  depuis 
l  jusqu'à  52.  Chacune  est  marquée  du 
chiffre  de  l'artiste,  et  du  nom  du  sujet, 
qui  y  est  représenté.  Nous  rapporterons 
ces  noms  avec  toutes  leurs  fautes  ortho- 
graphiques. *) 

*)    Dana    les   épreuves  postérieures  ces   fautes   ont 
été  corrigées,  par  exemple  ,  sur  Nr.  21  on  lit 
Dielro  Santa   Maria  noua  ,   au   lieu   de  Diclio 
Santa  Maria  houa,  —    Sur  Nr.  36  Sutto  pa- 
lazzo  Magniore ,  au  lieu  de  Sallo  etc. 
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la)  1.  Tiire.  Un  piédestal  orné  au  milieu 
des  armes  de  la  famille  de  Médicis. 
Alcune  vedute  et  prospetlive  di  luoghi 
dishabita li  di  Borna.  Al  Ser.m0  gran  du*. 
ca  di  Toscana  Ferdinando  II0.  suosig.ra 
clementiss.mo  Gio.  Battista  MereatiDDD. 
En  bas  on  lit,  à  gauche  :  Curn  priuil. 
régis. ,  à  droite  :  Superior.  permissu. 

i3)  2.  Une  planche,  sur  laquelle  est  gra- 
vée cette  dédicace  :  Ser!".°  Sig.  —  lu  de- 

dico  a  V.  A.da  qucsie  mie  fatiche 

in  Roma  li  27  d'Aprile  1629 — D  V.A. 
Ser™."  Hum  il. T  Ser.  e  Vassal  la  Gio  :  But- 
ta. Mercati  dal  Borgo. 

*4)  3.  A  sauta  Agneze. 

i5)  4-  Tempio  di  Mine  rua.  Me  die  a  di  la 
StaBibiona. 

16)  5.  Lifte 'sfo  Tempio. 

x7)  6.  I  Trofei  di  Mario. 

18)  7.   Terma  Diocletiane. 

19)  8.  Listesfe. 
ao)  9.  Listesfe. 

21)   10.  Listesle  Terme. 
aa)  11.  Sotto  San  Pietro  in  Vincolo. 
a3)   12-  //  Medesimo. 

24)  l3.  Veduta  dall  anfitcairo  a  S.  Slefa- 
no  Botondo. 
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a5)  14.  Pressa  alla  Nai/icella. 

2G)  l5.  Listesfo. 

s?)  16.  Dalla  Saburra  a  S.ta Maria  Magio- 

re  ila/.  Zingari. 

&8)  17.  Campo  Vaccino. 

29)  18.  Listesfo. 

30)  iy.  Verto  la  Consolatione. 
3x)  20.  Tcmpio  pace. 

32)  21.  Diclio  Santa  Maria  houa. 

33)  22.  Soito  S.'  Gioanne  epoldo. 

34)  23.  Col  on  n  a  Trajana. 

35)  24.  Collonna  Antonina. 

36)  20.  Dictio  al  Palazo  di  Madama. 

37)  26.  Cariile  del  Cardinal  di  Fiorcnza 
Leone  XI° 

38)  27.    Ternpio  del  Sale  d'Orcliano. 
3g)  28.   Porta  di  Caualleggieri. 

4o)  29.  Castelo  St.  Angello. 
4i)  3o.  A  St.  Giorgio  doux pagatano  j  Sol- 
dat i  Romani. 

42)  3l.  *5Vy//<?  Sa  nia  Sa  bina. 

43)  32.  Ponlo  resto  di  Santa  Maria. 

44)  33.  Pallazo  Maggiore  da  Lontano 

45)  34-  Listesfo. 

46)  35.  Piazache  va  a  scola  grecd. 
4?)  36.  «W/tf  pallazzo  Maggiore. 
48)  37.  Listeslo. 

xx,  t  K 
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49)  38.  Pallazo  Maggiore. 

50)  39."  Pallazo  Maggiore. 
Sx)  4o-   Terme  Anloniana. 

52)  41  •  Liste  si e. 

53)  42.  Listesle. 

54)  43-  Listesle. 

55)  44*  Listesle, 

56)  45.  Listesle. 

57)  46.  Anfiteatro  dello  Collizeo. 

58)  47-  Listesle. 

59)  48.  Listesle. 

60)  49-  LÀstesle. 
Listesle. 

Fuori  del  popolo  a  Ma  no  Manco. 
Scpulcrum  M.  Mallorum  Chiamato 

Capo  ai  Boue. 
64-  Conclave  tenu  à  la  mort  de  Gré- 
goire XV  en  iG23,  et  où  fut  élu  le  pape 
Urbain  VIII.  On  remarque  sur  le  devant 
des  hommes  portant  les  vivres  pour  les 
cardinaux.  Leur  marche  se  dirige  vers  la 
gauche  où  l'on  voit  le  château  de  St.  An- 
ge. Au  bas  de  ce  même  côté  sont  les  let- 
tres G.  M.  F. 

Largeur  :  1 3  p.   Hauteur  :  ,8  p.  8  lign. 

Pièce  douteuse. 
Le  martyre  de  quatre  Saints;   on  les 


61)  5ch 

62)  5l. 

63)  52. 
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voit  attachés  contre  une  colonne ,  ies 
mains  liées  sur  le  dos  ,  et  fustigés  à  la 
mort  par  trois  bourreaux.  On  remarque 
le  préfet  de  Rome  assis  sur  son  tribunal 
dans  le  fond  à  gauche;  et  dans  les  airs 
trois  anges  qui  portent  des  couronnes  et 
des  palmes  destinées  pour  les  martyrs. 
En  bas  on  lit  :  Sanclorum  quatuor  corona- 
torum  M.  M.  —  G.  B.  M.  I.  A.  1604.—  To- 
maso  Saiwitano.  D. 

Hauteur:  10  p.  6  lign.    Largeur:  7  p.  Ù  ligrt. 

Nous  rangeons  cette  pièce  ici  comme 
douteuse,  quoique  nous  ayons  grand  su- 
jet de  la  croire  effectivement  gravée  par 
J.  B.  Mercati.  Toute  fois  ce  seroit  un  de 
ses  premiers  ouvrages  ,  non  seulement 
parce  qu'il  porte  la  date  de  1614,  mais 
plus  encore  par  ce  que  le  dessein  et  la 
gravure  y  sont  plus  foibles  que  dans  les 
autres  pièces  de  ce  maître. 


Pièces  attribuées  à  J.  B.  MÈRCATI  que 
nous  riavons  pas  eu  occasion  de  voir. 

l.  Les  bas-relïefs  de  quatre  médail- 
lons de  Tare  de  Constantin,  dans  le  goût 
de  Galestruzzi.  Cités  par  Gori. 

K2 
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2.  Vénus  couchée  par  terre  sur  un 
tapis  ;  à  côté  d'elle  l'Amour  ,  et  à  sa 
droite  un  Satyre  aux  aguets.  J.  B.  M.je- 
cit.  An.  1637.  Sur  un  fond  de  paysage. 
p.  in  4to.  en  t.  Citée  dans  le  cat.  de 
Winckler  par  Huber. 


■a 
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tjârnardin  Capiteîli ,  peintre  et  graveur 
de  Sienne  ,  fut  disciple  &  Alexandre  Ca- 
solano  ,  et  après  la  mort  de  celui-ci,  de 
Rutilio  Manetti.  Il  vivoit  partie  à  Sienne , 
partie  à  Rome  ,  entre  les  années  1622 
et  1637 

Ses  estampes  gravées  à  l'cau-forte  n'ont 
rien  d'agréable  à  l'oeil.  Capiteîli  a  fait  ses 
ombres  avec  des  traits  roides ,  tracés , 
pour  la  plus  grande  partie,  avec  la  règle , 
et  sans  prendre  égard  aux  diverses  for- 
mes; il  les  a  augmentées  par  des  hachu- 
res croisées  presque  en  carrée,  sans  lo- 
sange, et  les  a  adoucies  dans  les  demi- 
teintes,  seulement  en  les  couvrant  con- 
tre l'eau-forte  ,  pour  en  mitiger  l'effet. 
Par  ce  procédé  elles  devinrent  dures , 
après  et  dépourvues  de  l'harmonieux  du 
clair -obscur.  Au  reste  les  estampes  de 
Capiteîli  ont  le  mérite  d'être  bien  des- 
sinées. 

Le  catalogue  que  nous  donnons  ici  au 
public  ,    offre  43  estampes  ,    mais   nous 
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ne  doutons  pas,  que  l'oeuvre  complet  de 
notre  artiste  ne  contienne  encore  quel- 
ques autres  pièces  ,    quoiqu'il    ne  puis 
se   guère   surpasser  le   nombre   de  cin 
quante. 


lo.y 
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SUJETS  PIEUX. 

1.  Loth  enivré  par  ses  deux  filles.  D'a- 
près Rutilio  Manetti.  Le  sujet  est  dans  un 
octogone ,  dont  la  bordure  contient  cette 
inscription  :  Qucm  parient  naium  etc.  — 
Dans  un  cartouche  au  milieu  d'en  bas  on 
lit  une  dédicace  adressée  par  B.  Capiteîh 
à  Jean  Bapt.  Burghesi,  et  à  droite:  Ruiih 
Manctt."  pinx. 

Largeur  :  8  p.  9  lign.    Hauteur  :  7  p.  2  lign. 

2.  Hérodiade  recevant  dans  un  plat  la 
tête  de  St.  Jean  Baptiste.  D'après  Rutilio 
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Maneiti.  La  marge  d'en  bas  offre  une  dé- 
dicace adressée  au  comte  Frédéric  abbé 
Borromeo ,  en  date  de  i635. 

Largeur  :  10  p.  3  lign.  Hauteur  :  6  p.  9  lign. 
La  marge  d'en  bas  :    7    lign. 

3-  La  circoncision  de  Jésus  Christ 
D'après  Rutilio  Manetli.  La  marge  d'en 
bas  offre  une  dédicace  adressée  pari?.  Ca* 
pitelli  à  Charles  Cenamio,  en  date  de  i636- 

Hauteur:  io  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas:  11  lign. 
Largeur  :  6  p.   7  lign. 

4-  La  Ste.  Vierge  adorant  l'enfant  Jé- 
sus endormi  sur  son  berceau,  et  couron- 
né de  fleurs  par  deux  petits  anges  qui  se 
voientvers  la  droite  de  l'estampe.  D'après 
Pierre  Bcrretini  de  Cortonc.  On  lit  dans 
la  marge  d'en  bas  une  dédicace  adressée 
par  B.  Capitelli  à  Alexandre  Rosini. 

Hauteur:  7  p.  S  lign.  La  marge  d'en  bas  :  9  lign. 
Largeur  :  5  p.    7  lign. 

5-  Le  petit  Jésus  debout  entre  la  Ste. 
Vierge  et  St.  Joseph  qui  sont  assis  ,  et 
dont  le  dernier  lui  présente  un  plat.  Le 
fond  offre  une  chambre,  où  l'on  voit  une 
chandelle  sur  une  table  placée  à  la  gauche 
de  l'estampe.  Pièce  de  nuit.  On  lit  au  mi- 
lieu d'en  bas:  Ruti.s  Mannei.s  Inuen.  Ber- 
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nar.s  Capitellus  sculpsit  Senis.  Ce  sujet  est 
dans  une  forme  ovale. 

Diamètre  de  la  largeur  :  8  p.  Celui  de  la  hauteur  :  6  p. 

6.  La  Ste.  Vierge  ayant  sur  ses  genoux 
l'enfant  Jésus  qui  est  prêt  à  mettre  un 
anneau  au  doigt  de  Ste.  Catherine.  Cette 
Sainte  se  voit  à  la  gauche  de  l'estampe, 
et  derrière  elle  St.  Sébastien  tenant  quel- 
ques flèches,  instrurnens  de  son  martyre. 
Pièce  gravée  d'après  le  Corrige.  La  mar- 
ge d'en  bas  renferme  une  dédicace  adres- 
sée par  Capitelli  à  Charles  Antoine  Dal 
Pqzzq. 

Hauteur  :    6  p.    io  lign.    La  marge  d'en  lias  :    a  p. 
Largeur  :    6   p.    8  lign. 

7.  La  Ste.  Vierge  assise  sur  le  bord 
d'une  fontaine,  et  donnant  à  boire  à  l'en- 
fant Jésus  qui  est  sur  ses  genoux.  Gravé 
en  l633  d'après  Rutilio  Maneiti.  La  mar- 
ge d'en  bas  renferme  une  dédicace  adres- 
sée par  Capitelli  à  Jean  Savino. 

Hauteur:  10  p.  La  marge  d'en  Las  :  1  p,  3  lign- 
Largeur  :    7  p.  4  l'gn. 


SAINTS  ET  SAINTES. 

8.  St.  Paul  d'Aretio,  cardinal  archevê- 
que de  Naples-    11  est  représenté  priant 
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les  mains  jointes  et  élevées  devant  un  cru- 
cifix placé  sur  une  table,  laquelle  est  à  la 
gauche  de  l'estampe,  et  au  bas  de  laquelle 
on  lit  :  Dispersit  dédit  Paupcribus.  Dans 
une  marge  d'en  bas  est  écrit:   D.  Paulus 

de  Aretio  Buralis Obijt  Neap.  1 7  Ju- 

nij.  1578.  —  Superiorum  permis  su  —  — 
Bemardinus  Capitcllus  f.  Cette  image  est 
renfermée  dans  une  bordure  d'ornemens. 

Hauteur  :    7  p.    Largeur  :    S  p.     6  lign. 

9.  St.  Bernardin  de  Sienne  ressuscitant 
un  enfant  dans  la  ville  de  Prato.  D'après 

Venture  Salimbène.  On  lit  à  la  gauche  d'en 
bas  :  V.  S.  I.  Bern.  Capitellus  deiin.  et  inc. , 

et  dans  la  marge  :  D.  Bemardinus  in  Op- 
pido  Prati restituât. 

Largeur  :  i3  p.  10  lign.  Hauteur  :  7  p.  8  lign. 
La  marge  d'en  bas  :    1  p.  2  lign. 

10-21.  La  vie  de  St  Bernardin  de  Sien- 
ne. Suite  de  douze  estampes  gravées  d'a- 
près Butilio  Manetti. 

Largeur:  10  p.  Hauteur:  6  p.  9  lign.  La  raarg<» 
d'en  bas  :    1   p. 

10)  Frontispice  offrant  le  portrait  de  St- 
Bernardin  dans  un  ovale,  placé  au  mi- 
lieu de  l'estampe  ,  et  entouré  de  six 
figures  allégoriques  de    fommes  assi- 
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ses  sur  un  banc.  La  marge  d'en  bas  ren- 
ferme une  dédicace  adressée  en  i635 
par  B.  Cupitelli  à  Ferdinand  a  Puteo. 
Chacune  des  pièces  suivantes  offre  trois 
événemens  de  la  vie  du  Saint,  en  autant 
de  compartimens,  et  avec  autant  d'expli- 
cations latines  écrites  dans  la  marge  d'en 
bas.  Savoir: 

11)  1-  Pareilles  eîus  Toi  lus  etc. 

2.  Natali  ipso  die  etc. 

3.  In  g  en  fi  iam  sexennis  etc. 

1 2)  6.   Quant  sibi  senis  etc. 

4.  Sacris  concionibus  intentus  etc. 

5.  Do/ni  aris  struendis  etc. 

i3)     g.  Perfeciioris   disciplina e    desiderio 
etc. 

7.  Ab  Bec  tore  magni  etc. 

8-    Voii  compas  a  lacer  etc. 
i4)  12.  Ad  Pahstinae  loca  etc. 

10.  In  Franciscanam  Familiam  etc. 

1 1 .  Pelulanîem  foeminam  ultro  etc. 
i5)  i5.  MantuamVrbempetens  etc. 

lo.  In  Oppido  Praii  etc. 
l4-  Bononiae  tabulas  lusorias  etc. 
»6)  18.   Trium  Ciuilalum  Episcopalum  etc. 

16.  Apud  Pontificcm  Martinum  etc. 

17.  Florent iac  in  A ccumenico  etc. 
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17)  21.  Arciij  in  Tuscia  etc. 

19.  Mcdiolani    concionanti  Bernardi- 
no  etc. 

20.  Eadem  in  Ciuitaic  etc. 

18)  23-   FZtfo  diuina  in  etc. 
22.  Jzztu"  z>z/*?r  soda  les  etc. 
24-  focmina  ta  dis  rétro  etc. 

19)  27.  ^//?z/û?  Perusinos  luhrico  etc. 

25.  Romae  adoiesccniem  hominem  etc. 

26.  Sanatur  leprosus  miralilitcr  ç\c. 

20)  28.  Apud  Logronium  puerum  etc. 

30.  In/irmatur ,  humi  se  etc. 
29.   Vrbem  Aquilam  petenii  etc. 

•2x)  32.  Joanni  Capistrano  Diuini  etc. 

31.  //z  Fereiro ,  <2/yz/<?  etc. 
33.  Apud  Coloniam  agri  etc. 

22.  St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à 
genoux  l'enfant  Jésus  qui  lui  apparoit. 
Ce  tableau  est  au  milieu  d'un  encadrement 
où  sont  représentés  les  miracles  du  Saint 
dans  huit  compartimens.  La  marge  d'en 
bas  renferme  une  dédicace  adressée  en 
l637  par  Capitelli  à  Emilie  Pannelini. 

Hauteur  :  14  p.  4  ^gn«  -La  marge  d'en  bas  :  1  p.  31ign. 
Largeur:   n  p.   6  lîgn. 

23-  Ste.  Théodore  Vierge  instruisant 
l'enfant  qu'on  lui  a  supposé.   On  lit  à  la 
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droite  d'en  bas:   Super.  Perm.,  et  dans  la 
marge  :  S.  Thcodora  —  lilmae   Theodorae 

Costae  Puteae Bernardinus  Capitellus 

D.  D.  D.  Romae  1627.  Cette  estampe  pa- 
roit  être  de  l'invention  de  Capitelli  même. 

Hauteur:  10  p.  2  lign.  La  marge  d'en  bas  :  x  p. 
4  lign.   Largeur  :    7  p.  7  lign. 

24-  Ste.  Madelaine  pénitente  expirant 
dans  le  désert  entre  les  bras  des  anges. 
On  lit  vers  la  gauche  d'en  bas  :  Rut.  Ma- 
rie tlus  Pi  mit  Sen.  Ber.  Capitellus  de/,  et  f. 
Rom.  1627.  La  marge  d'en  bas  renferme 
une  dédicace  adressée  par  B.  Capitelli  à 
l'abbé  Cassiano  Puteo. 

Largeur  :11p.  Hauteur  :  9  p.  4  l'gu>  La  marge 
d'en  bas  :    1  p. 


SUJETS  PROFANES. 

2o*.  Stellion  insultant  la  déesse  Cérès 
qui ,  pressée  de  la  soif,  demande  à  boire 
à  une  vieille  femme.  D'après  Adam  EU- 
hcimer.  La  marge  d'en  bas  contient  qua- 
tre distiques  Latins,  et  une  dédicace  adres- 
sée en  1622  par  Capitelli  à  Pomponius 
Ptholomeo. 

Hauteur  :  10  p.  6  lign.  La  marge  d'en  ba*  :  1  p. 
3  lign,    Largeur:    8  p.  q  lign. 
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26-  Apollon  victorieux  du  serpent  Pyt- 
hon assis  sur  un  piédestal,  au  devant  d'une 
décoration  d'architecture  ,  où  sont  pla- 
cées dans  des  niches  quatre  figures  qui 
représentent  la  Sagesse,  la  Vérité,  la  Re- 
nommée et  FHonneur.  Inventé  et  gravé 
par  Capitelli.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas  : 
Bernardinus  Capïtellius  F.  i635. 

Largeur:   i5  p.  2  lign.   Hauteur:  i3  p.  3  lignes? 


PORTRAITS. 

27.  Le  portrait  de  Sébastien  Fulli, 
peintre  de  Sienne.  Il  est  en  buste,  vu  de 
trois  quarts  et  tourné  vers  la  droite.  Dans 
un  ovale,  autour  duquel  on  lit:  Seba'.tia- 
nus  Fullius  Pictor  Senen.  aet.  suae  LU, 
obi.  M.DCXX.,  et  dans  la  marge  d'en  bas 
est  écrit:  Sebasiianus  Fullius  architecte- 
ram Bernardinus  Capitellius  f.  l63o. 

Hauteur:    5  p.   10  lign.   Largeur  :3  p.    10  lign. 

28.  Le  portrait  de  Venture  Salimbène, 
a  mi-corps  dans  un  ovale,  autour  duquel 
on  lit  :  Eques  Ventura  Salimbenius  Bevi- 
lacijua  pictor  Senen.  aet.  suae.  XXXXVJ. 
Obi.  MDCX1II.  Dans  la  marge  d'en  bas 
est  écrit  :  Nerno  melius  Ventura Ber- 
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nardinus  Capitellius.  f.  i634-  Cette  estam- 
pe est  très  médiocre. 

Hauteur:    5  p,    10  lign.    Largeur:    3  p.    y   ligu. 


DIFFERENS  AUTRES  SUJETS. 
29.  Deux  jeunes  gens  et  ieurs  maîtresses 
faisant  débauclie  à  table.  On  remarque  à 
gauche  un  valet  qui  verse  à  boire,  adroite 
un  autre  qui  sert  un  plat.  Au  milieu  d'en 
bas  on  lit,  quoique  difficilement:  Butilio 
Manetti  Inuen,  et  plus  bas  encore  est  une 
dédicace  adressée  par Capitelli à Fortunius 
Thomasius.  Ce  sujet  est  dans  un  ovale 
entouré  de  cette  inscription  :  Qiia  turgct 
r  enter ordine  sunt  vit  ni. 

Diamètre  de  la  largeur  :  y  p.    Celui  de  la  hauteur  :  7  p. 

'60.  Bas-relief  antique  où  l'on  a  repré- 
senté l'histoire  de  Médée.  On  remarque 
à  gauche  Mercure  près  d'un  char  attelé 
de  quatre  chevaux,  sur  lequel  on  voit  le 
père  de  Médée  soutenant  sa  fille  toute 
furieuse.  Un  second  char  attelé  de  deux 
serpens  occupe  le  côté  droit  de  l'estampe. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Ber.°  Capi- 
telli f.        > 


Largeur  :    i?>  p.    Hauteur 
d'en  Las:   G  lïgn, 

xx  vol. 


a,    H  lign      La  marge 
h 
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31.  Les  cérémonies  du  mariage  «les  an- 
ciens» Gravé  sur  un  dessein  (ait  par  P. 
B  erre  Liai  de  Cortone  d'après  une  peii 

re  antique  qui  fut  trouvée  du  ter  s  <b* 
Clément  VIÏI  entre  les  ruines  des  ja  lins 
de  Mécène,  et  qui  depuis  a  été  coi  r- 
vée  dans  la  vigp,e  Aldobrandini.  Gra  e 
pièce  de  trois  feuilles  jointes  en  largeur. 
On  lit  à  droite,  sur  une  tablette:  Ptirus 
Corlonr.  dèli.  Bern.  Capiiclîus.  se.  Bor/î.  1 627. 

Largeur:    3j  p.  Hauteur:  9   p.  4  %"•     La    mi 
d'en  bas  :    1  p.  3  ligu. 

32.  Représentation  d'un  taurobole,  des* 
sine  et  gravé  par  B.  Capitelli  d'après  un 
bas-relief  antique,  sur  quatre  pièces  join- 
tes en  largeur.  Dans  la  marge  d'en  bas 
est  une  dédicace  adressée  par  B.  Capitelli 
à  François  Ballato. 

Largeur  :   61  p.    8  lign. 

3:3.  Un  arc  de  triompbe  élevé  à  la  gloire 
du  pape  Urbain  ViH  de  la  maison  Bar- 
berin.  Il  est  décoré  de  colonnes  d'ordre 
Corinthien  et  de  trois  figures  de  femmes 
dont  l'une  représente  la  Force,  l'autre  la 
Douceur  ,  et  la  troisième  qui  est  assise 
dans  le  haut  de  cette  composition,  désigne 
ia  Justice.  Dans  une  tablette  ménagée  au 


DE  BERNARDIN  CAPITELLI.         i63 

bas  de  celle  figure,  on  lit:  Externum  cer- 
nimus  adveniure  etc.,  et  à  la  droite  d'en  bas  : 
//  Capilelli  t\ 

Largeur:  18  p.  4  l'gn-    Hauteur:    i4  p.  4  lignes? 

34-4°-  L^s  chars  de  triomphe  employés 
a  la  fête  qui  a  eu  lieu  à  Sienne  en  io'32. 
Suite  de  sept  estampes  dessinées  et  gra- 
vées  par  Bern.  Capilelli. 

Largeur:  8  p.    Hauteur:  4  p.   3  lign. 

Ces    estampes  sont   numérotées  à   la 
droite  d'en  haut  depuis  1-7. 

34)  1. Frontispice.  Deux  enfans  assis,  sou- 
tenant les  armes  de  Pierre  Marie  Sa- 
racini  ,  à  qui  ces  pièces  ont  été  dé- 
diées par  B.  Capilelli. 

35)  2.    Cairo  del  Occa. 

36)  3.   Carro  délia  Torre. 

37)  4-   Carro  del  Nicchio. 

38)  5.    Carro  del  Ta  Lupa. 
3;^)  6.   Carro  delt  otida. 
4o)   7.    Carro  délia  Tartuca. 

41.  Carrousel  fait  dans  la  grande  place 
de  Sienne  en  présence  du  grand -duc,  en 
lb'.:>2.  En  haul  3a  Renommée  en  l'air  por- 
te une  banderole  avec  cette  inscription: 
Festa  (alla  nel  famosis.  teatro  di  Siena  àl. 
■Scr.  gran  Dura  il  XX  ottobre  l632.    La 

L  2 
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marge  d'en    bas  contient    une   dédicace 

adressée  par  Capiielli  au  chevalier  Emile 

Piccolomini. 

Largeur  :  iG  p.  3  lign.  Ilaulcur  :  12.  p.  La  marge 
d'en  bas  :    1  p.  2  lign. 

42.  Représentation  de  ce  même  carrou- 
sel, où  la  place  est  vue  du  côté  oppose. 
La  marge  d'en  bas  olï're  une  dédicace 
adressée  en  i632  par  B.  Capitclli  au  duc 
de  Ghisa. 

Largeur  :  10  p.  7  lign.  Hauteur  :  8  lign.  La  marge 
d'en  bas  :    10  lign. 

43-  Comparse  des  gentil -hommes  Sic- 
nois  dans  la  place  où  se  font  les  carrousels 
à  Sienne.  Grand  morceau  composé  de 
trois  pièces  jointes  en  largeur.  On  lit  en 
haut  :  La  mostra  de  Sig.  gentilhuomini 
d'arme  di  Siena  etc.  Au  milieu  d'en  bas 
est  un  cartouche  renfermant  une  dédica- 
ce adressée  par  B.  Capiielli  en  lti25  à  Fa- 
brice Collorcdo. 

Largeur  :   35  p.   Hauteur  :    i3  p.    6  lign. 


Pièces  citées  par  GOBI,  que  nous  n'avons 
pas  eu  occasion  de  voir. 

1.  Portrait  d'Alexandre  Casolani- 

2.  Celui  de  François  Vanni. 
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3.  Celui  d'Archange  Salimbeni. 
4«  Andromède  attaché  à  un  rocher; 
d'après  Ru/i/io  Manetli. 

5.  Le  triomphe  d'un  empereur,  d'a- 
près un  dessein  fait  par  Vincent  Léon- 
cini  da  San  Geminiano ,  sur  un  basre- 
lief  antique. 

Ce  même  auteur  prétend  aussi  que  Ca- 
pitelli  a  gravé  d'après  Horace  Gimigniani, 
Mclchior  Giraidini  et  Jean  Mercatori,  mais 
nous  avons  tout  sujet  de  croire,  que  cette 
donnée  est  entièrement  fausse 
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BERNARDIN   BASSIANO. 


VJet  artiste  n'est  connu  que  par  l'estampe 
suivante  qui  nous  indique  qu'il  étoit  pein- 
tre de  portraits  et  qu'il  a  vécu  en  l63l. 

1 .  le  portrait  de  Gomez  Suarez  de  Fi- 
gueroa  de  Cordouc ,  duc  de  Ferla. 

Le  portrait  de  Gomez  Suarez  ,  vice-roi 
de  Cordoue,  duc  de  Feria.  Il  est  repré- 
senté en  buste  ,  vu  presque  de  face  et 
tourné  vers  la  droite.  Dans  une  forme 
ovale  surmontée  des  armes  de  ce  duc  que 
soutiennent  deux  génies  ailés  placés  aux 
deux  côtés.  Au  bas  du  portrait,  à  gauche, 
est  un  groupe  de  trois  esclaves  en  chaî- 
nes, et  à  droite  la  vue  dune  bataille.  Tout 
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ce*  encadrement  est  une  copie  faite  d'a- 
près celui  du  portrait  de  Charles  de  Lon- 
gue val ,  comte  de  Bouquoy,  gravé  par 
Gilles  Sadeler.  Dans  la  marge  d'en  haut 
est  écrit:  Effigies  illustriss.  atque  excel- 
le nfiss.  D.  D.  ducis  Feriac.  Dans  un  car- 
touche on  lit  :     Gometio.    Svaretio.   F/ce- 

roae et  maecenaii.  Ann.  Actat.  XLIIJ. 

Bernard/nus.  Bas  si  anus   invcnl.  et 

scalpt.  D.D.  CD  DCXXXI. 

Hauteur:  i4  p.  5  lign.    La  marge  d'en  haut  :  4  lig»* 
Largeur  :  9  p.  8  lign. 

Cette  estampe  gravée  au  burin  est  la 
seule  que  l'on  connoit  de  ce  maître. 
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JEAN  ANDRE  PODESTA, 


Jean  André  Podestà  étoit  un  peintre  Gé- 
nois ,  et  disciple  de  Jean  André  Ferrari. 
Les  diflerens  auteurs  de  catalogues  as- 
signant à  sa  naissance  différentes  dates,  il 
est  vraisemblable  que  ces  dates  ne  sont 
que  supposées,  et  que  le  meilleur  parti 
que  Ton  puisse  prendre,  est  celui  de  s'ac- 
commoder à  l'incertitude  qui  règne  sur 
ce  point.  On  sait,  que  Podestà  a  demeuré 
à  Rome,  et  qu'il  y  a  été  reçu  membre  de 
l'académie  de  St.  Luc  ;  mais  il  semble 
qu'il  ne  s'est  pas  fait  remarquer  par  ses 
peintures  d'une  manière  particulière;  il 
esl  plus  connu  par  ses  estampes  dont  une 
est  marquée   de    l'année   l636,  quelques 
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autres  portent  Tannée  l64o  ,  et  pour- 
roient  bien  être  des  productions  de  sa 
plus  grande  force.  La  date  de  la  mort  de 
notre  artiste  n'est  pas  plus  connue  que 
celle  de  sa  naissance. 

Podestà  a  gravé  d'une  pointe  délicate 
et  pittoresque,  mais  son  dessein  n'est  ni 
pur,  ni  même  correct,  surtout  dans  les 
têtes  et  dans  les  extrémités. 

Nous  donnons  ici  le  détail  de  huit  seu- 
les pièces  ,  n'en  ayant  jamais  rencontré 
d'autres.  Gori  cite  encore  deux  estampes 
comme  gravées  par  Podestà,  savoir:  Mer- 
cure remettant  une  pomme  à  Paris,  d'a- 
près une  peinture  de  la  galerie  Farnèse 
par  Annibal  Carrache,  et  S. Diego  posant 
sa  main  sur  un  jeune  garçon,  d'après  un 
tableau  peint  par  le  même,  qui  se  voit 
dans  l'église  de  St  Jacques  des  Espagnols  ; 
mais  nous  sommes  certains,  que  la  pre- 
mière est  incontestablement  gravée  par 
J.  B.  GalestTuzzi ',  et  nous  avons  sujet  de 
douter  de  l'existence  de  l'autre. 

1.  St.  François  montrant  à  son  supé- 
rieur le  pain  qu'il  avoit  soustrait  pour 
le  donner  aux  pauvres,  changé  miracu- 
leusement en   roses.    Le  Saint ,  le  supé- 
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rieur  et  un  autre  religieux  se  voient  à 
droite,  en  avant  de  la  porte  du  couvent; 
et  à  gauche  sont  rassemblés  plusieurs 
pauvres,  parmi  lesquels  on  remarque, 
sur  le  devant,  une  femme  assise  ,  ayant 
un  enfant  auprès  d'elle.  Ce  morceau  est 
gravé  d'après  la  peinture  àîAnnibal  Car- 
Tacha  d'une  des  chapelles  de  l'église  de 
St.  Jacques  des  Espagnols  à  Rome.  On 
lit  a  la  gauche  d'en  bas  :  Ann.  Carr.  Pin- 
xil.  Sans  le  nom  de  Podestà. 

Hauteur:    10  p.  6  lign.   Largeur:  y  p.   1  lign. 

1-  Bacchanale  où  Ton  remarque  vers  la 
droite  deux  Faunes  et  quelques  enfans 
qui  portent  Silène  enivré  ,  et  à  gauche 
deux  enfans  près  d'un  vase.  Au  bas  de 
ce  même  côté  on  lit:  Andréa  Podesta  inv» 
û.  f.  1640.  Vers  le  milieu  est  écrit:  Ma- 
gnijzcentissimo  Prlncipi  Vaulo  Jordano  II 
Bracciani Duc/.  And.  P.  D.D.D.  1640-!  et 
vers  la  droite  :  Bomae  apud  Franciscain 
Saluucium. 

Largeur:    i4  p.   6  lign.    Hauteur:    9   p.    9   lign. 

3.  Autre  Bacchanale  ,  où  l'on  a  repré- 
senté au  milieu  un  sacrificateur  mettant 
de  l'encens  dans  un  petit  bassin  d'offrande 
placé  devant  un  grand  autel  érigé  à  la 
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droite  de  l'estampe.  Sur  le  devant  de  ce 
même  côté,  un  Faune  vu  par  le  dos,  pré- 
sente une  coupe  à  un  terme  de  Silène. 
On  lit  en  bas,  à  gauche  :  Magnijice  Mis  si- 
Trio  Principi  Paulo  Jordano  II  Bracciani 
Du  ci.  And.  P.D.D.D.  iG.£o. 

Même  dimension. 

4-  Autre  Bacchanale  ,  où  l'on  voit  au 
milieu  du  devant  un  Satyre  qui  vomit, 
tombé  sur  le  ventre  ;  à  gauche  un  Satyre, 
conduisant  un  enfant  par  la  main,  ac- 
court pour  voir  un  chien  qui  vomit  pa- 
reillement. Sur  un  écriteau  carré  au  bas 
de  ce  même  côté,  est  écrit:  Magnificen- 
tissimo  Principi  Paulo  Jordano  II  Brac- 
ciani Duci.  And.  P.  D.  D.  D.  16+0  —  et  à 
droite  :  Borna e  apud  Franciscum  Saluu- 
cium. 

Même  dimension. 

5-  Sujet  allégorique  composé  d'un  grand 
nombre  d'enfans  ,  parmi  lesquels  on  re- 
marque, à  gauche,  Cupidon  drvant  un  che- 
valet ,  occupé  à  peindre  l'amitié  et  l'a- 
mour lascif  qui  s'embrassent;  vers  le  mi- 
lieu deux  enfans  dont  l'un  joue  de  lagui- 
larre,  l'autre  porte  sur  la  tète  un  horloge 
de  sable  ;    vers  la  droite  un  aulre  enfant 
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encore  qui  éteint  un  flambeau  ,  vis-à-vis 
de  ses  cameradcs  qui  lui  montrent  une 
tête  de  mort  etc.  Au  haut  du  chevalet  on 
lit:  Al  Sig.r  Guida  Reni.  And.  P.  D.  D.  D. 
En  bas  est  une  inscription  de  huit  lignes 
qui  commence  ainsi  :  Pulcher  Amiciliam, 
et  lasciuum  pingit  Amorem  etc.  —  1640. 
A  gauche  est  cette  adresse:  Rornae  apud 
Fronciscum  Saluucium. 

Largeur  :    i4  p.   3  lign.    Hauteur  :  9  p.  9  lign. 

6.  Bacchus  à  son  retour  de  la  conquête 
des  Indes,  rencontrant  dans  l'isle  de  Na- 
xos  Ariadne  abandonnée  par  Thésée.  Gra- 
vé d'après  le  fameux  tableau  que  le  Titien 
avoit  peint  pour  Alfonse  premier  duc  de 
Ferrare.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Al 
lll.mo  Sig.re  Don  Fabio  délia  Corgna  —  Ti~ 
tianus  inuen  :  Gio  Andréa  Podestà  Geno- 
vese  D.  D.  la  présente  sua  opéra  —  Supe- 
riorum  licentia. 

Largeur:    i4  p.    6  lign.    Hauteur:  11   p.   6  lign. 

7.  Une  Bacchanale  où  l'on  voit  sur  le 
devant  une  femme  endormie,  et  plus  loin 
diverses  personnes  de  la  suite  de  Bacchus 
qui  célèbrent  ses  fêtes.  D'après  un  tableau 
àxxTitien  delà  plus  grande  réputation  qu'il 
avoit  encore  peint  pour  Alfonse  premier 
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duc  de  Ferrare.  On  lit  en  bas:  Supcriorum 


licentia.  —  Titianus  inuen. 


Al  /llmo  S/g.' 


Don  Fabio  délia  Corgna.  Gio.  Andréa  Fa- 
des ta  Genovese  D.  D.  la  présenta  sua  opéra. 

Même  dimension. 

8.  La  Su! le  des  Amours  rassemblés 
dans  une  campagne  agréable  autour  de 
la  statue  de  Vénus,  les  uns  s'occupant  à 
ramasser  des  fruits,  d'autres  à  les  cueillir, 
quelques  uns  s'embrassent  tendrement, 
et  d'autres  essayent  sur  eux-mêmes  le 
pouvoir  de  leurs  flèches.  Gravé  d'après 
un  tableau  peint  par  le  Titien  pour  le 
même  duc  de  Ferrare.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  Ali:  III"10  Sig.r  il  Sig.r  Caualier 
Cassiano  dal  Pozzo.  G.  A.  P  D.  D.  —  Titia- 
nus  inu.  —  Jlomae  superiurum  licentia.  1  o  j 6 ■ 
Apud  Joseph .  de  liuheis. 

Même  dimension. 
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Jules  Catpioni ,  peintre  de  Venise,  na- 
quit en  1611,  et  mourut  à  Vérone  en  1674. 
11  étoit  disciple  à? Alexandre  Varotari. 

Les  estampes  de  Carpioni  montrent 
un  dessein  savant  et  plein  de  goût,  quoi- 
qu  il  ne  soit  pas  pur  dans  toutes  les  par- 
ties ;  elles  sont  gravées  dune  pointe  fer- 
me et  spirituelle  ,  et  offrent  un  travail 
large  et  ouvert,  rappelant  le  faire  des 
pièces  de  Simon  Cantarini  que  Carpioni 
semble  avoir  pris  pour  modèle. 

L'oeuvre  complet  de  notre  artiste  est 
composé  de  vingt  six  pièces  dont  nous 
donnons  ici  le  détail;  celle  qui  représente 
un  enfant  courant  après  une  mouche ,  et 
que  cilent  quelques  auteurs  modernes, 
n'appartient  sûrement  pas  à  notre  artiste. 


XX.   Val. 
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JULES    CARPIONL 


SUJETS    PIEUX. 

1.  Le  jeune  David. 

.David  représenté  à  mi-corps  et  de  face, 
tenant  de  la  main  droite  la  tête  du  géant 
Goliath  qu'il  a  saisie  parles  cheveux,  et 
posée  sur  une  table  devant  lui.  Il  est 
coèfFé  d'un  petit  chapeau  orné  de  deux 
grandes  plumes  qui  lui  pendent  sur  l'o- 
reille gauche.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  ; 
Matio  Cadorin  jor. 

Hauteur  :  5  p.    6   lign.    Largeur  :    4  P« 


2.  Jésus  Christ  à  la  montagne  des  olives. 
Il  est  à  genoux  à  la  gauche  de  l'estampe, 
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priant  les  bras  étendus,  et  les  yeux  élevés 
vers  un  grand  ange  qui  lui  apporte  le  ca- 
lice de  sa  passion,  et  que  Ton  voit  à  la 
droite  d'en  haut,  sur  un  nuage  entouré 
de  plusieurs  petits  anges. 

Hauteur  :    11    p.     La   marge  d'en  bas  :   9  ligu. 
Largeur  :  8  p. 

On  a  de  ce  morceau  trois  épreuves. 

La  première  est  celle  que  l'on  vient 
de  détailler. 

La  seconde  porté  à  la  gauche  de  la 
marge  d'en  bas  cette  adresse  :  Matio 
Cadorin  forma  in  Padoa. 

La  troisième  porte  à  la  gauche  d'en 
bas  ce  nom  :  G.  C.  Inv.  et  Sculp. ,  et  dans 
la  marge  d'en  bas  l'inscription  suivante: 

R.mo  P.  F.  Carolo  de  Co  :  Co  :  Lodolis. 

Marcus  Pitteri  Venetus  sculptorD.D.D. 

3.  Sainte  famille.     D'après  Simon 
Cantarini, 

La  Vierge  presque  de  profil,  assise  à 
droite  sur  une  chaise  dont  on  voit  le 
dossier  ,  est  dirigée  vers  la  gauche  de 
l'estampe.  Elle  tient  sur  ses  genoux  l'en- 
fant Jésus  qui  a  un  chapelet  entre  les 
mains.    Dans  le  fond    à  gauche  on  voit 
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St.  Joseph  près  d'une  table,  lisant  dans 
un  livre  qu'il  tient  des  deux  mains.  A 
droite,  sur  la  pierre  d'appui  d'une  fenêtre 
est  un  pot  de  fleurs.  A  la  gauche  d'en  bas 
on  lit:  Matio  Cadorin  For.  Cette  pièce  est 
une  copie  de  l'estampe  de  Simon  de  Pe- 
saro  (Nr.  l'ù  de  son  oeuvre.)  Carpwni  y 
a  t'ait  quelques  changemens  très  légers, 
dont  le  plus  essentiel  consiste  en  ce  qu'il 
a  ajoute  le  dossier  de  la  chaise. 

Hauteur  :    5  p.   Largeur  :   3  p.    6  lign. 

4-  Sainte  famille .  D'après  S.  Cantarini, 
La  Vierge  vue  de  profd  et,  dirigée  vers 
la  gauche  ,  est  assise  au  bas  d'un  rideau  , 
ayant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  qui 
est  couché  sur  son  bras  gauche.  A  côté 
d'elle  est  assis  St.  Joseph  qui  met  sa  main 
droite  sur  une  table ,  sur  laquelle  est  pla- 
cée une  corbeille  remplie  de  fruits.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Matio  Bolzetta 
For.  Pad.  Ce  groupe  est  une  copie  en  con- 
tre-partie de  celui  qui  se  trouve  dans  l'es- 
tampe de  Simon  de  Pesaiv  ,  décrite  au 
Nr.  4  de  son  oeuvre. 

Hauteur  :    5  p.   7  Ugn,    Largeur  :   4  P-  4  !'§"• 
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Ô.  La  Vierge  lisant 
La  Vierge  assise  au  bas  d'un  piédestal, 
lisant  dans  un  petit  livre  qu'elle  tient  de 
la  main  gauche.  Elle  a  sur  ses  genoux 
l'enfant  Jésus  qui  porte  l'index  de  sa 
main  droite  sur  la  bouche,  comme  pour 
ordonner  le  silence.  St.  Joseph  s'appuyant 
de  la  main  droite  sur  son  bâton ,  semble 
écouter  la  lecture.  Il  est  debout  au  delà 
d'un  berceau  placé  aux  pieds  de  la  Vierge. 
On  lit  à  la  gauche  d'en  bas:  Carpioni  Ve- 
netofe.,  et  vers  le  milieu:  Matio  Cadorin 
Forma. 

Hauteur:  y  p.  10  lign.   Largeur:  5  p.  3  lign. 

Les  premières    épreuves  sont   sans 
l'adresse  de  Cadorin. 


G.  La  Vierge  au  rosaire. 
La  Vierge  au  milieu  de  l'estampe,  pla- 
ne en  l'air,  portée  par  deux  têtes  de  Ché- 
rubins, sur  lesquelles  elle  se  tient  debout. 
Elle  a  dans  la  main  droite  un  rosaire ,  et 
soutient  de  l'autre  l'enfant  Jésus  qui,  por- 
té sur  un  petit  nuage ,  a  pareillement  un 
rosaire  d'une  main,  et  de  l'autre  une  rose. 
De  pareils  rosaires  se  trouvent  dans  les 
mains  de  deux  anges  dont,  l'un  voltige  en 
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l'air  à  la  gauche,  l'autre  à  la  droite  de  la 
Vierge.  Dans  le  haut  de  ces  deux  côtés 
de  nombreux  Chérubins  forment  une  glo- 
riole autour  de  la  Vierge  dont  la  tète  est 
environnée  d'étoiles.  On  lit  en  bas,  à 
droite  :  Giul.  Carpioni  Ven. ,  et  à  gauche  : 
Matio  Cadorin  Forma  in  Pad.a 

Hauteur  :  8  p.  4  l'gD«   Largeur  :   5  p.  10  lign. 

7.  L'hommage  du  petit  St.  Jean. 

La  Vierge  assise  à  gauche  sur  une 
pierre  carrée,  et  adossée  contre  le  tronc 
d'un  arbre  ,  tenant  devant  elle  le  petit 
Jésus  qui  se  penche  vers  le  petit  St.  Jean 
pour  lui  donner  la  bénédiction.  Ce  jeune 
Saint  présente  ses  hommages  au  petit  Sau- 
veur, en  se  prosternant  comme  pour  lui 
baiser  le  pied.  L'agneau  se  voit  à  son 
côté.  On  remarque  St.  Joseph  vers  le 
fond  du  côté  gauche.  Le  lointain  à  droite 
montre  un  rocher  surmonté  d'un  petit 
château  fort.  Au  bas  de  ce  même  côté 
est  écrit  :  Giulio  Carpioni  Ven.,  et  au  mi- 
lieu: Matio  Cadori,  deito  bolzetta  al  éd.' 

Hauteur  :  8  p.  8  lign.  Largeur  :  5  p.  8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  avant  l'adresse  de  Cadorin. 
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8.  La  Vierge  prenant  V enfant  Jésus 
du  berceau. 

La  Vierge  à  genoux  prenant  l'enfant 
Jésus  du  berceau  qui  est  placé  devant 
elle  sur  une  marche.  Un  petit  ange,  de- 
bout près  de  la  Vierge ,  adore ,  les  mains 
croisées  sur  sa  poitrine.  St.  Joseph  de- 
bout à  droite,  derrière  la  Vierge,  regar- 
de le  petit  Jésus.  La  partie  supérieure 
de  la  planche  offre  Dieu  le  père  sur  un 
nuage  entouré  de  plusieurs  anges.  A  la 
droite  d'en  bas  on  lit  :  GIVL.  CARPIONI 
VEN. ,  et  au  milieu  :  Matio  Cadorin  detto 
Bolzetta  forma. 

Hauteur:  11  p.  8  lign.   Largeur:  8p. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  sans  l'adresse  de  Cadorin. 

9.  L'ange  gardien  conduisant  un  enfant. 

L'ange  dirige  sa  marche  vers  la  droite 
de  l'estampe  d'où  vient  le  jour.  Il  tourne 
et  baisse  la  tète  vers  l'enfant  qu'il  tient 
de  la  main  droite  ,  et  à  qui  il  montre  de 
la  gauche  la  gloire  céleste,  vers  laquelle 
il  le  conduit  par  un  chemin  escarpé,  à  tra- 
vers les  rochers  que  l'on  voit  à  droite  sur 
le  devant  et  dans  le  fond.   Cette  estampe 
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que  Ton  attribue  généralement  à  Jules 
Carpioni  ,  es I  une  copie  en  contre-partie 
de  celle  gravée  par  Simon  de  Pesaro , 
(Nr.  28  de  son  oeuvre.)  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit  à  gauche  :  Matio  Cadori 
Forma  in  Padoa. 

Hauteur:    6  p.  3  lign.     La  marge  d'en  bas  :   i  p. 
Largeur  :  4  p.  i°  l'gn, 


jo.  Ste.  Madelaine, 

Ste.  Madelaine  dans  le  désert.  Elle  est 
à  genoux  et  tournée  vers  la  gauche.  Elle 
prie  les  mains  jointes  et  les  bras  aeeou* 
dés  sur  un  quartier  de  rocher  ,  sur  le- 
quel est  posé  une  tète  de  mort.  En  lio.il 
on  voit ,  à  droite  deux  anges  et  deux 
têtes  de  Chérubins,  et  à  gauche  des  ra 
yons  d'une  lumière  céleste  qui  descen- 
dent sur  la  pénitente.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas:  CATIPIONI  VEN.  FEC,  et  dans  la 
marge:  Matio  Cadorin forma  in  Pad. 

Hauteur:  7  p.   4  ^Sn-    La  marge  d'en  bas:  6  li^n, 
Largeur  :  5  p.  2  lign. 

Les  premières  épreuves  de  cette  es- 
tampe sont  sans  l'adresse  de  Cadoriu. 
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il.  St.  Antoine  do  Padoue. 
St.  Antoine  de  Padoue  adorant  à  ge- 
noux l'enfant  Jésus  qui  lui  apparoît  dans 
une  gloire  d'anges  ,  assis  sur  un  nuage 
porté  par  quelques  tètes  de  Chérubins. 
Le  Saint  est  vu  de  profil,  et  tourné  vers 
la  gauche,  où  on  lit  en  bas:  GIUL.  CAR- 
pioni  veneto.  Dans  la  marge  d'en  bas 
est  écrit ,  au  milieu:  S.  ANTONIO  DE  PA- 
BUA ,  et  à  gauche  :  Matio  Cadorin  For. 

Hauteur  :  7  p.  5  Jign.  La  marge  d'en  bas  :    5   lign. 
Largeur  :  5  p.  3  lign. 

Les  premières  épreuves  de  cette  es- 
tampe sont  avant  l'adresse  de  Cadorin. 

12.  St.  Jérôme. 

St.  Jérôme  faisant  pénitence  dans  le 
désert.  Il  est  représenté  à  genoux  et  les 
yeux  levés  vers  le  ciel,  où  l'on  remarque 
quelques  tètes  de  Chérubins  dans  des 
nuages.  Sur  l'un  des  deux  livres  qui  se 
voient  à  la  droite  dû  devant,  on  lit:  Giul. 
Carpiani Ven.\  et  au  milieu  d'en  bas  est 
écrit  :  Matio  Cadorin  detto  boîz.  For. 

Hauteur:  8  p.    2  lign.    Logeur:  6  p. 
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SUJETS    PROFANES. 

i3.  La  Modération. 

La  Modération  représentée  par  une 
jeune  femme  tenant  de  la  main  droite 
une  bride ,  et  de  l'autre  un  fouet.  Elle  est 
assise  à  terre  contre  le  tronc  d'un  arbre 
qui  s'élève  à  la  gauche  de  l'estampe ,  et 
souffre  avec  patience  que  l'Amour  lui 
mette  un  bandeau  sur  les  yeux.  On  voit 
dans  le  fond  à  droite  deux  autres  Amours 
qui  courent  ensemble  au  pied  d'un  rocher 
surmonté  de  quelques  fabriques.  A  la  gau- 
che d'en  bas  est  écrit:  CARPION1  OPVS. 

Hauteur:  6  p.  4  lïgn.   Largeur  :  4  p.  "  l»gn- 


l4-  Vénus  entourée  d'Amours. 
Vénus  est  assise  au  milieu  de  l'estampe, 
sur  une  marche  pratiquée  au  pied  d'un 
arbre  dont  le  tronc  est  encourtiné  d'un 
grand  drap.  Elle  tient  un  miroir  de  la 
main  droite,  à  ses  pieds  est  jette  un  flam- 
beau. A  gauche  se  voient  quatre  Amours 
qui  lui  apportent  des  fleurs,  un  cinquième 
en  cueille  d'un  rosier  dans  le  fond  à 
droite,    et  un  autre  qui  est  en  l'air  de  ce 
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même  côté,  en  tient  de  ses  deux  mains. 
Sans  nom.  Pièce  rare. 

Hauteur:  10  p.  6  lign.    Largeur:  8  p.  2  lign. 

l5-l8.  Les  quatre  Elèmens- 

Suite  de  quatre  estampes. 
Largeur:    5  p.  10  lign.    Hauteur:  3  p.  10  lign. 

i5)  VAir.  Iris  assise  sur  l'arc-en-ciel.  Elle 
est  accompagnée  de  deux  génies  dont 
l'un  porté  par  un  aigle  volant ,  se  voit 
vers  la  gauche,  l'autre  tenant  une  tor- 
che allumée  ,  voltige  à  la  droite  de 
l'estampe.  Sans  nom. 

î6)  La  Terre.  Cybeïe  assise  à  terre,  entre 
l'Amour  qui  se  voit  à  droite,  tenant 
son  flambeau  allumé,  et  un  cerf  qui 
court  vers  la  gauche ,  où  l'on  voit  un 
chien  de  chasse.  On  lit  à  la  droite  d'en 
bas:  Guil.  CarpioniVen. 

17)  LSEau.  Une  Nayade  assise  à  droite, 
montrant  de  la  main  droite  l'eau  qui 
coule  d'une  urne  sur  laquelle  elle  est 
appuyée  du  bras  gauche.  Plusieurs 
autres  Nayades,  et  des  Tritons  et  devS 
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Amours  se  voient    dans    le   fond    a 
gauche. 
18)  Le  Feu.  Vénus  travaillant  dans  la  for- 
ge deVulcain.  L'Amour  s'éloigne  dans 
le  fond  à  gauche.    Les  mots  :    Giulio 
Carpioni  Vert,  sont  gravés  à  droite,  h 
mi-hauteur  de  la  planche. 
Copies  de  ces  quatre  morceaux  ,  très 
spirituellement  gravées   en  contre-partie 
par  Jonas  Umbaeh,  dont  le  nom  cepen- 
dant ne  s'y  trouve  pas  marque. 

19.  Danse  d' Enfans. 
Quatre  enfans  dansant  au  son  d'une 
flûte  jouée  par  un  Satyre  assis  à  droite, 
près  de  trois  autres  enfans  et  deux  Bac- 
chantes dont  Tune  dort  couchée  à  terre. 
On  lit  à  la  droite  d'en  haut:  Giul.  Carpioni 
Ven.,  et  à  gauche  :  In  Padoa  Maiio  Cado- 
rin  detto  bolzctta  for. 

Largeur:  \\  p.  8  Iign.    Hauteur:  4  P- 

20.  Danse  d' Enfans. 

Quatre  enfans  de  Satyres  chantant  et 

jouant  de  divers  instrumens,  en  dansant 

autour  d'un  cinquième  enfant  qui   dort 

renversé  par  terre.  A  droite  un  Satyre  vu 
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par  le  dos,  est  assis  vis-à-vis  d'un  piédestal 
orné  d'un  bas-relief.  11  tourne  la  tète  vers 
une  vieille  assise  au  bas  d'un  autre  pié- 
destal ,  et  ayant  un  enfant  auprès  d'elle. 
Un  petit  Satyre  regardant  dans  un  vase, 
est  debout  devant  le  premier  piédestal. 
Sans  nom. 

Largeur:   i5  p.    Hauteur;  4  P»  8  lign. 

2 1  -2  G.  Les  Dieux  m  arins* 


Suite  de  six  estampes» 

Ces  pièces  numérotées  depuis  1  à  G,  et 
destinées  à  être  jointes  en  largeur,  for- 
ment une  seule  frise.    Elles   ne   portent 
pas  le  nom  de  Carpioni ,  mois  elles  vien- 
nent incontestablement  de  ce  maître,  qui 
les  a  gravées  dans  ses  premiers  temps,  en 
contre-partie  des  estampes  à'Odoardo  Fia- 
letti.  (Nr.  2^-29  de  son  oeuvre.) 
21)  1.  Ce  morceau  représente  à  gauche 
un  Dieu  marin,  portant  sur  l'épaule 
droite  un  panier  rempli  de  fruits,  et 
ayant  en    croupe  une  Néréide  qui  a 
un  enfant  auprès  d'elle.  Au  milieu  un 
autreDieu  marin  prend  un  enfant  d'en- 
tre les  mains  d'une  Néréide  qui  est  à 
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droite,  accompagnée  d'un  enïant  qui 
suce.  Un  Amour  portant  une  cou- 
ronne de  fleurs,  plane  en  l'air  de  ce 
même  côté.  Vers  le  milieu  d'en  bas 
on  lit  :  Matio  Cadorin  detto  bolzetta  For. 

Largeur  :    i5  p.   Hauteur:  4  P«  6  lign« 

22)  2.  Trois  Tritons  qui  sonnent  de  con- 
ques en  guise  de  cors,  et  deux  Néréi- 
des nageant  dans  les  ondes,  précédées 
de  deux  Amours  qui  planent  en  l'air 
à  gauche ,  et  dont  l'un  porte  une  cou- 
ronne de  fleurs ,  l'autre  arc  et  flèche. 
On  lit  vers  le  milieu:  Maiio  Cadorin 
detto  bolzetta  For.  Pad. 

Largeur:  18  p.  3  Hgn.  Même  hauteur  que  la  pièce 
précédente. 

23)  3.  A  gauche  un  Triton  portant  une 
grande  tortue  ,  au  milieu  un  second 
Triton  ayant  une  Néréide  en  croupe , 
et  à  droite  un  couple  semblable.  Vers 
le  milieu  on  lit  :  Matio  Cadorin  Forma 
in  Pad. 

Largeur:  16  p.  8  lign.    Même  ïiauteur  que  les  piè- 
ces précédentes. 

24)  4-  A  gauche  une  Néréide  assise  sur 
un  dauphin,  prenant  du  fruit  d'un  pa- 
nier qu'un  Triton  porte  sur  l'épaule. 
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A  droite  un  Triton  ayant  en  croupe 
un  enfant,  et  tenant,  comme  à  la  lesse, 
une  Néréide  assise  sur  un  dauphin  et 
ayant  un  enfant  entre  ses  bras.  On  lit 
vers  la  droite  d'en  bas  :  Matio  Bolzetta 
For.  Padoa. 

Largeur:  16p.  10  lign.  Même  hauteur  cjue  les  piè- 
ces précédentes. 

a5)  5.  A  gauche  un  Triton  portant  une 
Néréide  sur  ses  bras.  Au  milieu  un  se- 
cond Triton,  tenant  à  la  bride  un  che- 
val marin  fougueux,  et  à  droite  deux 
enfans  assis  sur  un  dauphin.  On  lit  au 
milieu  d'en  bas:  Matio  Bolzetta  Forma 
Padoa  al  bb. 

Largeur  :  16  p.  10  lign.  Même  hauteur  que  les  piè- 
ces précédentes. 

26)  6.  A  gauche  un  enfant  monté  sur  un 
bouc  marin,  au  milieu  unTriton  tenant 
embrassé  deux  Néréides,  et  à  droite 
deux  autres  Tritons  dont  l'un  armé 
d'un  trident,  et  qui  semblent  se  battre 
à  côté  d'un  grand  dauphin.  On  lit  vers 
le  milieu  d'en  bas:  Matio  Cadorin  dette 
Bolzetta  in  Padoa  al  bb. 

Largeur:   17  p.  10  lign.  Même  hauteur  gue  les  pi»* 
ces  précédentes. 
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Hyacinthe  Gimignani ',  peintre  dePistoie, 
naquit  en  1611 ,  et  mourut  en  1681.  Il  étu- 
dia à  Rome  chez  Nicolas  Poussin,  et  de- 
vint dans  la  suite  disciple  de  Piètre  de 
Cortone.  Il  se  tint  à  son  premier  maître 
pour  le  dessein  et  la  composition,  mais 
il  imita  le  second  dans  le  coloris  et  dans 
le  goût  de  l'architecture. 

Gimignani  nous  a  laissé  vingt  sept  es- 
tampes très  recherchées  qui  décèlent  le 
grand  mérite  de  leur  auteur;  cependant 
on  y  blâme  les  jambes  et  les  bras  qui 
pourroient  être  dessinés  d'un  meilleur 
goût.  Ces  estampes  sont  gravées  d'une 
pointe  plus  nette  que  déliée,  mais  elles 
ne  laissent  pas  que  de  présenter  un  tra- 
vail aussi  pittoresque  qu'agréable. 

Notre  catalogue  qui  renferme  lé  détail 
de  ces  vingt  sept  pièces,  est,  suivant  no- 
tre opinion,  à  son  complet  ;  J.  J.  Fufsli, 
à  la  vérité,  cite  (  Kùnstler  lexicon)  encore 
une  autre  estampe ,  savoir:  Rercule%l En- 
vie et  /Occasion  1672  ,  mais  nous  sommes 
très  portés- à  croire,  .qu'il  y  a  ici  erreur, 
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parceque  cette  pièce  n'est  nommée  dans 
aucun  catalogue,  et  que  nous  ne  l'avons 
su  trouver  dans  aucune  des  riches  collec- 
tions que  nous  avons  consultées  tout  ex- 
près à  cet  égard. 


OEUVRE 
D^HYACINTHE  GIMIGNANI. 

(Nr.  4  des  monogrammes.) 


SUJETS  PIEUX. 

1.  La  Vierge  et  St.  Joseph  adorant 
l'enfant  Jésus. 

Xja  Ste.  Vierge  regarde  l'enfant  Jésus 
couché  dans  la  crèche  devant  elle.  St.  Jo- 
seph ,  s'appuyant  de  ses  deux  mains  sur 
son  bâton,  est  debout  à  droite;  et  à  gau- 
che on  voit,  vers  le  haut  de  l'estampe, 
trois  tètes  de  Chérubins  et  un  petit  ange 
en  adoration.  Dans  la  marge  d'en  bas  on 
lit:  IN  HONORE 31  SANCTISSIME  DEI  GE- 
NITRICIS.  —  Hyacinthus  Gimlgnanus  Pist. 
inuen.  —  Incid.  an.  1672. 

Hauteur;  8  p.  5  Iign.   La  marge  il  en  bas  :   2lign. 
Largeur:  6  p.  4  ''8n- 
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2.  Repos  dans  la  fuite  en  Egypte. 

La  Vierge  assise  a  gauche  sur  une 
pierre  carrée,  soutient  devant  elle  l'en- 
fant Jésus  à  qui  un  ange  à  genoux  pré- 
sente du  fruit,  pendant  que  St.  Joseph, 
vers  le  fond,  parle  à  deux,  bateliers  qui 
arrivent  dans  une  nacelle  pour  prendre 
la  Ste.  famille.  Sans  marque.  Pièce  de  for- 
me octogone» 

Largeur  et  hauteur  ;   8  p.  3  lign. 


3.  St.  Augustin. 

St  Augustin  écrivant  de  la  Ste.  Vierge. 
Le  Saint  est  assis  à  gauche  devant  une 
table  couverte  de  plusieurs  livres.  La  Ste. 
Vierge  apparoît  à  la  droite  d'en  haut,  as- 
sise sur  un  nuage,  et  ayant  l'enfant  Jésus 
sur  ses  genoux.  Elle  est  entourée  d'un 
grand  nombre  d'anges.  En  avant  de  la 
table  du  Saint ,  sont  trois  autres  anges 
dont  le  premier  feuilleté  dans  un  livre, 
le  second  tient  une  crosse,  et  le  troisiè- 
me une  mitre  épiscopale.  On  lit  en  bas , 
au  milieu  ;  Bivo  avgvstino,  adroite: 
Hyacinihus  Gimignanus  Pictor.  Pistoriey 
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D.  D.  Pin.  seul  p.,    et  à  gauche  :   Cum  pria, 
sum.  Pont-  A.  S.  1648. 

Hauteur:  11  p.  9  lign.    Largeur:  S  p.  9  lign. 

4-  Si.  Dominique. 
La  Ste.  Vierge  assise  sur  un  nuage, 
soutenant  de  la  main  gauche  l'enfant  Jé- 
sus qu'elle  a  sur  ses  genoux,  et  de  l'autre 
donnant  un  rosaire  à  St.  Dominique  qui 
est  à  genoux  devant  elle  à  la  gauche  de 
l'estampe.  En  haut  voltigent  en  l'air  plu- 
sieurs têtes  de  Chérubins,  ainsi  que  quel- 
ques petits  anges  dont  un  répand  des 
fleurs.  Un  autre  ange,  tenant  de  la  main 
droite  un  livre  et  de  l'autre  un  lis,  est  as- 
sis aux  pieds  de  la  Vierge,  sur  une  pierre 
marquée  :  lncd.  A.  S.  1649-  Dans  la  marge 
d'en  bas  on  lit:  ADMODUM REV.° PRI.  MA-r 
GISTRO  F.  RAIMUNDO   CAPISUCCO  ORD. 

PRED* Hyacinthus  Gimignanus  Pisto- 

rien.ls  Pictor  D.  cum  Pri.  Sum.  Pon. 

Hauteur  :  11  p.  9  lign.   La  marge  d'en  bas  :  6  lign. 
Largeur  :  9  p. 

5.  St.  Félix» 

Le  Saint  ayant  entre  ses  bras  l'enfant 
Jésus ,  est  à  genoux  devant  la  Ste.  Vierge 


— I 


2oo  OEUVRE 

assise  à  gauche  sur  des  nues  portées  par 
des  anges.  Plusieurs  autres  anges  en  ado- 
ration, se  voient  sur  un  autre  nuage  à  la 
droite  d'en  haut.  Dans  la  marge  d'en  bas 
est  écrit,  à  droite:  Hyacinthus  Gimignanus 
Pistorïensis  lnuen.  lncidelat.  A.  S.  l6'49-, 
et  à  gauche:  Cum  Priu.  sum.  Pont. 

Hauteur:   12  p.   La  marge  d'en  bas:    6  lign.    Lar- 
geur :  9  p. 

6.  St.  Ignace  de  Loyole. 
Le  Saint  est  représenté  en  chasuble, 
recevant  à  genoux  et  les  mains  croisées 
sur  la  poitrine,  la  bénédiction  de  l'enfant 
Jésus  qui  est  debout  devant  sa  mère  as- 
sise sur  un  nuage  à  la  gauche  de  l'estampe. 
St.  Joseph  ,  pareillement  assis  sur  un 
nuage ,  se  voit  audelà  de  St.  Ignace.  On 
remarque  dans  le  haut  quelques  anges  en 
adoration  :  deux  autres  anges,  dont  l'un 
tient  un  lis ,  l'autre  un  livre  ,  sont  assis 
sur  une  marche,  sur  le  devant  de  la  gau- 
che. Dans  la  marge  d'en  bas  est  écrit: 
Hyacinthus  Gimignanus  Pisiorie.15  Invcn. 
Inade.  À.  S.  lb'4y  Cum  Pria.  S.  Pent. 

Hauteur:    i2  p.    La    marge  d'en  bas:    S  lign.    Lar- 
geur :  <j  p.  2  lign. 
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7.  St.  Sebastien. 

St.  Sébastien  assis  sur  une  espèce  de 
lit ,  et  soutenu  par  un  homme,  entre  deux 
femmes  dont  une  lui  tire  une  flèche  du 
côté  gauche  de  son  corps  ,  et  l'autre  le 
tient  par  le  bras  droit,  pour  en  laver  les 
playes  avec  une  éponge  qu'elle  trempe 
dans  un  vase  tenu  par  un  jeune  garçon 
qui  est  debout  à  la  gauche  de  l'estampe. 
Dans  le  fond  de  ce  même  côté  on  voit 
une  porte,  par  laquelle  entre  un  vieillard 
accompagné  d'un  jeune  homme.  Dans 
le  haut  de  l'estampe  voltigent  trois  an- 
ges dont  deux  portent  des  couronnes  de 
fleurs,  l'autre  relève  le  rideau  du  lit.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas  ,  au  milieu: 
ILL.mo  ETEXC.vodno.  AC  PRONO.  COL.aw 

D.  LAELIO  VRSIJSO. ,  à  droite  :  Hyacin* 
thus  Gimignanus  Pisiorie!s  Pictor.D.Ping. 
1642.,  et  à  gauche:  ïncid.  1649-  CumPriu- 
Sr/m-  Pont. 

Hauteur:  16  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :    3  Iîgn. 
Largeur  :   j  2  \\ 
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SUJETS  PROFANES. 
8-19.     Jeux    d'en/ans. 

Suite  de  douze  estampes. 
Largeur  :   S  p.  8  lign.    Hauteur:  4P»1  ^8n« 

Ces  douze  pièces  sont  marquées  du 
chiffre  àzGîrnignanî,  et  numérotées  de- 
puis 1  jusqu'à  12. 
8)  1.  Frontispice.  A  gauche  trois  enfans 
soutenant  l'écusson  des  armes  du  Pape 
LconX,  et  à  droite  un  quatrième  en- 
fant près  d'un  cartouche,  sur  lequel 
est  écrit  :  Scherzi  c  givochi  divcrsi  de 
putti  etc. 
y)  2.  Des   enfans  faisant   des  culbuttes. 
On  en  remarque  un  à  la  gauche  du 
devant  qui  se  tient  sur  sa  tète ,   les 
pieds  en  haut. 

10)  3-  Des  enfans  jouant  à  colin-maillard. 
L'enfant  qui  a  les  yeux  bandés  ,  se 
voit  à  gauche. 

11)  4-  Jeu  denfans,  où  Ton  voit  à  gauche 
un  enfant  assis,  couvrant  les  yeux  d'un 
second  qui  est  à  genoux  devant  lui, 
et  à  qui  un  troisième  enfant  donne 
un  coup  sur  le  dos. 
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14)  5-  Des  enfans  dansant  en  rond  au  son 
d'une  flûte  ,  et  d'un  tambourin  que 
jouent  deux  de  leurs  camarades  qui 
se  voient  dans  le  fond  à  droite. 

i3)  6.  Un  enfant  monté  sur  le  dos  d'un 
autre  ,  en  présence  de  plusieurs  de 
leurs  camarades  ,  parmi  lesquels  on 
en  remarque  un  qui  court  sur  le  de- 
vant à  gauche,  tenant  une  girouette. 

14)  7.  Deux  enfans  qui,  en  se  tenant  en- 
semble, font  une  culbutte  sur  le  dos 
de  deux  autres  accroupis  l'un  à  côté 
de  l'autre  ,  en  présence  de  trois  de 
leurs  camarades  qui  les  regardent ,  les 
uns  debout,  les  autres  assis  sur  le  de- 
vant de  la  droite. 

i5)  8.  Plusieurs  enfans  regardant  deux 
autres  dont  chacun  porte  un  de  ses 
camarades  sur  le  dos.  On  remarque 
un  enfant  assis  sur  une  pierre  carrée 
sur  le  devant  à  gauche. 

16)  9.  Un  enfant  représentant  Bacchus 
assis  dans  un  char  trainé  par  d'autres 
enfans.  La  marche  se  dirige  vers  la 
droite. 

17)  10.  Des  enfans  dont  les  uns  boivent 
du  vin,  les  autres  dansent.  On  en  re- 
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marque  un  sur  le  devant  à  gauche  qui 
dort  enivré. 

18)  11.  Des  enfans  en  querelle,  qui  se 
jettent  des  pierres  l'un  à  l'autre.  On 
en  voit  un  sur  le  devant  à  droite  qui 
est  à  genoux  et  pleurant  sur  sa  bles- 
sure reçue  à  la  tête. 

19)  12.  Des  enfans  qui  se  battent  à  coups 
de  poing,  et  se  prennent  par  les  che- 
veux. 


2o.  L  Enlèvement  des  Sabines. 
Frise  de  deux  pièces  jointes  en  largeur. 
La  pièce  du  côté  gauche  se  fait  remar- 
quer parRomulus  assis  à  droite  sur  son 
trône,  regardant  un  Romain  qui  est  vu 
par  le  dos  ,  et  portant  une  Sabine.  La 
planche  du  côté  droit  offre  à  gauche  une 
femme  tombée  par  terre  qu'un  Romain 
relève  ,  en  la  prenant  par  le  bras  gauche; 
à  droite  on  distingue  deux  mères  à  ge- 
noux qui  se  lamentent  en  voyant  enlever 
leurs  filles.  Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit, 
au  milieu  :  ILLUSTRISSIMO  ATQUE  EX- 
CELLENT IS  SI  1MO  DOMINO  JOANNI  BAP- 
TISTAE  PaMPHILIO,  à  droite:  Humilis- 
îi.mus Hyacinf/ius  Gimignanus  Pisto- 
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rien. ,  et  à  gauche  :  Ping,  et  incid.  an. 
sal.  1649- 

Largeur  :  37  p.  La  marge  d'en  bas  :  6  lign.  Hauteur  : 
5  p.  6  lign. 

21-  L  Histoire. 
L'Histoire  écrivant  ce  que  lui  dicte  le 
Temps-  Vers  le  fond  à  droite  on  remar- 
que sur  une  estrade  deux  figures  de  fem- 
mes allégoriques  qui  jouent  aux  échecs. 
Au  milieu  d'en  haut  plane  en  l'air  un  gé- 
nie, tenant  de  la  main  gauche  une  bran- 
che de  laurier ,  et  de  l'autre  une  trom- 
pette ornée  d'un  drap  ,  sur  lequel  est 
écrit:  HISTORIE  DI PISTOIA.  A  la  droite 
d'en  bas  on  lit:  Jacin.Gimif  deli.  Des  pre- 
mières manières  de  l'artiste. 

Hauteur  :  7  p.  3  lign.   Largeur  :  5  p. 


22.  Sèmiramis. 
Sémiramis  quittant  sa  toilette  pour  al- 
ler dissiper  une  révolte.  Elle  tient  de  la 
main  gauche  une  touffe  de  ses  cheveux  : 
et  de  l'autre  une  lance.  Elle  suit  un  capi- 
taine qui  lui  montre  le  chemin,  et  est  ac- 
compagnée d'une  de  ses  femmes.  Ces 
trois  figures  ne  sont  vues  que  jusqu'aux 
genoux.  Vers  la  droite  d'en  bas,  sur  une 
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balustrade,  est  écrit  :  Jacinio  Gimignani 

da  Pistoia  dipinsc  et  iniagl.0  164-J- 

Largeur:   g  p.  10  lign.   Hauteur  :  7  p. 

On  a  deux  épreuves  de  cette  estampe. 

La  première  est  celle  dont  on  vient 
de  donner  le  détail. 

Dans  la  seconde,  Tannée  l647  est  sup- 
primée, et  on  y  lit:  Dam.co  de  Rossi  le 
siarnpe  in  Roma  alla  Pace ,  et  dans  la 
marge  d'en  bas  :  Semiramis  jurât  non- 
nisi  devicio  hosie  religaturam  capillos. 

23.  Cléopâtre. 
Cléopâtre ,  pour  faire  connoilre  à  An- 
toine sa  magnificence  et  son  amour,  fait 
dissoudre  en  sa  présence  une  perle  d'un 
prix  inestimable.  Elle  est  assise  à  droite, 
mettant  la  perle  dans  un  vase,  vis-à-vis 
d'Antoine  qui,  par  le  geste  de  sa  main, 
semble  vouloir  l'en  empêcher.  Une  fem- 
me de  la  cour  de  Cléopâtre  ,  debout  à 
côté  de  sa  maîtresse ,  marque  son  éton- 
nement.  Au  milieu  d'en  haut  plane  l'A- 
mour, On  lit  vers  la  droite  d'en  bas: 
HYACINTUS  G1AJIGNAJSVS  FOSTOMEVt- 
fïS  JNV.  DEL.  1647. 
•  Hauteur:  10  p.  6   lign.    Largeur:  5  p.   9  ligm 
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On  a  deux  épreuves  de  cette  estampe. 

La  première  est  celle  dont  on  vient 
de  donner  le  détail. 

La  seconde  porte  les  inscriptions  sui- 
vantes, à  droite:  HYACINTUS  GIMIG- 
NANUS  PISTORIENSIS  PINVSCVLE. 
L'année  1647  est  supprimée.  Vers  la 
gauche:  cum  priu.  Sum.  Pontif..,  et  dans 
la  marge  d'en  bas  :  Cleopatra  Poculum 
Amoris  libat  Antonio ,  ut  praetiose  bibe- 
ret  unionem  Regni  Pretium  impendit. 

24.  La  mort  de  Virginie. 
Virginius  debout ,  tenant  un  poignard 
de  la  main  droite  élevée ,  montre  de  la 
gaucbe  sa  fille  étendue  morte  par  terre 
au  milieu  de  l'estampe.  On  voit  auprès 
d'elle  un  jeune  homme,  peut-être  Appius 
Claudius  qui  exprime  son  effroi.  A  gauche 
une  femme  à  genoux  pleure  la  mort  delà 
jeune  Romaine ,  et  à  droite  est  debout  un 
vieillard  qui  s'essuye  les  larmes ,  et  der- 
rière lequel  on  appercoit  un  second  jeune 
homme  qui  représente,  suivant  toute  ap- 
parence, Marcus  Claudius.  Deux  femmes 
accourent  par  une  porte  dans  le  fond  du 
côté  gauche.  Au  milieu  du  fond  est  une 
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statue  de  Jupiter  sur  un  piédestal  marqué 
des"  mots  :  Jovi  opt.  maximo.  On  lit  dans 
la  marge  d'en  bas  :  EMINENTISSIMO  PRIN- 

CIPI  VIRGINIO  VRSIJSO.  S.  R.  E.  CARDI- 
NAL! Hyacinthus  Gimignanus  Pistoriensis 
Pictor  D. ,  et  à  gauche  :  Cum  Priu.  Sum. 
Pont.  Ping.  A.  S.  1644.  Incidebat  1648. 

Largeur:   î5  p.   10  lign.   Hauteur  :   n  p.    y  lign, 
La  marge  d'en  bas  :  6  lign. 

25.  La  vendu, > rie. 

o 

On  voit  à  la  droite  de  l'estampe  Vénus 
assise  sur  une  espèce  de  lit  ,  à  l'ombre 
d'un  grand  drap  que  soutiennent  trois 
Amours  en  l'air.  Un  quatrième  Amour, 
pareillement  en  l'air  ,  lui  présente  une 
grappe  de  raisin.  Devant  elle,  au  milieu 
de  l'estampe,  un  Bacchant  à  genoux, 
presse  le  suc  d'une  grappe  dans  un  vase 
placé  (levant  lui.  Un  grand  nombre  de 
petits  Amours  se  voient  dans  le  fond,  oc- 
cupés à  la  vendange.  Sur  le  devant  à  gau- 
che, un  jeune  Bacchant  arrange  des  fruits 
dans  un  grand  panier,  devant  lequel  il 
est  accroupi.  Sur  une  banderole  au  bas 
de  l'estampe,  est  écrit:  AL  SERENISS.mo 
S1G.RE  PRENCIPE  MATTIAS  DI  TOSCANA 
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Jacinto  Gimignani  da  Pistoia  Pùtore  dedi- 
ca  corne  reuerente  segno  délia  sua  înfinita 
dcuotione.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit  sur 
une  pierre  :  ï(J47  PINX.  SCVL. 

Largeur:    16  p.  Hauteur:  11  p.  6  lign. 

26-27.  Deux  estampes  pour  l'ouvrage  de 
Fabien  Strada. 

Largeur  :  i5  p.  Hauteur:  10  p.  y  lign. 

Ces  deux  estampes  ont  été  gravées  pouf 
un  ouvrage  en  deux  volumes  in  folio,  qui 
a  pour  ti  ire  :  Fabianae  Stradae  de  hello  Bel- 
gico  décades  duae.  Romae.\G<+o.  Sumpt.Her- 
manni  Scheus.  Ex  typ.  Viialis  Mascardi. 
26)  La  prise  de  la  ville  de   Taurnay,    en 
l58j.  Cette  ville  est  représentée  dans 
le  fond,  attaquée  par  trois  colonnes. 
On  distingue  au  milieu  du  devant  les 
députés  remettant  les  clefs  de  la  ville 
au  duc  de  Parme  qui  est  à  cheval  vers 
la  droite,  suivi  de  plusieurs  lanciers 
à  cheval.  Il  y  a  dans  le  haut  de  l'es- 
tampe une  large  banderole  avec  l'ex- 
plication en  latin  des  différens  grou- 
pes ,   marqués  par  des  lettres.    A  la 
gauche  d'en  bas ,  sur  une  grosse  pier- 
re, est  écrit:  Hyacinthus  Gimignanus 
Pistor}*  inuent.  sculp.  1647. 
XX.    Vol  O 
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27)  La  bataille  deCovensieyn,  en  i585.  On 
remarque  sur  le  second  plan  de  cette 
estampe  deux  redoutes  prises  d'assaut 
par  les  Espagnols  et  les  Italiens.    Ces 
redoutes  sont  bâties  sur  le  bord  de  l'Es- 
caut qui  s'étend  sur  toute  la  largeur 
du  fond,  et  qui  est  couverte  de  vais- 
seaux.  A  droite   sont  trois   divisions 
d'infanterie.  On  remarque  sur  le  de- 
vant plusieurs  petits  bateaux  remplis 
d'Espagnols  qui  poursuivent  les  con- 
fédérés dans  leur  fuite.  Une  bandero- 
le avec  l'explication  des  sujets  et  grou- 
pes qui  entrent  dans  cette  composi- 
tion ,  se  trouve  dans  le  haut  de  l'es- 
tampe, comme  dans  la  précédente,  et 
les  mots  :  Hyaci.  Gimignanus  Pistori.1' 
inuen.  sculp.  1647  se  voient  à  gauche, 
à  mi-hauteur  de  l'estampe. 
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±ietre  Testa  ,  dit  Lucchcsino  ,  naquit  à 
Lucques  en  1617,  et  mourut  à  Rome  en 
l65o.  Il  fréquenta  l'école  de  Piètre  de  Cor- 
tonc,  et  puis  celle  du  Dominiquin.  Testa 
dessina  presque  tout  ce  qui  se  trouvoit 
d'antiquités  à  Rome,  et  s'occupa  en  même 
temps  de  la  peinture  à  l'huile  et  à  fresque. 
Il  a  laissé  un  nombre  considérable  d'ou- 
vrages dans  ces  deux  genres  de  l'art. 

Cet  artiste  avoit  une  grande  pratique 
dans  le  dessein,  mais  trop  poussé  par  le 
feu  de  son  imagination  vive,  il  outra  sou- 
vent ses  caractères  et  les  attitudes  de  ses 
figures ,  qui  sont  toujours  trop  longues  et 
trop  maigres.  Il  dessinoit  bien  les  enfans. 
Ses  draperies  sont  maniérées ,  en  ce  que 
les  plis  y  sont  cassés  ;  Testa  approche  à 
cet  égard  du  goût  de  Piètre  de  Cortone. 

Ses  estampes  sont  gravées  d'une  pointe 
facile,  quelque  fois  négligée.  Les  ombres 
y  sont  faites  avec  des  traits  droits  peu 
convenables  aux  chairs;  elles  sont  mêlées 
d'un  peu  d'ouvrage  de  pointe  sèche  et  de 
burin. 
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Notre  catalogue  de  l'oeuvre  de  P.  Testa 
renferme  trente  neuf  estampes,  et  nous 
croyons  qu'il  est  complet.  D'autres  écri- 
vains portent  son  oeuvre  à  un  nombre 
beaucoup  plus  grand,  parcequ'ils  y  comp- 
tent aussi  toutes  les  pièces  de  César  Testa 
et  plusieurs  autres  estampes  qui  n'y  ap- 
partiennent qu'indirectement. 

11  nous  reste  à  observer  ici,  que  les 
bonnes  épreuves  des  ouvrages  de  notre 
artiste  sont  sans  adresse,  et  que  celles 
marquées  de  l'adresse  de  Jean  Jacques 
Ros si  sont  foibles;  moins  de  vigueur  en- 
core ont  celles  qui  portent  le  nom  de  Jean 
Dominique  Rossi. 
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PIETRE    TESTA 

(  Nr.  io  des  monogrammes.  ) 


!•  JTortraït  de  Piètre  Testa,  à  mi-corps, 
tenant  de  la  main  gauche  un  tableau,  et 
de  l'autre  un  crayon.  Dans  un  ovale.  On 
lit  en  bas  :  Ritratto  di  Pietro  Testa  Pictore 
eccel.°  delinsauit  et  sculpsit  Romac  etc. 

Hauteur  :  8  p.  3  lign.  Largeur  :  6  p.  2  lign. 

SUJETS    PIEUX. 

2.  Abraham  prêt  à  sacrifier  son  fils. 
On  voit  vers  la  gauche  d'en  haut  Dieu 
dans  une  gloire  d'anges  dont  un  arrête 
le  bras  d'Abraham,  et  un  autre  porte  un 
bélier. 

Hauteur:  10  p.   7  lign.   Largeur:  8  p.  7  lign. 

3-  Les  Mages  adorant  Jésus  Christ,  et 
lui  offrant  des  présens.  On  lit  vers  la  gau 


H 


216  OEUV±U£ 

che  d'en  bas  :  _P\  Pinx.  ci  sculp. ,  et  dans 
la  marge  :  Vt  morti  rerum  Dominus  etc. 
Cette  pièce  a  été  dédiée  à  Jérôme  Bonaisio. 

Hauteur  :  i5  p.  4  l'gn-  La  marge,  d'en  ba»  :  8  lign. 
Largeur  :  j  3  p.  2  lign. 

4-.  La  sainte  Vierge  à  genoux  près  de 
l'enfant  Jésus  embrassant  la  croix  qui  lui 
est  destinée  ,  et  qui  lui  est  apportée  du 
ciel  par  des  anges.  Dans  le  fond  à  droite 
un  ange  éveille  St.  Joseph,  et  lui  ordonne 
de  fuir  en  Egypte,  pour  éviter  la  colère 
d'Hérode.  On  lit  ou  milieu  d'en  bas  une 
dédicace  à  Cassiano  dal  Pozzo,  et  dans  la 
marge  :  Fuggcndo  il  bencdeito  etc. 

Hauteur:  i2  p.  m  lign,  La  marge  d'en  bas:  7  lign. 
Largeur  :  10  p.  10  lign. 

5-8.  L'histoire  de  l'enfant  prodigue. 
Suite  de  qualre  pièces. 

Largeur:   ji  p.    Hauteur:   7  p.  8  lign. 

5)  Il  part  pour  s'en  aller  en  voyage.  On 
lit  vers  la  gauche  d'en  bas:  LHisioria 
dd  figliulo  prodige  P.  Testa  in.  et  fe~ 
cit  Romae. ,  et  au  milieu:  J.  R.  cumpri- 
uillegio  Régis. 

6)  ïl  dépense  son  bien  en  débauches.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  P.  Testa  in, 
et  fec.  Romae. 
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7)  11  est  obligé  de  garder  les  pourceaux 

Même  inscription, 
a)  De  retour  chez  son  père,  il  se  jette  à 

ses  pieds,  et  en  est  reçu  à  bras  ouverts. 

Même  inscription. 

9.  La  sainte  Vierge  ayant  sur  ses  ge- 
noux l'enfant  Jésus  à  qui  elle  donne  à 
tetter.  Elle  tend  le  bras  droit  vers  St.  Jean 
qui  est  à  ses  pieds,  et  qui  tient  une  pom- 
me de  la  main  gauche.  On  remarque  St. 
Joseph  lisant  dans  un  livre  à  la  gauche  du 
fond.  Le  chi/Tre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

Hauteur:  G  p.   6  lign.    Largeur:  4  P-   7  l'8n- 

10.  La  sainte  Vierge  assise  près  d'un 
frontispice  d'architecture,  regardant  l'en- 
fant Jésus  qui  arrache  une  petite  croix  à 
St.  Jean  Baptisle.  St.  Joseph  est  assis  au 
delà  de  la  Vierge,  à  la  gauche  de  l'estam- 
pe. Cette  pièce  qui  est  un  des  premiers 
ouvrages  de  P.  Testa,  est  très  rare.  Sans 
marque. 

Largeur  :   6  p.  5  lign.    Hauteur  :  4  p.  6  lign. 

il.  Sainte  famille.  La  Vierge  assise  au 
milieu  de  l'estampe,  au  pied  d'une  colon- 
ne, a  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus  en- 
dormi ,  dont  elle  ôte  un  voile  pour  le 
montrer  au    petit   St.  Jean  Baptiste   qui 
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l'adore  à  genoux.  St.  Joseph  est  assis 
dans  le  fond  à  gauche,  ayant  la  tète  ap- 
puyée sur  sa  main  droite,  et  de  l'autre 
tenant  un  livre.  Sans  marque.  Pièce  rare. 

Hauteur  :   7  p.  7    lign.  Largeur  :  5  p.  S  lign. 

12.  La  Ste.  Vierge  et  St.  Joseph  assis 
près  d'un  arbre,  et  accompagnés  de  trois 
anges  dont  l'un  présente  à  boire  ( à  l'en- 
fant Jésus,  les  autres  lui  offrent  du  fruit. 
Le  nom  de  P.  Testa  est  gravé  à  la  gauche 
d'en  bas,  sur  une  pierre  carrée  qui  sert 
de  siège  à  la  Vierge. 

Largeur:    n  p.    Hauteur:  8  p.   8  lign.' 

13.  St.  Roch  et  St.  Nicolas  invoquant 
le  secours  de  la  Ste.  Vierge  pour  la  ces- 
sation de  la  peste.  La  Vierge  est  debout 
à  droite  dans  un  nuage  entouré  de  plu- 
sieurs anges.  Le  chiffre  de  l'artiste  est 
gravé  vers  la  gauche  d'en  bas. 

Hauteur:   10  p.  2  lign.    Largeur:    7  p.   2  li^n. 

l4-  Le  martyre  de  St.  Erasme,  à  qui 
l'on  tire  les  intestins  du  corps.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas.  Dans  la  marge  on 
lit  :  S.  ERASME  ORA  PRO  NORJS  —  Allô 
spirilo  nobile  etc. 

Hauteur  :  y  p.     La  marge  d'en  bas  :    1   p>  2  lign. 
Largeur:  6  p.  10  lign. 
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l5-  St.  Jérôme  en  pénitence  dans  le  dé- 
sert. Il  est  vu  de  profil  et  tourné  vers  la 
droite.  On  voit  à  ses  pieds  le  lion  et  trois 
anges  dont  deux  tiennent  un  chapeau  de 
cardinal.  Le  chiffre  de  l'artiste  est  à  la 
gauche  d'en  bas.  A  droite  on  lit:  Calisto 
ferranti for. 

Hauteur:  n  p.  3  lign.   Largeur:  8  p.  5  lign. 

16.  La  Madelaine  assise  dans  le  désert, 
tenant  de  la  main  gauche  une  tète  de 
mort,  et  ayant  l'autre  posée  sur  sa  poi- 
trine. Elle  regarde  une  croix  que  deux 
anges  soutiennent  en  l'air  à  la  droite  d'en 
haut.  Sans  marque.  Cette  estampe  n'est 
pas  commune. 

Hauteur  :  7  p.  8  lign.    Largeur  :  S  p. 

17.  Un  bourreau  attachant  S.Sébastien 
au  tronc  d'un  arbre,  pour  lui  faire  subir 
le  martyre.  On  voit  à  gauche  deux  ar- 
chers assis  par  terre,  et  vers  le  fond  un 
homme  vêtu  à  l'Orientale  à  la  tête  d'une 
troupe  de  soldats  armés  de  piques.  On 
lit  en  bas  :  Pietro  Testa  Inu.  ejece,  et  dans 
la  marge  une  dédicace  adressée  par  Jérô- 
me Pedrignani  à  Thomas  Ghisilieri.  Cet- 
te estampe   est  des    premiers   temps  de 
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notre   artiste.     Planche    cintrée    par    en 
haut. 

iDiamètre  de  la  hauteur  :  i3  p.  9  îïgn.  Largeur  :  8  p. 

SUJETS    PROFANES. 

18.  Les  sept  Sages  de  la  Grèce  discou- 
rant ensemble  à  table.  On  lit  à  gauche, 
à  mi-hauteur  de  l'estampe:  Vina ,  dapes 
onerant  animos ,   sapîentia  nutrit ,    et  en 

bas  :  Illustrissime  atque  ornatiss. ad- 

àitissimus  Pc  (tu  s  Testa.  1648. 

Largeur:  î^p.   1  lign.    Hauteur;  9  p.  8  lign. 

19.  Les  serviteurs  de  Sinorix  rappor- 
tant dans  son  char  leur  maître  qui  vient 
d'être  empoisonné  par  Camma  dans  le 
temple  de  Diane.  Le  chiffre  de  l'artiste 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

Largeur:  10  p.  Hauteur  :  10  p.  La  marge  d  en  bas: 
7  ^gn. 

20.  La  mort  de  Caton  d'Utique.  On  lit 
à  la  droite  d'en  bas:  Sic,  forlitudînis  Ca- 
to in  iuto  est.  P.  Testa.  1648. 

Largeur:  i5  p.    6  lign.    Hauteur:  10  p.  3  lign. 

21.  La  déesse Thétis  plongeant  le  jeune 
Achille  dans  un  vase  rempli  d'eau  duStix, 
pour  le  rendre  invulnérable.  On  lit  à.  la 
droite  d'en  bas  :  P.  Testa  fecit. 

Largeur:   i5  p,  4  l'gn-    Hauteur:  9  p.   jo  Jign. 
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22.  Achille  traînant  autour  des  murs 

de  Troye  le  corps  d'Hector  attaché  à  son 

char.  La  marche  se  dirige  vers  la  gauche. 

On  lit  vers  le  milieu  d'en  bas  :  P.  Testa 

fecit. 

Largeur:  %5  p.  3  lign.    Hauteur:  g  p.  10  lign. 

23-  Le  sacrifice  d'Iphigénie.  Composi- 
tion de  beaucoup  de  ligures.  Vers  la  gau- 
che d'en  bas,  sur  une  marche,  est  écrit: 
P.  T.  Pinxit  et  sculp. 

Largeur  :  16  p.   io  lign.    Hauteur  :  i3  p.   g  lign. 

On  a  deux  épreuves  de  cette  estampe. 

La  première  offre  au  milieu  d'en  bas 
un  écusson  d'armes  d'un  cardinal  et 
une  dédicace  gravée  sur  une  marge  de 
lo  lignes  de  hauteur. 

La  seconde  est  sans  la  dédicace  et 
sans  l'écusson  d'armes,  et  la  marge  d'en 
bas  est  supprimée. 

24-  Vénus  apportant  un  bouclier  et 
d'autres  armes  à  Enée.  La  déesse  est  as- 
sise dans  un  char  qui  plane  en  l'air  à  mi- 
hauteur  d'un  groupe  de  grands  arbres 
qui  s'élèvent  à  la  gauche  de  l'estampe.  On 
lit  dans  la  marge  d'en  bas  ,  à  gauche  : 
Pietro  Testa  In."r  et  fecit. 

Largeur  t  i4  p.  8  lign.    Hauteur:  i3  p.    2  lign. 
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25.  Vénus  embrassant  Adonis  au  retour 
de  la  chasse.  Ils  sont  assis  sur  une  colline 
et  entourés  d'une  foule  d'Amours.  On  re- 
marque sur  le  devant  deux  sangliers  et 
deux  chevraux  tués  à  la  chasse.  Dans  la 
marge  d'en  bas  est  écrit  :  Al  Molto  Ilirc 
S/g.  etc. 

Largeur:  16  p.  8  lïgr>.  Hauteur:  12  p.  5  li^n. 
La  marge  d'en  bas:  10  lign. 

26.  Vénus  couchée  par  terre  dans  un. 
jardin,  au  milieu  d'Amours  qui  y  ornent 
de  guirlandes  de  fleurs  le  terme  deSilvain. 
On  remarque  sur  le  devant  à  gauche  un 
Amour  endormi  couché  à  terre  sur  le 
dos.  La  marque  est  à  la  droite  d'en  bas- 

Largeur:  i3  p.  4  lign-    Hauteur:  12  p.  6  lign. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  sans  la  marque  de  Piètre 
Testa. 

27.  Jeune  femme  accroupie  qui  s'éva- 
nouit, entourée  de  plusieurs  Amours  dont 
un  tient  un  coeur  enflammé  qu'il  semble 
venir  de  lui  ôter.  Au  milieu  un  Amour 
présente  à  boire  à  un  autre  Amour  dans 
une  écuelle,  et  à  gauche  sont  deux  autres 
Amours  dont  l'un  a  auprès  de  lui  une  cor- 
beille remplie  de  fleurs.    La  marque  de 


DE  PIETRE  TESTA.  223 

Testa  est  à  la  droite  d'en  bas.  Cette  pièce 
est  très  rare. 

Largeur:  9  p.  2  lign.  Hauteur:    6p.    3  lign. 

28.  Ce  même  sujet  traité  en  plus  grand, 
en  contre-partie  et  avec  quelques  chan- 
gemens.  La  jeune  femme  est  adossée 
contre  le  tronc  d'un  grand  arbre,  et  l'A- 
mour qui  est  auprès  d'elle,  n'a  point  de 
coeur  dans  la  main.  On  lit  dans  la  marge 
d'en  bas  :  lllm0  et  R.mo  D.  HyeronimoBo- 
nuisi  D.  C  P.  Testa  D.  D. 

Hauteur:  i3  p.  La  marge  d'en  La»;  1  p.  S  lign. 
Largeur:   9  p.  10  lign. 

29»  La  Peinture  assise  au  milieu  des 
plus  habiles  maîtres  de  l'art  qui  invitent 
leurs  disciples  à  imiter  la  nature  et  ses 
grâces.  On  remarque  sur  le  devant  à 
droite  Saturne  couché  parterre,  sur  le 
ventre  et  les  mains  liées  derrière  le  dos. 
Dans  la  marge  d'en  bas  est  écrit  :  AlVEmi' 
nent.mo  et  Reù.mo  Sig.Te  etc. 

Largeur  :    12   p.  4   lig".   Hauteur  :   9   p,    8  lign. 
La  marge  d'en  bas  ;   8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  une  copie  dans 
le  môme  sens,  gravée  par  Collignon  dont 
l'adresse  Colignon  formis  est  écrite  vers 
le  milieu  d'en  bas. 
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30.  Les  trois  vertus,  la  Foi,  l'Espérance 
et  la  Charité  accompagnant  sur  un  nuage 
un  griffon  qui  vole  vers  un  piédestal  qui 
se  voit  à  la  gauche  de  l'estampe  ,  et  au 
pied  duquel  sont  debout  la  Justice  ,  la 
Force  ,  la  Tempérance  et  la  Prudence. 
Plus  bas,  le  fleuve  du  Tibre  est  assis  au 
milieu  de  quatre  Nymphes.  Sur  le  devant , 
des  Amours  jouent  avec  la  louve  ro- 
maine. Le  piédestal  porte  cette  inscrip- 
tion. Air  apparir  deil"  indico  Pas  tore  etc. 
Pièce  allégorique  que  l'on  conjecture 
avoir  été  laite  sur  l'arrivée  de  quelque 
cardinal  à  Rome,  et  peut-être  de  la  fa- 
mille Franchiotti  qui  porte  dans  ses  ar- 
mes un  grillon.  Cette  pièce  est  une  des 
plus  rares  de  l'oeuvre  de  P.  Testa.  Sans 
marque. 

Hauteur  :  i3  p.  6  lign.  La  marge  J'en  ba»  :  1  p. 
S  lign.  Largeur:  11  p.  2  lign. 

31.  La  Paix  se  servant  des  couleurs  que 
lui  prête  la  déesse  Iris ,  pour  peindre  sur 
un  piédestal  le  portrait  du  pape  Inno- 
cent X.  Sur  le  devant  à  droite,  le  fleuve 
du  Tibre  est  couronné  par  des  Amours; 
et  des  Nymphes  cueillent  tranquillement 
des  fleurs  sur   ses  rives  qui  sont   défen- 
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dues  par  la  louve  romaine.  On  lit  en  bas, 
vers  la  droite  :  Dno.  Siephano  Garbesi  No- 
bili  Viro  etc. 

Largeur:    18  p.  L,  lign.    Hauteur:    i4  p.  6  lign. 

32.  Un  jeune  homme  s'attachant  à  la 
Vertu  et  à  l'Amour  des  Sciences,  et  regar- 
dant avec  mépris  des  Satyres  qui  veulent 
l'entraîner  dans  la  compagnie  des  femmes, 
et  de  jeunes  gens  qui  s'abandonnent  aux 
plaisirs  les  plus  sensuels.  Le  jeune  hom- 
me est  debout  à  gauche,  tenant  un  écus- 
son,  sur  lequel  on  lit:  Altro  diletia  ch'im- 
parar  nd  trovo.  Au  bas  de  ce  même  côté 
est  écrit:  Testa  pinx.  etsculp. 

Largeur:  jcj  p.  Hauteur:  14  p.  3  lign. 

33.  Un  jeune  homme  arrivant  sur  le 
Parnasse  parle  chemin  étroit  de  laVertu, 
et  à  la  faveur  du  flambeau  de  la  Sagesse 
qui  dissipe  l'Ignorance,  l'Envie  et  les  au- 
tres Vices,  et  les  oblige  à  fuir.  Le  Par- 
nasse occupe  le  côté  gauche  de  l'estampe. 

Largeur:  21  p.  2  lign.  Hauteur:  %5  p.  La  marge 
>\'vn  Las  :    y  lign. 

On  a  deux  épreuves  de  cette  estampe. 

La  premier 7?  porlf  dans  la  marge  d'en 
bas  une  dédicace  adressée  par  P.  Testa 
à  Jean  Minard. 
xx,  roi.  P 
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La  seconde  a  une  autre  dédicace  ;  elle 
est  adressée  par  Gio.  Domenico  Rossi  à 
Thomas  Rondenino. 
34-  L'académie  de  peinture;  pièce  al- 
légorique dans  laquelle  P.  Testa  a  ex- 
primé le  chemin  que  doivent  tenir  les 
jeunes  gens,  pour  arriver  à  la  perfection 
de  cet  art,  et  réunir  entre  eux  la  Théorie 
et  la  Pratique,  l'Usage  et  l'Intelligence.  On 
lit  au  milieu  d'en  haut:  IL  LICEO  DELLA 
riTTUEA,  et  au-dessus  ,  dans  un  rond: 
INTELLIGENZA  ET  VSO.  En  bas ,  sur  un 
écriteau  ménagé  à  gauche,  est  écrit:  La 
Teorica  e  per  se  stessa ,  et  dans  un  autre 
écriteau  qui  se  voit  à  droite  :  Ail  111™° 
e  R™°  Sig.re  Monsig.re  Giroiamo  Bonuisi 
etc.  Le  chiffre  de  l'artiste  est  gravé  sur 
une  pierre  jettée  à  terre  près  de  c«  se- 
cond écriteau. 

Largeur  :  27  p.   Hauteur  :  1 7  p.  8  lign. 

35.  Le  triomphe  de  la  Peinture  sur  le 
Parnasse.  Les  Muses  s'avancent  pour  re- 
cevoir cette  déesse  qui  est  montée  sur 
un  char  où  elle  est  couronnée  par  les 
Grâces,  et  suivie  d'hommes  et  de  fem- 
mes qui  expriment  dans  diverses  attitudes 
les  différentes  passions  de  l'ame  qu'elle 
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sait  représenter  dans  ses  tableaux.  Dans 
un  écriteau  à  la  gauche  d'en  bas,  est  écrit: 
AFFECTus  EXPRIM1T%  dans  un  second  au 
milieu  :  ARCUM  MERETUR  ,  et  dans  un 
troisième  à  droite  :  PARNASO  TRIUM- 
PHAT.  Au  bas  de  ce  môme  côté  droit  est 
écrite  une  dédicace  adressée  à  Jérôme 
Bonuisi. 

Largeur:    26  p.  8  lign.    Hauteur:    17  p.  6  lign. 

36.  La  saison  du  Printemps,  représen- 
tée dune  manière  poétique.  Dans  la  par- 
tie supérieure  de  cette  pièce,  le  peintre 
y  a  exprimé  le  Soleil  qui  recommence  son 
cours,  précédé  de  Flore  et  de  Zéphir  qui 
dissipent  les  nuages,  les  tonnères  et  les 
frimats  ;  et  dans  celle  au-dessous,  on  voit 
l'Amour  qui  revient  sur  la  terre  ,  où  il 
fait  ressentir  aux  humains  de  nouvelles 
flammes  ,  tandisque,  d'un  autre  côté,  des 
Nymphes  sont  occupées  à  cueillir  des 
lleurs.  On  remarque  sur  le  devant  à  droite 
un  homme  qui  baille,  en  s'allongeant  d'en- 
vie de  dormir. 

Largeur:    a6  p.    Hauteur:  18  p. 

37.  La  saison  de  l'Eté,  représentée  de 
la  même  manière.  L'on  voit  sur  le  de- 
vant de  la  droite  Cybèio  déesse  de  la  terre , 
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si  arride  et  si  sèche  qu'elle  ne  peut  plus 
donner  de  nourriture  à  ses  enfans.  Les 
Fleuves  et  les  Nayades  dont  les  urnes 
sont  déséchées ,  sont  couchés  par  terre, 
et  tous  ensemble  implorent  l'assistance 
de  Junon  déesse  de  la  pluïe.  Du  côté 
gauche,  le  peintre  a  représenté  la  déesse 
Cerès  qui  fait  part  de  ses  dons  à  la  Pein- 
ture .  malgré  les  efforts  de  l'Ignorance. 
Sur  un  écriteau  qui  est  au  milieu  d'en 
bas,  on  lit:  AL  SIG.r  GIOVANNI  DELLA 
BOB  NIA  PIETBO  TESTA. —  Sfiorita  la  pri- 
mauera  etc. 

Largeur:  26  p.   Hauteur:  18p. 

38.  Bacchus  retournant  des  Indes,  ac- 
compagné de  Silène,  de  Faunes,  de  Sa- 
tyres, de  Bacchantes  et  du  reste  de  sa 
suite.  P.  Testa  a  choisi  ce  sujet  pour  re- 
présenter la  saison  de  l'Automne ,  et  afin 
de  la  mieux  désigner  ,  il  y  a  exprimé 
dans  la  partie  supérieure  le  Soleil  dans  le 
signe  du  sagittaire,  près  des  constellations 
du  Septentrion.  La  marche  de  Bacchus 
se  dirige  vers  la  droite.  Cette  pièce  ne 
porte  ni  marque  ni  autre  inscription. 

Largeur  :   26  p.    Hauteur  :   18  p. 

09.  La  Lune  prenant  la  place  du  Soleil 
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qui  se  précipite  dans  la  mer,  et  les  divi- 
nités des  nuées  buvant  avec  avidité  le* 
eaux  des  fleuves  qu'ils  répandent  ensuite 
sur  la  terre,  où  deux  hommes  se  chauffent 
auprès  du  feu  ;  ce  qui  fait  conjecturer 
que  P.  Testa  a  eu  dessein  d'exprimer 
dans  cette  pièce  Ja  saison  de  l'Hiver.  11  a 
représenté  du  côté  droit  la  Vertu  qui  avec 
l'aide  du  Temps  se  débarrasse  d'entre  les 
bras  de  l'Envie,  pour  aller  cueillir  la  cou- 
ronne de  l'immortalité.  On  lit  à  la  droite 
d'en  bas:  PetrusTestaPinxit etscuIpsitlGSl. 
Largeur:  26  p.   Hauteur:  18  p. 3  lign. 


Pièce  faussement    attribuée    à    PIETRE 
TESTA. 

St.  Pierre  délivré  de  prison  par  l'ange 
du  Seigneur.  Pièce  cintrée  par  le  haut  On 
lit  vers  la  droite  d'en  bas  :  Pietro  Testa  Inu. 
et  fece.  Cette  estampe  peut  bien  avoir  été 
faite  d'après  un  dessein  de  P.  Testa,  mais 
il  est  certain,  que  ce  n'est  pas  lui  qui  l'a 
gravée.  Elle  est  l'ouvrage  d'un  artiste  très 
médiocre  ,  par  conséquent  l'inscription 
qu'elle  porte,  est  fausse. 

Diamètre  de  la  Hauteur  :  n  p.  6  lign.  Largeur  : 
7  p.  6  lign. 
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CHARLES   RAINALDI. 


(chartes Rainaldi ',  célèbre  architecte,  na- 
quît à  Rome  en  1611,  et  mourut  dans  la 
même  ville  en  1691.  Il  étôit  excellent  des- 
sinateur, et  fit  des  compositions  qui  fe- 
roient  honneur  à  tout  peintre  d'histoire. 
Une  preuve  de  son  talent  à  cet  égard  est 
sa  décoration  de  l'église  des  Jésuites  (Nr.  1 
de  notre  catalogue.) 

Nous  ne  connoissons  de  cet  artiste  que 
les  deux  pièces  suivantes,  et  nous  avons 
tout  sujet  de  croire ,  qu'il  n'en  a  jamais 
fait  d'autres.  Klles  sont  exécutées  d'une 
pointe  libre,  mais  peu  soignée,  ce  qui 
leur  donne  un  air  cru  et  peu  agréable. 

1.  Le  sacrifice  de  Salomon.  Sujet  de  la 
décoration  faite  dans  l'Eglise  de  Jésus  à 
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Rome  en  l63o  pour  l'exposition  du  S.  Sa- 
crement pendant  les  prières  de  quarante 
heures.  On  lit  dans  une  marge  d'en  haut: 
Teatro  erctio  nclla  c /lie  s  a  del  Giesu  di 
Borna  nella  Quinquagcsima  Vanno  Santo. 
M.  D.  C.  L.  La  marge  d'en  bas  contient  une 
dédicace  adressée  au  pape  Innocent  X  par 
l'auteur.  A  gauche  est  écrit:  Eques  D.  Ca- 
rolus  Rainai  dus  inuentor  deîineauit  et  in* 
cidit. 

Hauteur:  26  p.  Largeur:  \S  p.    9  lign. 

2.  Dessein  des  feux  d'artifice  du  cardi- 
nal Trivulce,  protecteur  d'Espagne  à  Ro- 
me, pour  l'élection  de  Ferdinand  IV,  roi 
des  Romains  en  l633.  On  lit  dans  la  mar- 
ge d'en  haut  :  Triumphaies  machine  cxar- 
tijicialib.  ignib.  etc. ,  et  au  milieu  de  la 
marge  d'en  bas  :  Eques  Carolus  Rainaldus 
Inu.  D.  —  Idem  sculp. 

Largeur:  16  p.  3  lign,  La  marge  d'en  haut:  6  lign. 
Celle  d'en  bas  :   1  p.   3  lign. 
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GASPARD    D  U  G  H  E  T , 


LE    POUSSIN. 


(_je  célèbre  peintre  de  paysages  naquit  à 
Rome  en  1617,  et  mourut  dans  la  même 
ville  en  1675.  Il  porta  le  surnom  de  Pous- 
sin, parcequ'il  a  été  disciple  et  beau-frère 
de  Nicolas  Poussin;  en  France  il  est  con- 
nu sous  celui  de  Gaspe  ou  de  Guaspre. 

Les  sites  dans  ses  paysages  sont  beaux 
et  les  plans  y  bien  dégradés.  Exprimant 
souvent  des  vents  et  des  orages,  il  donna 
du  mouvement  à  ses  tableaux.  11  savoit 
appliquer  aux  fabriques  dont  il  les  or- 
noit,  le  caractère  convenable  au  pays  où 
se  passoit  la  scène  qu'il  représentoit.  Il 
peignit  bien  la  figure,  et  il  en  Ht  un  bon 
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choix;  ses  tableaux  sont  souvent,  pour 
ainsi  dire,  des  sujets  de  l'histoire  ou  de 
la  mythologie  dans  des  fonds  de  paysage. 
Les  estampes  de  notre  artiste  sont  gra- 
vées d'une  pointe  vite  et  légère  ;  leur 
nombre  ne  monte  qu'à  huit  pièces,  cel- 
les que  lui  attribue  Gori,  appartiennent 
à  Jean  Dughet ,  frère  de  Guaspre. 

1-4-  Les  paysages  déforme  ronde. 

Suite  de  quatre  estampes. 

Hauteur:  8  p.  6  lign.   Largeur:  7  p.  9  Kgn. 
Le  diamètre  dea  rond*  est  de  7  p.  7  lign. 

Chacune  de  ces  pièces  est  marquée  à  la 
gauche  d'en  bas:  Gasparo  Duché  in.  sculp. 
Romae. 

Les  épreuves  postérieures  portent  l'a- 
dresse de  Maupcrchc ,  marquée  au  bas  de 
la  droite. 
1)  Le  côté  droit  de  ce  morceau  présente 
une  butte  surmontée  de  trois  arbres. 
Au  milieu  du  devant  un  homme  en- 
veloppé  d'un   manteau ,    passe    près 
d'un  autre  homme  qui  est  nu  et  as- 
sis sur  le  bord  du  chemin.  Le  premier 
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lui  fait  signe  de  la  main  gauche  élevée, 
comme  pour  l'engager  à  se  lever  et  le 
suivre. 

2)  Paysage  offrant  la  vue  d'une  rivière 
qui  se  perd  dans  le  lointain.  Sur  le 
devant  à  gauche  est  une  pièce  d'eau, 
sur  le  bord  duquel  on  remarque  un 
homme,  tenant  de  la  main  gauche  un 
bâton ,  et  tendant  l'autre  à  un  autre 
homme  que  l'on  voit  un  genou  en  ter- 
re, et  dont  l'attitude  exprime  sa  fai- 
blesse et  son  abattement 

3)  Pays  montueux  entrecoupé  par  un 
ruisseau  qui  forme  une  petite  casca- 
de sur  le  second  plan  du  côté  gauche» 
et  qui  s'élargit  par  devant  en  un  bas- 
sin. On  remarque  au  milieu  un  jeune 
homme  sortant  de  l'eau,  en  portant 
un  vase  qu'il  vient  d'y  remplir.  Un 
autre  jeune  homme  marche  àpas  pré- 
cipités à  droite,  en  se  dirigeant  vers 
le  fond. 

4)  Une  rivière  dont  le  bord  est  garni  de 
buissons  et  de  quelques  arbres,  parmi 
lesquels  on  remarque  particulière- 
ment les  quatre  pièces  qui  forment 
un  groupe  sur   le   devant  à  gauche, 
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et  aux  pieds  desquels  sont  assis  deux 
hommes  qui  tournent  leurs  regards 
vers  la  droite  de  l'estampe. 

5-8.  Les  paysages  en  largeur. 

Suite  de  quatre  estampes. 

Largeur  :   10  p,    8  à   iO  lign.    Hauteur:  7  p, 
La  marge  d'en  Las  :  3  à  4  Hgn. 

Chacune  de  ces  pièces  est  marquée  à 
îa  gauche  de  la  marge  d'en  bas  :  Gasparo 
Duché  in.  s  cul  p.  Romae. 
5)  Une  rivière  dont  les  bords  sont  gar- 
nis ça  et  là  de  quelques  arbres,  et  qui 
est  traversée  par  un  pont  construit 
moitié  de  pierres,  moitié  de  bois.  Au 
delà  de  ce  pont  qui  se  voit  à  gauche, 
le  fond  présente  une  chaîne  de  mon- 
tagnes qui   fuient  dans   le   lointain  à 
droite.  Le  devant  est  animé  par  trois 
hommes,  dont  l'un  pèche  à  la  ligne, 
les   deux  autres  sont  couchés  sur  le 
rivage. 
*)  Le  côté  droit  de  ce  morceau  présente 
un   chemin   conduisant  à    une   petite 
montagne,  au  haut  de  laquelle  on  voit 
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un  homme  à  cheval  dirigeant  ses  pas 
vers  le  fond.  Au  pied  de  la  montagne 
un  homme  vu  par  le  dos  et  montrant 
le  cavalier,  parle  à  un  autre  homme 
qui  est  assis  sur  le  bord  du  chemin. 

7)  Une  large  rivière,  traversée  au  milieu 
du  fond  par  un  pont  de  pierre  ruiné 
dont  on  ne  voit  plus  que  ie  reste  de 
deux  arcs.  Au  devant  un  homme  dans 
un  petit  bateau  s'approche  du  rivage, 
sur  lequel  une  femme  est  assise  près 
d'un  arbre. 

8)  Pays  rempli  de  petites  montagnes 
dont  une  est  surmontée  d'une  mai- 
son, une  autre,  plus  éloignée,  semble 
être  volcanique  par  la  colonne  de  fu- 
mée qui  sort  de. son  sommet.  Le  de- 
vant à  droite  est  garni  de  quelques 
arbres,  et  au  milieu  de  l'estampe  on 
voit  un  homme  assis  sur  une  butte , 
parlant  à  un  autre  qui  est  debout  de- 
vant lui. 
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Crescent  Onqfri ou,  comme  il  se  nomme 
lui-même,  de  Honufriis,  peintre  de  paysa- 
ges, naquit  à  Rome  en  1610,  et  mourut 
à  Florence  en  1688.  Il  étoit  disciple  de 
Guaspre  Dughel  dont  il  imitoit  la  manière 
avec  le  plus  grand  succès.  On  n'a  de  lui 
que  les  douze  estampes  suivantes  qu'il  a 
gravées  d'une  pointe  facile  approchant 
de  celle  de  Jean  François  Grimaldi. 

1-12.   DIFFÉRENS   PAYSAGES. 

Suite  de  douze  estampes. 

I.    Le  joueur  de  flûte. 
Pays  montueux  entrecoupé  par  une  pe- 
tite rivière  ,    audelà   de   laquelle  on  re- 
marque   à    gauche    quelques    fabriques. 
Vers  la  droite ,  un  homme  jouant  de  la 
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flùle  traversière,  marche  sur  le  bord  de 
l'eau  ,  en  s'avançant  vers  un  vieillard  as- 
sis par  terre  au  milieu  du  devant ,  près 
d'une  souche.  Dans  une  marge  d'en  haut 
on  lit  :  Varij  prospectus  sylvestres  in  op- 
pïdo  SanctiViti,  et  in  aedibus  D.  Marchio- 
ji is  Caroli  Theodoli  à  Crescendo  dé  Hony- 
phrijs  coloribus  express/ ,  ac  etiam  acre 
incisi.  Suit  la  dédicace  deL.P.  de  Rubeis, 
adressée  à  l'abbé  A.  Clappini.  Dans  la 
marge  d'en  bas  on  lit:  Romac  ex  ojj'icina 
Dominici  de  Rubeis  heredis  Je.  Jacobi  de 
Rubeis  ad  Templ.  S.  M.ae  de  Pace  ,  cum 
Priuil  Su  m.  Pont,  et  sup.  perm.  An.  1696. 

Largeur  :    10  p.    10  lign.    Hauteur  :    7    p.   4   %**• 
La  marge  d'en  liaul  ;   1  p.  6  lign. 

2.  L'arbre  rompu. 
Vue  d'un  ruisseau  serpentant  entre  des 
rives  garnies  de  plusieurs  arbres  forte- 
ment agités  par  un  ouragan;  on  en  re- 
marque un  vers  la  droite  qui  est  rompu 
presque  à  la  mi -hauteur  de  son  tronc. 
Sur  le  devant  de  ce  même  côté,  un  hom- 
me à  ^enoux  lutte  contre  lèvent  qui  sem- 
ble l'avoir  renversé. 

Hauteur:  9  p.  2  lign.   Largeur:  7  p.  4  Kg* 
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3.  Les  deux  hommes  causant  en- 
semble. 
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Pays  d'une  vaste  étendue ,  offrant  vers 
la  droite  du  second  plan  la  vue  d'une  pe- 
tite ville.  Le  devant  est  orné,  à  gauche,  de 
deux  grands  arbres  dont  les  couronnes 
dépassent  le  bord  supérieur  de  la  planche., 
et  au  milieu ,  d'un  homme  assis  sur  une 
butte  et  parlant  à  un  autre  qui  est  debout 
devant  lui,  et  appuyé  sur  un  bâton. 

Largeur:  1 1  p.  3  lign.    Hauteur:  8  p. 

4-    Les  maisons  en  avant  de  la  mon- 
tagne. 

Pays  d'une  vaste  étendue,  où  l'on  voit 
au  milieu  du  fond  une  montagne  ,  en 
avant  de  laquelle  sont  quelques  fabriques 
situées  sur  le  bord  d'une  petite  rivière. 
En  deçà  de  cette  rivière,  un  vieillard  te- 
nant un  bâton  à  la  main  ,  dirige  ses  pas 
vers  un  homme  qui  est  assis  vers  la  gau- 
che du  devant. 

Margeur:  n  p.  3  lign.   Hauteur:  S  p. 

5.  Le  pont  à  deux  arches. 
Ce  morceau   offre  au  milieu  du  fond 
un  pont  de  pierre  de  deux  arches  traver- 
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sant  une  rivière  qui ,  en  s  avançant  vers 
]e  devant ,  se  divise  en  deux  branches 
dont  l'une  coule  à  gauche,  l'autre  à  droite. 
On  remarque  quelques  fabriques  sur  le 
bord  de  l'eau  â  gauche,  dans  la  direction 
du  pont-  Des  montagnes  de  différentes 
hauteurs  terminent  l'horizon.  Sur  le  de- 
vant, vers  ïa  gauche,  deux  hommes  de- 
bout causent  ensemble;  l'un  et  l'autre  est 
appuyé  sur  son  bâton.  A  droite  s'élève 
un  gros  arbre  dont  la  couronne  dépasse 
le  bord  supérieur  de  l'estampe. 

Largeur  :  8  p.  4  %"•    Hauteur  :   8  p. 

G.  La  cascade. 
Une  chaîne  de  montagnes  qui ,  du  côté 
droit  du  second  plan,  fuient  vers  la  gau- 
che du  fond.  Les  sommets  de  trois  de 
ces  montagnes  sont  garnis  de  châteaux- 
forts.  Au  pied  de  Tune  est  située  une  pe- 
tite ville  baignée  par  Teau  dune  rivière 
qui ,  en  coulant  du  lointain  du  coté  gau- 
che, serpente  dans  le  pays,  et  forme  une 
cascade  vers  le  devant  de  la  droite.  En- 
deça  de  cette  rivière,  au  milieu  du  de- 
vant, on  remarque  une  jeune  femme  por- 
tant un  vase  sous  le  bras  gauche;  elle  est 
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debout  près  d'une  ancienne  souche  qui  a 
poussé  deux  nouvelles  tiges  très  souples. 

Largeur:   il  p.  4  %Q.    Hauteur:   8  p. 

7.  La  belle  rivière. 
Vue  d'une  rivière  dont  les  bords  sont 
garnis  de  bouquets  d'arbres ,  et  qui  ser- 
pente au  milieu  d'un  pays  de  montagnes 
dont  l'une,  à  droite  ,  est  surmontée  de 
plusieurs  fabriques.  Cette  pièce  est  ani- 
mée par  quelques  figures  d'hommes  dont 
on  en  voit  un  assis  vers  la  gauche  du  de- 
vant, sur  le  bord  de  l'eau,  deux  dans  une 
nacelle  vers  le  milieu  du  fond ,  et  deux 
autres  marchent  sur  le  second  plan  vers 
le  côté  droit  de  l'estampe. 

Largeur:  n  p.  4  lign.    Hauteur:  8p. 

8.  Jupiter. 

Paysage  montueux  ,  entrecoupé  par 
une  rivière  dont  les  bords  sont  garnis  de 
plusieurs  arbres.  On  remarque  au  milieu 
J'en  haut  Jupiter  assis  sur  son  aigle  ,  et 
faisant  un  geste  de  la  main  gauche,  te- 
nant de  l'autre  la  foudre.  Vers  la  gauche 
du  devant,  sur  une  butte,  est  assise  une 
femme  moitié  nue,  moitié  couverte  d'un 
manteau,  et  ayant  sur  la  tète  une  couronne 

XX.  Vol.  Q 
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royale.  Elle  tient  de  la  main  droite  un 
sceptre,  et  de  la  gauche  un  grand  ser- 
pent Dans  la  marge  d'en  bas  on  lit:  In 
aedibus  Marchionis  Caroli  Theoduli  Oppi- 
di  Sancti  Viti  pinxit  et  aère  incidit  Cres- 
centius  de  Honufrijs.  —  Romae  ex  ojficina 
Dominici  de  Rubeis An.  1696. 

Largeur:  16  p.  Hauteur:   11  p.  3  Jign.    La  marge 
d'en  bas  :  5  lign. 

9.  Battus  changé  en  pierre. 
Autre  paysage  montueux  où  Ton  voit 
au  milieu  d'en  haut  Mercure  en  l'air,  pu- 
nissant Battus  de  son  indiscrétion  ,  en  le 
métamorphosant  en  une  pierre.   Cet  Ar- 
cadien,  assis  vers  la  gauche  du  devant, 
exprime  par  ses  deux  mains  élevées  la 
frayeur,  en  voyant  la  métamorphose  qui 
commence  par  ses  jambes.   Vis-à-vis  de 
lui,  vers  la  droite  du  devant,  est  la  vache 
dont  Mercure  lui  avoit  fait  présent.  Dans 
la  marge  d'en  bas  on  lit:  In  aedibus  Mar- 
chionis Caroli  Théo  do/ i  Oppidi  Sancti  Viti 
pinxit  et  acre  incidit  Cresccniius  de  Honu- 
frijs. 

Largeur  :  a  6  p.    Hauteur  :  11  -p.  3  lign.    La  marge 
d'en  bas:  S  lign. 
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10.  Apollon  et  la  Nymphe  conduisant 
un  lion. 

Autre  paysage  semblable  où  l'on  a  re- 
présenté au  milieu  d'en  haut  Apollon  assis 
sur  un  nuage  et  jouant  de  la  lyre.  Au 
milieu  d'en  bas  se  voit  une  Nymphe  te- 
nant de  la  main  gauche  un  pieu  qu'elle  a 
mise  sur  l'épaule  ,  et  de  la  droite  une 
chaîne  ,  à  laquelle  est  attaché  un  grand 
lion  qui  se  repose  devant  elle.  A  droite 
s'élèvent  trois  souches.  Dans  la  marge 
&en  bas  on  lit:  In  aedibus  MarchionisCa- 

roli  Theodoli  Oppidi  Sancti  Viti  pinxit  et 

* 
acre  incidit  Crescentius  de  Honufrijs. 

Largeur:  16  p.  Hauteur:  11  p.  3  lign.  La  marg* 
d'en  bas  :  5  lign. 

11.  Mars  se  vengeant  d Adonis. 

Autre  paysage  dont  le  devant  représen- 
te un  bois  clair.  On  voit  au  milieu  d'en 
haut  Mars  assis  sur  un  nuage,  tenant  de 
la  main  droite  une  épée,  et  de  l'autre  un 
bouclier.  Au  milieu  du  devant,  ce  même 
Dieu,  sous  la  forme  d'un  sanglier,  ter- 
rasse Adonis.  Il  y  a  à  remarquer,  que  les 
deux  figures  de  Mars  et  d'Adonis  ,  supé- 
rieurement  dessinées  .    sont  gravées  par 
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quelque  autre  artiste ,  et  nous  avons  tout 
sujet  de  croire  ,  qu'elles  viennent  de  la 
main  &  Alexandre  Grimait]/',  fils  de  Jean 
François  Grimaldi  dit  le  Bolognois ,  ou 
plutôt  de  celle  de  Pierre  Santi  Bartoli.  *) 
En  bas  est  la  même  inscription  comme 
sur  les  pièces  précédentes  Nr,  9,  10. 

Même  dimension. 


12.  Mercure  et  V homme  qui  montre 
V aigle  de  Jupiter. 

Autre  paysage  montueux ,  entrecoupé 
par  une  rivière,  sur  le  bord  de  laquelle, 
au  milieu  du  devant,  marche  un  homme, 
montrant  à  Mercure  qui  le  suit,  l'aigle  de 
Jupiter  qui  est  perché  devant  lui  sur  une 
butte.  Les  pas  de  ces  deux  figures  sont 
dirigés  vers  la  gauche  où  l'on  remarque 
un  tronc  d'arbre  abbatu  et  renversé.  En 
bas  est  la  même  inscription  comme  dans 
les  pièces  précédentes,  Nr.  9-11. 

Même  dimension. 

*\  P.  S.Bartnli  a  eu  pour  femme  une  soeur  à  Ale- 
xandre Grimaldi.  La  manière  de  conduire  la 
pointe  de  l'un  et  de  l'autre  de  ces  deux  artistes 
se  ressemble  tellement  ,  qu'il  est  très  difficile 
de  distinguer  leurs  ouvrages. 
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Pierre  del  Pb  naquit  àPalerme  en  1610,  et 
mourut  à  Naples  en  1692.  Il  étoit  disciple 
de  Dominique  Zampieri  à  Rome  où  il  s'é- 
tablit dans  la  suite.  On  a  de  lui  beaucoup 
de  tableaux  d'histoire  dont  on  admire  le 
fini  extraordinaire.  Pierre  del  Pd  exerça 
aussi  l'art  de  l'architecture  et  la  gravure. 

Ses  estampes  sont  généralement  termi- 
nées avec  beaucoup  de  soin  ;  elles  sont 
gravées  à  l'eau-forte  et  terminées  au  bu- 
rin; le  travail  y  est  mêlé  d'ouvrage  de 
pointe  sèche  et  de  beaucoup  de  points , 
ce  qui  forme  un  ensemble  plein  de  dou- 
ceur et  d'harmonie. 

Nous  avons  sujet  de  croire  que  notre 
catalogue  est  au  complet. 
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SUJETS  DU  NOUVEAU  TESTAMENT. 

1.  La  naissance  de  la  Ste.  Vierge.  Peint 
et  gravé  à  Rome  par  Pierre  del  Pd.  On 
lit  à  la  gauche  d'en  bas  :  Petrus  del  Pd  in- 
vent, et  Pin.  1666.  La  marge  d'en  bas  con- 
tient une  dédicace  adressée  par  P.  del  Pà 
à  Nicolas  Antoni  *). 

Hauteur  :  17  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  : 
i  p.  2  lign.   Largeur:  14  p.  6  lign. 

2.  L'ange  Gabriel  annonçant  à  la  V! 
ge  le  mistère  de  l'incarnation.  L'ange  à 
gauche,  un  genou  en  terre,  parle  les  deux 
mains  élevées.  La  Vierge  en  extase  est  as- 
sise sur  un  grand  coussin,  ayant  à  côté 
d'elle  un  livre  ouvert.  Le  St.  Esprit  pla- 
ne au-dessus  de  sa  tête.  Sans  toute  lettre. 
Pièce  gravée  d'après  Nicolas  Poussin. 

Hauteur:    10  p.   7  lign.   Largeur:   8  p.   8  lign. 

3.  La  Ste.  Vierge  à  genoux,  et  derrière 
elle  St.  Joseph  debout,  adorant  l'enfant 
Jésus  couché  dans  la  crèche  qui  est  pla- 
cée à  la  droite  de  l'estampe.  On  remarque 
dans  le  fond  à  gauche  l'àne  couché  et  le 

*)    Suivant  Huber   (  cat.    du  Cab.    Je   Winclder ,) 
cette  pièce  seroit  gravée  par  Thérèse  del  Pu. 
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boeuf  debout.  Sans  toute  lettre.  Pièce  gra- 
vée d'après  Nie.  Poussin. 

Hauteur  :  10  p.  6  lign.  Largeur  :  8  p.  6  lign. 

4-  Les  bergers  adorant  l'enfant  Jésus 
nouvellement  né,  à  qui  la  Vierge  présen- 
te le  sein.  On  remarque  à  droite  St.  Jo- 
seph assis  en  avant  d'une  colonne,  sur 
le  piédestal  de  laquelle  est  écrit:  11A- 
PHAEL  URBIN  PINXIT.  La  marge  d'en 
bas  offre  une  dédicace  adressée  par  un 
nommé  J.  B.  Franceschi  au  grand  duc  de 
Toscane  ;  et  tout  en  bas ,  au  milieu  ,  on 
lit  :  Pietro  del  Pà.  D.  e  ïncidit. 

Largeur  :  21  p.  6  lign.  Hauteur  :  i5  p.  5  lign. 
La  marge  d'en  bas  :  8  lign. 

On  a  de  ce  morceau  deux  épreuves. 

La  première  est  celle  que  l'on  vient 
de  détailler. 

La  seconde  diffère  en  ce  qu'il  s'y  trou- 
ve le  portrait  en  médaillon  de  Fran- 
ceschi attaché  à  la  colonne.  Autour  de 
ce  portrait  qui  est  de  profil ,  on  lit  : 
I.  B.  F.  SE  SUAQUE  D.  D.  D, 

5.  La  Ste.  Vierge  présentant  l'enfant  Jé- 
sus au  temple.  D'après  Nie.  Poussin.  Cette 
pièce  étant  sorti  trop  foible  de  l'opération 
de  l'eau-forte,  on  a  commencé  à  la  retou- 
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cher,  mais  on  ne  l'a  jamais  terminée.  On 
croit  que  Pierre  del  Pô  en  est  le  graveur. 
Elle  ne  porte  point  d'inscription. 

Hauteur:  18  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas:  7  lign. 
Largeur  :  i3  p.   10  lign. 

6.  La  Ste.  Vierge  tenant  l'enfant  Jésus 
entre  ses  bras,  et  accompagnée  de  St.  Jo- 
seph, à  qui  un  ange  planant  en  l'air  mon- 
tre le  chemin  d'Egypte.  La  marche  se  di- 
rige vers  la  gauche.  Sans  toute  lettre. 
D'après  TSz'c.  Poussin. 

Largeur:  18  p.   6  lign.    Hauteur:  i3  p.  6  lign. 

7.  St.  Jean  accompagné  de  ses  disci- 
ples, baptisant  notre  Seigneur  sur  le  bord 
du  Jourdain.  Ces  figures  sont  tournées 
vers  la  droite.  D'après  Nicolas  Poussin. 
Sans  toute  lettre. 

Largeur:  i5  p.   9  lign.    Hauteur:    n  p. 

8.  La  femme  Cananéenne  demandant 
avec  instance  à  Jésus  Christ  la  guérison 
de  sa  Hlle.  D'après  Annib.  Carrache.  On 
lit  en  bas  ,  à  gauche  :  Ani.  Car.  In.  Pet. 
del  Pd  del.  et  seul. ,  et  à  droite  G.  P. 

Hauteur:   i5  p.  4  lign-    Largeur:   11  p.   10  lign. 

o.  Jésus  Christ  à  rni-corr»s  .  couronné 
d'épines,  et  tenant  un  roseau  de  la  main 
droite.  On  remarque  une  chandelle  allu- 
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mée  à  la  gauche  de  l'estampe.  D'après 
Nie.  Poussin.  Sans  toute  lettre.  Planche 
ronde. 

Diamètre  :  8  p.   1  lign. 

10.  La  Ste.  Vierge  pleurant  à  la  vue 
du  corps  mort  de  Jésus  Christ  ,  qui  est 
étendu  sur  ses  genoux.  D'après  Annib. 
Currache.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas  : 
Anib.  Cara.  in.  Pet.  del  Po  del.  et  seul. 

Hauteur:  i5  p.  5  lign.    Largeur:   11  p.  10  lign. 

11.  La  Ste.  Vierge  debout  à  gauche, 
et  St.  Jean  accroupi  près  du  corps  de  Jé- 
sus Christ  couché  à  l'entrée  du  sépulcre 
qui  se  voit  à  la  droite  de  l'estampe.  Sans 
toute  lettre.  D'après  Nie.  Poussin. 

Hauteur:  10  p.  g  lign.  La  marge  d'en  bas:  5  lign. 
Largeur  :    8  p.  4  ^gn« 

12.  Jésus  Christ  en  jardinier  apparois- 
sant  à  laMadelaine  après  sa  résurrection. 
La  Madelaine  est  à  genoux  à  gauche  ,  de- 
vant le  Sauveur  qui  est  debout  à  droite. 
D'après  Nie.  Poussin.  Sans  toute  lettre. 

Hauteur:  n  p.  La  marge  d'en  bas:  6  lign.  Lar- 
geur :    8   p.    7  lign. 

SAINTS  ET  SAINTES. 

13.  St.  André  apôtre,  gravé  d'après  la 
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célèbre  statue  de  marbre  de  François  Ques- 
noy  dit  le  Flamand,  laquelle  est  dans  l'é- 
glise de  St.  Pierre  du  Vatican.  Sans  toute 
lettre. 

Hauteur  :   10  p.  3  lign.   Largeur  :  7  p.  4  lign. 

14.  St.  Benoit  priant  dans  le  désert.  Il 
est  à  mi-corps,  vu  presque  de  profil  et 
tourné  vers  la  gauche.  Dans  une  forme 
ovale.  Sans  toute  lettre.  Gravé  par  Pierre 
del  Pô,  et  suivant  toute  apparence,  d'a- 
près sa  propre  invention. 

Diamètre  de  la  hauteur:  6  p.  10  lign.  Celui  de  la 
largeur  :  4  p.  9  l'gQ. 

l5-  La  Ste.  Vierge  apparoissant  à  Ste. 
Françoise  veuve  Romaine  ,  et  lui  mon- 
trant des  flèches  brisées ,  pour  l'assurer, 
que  ses  prières  ont  obtenu  la  ressation 
de  la  peste.  On  lit  en  bas  :  Nic.us  Poussin 
lnu.  —  Peints  De  Pô  Inci. ,  et  dans  la  mar- 
ge d'en  bas  une  dédicace  adressée  par  Jean 
Dughet  au  cardinal  Jules  Rospiglioso. 

Hauteur:  12  p.  10  lign.  La  marge  d'en  bas  :  1  p. 
2  lign.   Largeur  :  10  p.    7  lign. 

16.  St.  Jean  Baptiste  assis  dans  le  dé- 
sert, montrant  le  Christ  qui  se  promène 
à  droite  dans  le  lointain.  D'après  Annib. 
Carrache.    On    lit  à  la  gauche  d'en  bas: 


g^B 
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Ani.  Car  a  ci  in.  Pet.  del  Pô  se.  —  A  Paris 
au  quay  de  ge sur  es  chez  le  sieur  Bertrand 
aucc  priuil.  du  Roy.  i663. 

Hauteur:  i5  p.  9  lîgn.  Largeur:   12  p.  3  lign. 

On  a  de  ce  morceau  de  premières 
épreuves  sans  l'adresse  de  Bertrand. 

17.  St.  Jérôme  à  genoux  dans  le  dé- 
sert, ayant  les  yeux  tournés  vers  un  ange 
qui  lui  apparoit.  On  lit  en  bas,  à  gauche: 
Dominic.us  In.  (C'est-à-dire  :  Dominique 
Zampieri)  P.  del  Pô  se,  et  à  droite  est 
cette  adresse  :  à  Paris  au  quay  de  gesures 
chez  le  Sieur  Bertrand,  avec  priuilège  du 
Roy.  i663. 

Hauteur:  i5  p.  9  lign.   Largeur:  12  p.  4  lig". 

18.  St  Paul  enlevé  du  troisième  ciel 
par  trois  anges.  Le  Saint  a  les  regards 
tournés  vers  la  gauche  d'en  haut.  D'après 
Nie.  Poussin.  A  la  droite  d'en  bas  on  lit: 
NIC.  PONS.  (C'est-à-dire:  Nicolas  Poussi- 
nus.)  Le  nom  de  Pierre  del  Pô  ne  s'y 
trouve  pas. 

Hauteur:  16p.  9  lign.   Largeur:  1 2  p.  3  lign. 

19.  St.  Philippe  de  Néri  s'entretenant 
en  chemin  avec  Camille  deLellio  son  dis- 
ciple. La  marge  d'en  bas  offre  un  disti- 
que Latin  qui  commence  ainsi  :  Ecce  Mc~ 
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nistrantes  Sociis pi'a  etc.  Déplus  on  y  lit: 

Ex  dévot. F.  I.  P.  P.  M.  Z  O.  Inventé 

et  gravé  par  Pierre  del  Po. 

Hauteur  :  9  p.  4  ^gn-  -La  marge  d'en  bas  :  5  lign. 
Largeur  :   6  p.    10  lign. 

20.  St.  Pierre  d'Alcantara  ravi  en  ex- 
tase. On  lit  en  bas,  à  gauche:  Mattco  Pic- 
cioni  Imicni.  ,  et  à  droite  :  Peir.  dcl  Pb 
seu/p.  La  marge  offre  une  dédicace  adres- 
sée par  Matt.  Picciorù  à  Thomas  Rospi- 
gliosi. 

Hauteur  :  i4  p.  6  lign.  La  marge  d'en  bas  :  7  lign. 
Largeur:    10  p.    10  lign. 

21.  St.  Thomas  de  Villeneuve,  arche- 
vêque de  Valence  ,  donnant  l'aumône  à 
une  femme  accompagnée  de  plusieurs 
enfans.  Gravé  d'après  les  sculptures  de 
marbre  de  Melchior  Gaffa  dit  le  Malthois 
qui  sont  dans  l'église  de  St.  Augustin  à 
Rome.  En  haut,  sur  une  banderole  que 
portent  deux  anges  en  l'air,  est  écrit:   In 

foramînibus  Petrae  fovet  viscera  charita- 
tis.  —  En  bas  est  une  dédicace  adressée 
par  Gaffa  au  prince  Camille  Pamphili.  A 
droite  on  lit:  Petrus  del  Pd  scuïp.- 

Hauteur  :  17  p.  3  lign.    Largeur:   11  p.  3  lign. 

22.  La  Ste.  Vierge  assise  sur  un   lieu 
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élevé,  et  tenant  l'enfant  Jésus  adoré  par 
deux  saints  Evèques  de  l'ordre  des  Char- 
treux. D'après  Lanjranc.  ,On  lit  à  la  gau- 
che d'en  bas:  Joan  :  Lanfranc.  inu.  Sans 
le  nom  de  notre  artiste. 

Hauteur  :    18  p.  Largeur  :   i4  p. 

23.  La  Ste.  Vierge  assise  sur  un  trône 
élevé,  au  bas  duquel  sont  représentés,  à 
droite  St.  Jean  l'évangeliste,  et  à  gauche 
St.  Pétrone,  évèque  de  Bologne.  On  lit 
en  bas  :  Dominicus  Zamperius  Bononien- 
sis  In.0'  —  Eques  Franciscus  Raspantinus 
delineauit.  —  P.  dcl  Pà  sculp.  in  aqua 
forti. 

Hauteur  :    19  p.   6  lign.   Largeur:  i2  p.  9  lign. 


DIPFÉRENS  AUTRES   SUJETS. 

24-27.  Les  quatre  Vertus  cardinales 
représentées  par  des  femmes  accompa- 
gnées de  divers  génies  avec  les  symboles 
qui  les  caractérisent.  Suite  de  quatre 
estampes  gravées  d'après  les  peintures 
exécutées  par  le  Dominiquin  dans  les  qua- 
tre angles  ou  pendentifs  du  dôme  de  St. 
Charles  de  Calinari  à  Rome. 

Hauteur  :  25  p.  Largeur  mesurée  par  en  haut  : 
19  pouces  ,  par  en  bas  :  12  pouces. 
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a4)  La  Justice.  On  lit  en  haut:  Begina  al- 
trixauc  mortalium  justitia.  —  Plus  haut 
est  une  dédicace  adressée  par  J.  J.  de 
Rubeis  (Rossi)  au  cardinal  prince  Fla- 
vio  Ghisi.  A  gauche  est  écrit:  Do  m  m. 
Zamperius Bonon.  pinx.  Bornai?  in  Diui 
Caroli  ad  Catinarios .  —  cum  Pnu.  S. 
Poni.,  el  à  droite:  Pet  ras  ciel  Pu  de- 
lin,  et  sculp.  Ces  deux  dernières  in- 
scriptions avec  les  noms  du  peintre  et 
du  graveur  se  trouvent  aussi  sur  les 
trois  pièces  suivantes. 

a5)  La  Force.  On  lit  en  haut:  Foriitudo. 
superbos.  prcmit.  humiles.  élevât. 

26)  La  Prudence.  On  lit  en  haut  :  Sur- 
iibus.  dominatur.  prudentia.  iemporis. 
alumna. 

27)  La  Tempérance.  On  lit  en  haut:  Vo- 
luptatum.  victrix.  tcmperantia.  jeros. 
animos.  moderatur. 

28.  JDidon  faisant  construire  les  murs 
de  Carthage.  On  voit  cette  Reine  au  mi- 
lieu de  l'estampe  ,  suivie  de  deux  fem- 
mes, et  donnant  ses  ordres  à  l'architecte 
qui  l'accompagne.  Leurs  pas  se  dirigent 
vers  la  gauche.  Dans  le  fond  se  montrent 
quelques  maçons  occupés  de  la  bâtisse. 
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Cette  pièce  est,  à  ce  que  Ton  croit,  gra- 
vée par  Pierre  dcl Pd.  Sans  toute  lettre*). 

Largeur:  5  p.  6  lign.  Hauteur:  5  p.  5  lignes? 

29.  Achille  reconnu  par  Ulysse  parmi 
les  filles  de  Lycomèdes.  On  remarque  le 
jeune  héros  ,  un  genou  en  terre  ,  à  la 
droite  de  l'estampe ,  tenant  de  la  main 
gauche  une  cpée,  et  regardant  son  cas- 
que dans  un  miroir.  Sans  noms.  D'après 
Nie.  Poussin. 

Largeur:   18  p.  6  lign.    Hauteur:   i3  p.  6  lign. 

30.  Le  même  sujet,  traité  différem- 
ment. Achille,  à  la  gauche  de  l'estampe, 
s'amuse  à  tirer  une  épée  de  sa  gaîne.  D'a- 
près Nie.  Poussin.  Sans  lettres. 

Largeur:    18  p.  7  lign.    Hauteur  :  i3  p.  6  lign. 

3i.  Neptune  sortant  du  sein  des  eaux, 
pendant  que  Psiché  est  enlevée  en  l'air 
par  les  Zéphirs.  Ce  sujet  a  été  peint  par 
Jules  Romain  sur  un  plafond  du  palais 
du  T  à  Mantoue.  On  lit  en  bas  :  Jul.  Rom. 


*)  Il  est  cependant  possible  qu'il  y  ait  en  bas  une 
inscription,  ce  dont  nous  ne  répondons  pas,  vu 
que  l'épreuve  que  nous  avions  devant  nous  ,  M 
été  rognée  par  en  bas. 
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Im\  Pelrus  de  Pd  I/ici.   Cum  Priai.    Xmi 

Régi. 

Diamètre:    io  p.  3  llgn. 

32.  Vénus  couchée  sur  un  lit  dans  la 
forge  de  Vulcain  qui  bat  une  pièce  de  fer 
sur  l'enclume.  L'Amour  appuyé  sur  son 
carquois,  est  debout  à  gauche  aux  pieds 
de  sa  mère.  On  lit  à  la  droite  d'en  bas: 
Ago.  Carracci  inu.  Pelrus  del  Pd  Inct  Cum 
Pri.  Xrni  Reg. 

Largeur:  10  p.  6   lign.    Hauteur:    G  p.  y  lign. 


Suivant  J.  J.  Fufsli  (Allgem.  Kûnstîer- 
lex.  Article:  P.  del  Pô)  notre  artiste  auroit 
aussi  gravé  les  trois  estampes  pour  la 
description  de  la  pompe  funèbre  d'Anne 
d'Autriche,  reine  de  France,  publiée  sous 
le  titre  suivant  :  //  mondo  piangcnte  et  il 
cielo  festeggianie  nel  funeral  apparalo 
delV  essequie  célébrât  e  in  Roma  ne  II  a  chic- 
sa  di  san  Luigi  de  Francesi  alla  gloriosa 
memoria  di  Anna  d  Austria  regina  diFran- 
cia ,  composta  e  descritto  dalf  abbate  El- 
pidio  Benedetli  etc.  In  Roma,  lGGG-  in  fo- 
lio.   Ce  titre  est  écrit   au   milieu    d'une 
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bordure  d'ornemens  gravée  au  burin  par 
George  Vidman. 

Les  trois  estampes  représentent: 

1)  La  façade  extérieure  de  l'église. 

Hauteur:    25  p.   Largeur:   19  p. 

2)  Le  catafalque  érigé  dans  réglise. 

Hauteur  :  20  p.  8  Iigh.    Largeur  :   i3  p. 

3)  Les  ornemens  d'une  des  parties  laté- 
rales de  l'église. 

Largeur  :    20  p.  4  ^8n«    Hauteur:  i3  p.  6  lign. 

Chacune  de  ces  planches  est  marquée 
à  la  gauche  d'en  bas:  E:  Ab :  Benedictus 
Inuen.,  mais  le  nom  de  Pierre  dcl  Pu  ne 
s'y  trouve  pas. 


Gori  parle  de  deux  pièces  qui  repré- 
senteroient  de  diverses  manières  St.  Jé- 
rôme à  mi-corps,  et  qui  seroient  gravées 
par  Pierre  del  Pô  d'après  Joseph  Riberra 
dit  YEspagnolet,  mais  nous  sommes  pres- 
que certains  ,  que  cette  donnée  est  er- 
ronnée. 


xx,  v«\. 
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THERESE   del    P  O. 


Ihèrèse  del  Pô,  fille  de  Pierre,  étoit  ex- 
cellent peintre  en  miniature ,  et  membre 
de  l'académie  de  St.  Luc  à  Rome.  Elle 
mourut  à  Naples  en  1716.  La  date  de  sa 
naissance  n'est  pas  connue. 

Cette  femme  artiste  a  aussi  exercé  l'art 
de  la  gravure  avec  le  plus  heureux  suc- 
cès. Ses  estampes  sont  exécutées  dans  un 
goût  si  approchant  de  celles  de  son  père, 
qu'on  a  de  la  peine  à  les  en  distinguer. 

1.  Le  vénérable  Camille  de  Lellis,  fon- 
dateur des  clercs  réguliers  qui  assistent 
les  infirmes,  faisant  sa  prière  devant  un 
crucifix  qui  se  détache  miraculeusement 
de  la  croix  pour  l'exhorter  à  suivre  son 
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entreprise.  On  lit  à  la  gauche  d'en  bas: 
Jacomo  de  Pu  Inu. ,  et  à  droite:  Tcreja  del 
Pd  sculp.  Dans  la  marge  est  écrit:  V.  P. 
Camillus  de  Lellis  Cler.  Beg.  lnfirmis  etc. 

Hauteur  :    iC    p.    La    marge  d'en   bas  :    6   lign. 
Largeur  :   11  p.  y  li^n. 

2.  Le  triomphe  de  la  Pénitence.  Une 
jeune  femme  couronnée  d'épines  et  te- 
nant de  la  main  droite  des  fouets,  assise 
dans  un  char  de  triomphe  garni  d'épi- 
nes ,  et  traîné  par  le  Temps  et  la  Mort. 
Un  génie  ailé  planant  en  l'air,  porte  une 
palme  et  un  lis,  un  autre,  plus  haut,  tient 
une  banderole  marquée  des  mots  :  Trium- 
phus  poenitentiae ,  et  de  deux  autres  gé- 
nies ,  qui  sont  sur  le  devant  à  gauche, 
1  un  tient  une  croix,  l'autre  une  ceinture 
de  crin  de  cheval.  A  la  droite  d'en  bas 
est  écrit:    Theresia  del  Pô  Scu. 

Hauteur:  11  p.  4  lign.    Largeur:  7  p.  6  lign. 

3.  Minerve  présentant  à  genoux  un  li- 
vre à  une  femme  allégorique  qui  repré- 
sente la  Monarchie  d'Espagne ,  et  qui  est 
assise  sur  un  trône ,  ayant  un  guerrier  à 
côté  d'elle.  A  la  gauche  d'en  haut  plane 
en  l'air  la  Renommée  tenant  une  bande- 
role  avec   cette  inscription  :    Biblioiheca 

R2 
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Hispana.  Frontispice  de  livre.  On  lit  à  la 

droite  d'en  bas  :  Theresia  del  Fd  sculp. 

Hauteur:  11  p.    Largeur:  7  p.    3  lign. 

4.  Portrait  d'un  Seigneur  anonyme  vu 
à  mi-corps  et  presque  de  face  *).  II  est 
dans  un  octogone  placé  sur  une  espèce 
de  piédestal  ,  au  milieu  duquel  est  un 
écusson  d'armes.  A  la  gauche  d'en  bas  on 
lit:  Tersia  del  Pô  desin.  et  sculp. 

Hauteur:  i3  p.  Largeur:   8  p.   10  lign. 

5.  Portrait  de  MadelaineMiroballo,  du- 
chesse de  Campomele,  à  mi-corps,  vue 
presque  de  face  et  tournée  un  peu  vers  la 
droite.  Dans  un  ovale,  autour  duquel  on 
lit:  Donna  Maddalena  Miroballo  duchés  s  a 
di  Campomele.  Dans  un  cartouche  au  bas 
de  l'ovale  est  écrit  :  Parthenopem  décorât 

forma  etc. — Teresia  del  PdAccad.  Rom.  del. 
Sculp.  Nap.  1692.  —  A— B— D~D.  Cette 
estampe  est  une  des  meilleures  produc- 
tions de  Thérèse  del  Pô.  Elle  est  très  rare- 

Hauteur  :   4  P-  6  lign.   Largeur  :   2  p.    5  lign. 


*)  Une  note  marquée  par  écrit  d'une  main  con- 
temporaine sur  l'épreuve  que  nous  avions  entre 
les  mains,  nous  apprend,  que  ce  portrait  repré- 
sente le  duc  de  Gioyenazzo  de  la  maison  de! 
Judice. 
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6.  Portrait  dune  jeune  dame  en  buste, 
vue  presque  de  face  et  tournée  un  peu 
vers  la  droite.  Sa  coiffure  se  fait  remar- 
quer par  trois  boucles  de  cheveux  qui 
descendent  perpendiculairement  sur  les 
temples  de  son  visage.  Au-dessus  de  son 
oreille  droit  se  voient  quatre  fleurs,  l'une 
au-dessus  de  l'autre.  Elle  a  un  rang  de 
perles  autour  du  cou,  et  un  grand  noeud 
de  rubans  sur  la  poitrine.  *)  Cette  pièce 
a  été  gravée  sur  une  planche  ovale  qui, 
suivant  toute  apparence,  étoit  d'argent. 
On  lit  en  bas  :  Teresia  ciel  Pd  Accad. 
Rom.  del.  sculp.  Nap.  1692.  Cette  estam- 
pe est  aussi  belle  et  aussi  rare  que  la  pré- 
cédente. 

Diamètre  de  la  hauteur:  3  p.  6  lign.  Celui  de  la 
largeur  :    2  p.  8  lign. 

7.  La  mausolée  du  Pape  Jules  II.  On 
lit  au  milieu  d'en  haut  :  Marmoreum  Ju- 
lîi  II  monumenium  a  M.  An  g  cl o  Bonarota 
sculptorum  praestantissimo   in   templo   D. 


*)  Suivant  une  note  écrite  par  <juel(jue  contem- 
porain sur  l'épreuve  d'après  laquelle  nous  avons 
fait  notre  détail ,  ce  portrait  représente  Aurore 
Sanseverino  duchesse  Je  Lorenzana. 
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Pétri  ad  vincula  crectum  ;  et  à  la  gauche 

d'en  bas  :   Tkerèsà  del  Pô  sculp. 

Hauteur  :    i3  p.  6  lign.    Largeur  :    8  p.  g  lign. 

Cette  estampe  se  trouve  page  248  du 
III.e  volume  de  l'ouvrage  d'Alphonse  Cia- 
coni ,  intitule  :  Vitae  et  res  gesiae  poniifi- 
cum  Romanorum  et  S.  R.  E.  Cardinal ium  etc. 
Romae  1677.  4  Vol.  in  folio. 

8-3 6.   L'arc  de  triomphe  ,  nommé   la 
Porte  d'Or.  Suite  de  neuf  estampes  mises 
au  jour  sous  ce  titre  :  ArcusTrajano  dedica- 
lusBeneventi  porta  aurea  dictas,  sculpturis  et 
mole  omnium  facile  princ.eps.  Romae.  1 739. 
Expensis  Francisci  de  Ficorinis.  In  fol. 
8)   Un  arc,  au-dessus  duquel  sont  assis, 
sur  des  rochers,  à  gauche  un  Fleuve  , 
à  droite  une  Nayade.  Au  bas  du  pre- 
mier   on   voit    un   enfant    enveloppé 
d'un  manteau,  et  au  bas  de  la  secon- 
de un  autre  enfant  tenant  une  grappe 
de  raisin  ;  plus  bas  encore ,  de  ce  mê- 
me côté  ,  est  écrit:  Teresa  del  Pô  Ac- 
cad.ca  Romana  seul  Au  milieu  de  l'arc, 
dans  un  cartouche,  est  une  femme  de 
plus  petite  proportion,   qui  est  repré- 
sentée debout  et  habillée  à  la  Romaine. 

Largeur:  19  p,  10  lign.    Hauteur:   11  p.  3  lign. 
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9)  Autre  arc  (savoir  le  côté  opposé)  au- 
dessus  duquel  on  voit  deux  génies  fe- 
melles ailés,  et  au  bas  de  chacun  un 
enfant  qui  tient  une  espèce  de  fruit. 
On  lit  à  la  droite  d'en  bas  :  Teresa  del  Pd 
etc.  Le  cartouche  du  milieu  est  vide. 

Même  dimension. 

10-16.)  Sept  différens  sujets   de  l'histoire 
de  Titus,  gravés  sur  autant  de  plan- 
ches d'après  les  basreliefs  de  laPor- 
te  d'Or.  Ces  sept  pièces  ne  portent 
pas  de  nom,  mais  elles  paroïssent 
pareillement  être  gravées  par  Thé- 
rèse dcl  Po.  Elles  ont  lo  pouces  de 
hauteur,  sur  9  p.  4  hgn-  de  largeur;  il 
n'y  en  a  qu'une  seule  qui  est  moins 
large,  et  qui  ne  porte  que  7  p.  glign. 
A  la  tète  de  ces  neuf  planches  est  la 
représentation  de  l'arc  de  triomphe  en  son 
entier ,  gravée  par  Franc.  Mazzoni. 


Pièces  citées  par  J.  J.  FUSSLI  (  Allgemei- 

nes  Kùnstlerlexicon)   comme  gravées  par 

THERESE  DEL  Pô ,  mais  que  nous  n'avons 

jamais  eu  occasion  de  voir. 

1.  L'arc  de  la  montagne  traîné  par  seize 
chevaux,  à  l'occasion  d'une  fête  donnée 
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parle  marquis  delCarpio,  pendant  le  car- 
neval  à  Napies  en  1681. 

2.  Pièce  allégorique  sur  les  armoiries 
de  la  maison  Chigi;  d'après  le  dessein  de 
Denis  Montorselli. 

3.  Thèse  pour  l'abbé  Pompée  Ame- 
righi,  où  l'on  a  représenté  Louis  XIV  à 
cheval  sur  une  carte  géographique  de  la 
France  ;  avec  cette  inscription  :  Gallia  ie 
non  capit. 

4-  La  Ste.  Vierge  avec  l'enfant  Jésus; 
d'après  le  Corrège. 

5.  Paysage  avec  des  figures  duCorrège  ; 
d'après  le  dessein  de  Pierre  del  Pà. 

6.  Susanne  au  bain  ;  d'après  un  de? 
Carraches. 


SALVATOR  ROSA. 
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iSalvator  Rosa,  nommé  Sahatoriello ,  na^ 
quit  à  Renella  près  de  Naples  en  l6l5,  et 
mourut  à  Rome  en  1673.  11  fut  successi- 
vement disciple  de  son  père  ,  de  Paul 
Greco  son  oncle ,  de  François  Fracanzano, 
&  Ange  Falcone  et  de  Joseph  Ribera.  Rosa 
peignit  la  bataille,  le  paysage  et  les  ma- 
rines; dans  la  suite  il  se  tint  preférable- 
ment  aux  paysages,  et  acquit  le  nom  d'un 
des  plus  grands  maîtres  de  l'Italie  en  ce 
genre  de  peinture.  II  représenta  dans  ses 
tableaux  des  déserts  et  des  contrées  sau- 
vages et  remplies  de  rochers.  Les  formes 
de  ses  figures  ne  sont  pas  choisies,  et  le 
dessein  y  est  quelques  fois  peu  correct, 
mais  elles  sont  sveltes,  variées  et  pleines 
de  vivacité  et  de  mouvement.  La  pointe 
de  Roi  a  rappelle  les  estampes  de  Piètre 
Testa,  mais  son  travail  et  plus  dégagé. 

L'oeuvre  complet  de  notre  artiste  est 
composé  de  quatre-vingt  six  pièces. 
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S ALVATOR    ROS  A 


(Nr.  n   des  monogrammes.) 


SUJETS    PIEUX. 


1.  «S'A  Guillaume  ermite. 

St.  Guillaume  ermite  pratiquant  des  au- 
stérités extraordinaires  dans  la  solitude 
de  Maleval  en  Toscane.  On  voit  ce  Saint 
couché  à  gauche  sur  une  butte  ,  priant 
Dieu,  les  mains  liées  ensemble,  et  atta- 
chées par  une  corde  à  la  branche  d'un 
arbre,  au  haut  duquel  est  liée  une  croix. 
A  la  droite  d'en  bas  ,  sur  une  tablette . 
est  écrit:  S.  ROSA. 

Hauteur:  12  p.   9  lign.    Largeur:  8  p.  3  lign. 
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2.  Albert,  compagnon  de  Si.  Guillaume,. 

Albert ,  compagnon  de  St.  Guillaume 
ermite  ,  se  suspendant  par  les  bras  à  un 
arbre  par  pénitence.  Il  est  tourné  un  peu 
vers  la  droite  où  l'on  voit  sur  le  devant 
une  croix  appuyée  contre  une  butte  de 
terre.  Le  nom  de  S.  Rosa  est  gravé  à  la 
gaucbe  d'en  bas. 

Même  dimension. 


SUJETS   DE  L'HISTOIRE  PROFANE. 

3.  Platon  et  ses  disciples. 

Platon  sentretenant  avec  ses  disciples 
dans  les  jardins  de  son  académie.  On  voit 
ce  philosophe  assis  sur  une  butte,  faisant 
une  démonstration  à  celui  de  ses  disci- 
ples qui  est  adossé  contre  un  arbre  à  la 
droite  de  l'estampe.  On  lit  à  la  gauche 
d'en  bas  :  In  Villa  ab  Academo  attributa 
sua  etc. Saluator  Rosa  Inu.  seul. 

Hauteur  :    17  p.   Largeur:  10  p. 

4.  Alexandre  dans  râtelier  d  Apclles. 

Apelles  conseillant  à  Alexandre  de  ne 
point  parler  de  peinture  dans  son  atelier. 
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pour  ne  point  prêter  à  rire  aux  enfans 
qui  broyent  ses  couleurs.  L'artiste  debout 
au  milieu  de  l'estampe ,  fait  signe  de  si- 
lence au  roi  qui  est  assis  à  droite  ,  et  ac- 
compagné de  trois  de  ses  officiers.  Au 
milieu  d'en  bas  est  cette  épigraphe:  Ale- 
ccandro  M.  muîta  imperite  etc.  —  —  Sal- 
uatoT  Rosa  inu.  seul. 

Hauteur:   16  p.  9  lign.   Largeur:    10  p. 


5.  Diogène  et  son  écuellc. 
Diogène  se  défaisant  de   son  écuelle  à 

la  vue  d'un  jeune  homme  qui  boit  dans 
le  creux  de  sa  main.  On  voit  ce  dernier 
sur  le  devant  de  la  droite.  Vers  la  gauche 
d'en  bas  on  lit:  Diogcnes  adolcscenicm  ma- 
nu bibentem  etc.  — •  Saluaior  Rosa  Inu.  seul. 

Hauteur:  17  p.   Largeur:    10  p. 

6.  Diogène  et  Alexandre 
Alexandre  visitant  Diogène  assis  près 

de  son  tonneau.  Le  roi  est  debout  à  gau- 
che, le  philosophe  à  la  droite  de  l'estampe. 
Au  milieu  d'en  bas  on  lit:  Sensit  Alcxan- 
der ,  testa  ijuum  vidit  etc.  —  —  Saluaior 
Rosa  Inu.  seul. 

Hauteur  :17  p.    Largeur  :   10  p. 
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7.  Dèmocrite. 
Le  philosophe  Dèmocrite  s'attachant  à 
considérer  la  fin  de  toutes  choses.  On  le 
voit  assis,  la  tète  appuyée  sur  sa  main 
gauche,  dans  un  endroit  rempli  de  ruines 
et  d'ossemens  de  différens  animaux.  A  la 
gauche  d'en  bas  est  cette  épigraphe  :  De- 
mocrilus  omnium  derisor  in  omnium  fine 
defigitur.   SaluatoT  Rosa  Inu.  seul. 

Hauteur:    17  p.   Largeur:    10  p. 

8.  Oedipo. 

Le  jeune  Oedipe  suspendu  à  un  arbre 
par  le  berger  à  qui  l'on  avoit  donné  la 
charge  de  le  faire  mourir.  Le  berger  tour- 
né vers  la  gauche,  tient  feulant  par  les 
mains  de  sa  main  gauche,  et  de  la  droite 
il  l'attache  par  les  pieds  au  tronc  d'un 
grand  arbre.  On  lit  au  milieu  d'en  bas  : 

Julio    Martinello    Arnica    Cariss.m° 

Oed/pus  hic  fixis  etc.  —   Saluator  Rosa 
Inu.  pinx.  seul. 

Hauteur:  26  p.  #  ligp.    Largeur;  ij  p.  6  lign. 

9.  Règulus. 

Les  Carthaginois  enfermant  Attilius  Rè- 
gulus dans  un  tonneau  dont  ils  hérissent 
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l'intérieur  de  doux.  On  remarque  vers 
la  droite  un  bourreau  tenant  le  Tond  du 
tonneau  près  d'un  cavalier  et  d'un  soldat 
à  pied,  dont  le  premier  tient  un  étendarr, 
et  l'autre  est  armé  d'une  hallebarde.  On 
lit  au  milieu  d'en  bas:  Jo.  Bapt.  e  Ricciur- 
do  Amico  Vnico  —  Attilium  Regulum  in 
pr&ecipitis  Forlunae  etc. Saluator  Ra- 
sa Inu.  pinx.  seul. 

Largeur:  27  p.  Hauteur:  17  p.  4  ^•Sn- 

10.  Policrates- 
Policrates  attaché  en  croix  par  ordre 
d'Oreste,  Satrape  Perse.  Composition  de 
beaucoup  de  figures.  On  voit  Policrates 
attaché  par  des  cordes  à  un  arbre  sec 
verS  la  droite  de  l'estampe.  Au  milieu 
d'en  bas  est  cette  épigraphe:  Poly craies 

Sami  Tyrannus  opibus  etc. Saluator 

Rosa  lnu.  pinx.  seul. 

Largeur:    27  p.     Hauteur:    17  p.    6  lign. 
SUJETS   DE    MYTHOLOGIE. 


11.  Combat  de  Tritons.    . 

Un'Triton  armé  d'une  grande  mâchoire 
qu*il  tient  de  la  main  gauche,  séparant 
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deux  autresTritons  qui  se  battent  et  dont 
l'un  tient  son  adversaire  par  la  gorge.  Le 
nom  de  S.  Rosa  est  à  la  droite  d'en  bas. 

Largeur  :  6  p.   Hauteur  :  4   P- 

1 2.  Autre  combat  de  Tritons. 

Un  Triton  combattant  contre  deux  au- 
tres dont  il  tient  l'un  par  les  cheveux. 
A  gauche,  un  quatrième  Triton  emporte 
une Nayade  qu'il  tient  embrassée.  Le  nom 
de  nos  a  est  gravé  à  la  droite  d'en  bas. 

Même  dimension.  , 


lo.  Autre  combat  de  Tritons. 
PlusieursTritons  en  querelle  sur  la  mer. 
On  en  remarque  un  à  la  gauche  de  l'es- 
tampe qui  prend  son  adversaire  par  la 
gorge.  Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

Largeur  :  7  p.  6  lign.    Hauteur  :  3  p.  4  lig". 

l4-  Pan  et  deux  Faunes. 
Pan  couché  sur  un  quartier  de  rocher 
au  pied  d'un  arbre,  et  jouant  de  la  flûte. 
On  remarque  deux  Faunes  dans  un  creux, 
à  la  gauche  du  fond.  Le  chiffre  écrit  à  re- 
bours se  voit  à  la  droite  d'en  bas. 

Largeur:  7  p.  7  lign.    Hauteur  :    3  j>.  6  lign. 
XX.    Vol  S, 


174 


OEUVRE 


l5-   Cinq  Fleuves. 

Cinq  Fleuves  partie  couchés,  partie  as- 
sis par  terre  près  de  leurs  urnes.  On  en 
remarque  un  à  la  gauche  de  l'estampe 
qui  verse  sur  sa  main  gauche  l'eau  qui 
découle  de  l'urne  sur  laquelle  il  s'appuye 
du  bras  droit.  Le  chifFre  de  S.  Bosa  est 
gravé  à  la  droite  d'en  bas. 

Largeur:    7  p.  10  lign.   Hauteur:  3  p.  6  lign. 

16.  Cinq  autres  Fleuves. 

Trois  Fleuves  assis  ensemble.  On  re- 
marque particulièrement  celui  qui  est  au 
milieu,  vu  par  le  dos ,  et  s'appuyant  du 
bras  gauche  sur  une  urne  décorée  de  figu- 
res en  bas-relief.  Deux  autres  Fleuves  que 
l'on  ne  voit  qu'à  mi-corps ,  sont  dans  le 
fond  à  gauche.  De  ce  même  côté  est  aussi 
le  chifFre  de  S.  Ptosa. 

Même  dimension. 


17.  Apollon  et  la  Sylille  Cumée. 

LaSybilleCumée  debout  à  gauche,  de- 
mandant à  Apollon  qui  est  assis  adroite, 
que  le  sable  quelle  porte  dans  ses  mains, 
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soit  changé  en  or.    Le  nom  de  Rosa  est 
écrit  au  bas  de  la  lyre  d'Apollon. 

Hauteur:  12  p.   8  lign.   Largeur:   8  p. 

18.  Jason. 

Jason  se  servant  du  breuvage  que  Mé- 
dée  lui  avoit  préparé  pour  endormir  le 
dragon  gardien  de  la  toison  d'or.  Sur  un 
écriteau  qui  se  voit  sur  le  devant  à  gau- 
che ,  est  écrit  le  nom  de  MOSA. 

Même  dimension. 


19.  Cèrès  et  Vhyialus. 
JPhytalus  ayant  reçu  chez  lui  la  déesse 
Cerès  ,  elle  lui  donne  pour  récompense 
l'arbre  du  figuier  inconnu  jusqu'alors. 
Cérès  est  debout  à  droite,  Phytalus  à  ge- 
noux à  la  gauche  de  l'estampe.  On  lit  au 
milieu  d'en  bas  :  Hic  Ccrcrem  tectis  Phy- 
talus etc. Saluator  Rosa  lnu.  seul. 

Hauteur:    12  p.  8  lign.   Largeur  :  8  p.  6  lign, 


2o.  Glaucus  et  Scylla. 

Glaucns  dieu  marin  poursuivant  la 
nymphe  Scylla  dont  il  est  devenu  amou- 
reux. A  la  droite  d'en  bas  on  lit:  S.  Rosa. 


Même  dimension. 
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21.  La  chùie  des  géans. 
Les  géans  renversés  et  écrasés  sous  les 
ruines  des  montagnes  qu'ils  avoient  en- 
tassées les  unes  sur  les  autres  pour  esca- 
lader le  ciel.  On  remarque  à  la  droite 
d'en  bas  un  de  ces  géans  qui ,  le  genou 
gauche  en  terre  ,  et  la  jambe  droite  en 
avant ,  succombe,  les  bras  portés  par  des- 
sus sa  tète  ,  sous  le  poids  d'un  quartier 
de  rocher  qui  tombe  sur  son  dos.  On  lit 
au  milieu  d'en  bas  :  Horatio  Quaranta 
Amico  Homogeneo  —  Tolluntur  in  alium 
ctc.  —  —  Saluator  Rosa  Inu.  pinx.  seul. 

Hauteur  :  26  p.  8  lîgn.   Largeur  :  17  p.  4  lig«- 
DIFFERENS  AUTRES  SUJETS. 


22.  Le  berger. 

Un  berger  assis  sur  une  butte,  tenant 
de  la  main  gauche  sa  flûte,  et  de  l'autre 
faisant  un  signe  devant  lui.  Il  est  accom- 
pagné de  deux  autres  figures  que  l'on  ap- 
perçoit  au-delà  de  lui,  au  milieu  du  iond. 
Sans  marque. 

Largeur  •  6  p.  a  lign.    Hauteur  :  4  P- 
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23-    Le  héros  endormi  près  du 
Fleuve. 

Un  homme  en  cuirasse  endormi,  la  tète 
et  les  mains  appuyées  sur  son  bouclier.  U 
est  assis  par  terre  près  d'un  Fleuve  que 
l'on  voit  à  gauche,  et  qui  semble  éveiller 
le  héros  ,  qui  fait  un  geste  de  la  main 
gauche  élevée.  Au  bas  de  ce  même  côté  le 
nom  de  S.  Rasa  est  gravé  sur  une  pierre. 

Hauteur:  12  p.  9  lign.  Largeur:  8  p.  7  Hgn. 

24-  Le  Génie  de  S.  Rosa. 

Pièce  emblématique  ,  dans  laquelle 
S.  Rosa  a  représenté,  sous  des  figures  allé- 
goriques, son  Humeur  et  son  Génie,  por- 
tés naturellement  à  mépriser  les  Richesses 
et  la  Mort,  à  aimer  la  Liberté,  à  être  sin- 
cère et  équitable,  à  reprendre  les  Vices, 
et  à  faire  sa  principale  occupation  de  la 
Peinture.  Salvator  Rosa  est  assis  par  ter- 
re ,  renversant  de  la  main  gauche  une 
corne  d'abondance  remplie  d'argent,  et 
ayant  sur  l'autre  main  son  coeur  qu'il 
présente  à  une  femme  qui  tient  des  co- 
lombes. Une  autre  femme,  derrière  lui, 
rnet  sur  sa  tète  le  chapeau  de  la  liberté, 
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et  lui  remet  un  bâton.  A  gauche  est  de- 
bout l'Equité  et  le  Vice,  et  sur  le  devant 
du  même  côté,  une  femme,  un  genou  en 
terre  devant  lui ,  tient  de  la  main  gauche 
un  tableau,  et  de  l'autre  montre  la  pa- 
lette. A  la  droite  d'en  bas,  sur  une  ban- 
derole, est  écrit:  Ingéniais,  Liber,  Pictor 
Succensar,  et  Aequus ,  Sprctor  Opum ,  Mar- 
tistjue  ,  hic  meus  est  Genius  —  Saluât  or 
Rosa. 

Hauteur  :17p.    Largeur  :   10  p.  2  lign. 

25-86.   DIVERSES  FIGURES. 

Suite    de   soixante     et    deux    pièce*. 

Hauteur  :  5  p.  2  à  4  lign.   Largeur  :   3  p.  4*5  lign. 

Guerriers.  Figures  détachées. 

25)  Un  homme  debout  près  d'une  pierre 
carrée,  sur  laquelle  est  gravé  ce  titre: 
Saluator  Rosa  lias  ludentis  otij  Carolo 
Rubeo  singularis  Amicitiae  pignus  D. 
D.  D.  L'homme  montre  cette  inscrip- 
tion de  sa  main  droite,  en  retournant 
la  tète  vers  l'Envie  que  l'on  remarque 
dans  le  fond  à  gauche. 

zG)  Uii  soldat,  marchant  vers  la  gauche , 
tenant  de  la  main  droite  un  long  bà~ 
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ton ,  et  de  l'autre  faisant  signe  devant 
lui.  Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

27)  Un  soldat  debout,  s'appuyant  sur  un 
long  bâton  qu'il  tient  de  la  main  droi- 
te ,  et  de  l'autre  faisant  signe  vers  la 
gauche.  Une  longue  draperie  tombe 
entre  ses  jambes  jusqu'à  terre.  Le 
chiffre  est  vers  le  bas  de  la  droite. 

28)  Un  soldat  debout,  vu  de  face,  appu- 
yant sa  tète  et  ses  deux  mains  sur  un 
grand  espadon  dont  la  pointe  porte  à 
terre.  Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

39)  Un  soldat  assis ,  tourné  vers  la  droite. 
On  voit  son  bouclier  à  gauche,  au-de- 
là de  son  siège.  Le  chiffre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 

3o)  Un  soldat  debout,  s'appuyant  de  ses 
deux  mains  sur  un  bouclier  qui  se  voit 
vers  la  droite,  et  qui  est  marqué  en 
bas  du  chiffre  de  S.  Rosa. 

3i)  Un  soldat  debout  ,  vu  de  profil  et 
tourné  vers  la  droite.  11  tient  de  la 
main  gauche  un  bâton  ,  et  a  l'autre 
appuyée  sur  sa  hanche.  Le  chiffre  est 
à  la  gauche  d'en  bas. 
32)  Un  soldat  vu  de  profil,  dirigeant  ses 
pas  vers  la  droite.    Il  porte  sa  main 
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gauche  vers  la  poitrine,  et.  de  l'autre 
il  tient  un  bâton.  Le  chifïre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 

33)  Un  soldat  marchant  vers  le  devant 
de  la  gauche.  Il  tient  de  la  main  droite 
un  bâton  qu'il  a  sur  l'épaule,  et  fait 
de  l'autre  un  geste.  Le  chiffre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 

34)  Un  guerrier  armé  de  toutes  pièces, 
regardant  dans  l'eau  d'une  rivière.  Il 
s'incline ,  en  s'appuyant  de  la  main 
gauche  sur  un  roc,  et  de  l'autre  sur 
un  bâton.  Le  chiffre  est  à  la  gauche 
d'en  bas. 

35)  Un  soldat  debout,  vu  presque  par  le 
dos  et  dirigé  vers  la  droite.  Il  tient  sa 
lance  de  ses  deux  mains.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

3G)  Un  soldat  debout,  vu  de  face.  Il  tient 
un  bâton  de  la  main  droite,  et  s'ap- 
puye  de  l'autre  sur  son  bouclier  qui 
est  marqué  du  chiffre. 

37)  Un  soldat  assis  et  tourné  vers  la  gau- 
che. 11  a  la  tête  et  le  bras  droit  ap- 
puyés sur  un  bouclier  qu'il  tient  de- 
vant lui.  Le  chiffre  est  gravé  vers  le 
bas  de  la  droite. 
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3&)  Un  soldat  debout  ,  vu  de  profil  et 
tourné  vers  la  droite.  Il  s'appuye  de 
ses  deux  mains  sur  un  long  bâton.  Le 
chifFre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

39)  Un  soldat  debout,  vu  de  face,  tenant 
de  la  main  gauche  une  masse  d'armes 
qu'il  a  sur  l'épaule,  et  de  l'autre  s'ap- 
puyant  sur  un  grand  bouclier.  Le 
chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

40)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre,  vu  de 
profil  et  tourné  vers  la  droite.  ïl  tient 
un  long  bâton  de  ses  deux  mains.  Le 
chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

4»)  Un  soldat  debout,  vu  par  le  dos.  Il 
s'appuye  de  la  main  gauche  sur  une 
masse  d'armes.  Le  chiffre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 

42)  Autre,  debout,  vu  de  face.  Il  s'ap- 
puye de  ses  deux  mains  sur  une  mas- 
se d'armes.  Le  chiffre  est  à  la  droite 
d'en  bas. 

43)  Autre,  debout  et,  appuyé  contre  un 
rocher.  Il  est  vu  presque  par  le  dos, 
et  tourné  vers  la  gauche.  Il  tient  un 
bâton  de  la  main  droite  ,  et  fait  de 
l'autre  un  geste.  Le  chiffre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 
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44)  Autre,  debout,  vu  de  face  et  tourné 
vers  la  gauche.  Il  s'appuye  de  la  main 
droite  sur  son  bouclier,  et  de  l'autre 
il  tient  une  hallebarde.  Le  chiffre  est 
à  la  droite  d'en  bas. 

45)  Autre  ,  debout  et  regardant  à  terre. 
Il  a  la  main  droite  appuyée  sur  sa  han- 
che, et  tient  de  l'autre  un  bâton  qu'il 
porte  sur  l'épaule.  Le  chiffre  est  a  la 
gauche  d'en  bas. 

Soldats  accompagnés  d'autres  Jîgures. 

46)  Un  soldat  assis  sur  une  butte ,  contre 
laquelle  il  s'appuye  du  bras  gauche, 
ayant  l'autre  appuyé  sur  son  bouclier. 
Vers  le  fond  à  gauche  un  second 
homme  semble  l'inviter  à  s'en  aller. 
Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

47)  Deux  soldats  assis  sur  des  pierres 
carrées.  L'un  qui  est  à  droite,  mon- 
tre le  dos  ,  l'autre  qui  est  à  gauche, 
est  vu  de  profil  et  tourné  vers  la  droite. 
Le  chiffre  est  gravé  à  gauche  sur  l'une 
des  pierres. 

48)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre  ,  vu 
de  profil  et  tourné  vers  la  gauche.  II 
a  les  jdeux  mains  élevées  et  appuyée* 
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sur  une  masse  d'armes.  Au-delà  de 
lui  un  autre  soldat  est  assis  par  terre. 
Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

4g)  Un  vieux  soldat  debout,  et  parlant  à 
son  camarade  qui  est  assis  à  droite, 
et  vu  presque  par  le  dos.  On  voit  un 
autre  homme  dans  le  fond  de  ce  mê- 
me côté.  Les  deux  soldats  sont  armés 
de  lances.  Le  nom  de  S.  Rosa  est  écrit 
à  la  gauche  d'en  bas. 

5o)  Un  homme  assis,  tourné  vers  la  droite. 
Il  semble  s'étendre.  Près  de  lui,  à  la 
droite  du  fond  ,  on  apperçoit  un  sol- 
dat assis  qui  paroit  dormir,  la  tète  et 
les  bras  appuyés  sur  son  bouclier.  Le 
chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

jx)  Un  homme  assis,  tenant  un  bâton,  et 
levant  la  tète  vers  un  vieux  soldat 
qui  lui  parie,  en  faisant  un  geste  de 
la  main  droite.  On  voit  dans  le  fond 
à  gauche  la  tète  d'un  homme  supposé 
être  dans  un  creux.  Le  chiffre  est  à  la 
gauche  d'en  bas. 

52)  Un  soldat  vu  par  le  dos  et  assis  sur 
une  pierre  carrée  à  la  droite  de  l'es- 
tampe. Il  a  la  main  droite  élevée  et 
appuyée  sur  un  bâton ,  et  le  bras  gau- 
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che  sur  un  bouclier.  Deux  autres  s  oï- 
dats  se  voient  dans  le  fond  à  gaucliie. 
Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

53)  un  soldat  vu  presque  par  le  dos,  as- 
sis sur  une  pierre  à  la  gauche  de  L'es- 
tampe. Il  tient  un  bâton  de  la  main 
droite,  et  s'appuye  de  l'autre  sur  un 
bouclier  rond.  Trois  autres  soldats 
dont  l'un  armé  d'une  hallebarde ,  se 
voient  dans  le  fond  k  droite.  Le  chiffre 
est  marqué  à  gauche,  une  fois  sur  la 
pierre  carrée,  et  une  seconde  fois  plus 
bas  de  ce  même  côté. 

54)  Un  soldat  debout,  ayant  la  main  gau- 
che appuyée  sur  sa  hanche  ,  et  de 
l'autre  faisant  signe  vers  le  haut.  Vers 
le  fond  à  gauche,  un  autre  soldat,  qui 
s'appuye  de  ses  deux  mains  sur  un 
bouclier,  se  voit  dans  un  creux.  Le 
chiffre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

J5)  Un  soldat  vu  par  le  dos,  assis  près 
d'une  table  ou  pierre  carrée,  au-delà 
de  laquelle  sont  deux  autres  soldats, 
dont  celui  à  gauche  est  couvert  d'un 
casque  ,  l'autre  nu-tète.  Ils  semblent 
jouer  aux  dés.  Sans  chiffre. 

56)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre  ,   s'ap- 
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puyant  de  la  main  gauche  sur  son 
bouclier  rond,  et  de  l'autre  faisant  un 
geste.  Il  retourne  sa  tète  vers  un 
autre  soldat  qui  est  debout  à  droite 
derrière  lui.  Deux  autres  hommes  se 
voient  à  gauche  dans  un  creux.  Le 
nom  de  S.  Rosa  est  gravé  à  la  droite 
d'en  bas. 

57)  Deux  soldats  causant  ensemble.  L'un 
qui  est  debout,  est  vu  de  face,  l'autre 
qui  est  assis,  montre  le  dos.  On  re- 
marque dans  le  fond  deux  autres  sol- 
dats, dont  celui  à  droite  tient  un  dra- 
peau. Le  chiffre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

58)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre  carrée, 
contre  laquelle  il  s'appuye  de  la  main 
gauche,  ayant  l'autre  levée.  11  est  vu 
de  profil  et  tourné  vers  la  gauche,  où 
l'on  voit  dans  le  fond  deux  hommes 
dont  un  le  montre  au  doigt.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

59)  Un  soldat  assis  sur  une  butte.  11  est 
vit  de  profil  et  tourné  vers  la  gauche. 
Il  a  la  tête  appuyée  sur  son  genou 
droit  relevé,  et  la  jambe  gauche  ten- 
due en  avant.  On  remarque  un  autre 
soldat  dans  un  creux  vers  le  fond  du 
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côté  gauche/   Le  chiffre  ,  écrit  à  re- 
bours, est  au  Las  de  ce  même  coté. 

60)  Un  soldat  vu  par  le  dos  et  tourné 
vers  la  gauche.  II  est  assis  sur  une 
butte,  contre  laquelle  il  s'appuye  de 
la  main  droite  ,  tenant  de  l'autre  son 
bouclier.  Il  parle  à  deux  de  ses  cama- 
radesque  l'on  voit  à  gauche,  et  dont 
l'un  porte  un  espadon  sur  l'épaule. 
Le  chiffre  est  écrit  à  rebours  presque 
au  milieu  d'en  bas. 

61)  Cinq  soldats  s'entretenant  ensemble. 
On  remarque  celui  qui  a  la  tète  ap- 
puyée sur  sa  main  gauche,  laissant  re- 
poser l'autre  sur  son  genou  droit.  Le 
chiffre  est  gravé  à  droite  sur  le  bord 
du  mur. 

62)  Un  soldat  debout,  vu  par  le  dos,  te- 
nant de  la  main  droite  une  masse  d'ar- 
mes ,  et  ayant  l'autre  levée.  Il  parle  à 
un  camarade  qui  passe  devant  lui  dans 
un  creux  à  la  gauche  du  fond.  Le 
chiffre,  écrit  à  rebours,  est  marqué 
vers  le  bas  du  côté  droit. 

63)  Un  soldat  debout,  vu  de  face.  Il  tient 
de  la  main  droite  son  bouclier  orné 
de  la  tète  de  Méduse,  et  de  l'autre  il 
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fait  signe  vers  la  gauche  où  l'on  voit 
un  second  soldat  dans  un  creux.  Le 
Chiffre,  écrit  à  rebours,  est  vers  le  bas 
du  côté  droit. 

64)  Un  soldat  debout,  vu  par  le  dos.  Il 
tient  un  bâton  de  la  main  droite,  et 
s'appuye  du  bras  gauche  sur  un  ro- 
cher, au-delà  duquel  marche,  dans  un 
creux,  un  homme  qui  lui  parle.  Le 
chiffre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

65)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre  carrée, 
et  penché  en  avant.  Il  est  vu  presque 
par  le  dos,  et  tenant  de  la  main  droite 
une  hallebarde.  Au-delà  de  lui,  adroite, 
sont  deux  autres  soldats  dont  l'un  tient 
un  bâton,  et  à  gauche,  dans  le  fond,  un 
troisième  se  trouve  dans  un  creux.  Le 
chiffre  est  vers  le  bas  du  côté  droit. 

66)  Un  soldat  assis  sur  une  pierre  carrée, 
vu  de  profil  et  tourné  vers  la  droite.  Il 
s'appuye  de  la  main  droite  sur  son  es- 
padon dont  la  pointe  porte  à  terre,  et 
de  l'autre  fait  un  geste  vers  son  cama- 
rade qui  est  debout  devant  lui,  et  ar- 
mé d'une  hallebarde.  On  remarque 
un  vieillard  dans  le  fond  à  droite.  Le 
chiilre  est  vers  la  gauche  d'en  bas. 
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Différentes  autres  figures  d'hommes- 

67)  Un  vieux  paysan  assis  à  droite  au  bas 
d'un  rocher  ,  ayant  les  mains  jointes 
et  posées  sur  ses  genoux.  Dans  un 
creux ,  à  la  gauche  du  fond,  sont  deux 
autres  hommes  qui  causent  ensemble. 
Le  nom  de  S.  Rosa  est  écrit  à  la  droite 
d'en  bas. 

68)  Un  homme  ayant  le  genou  droit  sur 
une  pierre,  et  s'appuyant  de  ses  deux 
mains  sur  un  bâton,  près  de  deux  au- 
tres hommes  qui  sont  à  terre  vers  le 
fond,  et  dont  l'un  montre  le  dos.  Le 
chilïre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

6y)  Un  homme  debout,  vu  par  le  dos.  Il 
a  le  genou  gauche  sur  une  pierre ,  et 
tient  un  bâton  de  la  main  droite.  Le 
chilïre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

7o)  Un  vieillard  assis  sur  une  butte,  ayant 
le  bras  gauche  élevé  ,  et  parlant  à 
trois  hommes  qui  se  voient  à  droite , 
et  dont  l'un  fait  un  geste  de  la  main 
droite.  Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en 
bas. 

*i)  Un  jeune  homme  assis,  ayant  la  main 
droite  élevée,  et  parlant  à  deux  hom- 
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mes  que  Ton  voit  à  gauche,  et  dont 
l'un  tient  une  tablette.  Le  chiffre  est 
à  la  droite  d'en  bas. 

72)  Un  jeune  homme  debout,  vu  de  pro- 
fil et  tourné  vers  la  droite.  Il  regarde 
un  tableau  qu'il  soutient  de  la  main 
gauche,  et  sur  lequel  est  tracé  le  ter- 
me d'une  femme  à  plusieurs  mamel- 
les, ainsi  que  le  chiffre  de  l'artiste. 

73)  Un  homme  debout,  vu  de  profil,  et 
tourné  vers  la  gauche.  Il  tient  de  ses 
deux  mains  un  filet  de  pêcheur.  On 
remarque  vers  le  fond  à  gauche,  dans 
un  creux,  un  vieillard  qui  a  les  bras 
croisés,  et  une  autre  figure.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

74)  Un.  homme  vu  de  profil,  marchant 
vers  la  droite,  en  faisant  un  geste  de 
la  main  gauche.  11  est  suivi  d'un  valet. 
Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

75))  Un  paysan  debout  et  tourné  vers  la 
droite.  Il  s'appuye  de  la  main  gauche 
sur  un  bâton ,  et  montre  de  la  droite 
quelque  objet  supposé  par  terre  de- 
vant lui.  Le  chiffre  est  à  la  droite 
d'en  bas. 

76  )  Un  homme  marchant  vers  la  gauche, 
XX.  Vol.  T 
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ayant  la  main  droite  levée ,  comme 
pour  montrer  quelque  objet  devant 
lui,  et  ayant  l'autre  en  pente.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

77)  Un  vieillard  oriental  vu  par  le  dos. 
Il  est  debout  devant  deux  femmes  qui 
se  voient  à  droite  sur  la  pente  du  ter- 
rain, Tune  derrière  l'autre.  Le  chiffre 
est  au  bas  de  ce  même  côté. 

-8)  Un  jeune  homme  vu  de  profil,  mar- 
chant vers  la  gauche.  Il  fait  de  la 
main  droite  un  geste  devant  lui  ,  et 
porte  un  livre  sous  le  bras  gauche. 
Le  chiffre  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

79)  Un  homme  presque  nud  ,  debout  et 
vu  de  face.  Il  tient  un  arc  de  la  main 
droite  ,  et  montre  quelque  chose  de 
la  gauche  étendue.  Le  chiffre  est  à  la 
droite  d'en  bas. 

So)  Un  homme  debout  ,  vu  presque  de 
face  et  tourné  vers  la  gauche.  Il  mon- 
tre quelque  chose  de  la  main  droite 
étendue  devant  lui.  Le  chiffre,  écrit 
à  rebours,  est  à  la  gauche  d'en  bas. 

Femmes. 
8t)  Une  femme  nue  assise  sur  une  butte, 
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au  pied  d'un  arbre  ,  au  tronc  duquel 
elle  s'attache  de  ses  deux  bras.  Elle 
est  tournée  vers  la  droite.  Le  chiffre 
est  à  la  gauche  d'en  bas. 

62)  Une  femme  nue ,  vue  presque  de  fa- 
ce ,  et  marchant  vers  la  droite.  Elle  a 
les  bras  croisés ,  et  les  reins  ceints 
d'une  draperie  qui  tombe  à  terre,  et 
qu'elle  traîne.  Sa  tète  est  un  peu  pen- 
chée sur  son  épaule  droite.  Le  chiffre 
est  à  la  droite  d'en  bas. 

33)  Une  fille  dirigeant  ses  pas  vers  la 
droite.  Elle  fait  un  geste  de  la  main 
gauche  ,  et  de  l'autre  elle  relève  sa 
juppe.  Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en 
bas. 

i>4)  Jeune  femme  marchant  vers  la  gau- 
che. Elle  a  la  main  droite  enveloppée 
dans  son  manteau  et  portée  sur  la 
bouche,  et  de  l'autre  elle  relève  sa  jup- 
pe. Le  chiffre  est  à  la  droite  d'en  bas. 

85)  Une  femme  nue  assise  dans  une  so- 
litude. Elle  est  vue  de  profil ,  et  tour- 
née vers  la  droite.  Sa  tète  repose  sur 
ses  deux  mains  croisées  et  appuyées 
sur  une  pierre.  Le  chiffre,  écrit  à  re- 
bours, est  à  la  gauche  d'en  bas. 

T  2 
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86)  Une  jeune  mère  portant  son  enfant 
entre  les  bras.  Elle  dirige  ses  pas  vers 
la  gauche  ,  ayant  la  tête  retournée 
vers  la  droite.  Le  chiffre,  écrit  à  re- 
bours, est  à  la  gauche  den  bas. 
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BARTHELEMI   MANINI. 


JL/histoire  de  l'art  fait  mention  d'un  Jac- 
ques Martini,  peintre  de  perspective  de 
Bologne,  mort  en  1732,  âgé  de  85  ans, 
de  son  frère  Ange  Michel,  et  d'un  Caje- 
ian  Manini ,  peintre  Milanois  vers  l'an 
l73o;  mais  notre  Barthèlemi  Manini  est 
absolument  inconnu  ,  quoiqu'il  paroisse 
avoir  été  peintre  d'un  grand  mérite,  ainsi 
que  le  prouvent  les  cinq  estampes  dont 
nous  donnons  ici  le  détail  ,  et  qui  sont 
gravées  dans  un  goût  approchant  de  celui 
de  Joseph  Ribera ,  dit  Y  Espagnoles 

Nous  remarquerons  ici,  que  dans  Nr.  l 
de  ce  catalogue,  Barthèlemi Manini  se  nom- 
me Pisoniensis,  ce  qui  semble  indiquer, 
qu'il  étoit  natif  de  Truglio  ,  en  latin  Piso- 
nis  villa ,  près  de  Baja  dans  le  Napolitain. 

1.  Ije  corps  mort  de  Jésus  Christ. 
La  Vierge    montrant  en  pleurant   le 
corps  mort  de  Jésus  Christ  qui  est  mis 
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par  terre  sur  son  assis,  et  appuyé  contre 
le  tombeau  placé  à  la  droite  de  l'estampe. 
On  lit  vers  la  gauche  d'en  bas:  Bar/.  Ma- 
ninus  Pisoniensis  Fe. 

Largeur  :     7   p.   1    lign.    Hauteur  :   5    p.    2  lign. 
La  marge  d'en  bas  :  6  lign. 

2.  S/.  Pierre. 
Ce  Saint  est  représenté  à  mi-corps,  vu 
de  trois  quarts  et  tourné  vers  la  droite. 
11  lit  dans  un  grand  livre  qu'il  tient  de  ses 
deux  mains.  Les  deux  clefs  attachées  à 
un  cordon  pendent  à  la  main  droite  du 
Saint.  A  la  gauche  d'en  bas  on  lit  :  Bart. 
Maninus  Fe.  Cette  pièce  gravée  d'une 
pointe  très  spirituelle,  est  foible  d'épreu- 
ve, leau-forte  n'ayant  pas  assez  mordu. 

Hauteur:  7  p.   6  lign.   Largeur:  5  p.  10  lign. 

3-,  St.  Pierre  délivré  de  prison. 
L'ange  du  Seigneur  conduisant  St.  Pier- 
re hors  de  la  prison.  L'ange  mène  le  Saint 
de  la  main  droite ,  faisant  de  l'autre  un 
geste  qui  indique  l'évasion.  Leurs  pas  se 
dirigent  vers  la  droite.  Ces  deux  figures 
sont  à  mi-corps.  D'après  le  Guerchin.  On 
lit  eu  bas  ,    à  gauche  :    Barb.    Centensis 
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Pinx.,  et  au  milieu:  babt.  Maninus  De/, 
scvlp. 

Largeur:  7  p.  7  lîgn.   Hauteur:   5p.  10  lîgn. 

4.  Si.  François  de  Pavlc. 
Il  est  représenté  à  mi-corps,  ayant  les 
coudes  appuyés  sur  un  quartier  de  ro- 
cher, et  tenant  de  ses  deux  mains  join- 
tes un  bâton.  Son  corps  est  un  peu  diri- 
gé vers  la  droite ,  mais  sa  tête  retournée 
vers  la  gauche.  Devant  lui  est  une  tète 
de  mort  et  un  livre  ouvert  dans  lequel  est 
écrit  le  mot  :  CHABITAS.  Dans  la  marge 
d'en  bas    est  écrit  :    Bart.   Maninus   Inv. 

Pinx. IIl.mo  D.  D.  Francisco  Borgazzio 

F.  Fridcricus  Redaellus  die. 

Hauteur:  8  p.  10  lign.   La    raarSi  d'en  bas:  8  lign. 
Largeur  :  6  p.  5  lign. 


5.  St.  François. 

St.  François  priant  dans  la  solitude.  Il 
est  ami-corps,  tenant  les  mains  jointes,  et 
baissant  les  yeux  sur  un  livre  ouvert  qui 
est  placé  sur  une  butte  et  appuyé  contre 
une  pierre  à  la  gauche  du  devant.  Au  mi- 
lieu d'en  bas  on  lit:  B.  Maninus  F. 

Hauteur  :  4  p.  5  lign.   Largeur:    4  P- 
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J-j'estampe  suivante  est  marquée  du  nom 
à' A,  Meschini  qui  est  absolument  incon- 
nu ;  elle  est  gravée  d'une  pointe  spirituel- 
le dans  un  goût  très  semblable  à  celui  de 
Joseph  Caletti ,  dit  Crémonèse. 

l.  Portrait  de  Calan  Belmcini. 
Portrait  de  Calan  Belincini,  docteur  de 
Modène.  Il  est  à  mi-corps,  vu  presque  de 
face,  et  dirigé  un  peu  vers  la  gauche.  Dans 
un  cartouche  entouré  de  festons  de  fleurs 
et  de  fruits  qui  forment  un  ovale.  Sur  une 
banderole  qui  est  dans  le  haut  ,  on  lit: 
CALA1SVS  belincinvs  mvt.  doc.  egre- 
GIUS,.  et  à  la  gauche  d'en  bas:  MÉSCHINÎ. 

Hauteur:  4  p.    8  lign.    Largeur:  3  p.   5  lign. 


:if£ 


297 


OEUVRE 

d'UGOLINI. 


-L'a  pièce  suivante  est  d'un  assez  bon  des- 
sein et  gravée  dans  un  goût  approchant 
de  celui  de  Pierre  del  Pè.  Elle  est  mar- 
quée Ugolinï,  et  a  suivant  toute  apparence, 
pour  auteur  Antoine  Ugolini ,  dont  Crespi 
(p.  299)  nous  rapporte,  qu'il  étoit  peintre 
à  Bologne,  et  qu'on  connoissoit  de  lui 
dans  l'église  des  P.  P.  Servîtes  à  Sienne  un 
tableau  représentant  l'apôtre  St.  André. 

1.  La  Peinture. 

Pièce  allégorique  représentant  une  fem- 
me nue,  assise  par  terre  devant  un  tableau 
ovale,  sur  lequel  est  peint  Saturne  en  l'air, 
portant  en  ses  mains  une  couronne  de 
laurier.  Le  tableau  est  appuyé  contre  le 
tronc  d'un  arbre,  et  soutenu  par  deux  pe- 
tits génies  dont  l'un  voltige  en  haut,  l'au- 

XX.  Vol.  U 
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tre  est  assis  par  terre.  La  femme  qui  est 
-vue  presque  par  le  dos ,  tourne  ses  re- 
gards vers  un  enfant  qui  lui  remet  des 
pinceaux;  un  autre  enfant,  à  sa  droite, 
tient  Ja  palette  et  la  baguette.  On  lit  à  la 
gauche  d'en  bas  :  Vgolini  f.  Il  y  a  dans  la 
marge  d'en  bas  une  inscription  de  deux 
lignes  tracée  à  la  pointe  sèche,  et  si  foible- 
ment  qu'on  ne  sauroit  pas  la  lire  *). 

Hauteur  :  8  p.   4  uên.    -L»   niarge  d'en  bas  :   4  l'g». 
Largeur  :  6  p.  9  lign. 


*)  Dans  l'épreuve  la  seule  que  nous  ayons  rue , 
nous  ne  pûmes  déchiffrer  que  les  mots  :  Ma  il 
Tempo  e  <ju  s   5 
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JEAN  BAPTISTE  FACE. 


v>«et  artiste  n'est  cilé  que  par  à'Argcns- 
ville  qui  le  compte  parmi  les  disciples  de 
François  Mo/a.  Nous  ne  connoissons  de 
lui  que  l'estampe  suivante  qui  est  gravée 
dans  un  goût  très  approchant  de  celui  de 
Jacques  Courtois ,  avec  la  différence,  que 
le  dessein  n'en  est  pas  si  précis. 

1.  I<  assaut. 
Des  soldats  romains  prenant  d'assaut 
une  ville  baignée  par  une  rivière  qui  s'é- 
tend sur  toute  la  largeur  du  devant  de 
l'estampe,  et  dans  laquelle  ils  marchent 
jusqu'au-dessus  des  genoux.  On  remar- 
que vers  la  droite  un  enseigne  portant  un 
grand  drapeau.  Vers  le  milieu  du  fond  la 
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garnison  de  la  ville  sort  pour   s'embar- 
quer dans  des  vaisseaux.  On  lit  à  gauche, 

à  mi  hauteur  de  la  planche:  G.  B.  Pace , 

*. 
et  plus  bas:  disegniav.  et  sculpit.  Ces  mots 

sont  écrits  à  rebours. 

Largeur:  n  p.  i  lign.   Hauteur:  6  p.  6  lign. 
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